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STATISTIQUE GÉNÉRALE. 



} LE3 FATS CONSTITDtS 



I.— EUROPE. 



« (Duchj). 
(CoDFMëratioD gennaniqne.) 

Superficie 28. n milles carrés géographiques (1). 

Population (fin 18»8). 11»,»1I5 hab. (prot.). 

Finance». Recettes en 18S9: 1,776,7i0tha]en,dont790,000 
du produit domanial. ~ Dettes et papier-monnaie : 2,318,766 
thalers, exigeant 3E,440 thalers d'intérêt, déduction Taite des 
intérêts de l'actif. 
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Armée. Contingent rèdéra) ; 1,4123 hommes. 

Monnaie. Voyez Panssi. 

Capitales. ])essau, ll,8lf2 habitants; Ccethen, 7,ltOO. 

Gouvernement. Monarchie modérée; constitution de 18SS. 
— Cher de l'État : duc Léopold, né en 1794, succède à son 
grand-père Lèopold, 9 août 1817; marié, en 1818, à Frédc- 
rique, princesse de Prusse; ¥euf en 1850, — Prince lièrédi- 
taire : son fils Frédéric, né en 1831, marié, en 1854, à Antoi- 
nette, princesse de Saxe-AKenbourg, cousine germaine du duc 
régnant de ce nom, dont il a deux fils. 

A.k.I(-»r.lH»>rK (Dnché). 
(Con fédérât ioD germaoiqDe.) 

Superficie. Itf.Oî m, c. g. 

Population ea 18S8. 1S6,031 habiUnIs (prot.). 

Financée. Budget de 18S9-60. 

Recettes et dépenses .... Ibal. 1,103,300 

Dette passive 1,608,644 

Itetle active 752,281 

Papier-monnaie 500,000 

Armée. Contingent fédéral ; 616 hommes. 

Monnaie. Voyez Prdssi. 

Capitale. Bernbourg, 10,000 habitants. 

Gouvernement. Monarchie constitutionnelle ; conslilotion de 
18!i0; 1 député sur 3,000 hah., élection directe. — Chef de 
l'État : duc Alexandre, né en 1805, succède à son père Alexis, 
24 mars 1834; marié, en 1834, à Frédérique, duchesse de 
Uolstein-Glucksbourg, corégente depuis le 8 octobre 1895. — 
Pas d'enTants ni de successeurs directs. Après la mort du duc, 
le duché passe à la maison d'Anhalt-Dessau-Ccethen. 

Antrieke (Empire). 

Superficie. 1S,I2I.I7 m. c. g., ou 670,496 kilomètres carrés. 
PopulaHon (1857). 37,539,912 habiUnts, non compris l'ar- 



mée. En 18S1, sur 5S ^/t millions, 1S appartenaienl à la na- 
tionalité slave, 8 à la nalionalilé allemandej les 13 '/x autres 
se composaient de ftoamènes (8 millions), de Ha^ares (3 mil- 
lions}, de Jaifs, d'Arméniens, etc. Les catholiques romains 
étaicnl, à cette époque, au nombre de 2ii,H09,636 âmes; les 
Grecs, unis et non unis, au nombre de plus de 6 millions. Le 
nombre des protestants des deux dénominations s'élevait à passé 
S millions ; celui des juifs approchait d'un million. 

Divition territoriale. Les pays de la couronne, et leur chiffre 
de population (1897) et de superficie, sont : 

a.cg. HiblUBMlt). 

BaiM Autriche . . . . 3G0 1,6»7,130 

HaulB Autriche .... 918 716,904 

SaUbonrg 130 148,835 

Sljrie 408 1,070,747 

Cariaihie 188 333,593 

Carnide 181 457,390 

Littoral (3) 145 539,433 

Tjrol et Vorarlberg. . . 533 870,3<3 

Boh«me 944 4,730,313 

Moravie 404 1,878,806 

Silésie 04 447,497 

Gallicis 1,^3 4,013,116 

Bukowlne 190 403,949 

Dalmalie 333 415,039 

Lombardle (3) .... 393 9,860,390 

VeniM 434 3,300,058 

Hongrie 3,365 8,140,093 

VoïYodie de .Serbie et banal 

deTéiDesch .... S«t 1,533,351 

Croatie et Esclavonie . . 333 805,403 

Traiu;ltanie 1,103 3,180,131 

FroDtièr«« mililaire» . . 009 1,060,373 

Font partie de la Confédération germanique : la Haute et la 
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Basse Autriche, la Styrie, Salzbourg, la Carinthie, la Carniole, 
la plus grande partie du Littoral, le Tjrol el le Vorarlberg, la 
Bohême, la Moravie et la Silésie; dans la Gallicie, les duchés 
d'Aoschwitt et de Zator; en tout 3,S80 milles carrés avec 
12,909^19 habiiauts. 

Finances. Budget de 1887 [en florins de convention] : 



Ord. Impdts direct!. 04,770,656 Ordin. 334^686,875 

— — indirects 153,390,974 Eitraord. 16,143,840 

— Diïcr» . . . 98,730,930 



Eitraordinairas . 



32,394,987 Tot.l. 
298,995,847(1) Déficit. 



Le déCcit, le reirait du papier-moonaie de l'État, les rem- 
boursements à faire à la banque, et les frais pour constructioa 
de chemins de fer et lignes télégraphiques, ont été couverts par 
des empruats et par le produit de l'aliéiution des chemins de 
fer. — DeUe de l'État à la fin de 1897 : 
a. Dette fondée, en millions de florins de convention : 

Dette générale l,973.i 

Dette lombardO'TëDilieime 

Cspitaui pauirs dans les causes princi- 
pale» dn paji 






b. Dette flottante : 



Exigence de la delU en 18S7 : 91,786,986 fl. 

(1) nHtlladil81)8:II.Kl,M0,7B. 
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EUROPE. 5 

fermée aelitm. Pied de guerre : 

HuillHI. 

Infanterie . . : 616,809 

Cavalerie 70,913 

ArtiUerie 84,503 

Gdnte et corpa d'éut-major 11,333 

Pionnier* 10,000 

Total . . . 663,156(1) 

Non compris le corps des Qottilles et le train. Dépenses de 
l'armée au budget de 1887, 101 '/i millions, soit 51 p. c. des 
dépenses ordinaires. 

Marine utilitaire en ISItS. En tout 133 bâtiments armés de 
88S canons et équipés de 8,707 hommes; savoir : 1 vaisseau de 
ligne (vapear) de 91 canons ; 4 Trégates à voiles et 3 à hélice, 
ensemble S64 canons ; plusieurs corvettes à voiles et à hé- 
lice, etc. — Personnel : 1 corps de matelots, 2,977 b. ; artillerie 
de marine, 1 ,180 h. ; infanterie de marine, 2,019 hommes. 

Commerce, en 18IS7 et 1888 : 

En 1857 . fl. 281,939,922 331,018,109 20,176,744 
Eu 1858 . . 318,986,987 293,336,445 31,376,313 

Fonde Trieste. Mouvement de 1888, en millions de Qorins 
[à S fr. 62). 

Pirirtr. Pirum. loltt. 
Importations. ... 133 i 37.* 159. < 

Eiportations. ... M.i 44.> 134 7 

Navires entrés : 10,356, d'une capacité de 766,918 tonn. 
— sortis : 10,278 — de 764,880 — 

Port de Venise ; navigation au long cours : entrées, 847 na- 
vires de 178,219 tonneaux; valeur de la carçaison, environ 
48 millions de francs. 

Marine marchande en 1888 : navires de long cours, 662 ba- 
il) TdIbMc t'irmêe sur pitd de juem S(U,O0O boRiincg, in iKaoin t millina. 

'oogk 
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timents mesurant 348,632 tonn. et 60 vapeurs mesvrant 

21 ,690 tonneaux. — Chemins de Ter : ÎS43 milles allemands. 

Monnaie. Florin de 100 krcutzers (nouveau système, en vi- 
gueur depuis noï. 18S8) = 3 fr. SO c. ; 1 '/s 0- = 1 thlr. de 
Prusse, 3 fl. = 3 </i "■ ^^ l'Allemagne du sud; 1 iireutzer = 
2 '/ï centimes. L'ancien ûorin vaut 3 fr. 63 c. 

Fïf^ principales. Vienne, capitale, faub. et garnison com- 
pris, S79,4tt7 h. ; Prague, 142,ti88 h. ; Pesih, ISl ,70!i h. ; Ve- 
nise, 118,120 h. 

Autres villes au deli de S0,000 habitants : Lemberg (Gai- 
licie), Trieste, Vérone [Venise), Padoue [Veuise),Gratz [Styrie), 
Cracovie (Gallicie) et Bude [Hongrie). 

fîoHcernemenf. Monarchie pure; conseil de l'empire. Minis- 
tère : extérieur, comte de Rechberg et ilothenlcewen (17 mai 
18S9) ; intérieur, comte Goluchowski [31 aoitt 1889] ; culte et 
instruction, comte de Thun (28 juillet 1849) ; justice, comte de 
Nadasdy (18 mai 18S7); finances, baron de Bruck (10 mars 
18SS) ; police, baron Thiery [18l}9}. — Chef de l'État ; empereur 
François-Joseph I" , né en 1830; succède i son oncle, l'empe- 
reur Ferdinand I", en Tertu de l'abdication de celui-ci, datée 
du 2 décembre 1840, et par suite de la renonciation de son 
père, l'archiduc François-Charles ; marié, en avril 1834, à Eli- 
sabeth, fille de Maximilien duc en Bavière. Prince impérial : 
archiduc Rodolphe, né le 21 août 18ti8. Gouverneur général de 
la Hongrie : archiduc Albert, fils de feu l'archiduc Charles, 
grand-oncle de l'empereur actuel. 

mm** (Grand-ilucbé). 
(CoD^dératioD germauiquA.) 
Superficie. 278.t tn. c. g. 

Population en déc. 18li8 : l,33!f,9S2 habitants [1), dont 

877,311 sont catholiques, 433,07» prolestants, et 25,lf62 juifs. 

Division territoriale. Cercles du Lac, du Haut-Rhin, du 

(I) AngmenuilDn de 31,11S habîUnU nr \r thiffit de IBSS. Dam l'upin de^ 

D,u:,z.J t. Google 



Rhin-Moyen et du Ras-Rhin; ensemble 74 hailliages avec 
1,B9iI communes. 

Finances. Budget biennal de 1860-1861, pour les deux an- 
nées [Ij : 

RecetUs natte» ord, de ISGO. . . Q. 11,303,797 

Dépenses (1860) 10,709,705 

— (1861) 10,792,547 

Les dépenses extraordinaires sont couvertes par l'excédant 
des recettes des exercices antérieurs. 



Dette publique générale, en 1889, 

Fondée sur les domaines, s^ns iaUri 

Dne a des particuliers 

Pour coDstractioD de chemins de Ter 



Aclir de la 



43,340,î^24 
3,000,000 
9,016,313 



Jrtnée. 13,000 h. Pied de paix : 7,691 et 1,667 de réserve. 
Commerce. Voyei ZoLi-fERirR. 
Monnaie. Florin du Rhin de 60 kreutzers = 2 fr. 14 c. 
Ville» principales : 

Habiunu. 

Carisruhe, capitale 91,163 

HanDheio) 33,688 

Fribourg, uDÎvenité 15,380 

Heidelturg, universilé 15,130 

Baden 7,108 

CoDstaDce 6,870 

Gouvernement. Représentatif, avec deux chambres, qui s'as- 
semblent tous les 3 ans. — Chef du conseil des ministres : le 
baron de Meysenbourg [mai 1886]. — Chef de l'État : grand- 
duc Frédéric, né en 1836, succède à son père Lcopold, â4 avril 
18iS9,à la place de son frère aîné Louis, mort en 181)8, d'abord 
sous le titre de régent, depuis septembre 1886, sous celui de 



(Il Lei F»! 



ISSS-IS», par 



m, lac 



8 STATISTIQUE GÉNÉRALE. 

grand-duc; marié, en 181(6, i la princesse Louise, fille du 
prince de Prusse, dont il a un fils, Frédéric-Guillaume, né 
en 18S7. 

■■Titre (Kojaume). 
(CoaKdérdion germanique.) 

Superficie. 1,387.B m. c. g. 

PopulaHon au 31 décembre 1838 : 4,61tt,748 habitants, 
pour plus des deux tiers catholiques. 

Division territoriale. Cercles avec leur superficie et leur po- 
pulation, en milliers d'habitants : 



Haute larière. . . 
Basse Bavière. . . 
Palatïoat rhénan 
Haut Palatinat . . 
HaulG Fraaconie. . 
FrpncoDie moyencM. 
BasH Franconie . . 
Sonabe .... 



Fitwatcea. Pour chacune des années I8S6 à 1860 : 

Kec«tt«f fl. S9,697,415 

41,306,863 



DiFiciT(l) . . 1,799,447 
Dette au l"DCtobfe 1S58 : 311 Va millions de fl.*, dont 88 Vs 

millions pour chemins de Ter. — Service annuel de la dette : 

12,719,300 tl. 

Ar^iée au \" mai 1 



Infanterie. . 
Cavalerifl . . 
Artillerie et tr 
Génie . . . 
Cftmp. de farleTCBie, 



63,199 A>i«nM74,9ia 
9,104 — 14,075 

15,535 ~ n,23H 
1,486 — 1,108 
990 



ToTtt. . . 103,801 ~ 131,494 
Landwehr (sarde bourgeoise) S6,500 



on «quiitUnlc deilmpiudii 



'.oogic 



EUROPE. 

Commerce. Voyei Zolltiuin. 

Chemin de fer de l'ÉUt. Développement : SSl >/i lieues al- 
Icmandes, soit 1,868 kilomètres. 

Monnaie. Florin du Rhin de 60 kreulzers = 8 fr. 14 c. 

La livre d'argent fin de 500 grammes donne 93 '/l florins. 
Deux thalers de Prusse valent 3 '/i A-i ^ ^^^^- ^"f ' 1 ^h A- 

nuet au delà de 19,000 flmes : 

Bibilinli. 

Municb, capitale, avec les Tauboargs . . 133,113 

NureabérB 53,638 

Aagsbourg 54,648 

Wûnbonrg 33,760 

Ralisboone . 92,000 

Bainbers 81,000 

BafiTuth 17,000 

Gouvernement. Ileprésentatîf, à deus chambres (un conseil 
du royaume et une chambre des députés). — Chef du minis- 
tère : le baron de Schrenk depuis le 1" mai 18S9. — Chef de 
l'État : roi Maximilien II, oh en 1811, succède à son père, 
Louis I", par suite de l'abdication de celui-ci, le 23 mars 
1B48; marié, en 1838, à Marie, princesse de Prusse, cousine 
germaine du roi de Prusse. — Fik héritier du trône : prince 
Louis, né en 184S. 

■elflqNe (Rojaume). 

Superficie. 956 m. c. g-, ou 1,178 lieues carrées métriques^ 
ou 3,946,993 hectares. 

Population au 31 décembre 1898 : 

HibiUDU. 

Danileïïillw 1,S17,9!!3 

Bam lea communes rurales . ... 3,409,164 



Diriiion territoriale. Neuf provinces, savoir : 



Antera 51.. 445,705 

Brabant 6».i 773,788 



. '.oogic 
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M.ci, Uibiuau. 

ria&dKocddwUle &8.t 631,854 

Flandre orienlale B4.< 787,070 

Haipaut 67. ■ 789,8i4 

Lidge 53.1 5H,8!I4 

Limbourg 43.i 103,160 

Luiemboure SO.i 1D6,S54 

Nunur W.i 300,980 

Finances. Exercice 18S9 [étal du 1" sepl.) : 

IlMettes autorUées li. 159,010,507 

»épeas«« — 146,021,994 

Delte nominale en sept. 18S0 : 999,739,947 fr. 
Année. Sur le pied de paix : 51,444 hommes (officiers el 
troupes] et 7,322 chevaux ; sur le pied de guerre ; 84,319 hom- 
mes [officiers et troupes] et 14,202 chevaux. — Budget de la 
guerre pour 1860 : 32,213,!fOO fr. 

Marin» de l'État : 1 brick de 20 canons, 1 goélette de 10 
canons, S chaloupes canonnières, S bateaux à rapeur serrant 
de paquebots d'Ostende à Donvre, on de passage d'eau à An- 
vers. 

Commerce spécial de 18S7 et 18IS8 [valeurs anciennes ou 
permanentes, fixées en 1835). En millions de francs : 

ISST. ISIIS. 

ImporUtioDg fr. 39S.i 439.» 

Eiportalions 450. i 435.» 

Droits perçus : 

En 1857 ........ .fr. 13,058,839 

En 1858 16,389,001 

Navigation en 1SS8: 

Mariraa entres 5,534 

— wrliB 3,463 

Ehseiili. . . a,987 

navires d'une capacité totale de 1,194,032 tonneaux, mais 
chargés seulement de 796,204 tonneaux. 
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EUROPE. 
Marine marchande an 1" janvier 1860, 138 n 
rant eoEemble 39,62tf tonneaui. 
Monnaie. Comme en France. 
Filleg principatei : Population au 51 décembre 1838 ; 

Bruielles, capiule 103,400 

Gand 113,888 

Anvers 108,481 

Uége 93,800 

Bruges «,4W 

KaliDe) 53,401 

LuDlaÎD 3I,S50 

Tournai 30,809 

Vervierj 38,017 

KoDS 30,400 

Namnr 3S,308 

Courtrai 33,708 

Gouvernement. Monarchie constitutionnelle A deux cham- 
bres; (OUI les pouvoirs émanent de la nalion. — Cabinet du 
9 novembre 18S9 : UM. Itngicr, intérieur; Frère, finances; 
Tesch, justice ; baron de Vriëre, affaires étrangères ; baron Cha- 
zal, guerre (6 avril 181i9); Vanderstichclen, travaux publics 
(U janvier 1839). — Chef de l'État : roi Liopold I'' , né en 
1790, inauguré roi des Belges le 31 juillet 1831, veuf: 1" 6 no- 
vembre 1817, de Charlotte-Auguste, fille de Teu Georges IV, 
roi de la Grande-Bretagne; 9° 11 octobre 1830, de Louise, 
' liltc de feu t.ouis-PhJlip|)c, rot des Français. — Héritier du 
trOnc : I.éopold, duc de Brabant, fils aîné du roi, né le 9 avril 
1SSS, marié, le 22 août 1833, à Haric-Henriette-Anne, archi- 
duchesse d'Autriche, née en 1836, fille defeu l'archiduc Joseph, 
palatin de Hongrie. De ce mariage sont issus : l.ouise-Maric- 
Amélie, née le 18 février 1838, et Léopold-Ferdinand, comte 
de Hainaul, né le 19 juin 18!i9. 
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■r«me (Ville libre). 
(CoafédératioD germanique.) 
Superficie. 3.11 m. c. g. 
Population (18S5) ; 

HlIliUDU. . 

VUle de Brème 60,067 

Campagne 19,480 

Ville de VegeMck 5,793 

Port de Brème 5,476 

ToiiL. . . . 88,856 

Finance». Budget proposé pour 18S9. 

Becetlei éeaa d'or. 1,516,088 

Dipeiue» 1,451,648 

Dette : IntérëU en 1899, 292,331 écus d'or. 
Armée. Un bataillon de 760 fusiliers. 
Commerce en ISSS : 

ImportatioD* écu* d'or. 66,454,749 

EiportaUooi 69,549,709 

Navigation. 

Arrivages : 3,939 bâtiments jaaseaat 369,074 las(s(l). 

Départs : 3,043 ■— -~ 980,037 — 

Marine marchande [fin 1898) : 379 bâtiments jaugeant ' 
90,602 lastj, dont 1 1 vapeurs à hélice et 74 frégates. En 1898, 
quatre grands vapeurs ont commencé à foire le trajet régulier 
entre New-York et Brème. 

Émigrants embarqués ; 

En 1864 86,469 

En 1865 "... 50,656 

En 1856 36,517 

En 1867 . . - 49,488 

(I) Cn liM ordimiR nit Anx tOMM. 

Diûiiizc^db, Google 



Monnaie. Écu d'or à 72 grote = 4 fr. 11 c". 

Gouvernement. Bépnblicain avec des instilutions patricien- 
nes. Le sénat, pouvoir exécutif, est préside par deux bourg- 
mestres. 

BrBMawIcb (Duché). 
(Confédération germanique,) 

Superficie. 67. i6 m. c. g. 

Population en 18li8. 374,06» habitants, pour la plupart lu- 
tlièrieus, dont 675 en commun avec le Hanovre. 

Divition. Cercles de Brunswick, WolfenbQttel, Helmstcdt, 
Holzminden, Gandersbeiin, Blankenbourg. 

Finance». Période financière de 18)18-1860. Becettes et dé- 
penses : 4,693,S00 écus de Prusse. — Dette au l" janvier tSS% : 
9,633,396 thalers, dont 6,108,000 pour chemins de fer. — 
Dette de la chambre des finances en 1849 : 5,OSt(,108 thalers. 

Commerce. Vofez Zollvibbih. 

Armée. Pied de guerre : <f,3S9 h. ; pied de paix : 2,730. 

Monnaie. Voyez H and vu. 

Gotmemement. Beprêsentatif. — Chef de l'État : duc Cim7- 
laume, né en 1806 j succède à son Trère, le duc Charles, encore 
vivant, le Si! avril 1831. Il n'a jamais été marié. — Héritier 
présomptif : Georges V, roi de Hanovre. 



CoarMératlan acrn 



Elle se compose des 3S États suivants, pour lesquels nous 
renvoyons aux articles spéciaux qui leur sont consacrés. Nous 
les avons rangés ici selon leur importance au point de vue de la 
population, en indiquant, par un chiffre mis entre parenthèses, 
leur numéro d'ordre relativement à l'étendue superficielle : 



B»j»»eilePryi»(S). 


9. Ëltc(onld.Huit(10). 


Enpin<l'AiiliielH(<). 




Ro}i«m,i,BtrUni3i. 




— de Siit (T). 


Sehudrrn (S). 


_ , deB>i>°<re[t). 


19. Diicta<d<K.iaii(IS). 


- d.Wiiittnb.rg(ll). 




.GroDd-d=chfd.B.d.[61. 


14. Diicli«dtBniiu*itk(U). 


de Hmh ,M). 


IS. Ville lihred<[l»l>«ir|(IIO|. 
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le. Grand-dqcht drt S>i«-W<iinBr(lll]. V. PrincïpiuU dt Slhnnbniirs-Radol- 
17. Gnnd-duclië de LuiembHicg (17). lUdl |S4). 

IS. Daehë d" SBicHriningrii [la]. «. PrîiicipiaU di Scliwinbaurg-SoD' 
tg. — du Siit-Cobourt-Golba (19). denbiiMn. 

%. Dmke de SiicAliiDbDDri {il). ». Prmeïpititë de Wildeek (S). 

.SI. — i-inbill-Dtuiu-Cujlhen (M). M- Ducht J-inlisli-BtrnboorB (Ï7|. 

31. Prinelpini^ At Lippe [H). 31. Virit Jibn de Lubeek (39|. 

S. GnBit.dDeli« de Mecklembourf SIr4- Sï. Prineipauie de Reo», bnnihe al- 

liu (le). rrie [SI). 

3t. Vi1lelibndeBr4me|S3]. t3. FrineijnDW de SiliinDbaiiig-UFpe 
SU. PrîiieipiDt« de Heu», bnne 

diue (K;. 
96. Ville de Fnnersrl(î!l).. 

Superflcieàe la Confédéralion. 11,437 m. c. g. 

Population eaMnS. 43,391,797 hftbiUnta. 

Anttèe fédérale. L'armée Tëdérale sur le pied de paii compte 
4)(8,219 hommes d'infanterie, 79,030 hommes de cavalerie^ 
t!4,179 hommes d'artillerie, 11,943 hommes du génie, 1,Sd1 
oflkiers et sons-offlciers appartenant aux états-majors, en tout 
604,6S1. Si Ton y ajoute tous les non combattants, les ambu- 
lances, les employés, le total de l'armée fédérale s'élève à 
64S,978 hommes. 

Voici comment elle se répartit : 

1", II" et ni' corps (Autriche) : infanterie, 13B,790 hom- 
mes; cavalerie, 26,694 j artillerie, 19,3S9; génie, 6,139 ; en tout 
198,544 hommes. 

IV% V' et Vl' corps (Prusse) : infanterie, 127 ,M3 hommes; 
cavalerie, 24,320; artillerie, 14,479; génie, 5,014; en tout 
176,047 hommes. 

VII' corps (Bavière] : infanterie, 37,128 hommes; cavalerie, 
7,143; artillerie, 8,973; génie, 860; en toutlS6,174 hommes. 

VIII' corps (Wurtemberg, Bade, Besse grand-ducale) : in- 
fanterie, 34,802 hommes; cavalerie, 7,406; artillerie, 8,844; 
génie, 741 ; en tout 91,083 hommes. 

IX' corps (Saxe et Hesse électorale) i infanterie, 33,529 hom- 
mes; cavalerie, 7,377; artillerie, 4,lj96; génie, tf83 hommes; 
en tout b3,89S hommes. 

X" corps (Hanovre el les États de l'Allemagne do Nord) : in- 
fanterie, 53,984 ; cavalerie, 6,190; artillerie, 5,99S: génie, 
616; en tout S0,899 hommes. 
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Réserve d'ÏDranterie, 16^91 hommes. 

Fonere*f0t fidéralea. Landau, Luxembourg, Mayence, Ra- 
SUiit, Ulm. 

L'Msemhlée fédérale, composée des délégués de tous les 
ulats, ainsi que les autorités fédérales militaires, ont leur siège 
à Francfort-sur-le-Mein. — Président de l'assemblée : baron de 
Kubeek, ministre d'Autriche (20 juin 1839). 

Chemina de fer en exploitation sur le territoire fédéral, en 
milles allemands [de 7,»3S mètres], fin I8S7 : 1,468 milles 
(soit 11,037 kilomètres), dont 689 exploités par les gouverne- 
ments et 779 par des compagnies. 

D«aeiii«rb (Royaume). 
Divisùm territoriale, superficie et population. 





■ . c. g. 


II>b.«ilBK((l). 




eae 


l,40g,8SO 


Duché de Scbluwig. . . . 


167 


395,795 


— 4e HoUteia (3) . . 


, 156 


BS3,59« 


— de Lauenbourg . . 


19 


49,475 


Total. . . 


. 1,087 


»,468,648 


Colonies : PaoroÈT . . . 


94 


8,651 


- Islande . . . 


. 1,867 


84,803 


— Groenland . . 


186 


9,802 


— Indflg DcddeDtalet 


6.. 


. 37,137 


ToTiL deg colonisa 


. 9,089 


120,283 



1" Budget commun pour la période du 1" avril 18tS9 au 
31 mars 1860, en écus de l'Empire : 

Budget normal. Recettes et dépenses, 16,780,100; dans les 

(1) Il lola] posr loDi lu pij> BpplrleHnl in Danenurt t'éUn minlFnonl à 
iboo^ font pini« dï It CnnfédMiioD pt- 
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recettes est comprise la quote-part imputée aux trois grandes 
divisions de la monarchie pour couvrir te dëlicit des re- 
cettes (1). 

â° Budgets spéciaux, y compris la quote-part pour les dépen- 
ses communes : 



Recettes. . . 0,082,100 1,579,093 1,7 

Dépeiue* . . 5,3»3,03C 7,370,090 1,7 

Dette au 1" avril ISSO: 1 11,900,000 écus, dont : 



Armée. En temps de paix, l'armée se compose d'un élal- 
major général, d'un corps d'ingénieurs [2 comp.], d'une bri- 
gade d'artillerie, de 3tt escadrons de cavalerie (1 rég. de hus- 
sards et S rég. de dragons), de 25 bataillons d'infanterie; en 
outre d'un corps de réserve, composé d'artillerie, de cavalerie 
et d'infanterie. 

Marine de guerre, A voiles : 4 vaisseaux de ligne, 6 frégates, 
4 corvettes, etc ; à vapeur : 3 frégates, 5 corvettes, etc. ; en 
tout 129 bâtiments avec 1,094 bouches à feu. — Personnel, 
outre les officiers : 1,826 hommes, dont 263 artilleurs. 

Commerce en 18S7 : 

ImpoTUtions riid. 64,060,185 

EiporlatioDg 35 077,733 



Ib utMvateur toUle de . . 100,419,158 (9). 
Ï0 1856 1*9,860,350 

Narine marchande : S, 339 bateaux jaugeant 113,361 lats, 
y compris 38 vapeurs jaugeanl 1,397 tonneaux. 

Ckemint de fer. £n exploitation, un seul, de Corsoer à 
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Copenhague, k travers l'Ile de la Zélandc, 120 kilomètres. 
Monnaie. La rixdale ou écu de l'Empire (= 6 marcs de 16 
schellings) vaut 2 fr. 8S c. Le tpéciet vaut 2 écus. Dans le 
Uolslein, on compte ordinairement par marc courant de iS 
. schellings [3 marcs Taisant un écu courant d'Allemagne), ou 
par tnarc de banque de Hambourg de 20 schellings [3 marcs 
valant S risdales danoises}. 
Villes principale» : 

Uibiumi. 

Copenhague, capitale (1S5S) ]43,S9I 

Altona 40,490 

FlensbouiB 18,872 

Kiel 16,274 

Schleswig 12,411 

Gouvernement. Constitutionnel représentatir; pour le 
royaume de Danemark, une chambre de députés ; pour les du- 
chés,desé(atsprovinciauï.— Président du conseil intime d'État: 
M. Hall (mai 18S7). — Chef de l'État : roi Frédéric Fil, né en 
1808, succède à son père, Chrétien VIII, 20 janvier 1848. Des 
deux mariages, contractés en 182S et 1841, il n'a pas eud'en- 
Tants. Depuis ISISO, le roi, divorcé en 1846, est morganatique- 
ment marié à la comtesse de Danner. — Uéritier présomptif ; 
Frédéric-Ferdinand, né en 1792, oncle du roi ; marié, en 1829, 
k la princesse Caroline, fille du feu roi de Danemark, Fré- 
déric VI. Après lui, le trùne passera à Chrétien, prince de 
Danemark, de la maison de Schleswig-Holstein-Sonderbourg- 
Glflcksbourg, né en 1818, marié, en 1842, à Louise, princesse 
de Hesse-Cassel, dont il a trois âls et deux filles. 



■ (Royaume). 
Superficie et population en 1836 : 



»,1 17,060 
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IHHiion territoriale. NirLis, 18 provinces ; Naples, Terre 
de Labour, principautés Cilérieore et Ultérieure, Basilicate, 
Capitanata, paf s de Ban, pays d'Otrante, Calabre cilérieure, 
Calabre ultérieure 1 et 11, Motise, Abruize citérîeure, Âbruzze 
ultérieure I et II j ensemble B3 districts, 1 ,8S3 commanes. — 
Sicile, 7 provinces : Palerme, Messine, Catane, Girgenti, Noto, 
Trapani, Caltanisetle; ensemble 34 districts; SU? communes. 

Finances [1856]. 

O^pGiues ducab. 31,949,fl38 

Recettes 81,626,369 

La Sicile ne prend part à la Tormation du budget que pour 
les dépenses communes ; pour les autres, elles ne sont pas com- 
prises dans le chiffre ci-dessus. 
Dette en lSlt4 : 

Niple* ducats. 101,7B4,000 

Sicile 90,118,000 

ToTii. . . 121,873,000 

iDhnterie (garde et ligae] 74,814 

CaTâerie (garde et Ugne) 8,570 • 

Artillerie 6,523 

Moie f,S80 

Bë*MTe . .- B1,000 

Total. . . 145,S86 

MaHtwrort^ (1896). A voiles : S vaisseani de ligne, 8 fré- 
gates, S corvettes, S brigantins ; à vapeur ; 14 frégates, etc. En 
tout:98batimenU et83S bouches à feu (1). — Le personnel, 
à la tête duquel se trouvent deui vice-amiraux et S contre- 
amiraui, se compose d'un régiment d'infanterie de marine, de 
14 compagnies d'artillerie à 2SS h., de 3 compagnies séden- 
taires à 131 h. et du corps d'état-major, 43 h. Le corps des ma- 

(1) Ab comuactactK it ISSB, 1i doue h «mpowli de IW Mlincnu poiu» 
SMnnni. 
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telols compte 104 officiers et 800 h., le corps du génie : 
18 officiers. En tout : $,363 hommes. 
Commerce (18H7). !• Naples : 

ImpartaUoaeDl8S7 Tr. 74,035,000 

Exportation — 63,350,000 

a> Sicile : 

Importation tr. 96.!97,000 

Eipmtation 4,385,070 

HariDC marchande en ISSS : 8,988 bâtiments (y compris 
16 vapeurs), jaugeant 313,966 tonneaux. 

Monnaie. Ducat (de 10 carlins on 100 grains) = 4 fr. 3S c. 
En Sicile: écude 12 larins= 8 fr. 10 c. 

Capitale. Naples avec 417,834 bab. Villes principales : Pa- 
ïenne, 300,000 h. ; Messine, CaUne. 

Gouvernement. Monarchie pure. — Ministre président : le 
général Filangieri (juin 1889). — Chefde l'ËUt : roi François 11, 
né en 1856, succède à son père, Ferdinand II, le 33 mai 
18S9 ; marié, en 1899, à Marie, duchesse en Bavière, sœur de 
l'impératrice d'Autriche. 

B'F*S>ir (Royaume). 
Superficie ti population : 



Total. . . 13,634.1? 10,003,003 

Division territoriale. I. EnEoiopi, les 14 pays suivants, di- 
visés en 49 provinces : 



(l)SJ0<,460>g.dtuD>diicliiiFi«contlBté«iilS4e,eti.!»l,0tadt[>lu><i<i'eal8!W. 
CclU pcpuluton H Ttpsn^i FDinS.KtS nuniiipdiWi, et IflS diiirleu jniLiciiira. 1.^9 
hBBn<a;unldan(li|iiopDfliondiU,M p. c. Sur IDO babiuiils,ilfaS7.li> Mtibi' 
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5. Asturies. 10. ValeDce. 

e. Galice. II. Aragon. 

7. Estramadare. 13. CattlogM. 

8. Andalousie. 13. PniT.I>aiques(Vaicongadca). 

9. Hurcie. 14. Iles Baléares et Canaries. 

Pour la décomposition des colonies, yoir l'y^nnuai're dernier. 
/'t»anc««. Budget proposé pour 18S9: en millions de réanx: 



Recette» l,794.r 1 

Dépenses 1,789.. S 

Dette fondée, en novembre 18S8 : 15485,090,103 féaux, 
exigeant un intérêt de SS4,189,542 réaus. — Dette tlolUnte : 
820 millions. 

Armée de la Péninsule. 

Infanterie 114,039 

CaTalerie 13,S55 

Artillerk 13,S60 

Génie 3,777 

Gendarmerie 10,911 

nilice des Canaries 7,339 

Corps de carabiniers 11,784 

Cwps de la Catalogne SIS 

Total. . . 303,366 
Effectif permanent ponr 18S9 : 84,000 hommes. 
État militaire de» Indes. Cdba : infanterie, 8 régiments } ar- 
tillerie, 1S batteries ; cavalerie, 2 régiments de lanciers ; 1 ba- 
taillon d'ingénieurs. Milice : S bataillons, 1 régiment de cavale- 
rie (volontaires] et 1 régiment de dragons. — Poaio-Rico : 1 
régiment d'infanterie, 1 brigade d'artillerie, plus 1 régiment 
de cavalerie et 7 bataillons de milice. — Âsii : 9 bataillons 
d'infanterie,! régiment de cavalerie, 11 batteries d'artillerie et 
4 bataillons de milice. 

Marine militaire. Grands bâtiments : 91 portant 90t( ca- 
nons, dont i vaisseaux de ligne, 1S frégates, 37 vapeurs. — 



Personnel : 1,150 officiers, 83 mécaniciens, 12,190 malelols et 
G,448 soldats de marine. 

Commerce. En millions de réaus : 



Europe : 


ISIS. 


isae. 


\«SJ. 




. 1,09S.7 


1,304.1 


1,5B3. 


EiporUlioD . 


. 1,259. 


1,063.. 


1,108. 



ToTii. . . 2,273.. 2,307 i 9,7SS • 

Marine marchande ; 13,080 bât. ; tonnage : 361,384. 
Monnaie. Réai (à 34 maravédis) = 28 centimes. Vingt réaux 
font un piastre ou duro (3 fr. 40 c). 
Ville» principale» : 

Madrid, capitale 281,170 

Barcelone - 352,01S 

SëTÎJle 152,000 

Valenw, 145,51» 

Malaga ■ . 113,050 

Hnrde 109,446 

Grenade 100,678 

Saragosse . . . ■ 82,180 

Cadix 71,914 

Dans les colonies : 

La Havane . . - 146,000 

Manille 140,000 

Gouvernement. Monarchie représentative avec un sénat élu 
par la reine et une chambre des députes [Cortés], élue par 
voie indirecte. — Président du conseil des ministres, depuis le 
1" juillet 1838, le mari-chal O'Donnell. — Chef de l'État : reine 
habelle II, née en 1830, succède à son père, Ferdinand VII, 
le 29 septembre 1833 ; majeure en 1843 ; mariée, en 1846, i 
son cousin germain, le roi François d'Assise, né en 182â, fils 
de François de Paule, infant d'Espagne. — Fils héritier du 
trône ; Alphonse, prince des Asturics, né le 28 novembre 1857. 
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e (grande prindpauté de). 
(Incorporée i l'empire de Kuwte.) 

Superficie. 6,83S.« m. c. géogr. ; population en 18X6, 
l,688,S3d hab. pour la plupart luthériens. 

Finance». Budget de 18S7, recettes 2.7, dépenses 2.S mil- 
lions de roubles d'argent. Dette de l'État, 3,198,200 roubles, 
plus l'emprunt de S mill. décrété en 18S9, pour les chemins 
de fer, le commerce et l'industrie. 

Armée. Troupes enrôlées, 1 ,300 h. ; milice, 2,720 h. 

Commerce. Import. en18!i7, )t,683,733 roubles, exportation; 
4,079,988.— Marine marchande : 448 bat. à voiles(S1 ,289 lasts], 
plus 33 vapeurs et 882 bâtiments jaugeant moins de 10 lasts. 

La Finlande est divisée en 8 gouvernements : Wiborg, Abo, 
Kuopio, Nyland, St. -Michel, Tawastehus, Uleaboarg et Wasa. 
Capitale, siège du gouvernement : Helsingfors [gour. de Ny- 
land], 14,200 hab. 

France (Empire). 
Superficie et population en 1 8S6 : 

K. e. |. B>bilsnu. 

Europe D,74B (1) 36,039,564(3) 

Cdtmie* 10,939(3) 3,558,000 

Divition territoriale. La France, sans les colonies, estdivisce 
en 86 départements, 363 arrondissements et 2,847 cantons. Le 
nombre des communes est de 36,835. 
Finance*. Budget de 1860. 

Dépenses ord. et extraord . . fr. 1,894,057,778 
Voies et mof eus ord. et eilraord. . 1,835,854,370 

EiciBAKT de recelte. . . 896,601 

H) En lieuH atttet : K.m l/Sj «i lutuni : H,IKI,7U, donlU.Sl p. c. ea Wmt 
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Produit des impOU et revenns indirects : 

Ea 1854 rr. 847,260,000 

In 1855. • 050,879,000 

ÏD 1866 l,OSfi,307,000 

En 18B7 1,059,713,000 

Eu 1858 1,061,738,000 

Dette consolidée an 1" janvier 1898 : capital nominal, 8,439 
millions; montant des rentes : 511 millions. — Dette Qottante 
eDlS&8: 1,002 millions. 

^rm4«en18tf9: 

Hommo. 

CaTalerie (84 rég.) 100,311 

Infanterio (110 rjg.) 510,640 

Artillerie (10 r£g.) 68,544 

GeDdarmeiie 36,378 

0*n\e{Ztig,) 18,441 

ttat-major 6,472 

Train ■ . . . 18,600 

Inlendance 6,980 

tcoles mitilairet 3,100 

Invalide» 3,700 

Onviierg if tdministratioa 7,400 

Ipfîrineriei nlllitairei 3,300 

Justice miiilaire 4,348 

ToTAt . . 760,951 
Marine en 1858. 60 raisseanx, dont 30 à vapeur, 83 Tré- 
gates, dont 51 à vapeur, 80 corvettes, dont 53 à vapeur, etc., 
en tout 46t bâtiments portant 1 9,520 canons. — L'effectif des 
ofGciefs comptait en activité 9 amiraux, 11 vice-amiraux, 90 
contre-amiraux, 109 capitaines de vaisseau, 939 capitaines de 
Trégate, 673 lieutenants, 546 enseignes, etc., équipages: 
60,000. Troupes de marine : S régiments, 173 compagnies, 
93,669 hommes. 
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Commerce. (Ij. Valeurs officielles, en millions : 



ImporUlions en 1S55 

— enISSe 

— en 1857 

— . enlSSS 
ExparUtJDDieulSSS 



Port» : le HaTre. Entrés en 1858 

— — 1857 

— Sortis en 1858 

— — 1857 



i,see 

1,BÎ1 
1,450 



1,640 
1,780(2) 



6,67S H. 
6,983 



Le nombre des navires chargés s'est élevé, à l'imporlation ; 

En 1856 a 95,673, jaugeant 4,008,781 tonn. 

1857 35,077, — 4,161,777 
1838 24,077, — 3,809,990 

Et à l'exporta lion : 

En 1856 i 14,333, jaugeant 3,307,490 tonn. 
1837 ■ 15,977, — 9,590,166 

1858 19,066, — 3,883,387 

Marine marchande. Bâtiments : 1 3,230 navires, jaugeant ta- 
semble plus d'un million de tonnes. 

Chemins de fer. Longueur exploitée au 30 juin 181(9, 8,837 
kilomètres. 

Recettes par kilomètre : 20,639 fr. [1838, 19,308). 

(1) CDii)ii»r«g«nënl: 



1,8X7.3 Î7S.I 

36S.8 i}ai3 

1,91(6.1 1^.3 
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Télégraphes en 18B6. Étendue des lignes : 11,000 kilom. — 
Recette en 1858 : 2,600,000 fr. 

Willes principales. Population de 18S6. 

BiblUnu. 

Pari» (1) (nouïelle circoascHplion). , 1,535,943 

Ljon 292,721 

MarseilU 233,817 

Bordeaux 149,928 

lille (18S9) 153,021 

Naoles 108,530 

XoueD 103,233 

Toutoiue 103,144 

Saînt-ÉlieQQG 94,432 

Toulon 83,70S 

Strasbourg 77,fl56 

Jleli 64,727 

Le Havre 64,137 

Amiens 96,SB7 

Gouvernement. Monarchie pure avec constitution octfoyée 
et institutions représentatives (un sénat et nn corps législatif). 
Proclamation de l'empire, S décembre 181(2. Ministres de l'em- 
pereur : ministre d'État et de la maison de l'empereur, A. Fould 
(14 décembre 1852); justice, Delangle (5 mai 18S9}; affaires 
étrangères, Thouvenel (5 janvier 1860); intérieur, Billault 
[octobre 1859); guerre, maréchal comte Randon (S mai 1859); 
finances, Magne (22 janvier 1832); instruction publique et 
cultes, Rouland (15 août 1856) ; agriculture, commerce et tra- 
Vauï publics, Rouher (5 février (18SS) ; marine, amiral Dame- 
lin (19 avril 185S); Algérie et colonies : comte de Chasseloup- 
Laubat (24 mars 1859). Président du conseil d'ÉUt, Raroche; 
président du sénat, Troplong (50 décembre 18t!S) ; président 
du corps législatif, comte de Horny. — Chef de l'Etat : empe- 
reur Ifapoléon /// (Gbarles-Louis-Napoléon Bonaparte), né en 
1808, élu président de la république le 20 décembre 1848; 
élu de nonveau président pour 10 ans en décembre 1851 : pro- 

(I) ncnllM » 181». ■ . . . .fr. IS9,SIIjaa 

DiipruM 111,1»^ 

IndigenU En IKRI, I >ur 11.! hibiiuu ; ca ISW, I gor I6.> hibliinu. 
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clamé empereur le i décembre 18S2; marié, le 29 janvier 
18S3, à Eugénie de Guzman, comtesse de Téba. — Héritier 
présomptif : ie prince impérial Napoléon, né le 16 mars 18St6. 

FrasefOrt (Ville libre). 
(ConrédératioD germaDique.) 
Superficie. 1.8 m. c. g. 

Population en décembre 18tt8, non compris la garnison fé- 
dérale. 

BlbiUnli. 

Ville.de Francfort 67,B75 

Campagne 1 1 ,303 

ToTii,. . . 79,378 

Les habitants de la ville sont, pour les cinq sixièmes, protes- 
tants. 
Finance». Budget présumé de 18X9 : 

Recettes fl. S,ii\.5Zi 

Dépenses 3,0S7,M6 

Dette de l'Étal en 18i(9 : 8,016,078 (1. -- Dette des chemins 
de fer: 9,714,400 fl. 

Armée. Contingent fédéral ; 1 ,119 hommes. 

Commerce. Voyez Zoiltiieiii. 

Goufiemement. Képublîcain. Pouvoir législatif : une assem- 
blée législative composée de 88 membres; pouvoir exécutif : 
sénat de 4 syndics et 21 membres élus à vie, présidé par S 
bourgmestres. 

Grande-BretecBe (Royaume). 
Superficie el population. 

H.F.g. Hibiunu. 

Europe 5,TS0 98,735,593 

ColoniM 09,335 6,955.000 

Indes orientales . . . . 63,783 170,038,679 



BécompoiitioH du territoire. I. Ecbopb : 

1. C«*]ide'Bbbt*ghe : Angleterre, Galles, Iles, 19,SSS,000, Ëcosie 

3,093,870 ; eniemble S3,6I6,870 habilanls (chidTrea de ISSS). 
%. iBLinoE (18S7) : e,047,495 habîUoK. 
S. GiBEÂLiiH, HiLTB, HÉu»LiMD, Gtc. : 161,100 hablUnU. 

II. CoLOsiEs : 

1 . AaÉRiifDE : Amérique gepteulrionile et centrale, 64,00C m. c. g. 

et 3,710,000 habitants; Indes occidentales et Amérique du Sud, 

3,115 m. c. g. et 1,050,000 hatûtanti. 
3. kai-.Cejlaa, Hongkong, Labuan : 1,a04o].c. g. et 1,705,000 bab. 

3. ArKiQDE : Cap de Gonne-Eipérance, 6,373 m, c. g. et 361,000 bat- 

tants- cAles occidentales, Natal, Ilei et Sokotora : (?) m. c. g. et 
534,000 habitant). 

4. AiiBTBii.li : 31,387 m. c. g. et 1,043,000 babilanli. 

III. ISDEs obieutjiles «ncLAiSES. Foir sous Asie. 
Finances. Année financière, juillet 18S8 à juin 1859. 

Hecettei effectuée*. . . . Uf.it. 05,089,573 - 
DépGDges(l) 06,035,676 



Dette fondée au 31 mars 18&8 : 786,S0I,15S liv. st. Inté- 
rêts : 23,611,000 liv. st. — La dette flotlante était, en 18li9, 
de 18,477,400 liv. st. 

Armée. État d'après le budget de 1899-60 : 

En Europe Iâ3,6fi6 

Aux Indes 01,H0T 

Dépdts des rég. aux Inde* 15^005 

TOI.L. . . 229,557 
Marine roxole. Personnel : officiers, sous-officiers, matelots, 
mousses, 36,372 hommes;. soldats de marine, 19,000; gardes- 
côtes, 3,827. — Matériel, juillet 1839 : 70 grands bâtiments à 
voiles avec 1,264 canons; 226 vapeurs avec 4,626 canons. 

■Dirine 9 I,, Diillians de liv. >1. - KeccW^ 
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Commerce : 



1856. . .1.11.. 1Ï3,5«.134 115,HS0,U48 

1857 187,ft«,535 122,155,Ï57 

18SS 103,795,803 116,ei4,3St 

Navigation en 1857 (transports maritimes). Entrtic et sortie 
réunies, 77,43S navires chargés, jaugeant près de 19 millions 
de tonneaux, dont 42,711 anglais, jaugeant 11 millions. 

Marine marchande au 1" janvier 18Sî8 en Europe et dans les 
colonies : 37,088 bâtiments à voiles et à vapeur, d'une capacité 
totale de S,S31,887 tonnes, équipés de 1^7,393 hommes. 

Chemin» de fer. DEveloppement des lignes exploitées en 
l8t(7 : 13,431 kilomètres. — Recettes brutes en 1857 : 
34,174,610 livres sterling. Intérêt payé aux actionnaires, en 
moyenne 3.60 p. c. 

Monnaie. Livre sterling à 30 schellinga de 13 pence= Si! fr. 
10 cent. 

Capitale. Londres (1858) : 3,880,000 habitants. Villes prin- 
cipales (1836) : 

Eu AnfiLETERkE : Liverpool 375,005 

HUnchester 316,313 

BirmiDgbam 339,N41 

Leed» 17ï,97« 

Bmlol 137,338 

En ÉCOME : GlascDW 148,116 

Edimbourg 06,734 

En iBLiRDE : DublÎD 301,000 

Corfc . . . , 197,000 

Gouternement. Représenta tir, avec chambre (les lords et 
chambre des communes. — Principaux ministres (cabinet du 
a juillet 1839). Premier lord de la trésorerie, lord Palmerston ; 
lord grand chancelier, lord Campbell; secrétaire d'Etat pour 
les affaires étrangères, lord John Riissell ; secrétaire pour TiU' 
térieur, sir G. Cornwall Lewis ; secrétaire pour les colonies, 
duc de Neweastle; secrétaire pour la guerre. Sidney Herbert; 
secrétaire pour les Indes, sir Charles Wood; premier lord de 
l'amirauté, duc de Somerset ; chancelier de l'échiquier, Glail- 
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slone; lord-présidealdu conseil, lord Granvîlle; vice-roi d'Ir- 
lande, comte de Carliste. Commandant en chef de l'arinée, le 
duc de Cambridge. Amiral de la flotte, sir John West (ISSS). 
Vice-roi (gauverneur-général] des Indes oricnUles, comte 
Canning (]8t(8). — Chef de i'Elat : reine Victoria I", née en 
1819, succède à son onde, le roi Guillaume IV, le 91 juin 
1837; mariée, en 1840, à son cousin germain. le prince Albert, 
frère du duc régnant de SaseK^obourg-Gotha, né en 1819. — 
Héritier du trône : Albert, prince de Galles, né en 1841. 

. «irèc« (Royaume). 

Superficie elpopttlation. 900.B m. c. géogr. j 1,067,216 ha- 
bitants catholiques-grecs. 

Division territoriale. 10 prcfeclures (Nomoi], 49 éparchies 
et 236 communes. Les rtomoi sont, dans l'ordre de leur popu- 
lation : Cyclades (14â,93S hab.), Argolide et Corinthe, Achale 
et Élide, Âcarnanie et Etolie, Laconie, Mcssénie, Attique et 
Béotie, Phthiotide et Phocide, Eubée [68,813 habitants). 

Finances. Budget, en drachmes, pour 1839 et 1860. 

ISM. ISfiO. 

Recelt** .... 10,7(1.5.976 91,7KO,000 

Dépenses .... 19,431,539 90,371,093 

Dette i la Bavière : 1 ,Sâ9,333 florins du Rhin ; dette Roth- 
schild : 66,600,000 drachmes, garantie par les puissances, et 
dont une partie a été amortie par elles ; dette intérieure : en- 
viron 9,850,000 francs. 

^rmée. 9,686 hommes (687 cheTaui). 
Marine royale en 1839:31 bâtiments portant 134 canons; 
1,148 hommes (officiers compris]. 
Commerce : 

I8!t7. itm. 

Importalioii . . drachmes. 36,6ôf>,33S 40,636,3-ïS 

Eiporlation 34,363,937 95,034,008 

Le mouvement des ports, en 1838, donne un effectif de 
73,097 navires, jaugeant :i,137,138 tonneaux, à l'entrée des- 
S. 

. '.oogic 
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quels 4,651 navires jaugeaient plus de 60 tonneaux et 3,263 

ciaient des bateaux à vapeur. 

Marine marchande, en 18t>T : 4,339 bâtiments de toute di- 
mension, jaugeant 323,000 tonneaux et servis par environ 
89,000 maleloU. 

Monnaie. Drachme de 100 ieptu = 97 1/3 C 

Capitale. Athènes, avec 30,000 habltanU (1837). PorU de 
mers : Hyra, Pyrée et Fatras. 

Gouvernement. Reprësentatif, avec un sénat et une chambre 
des députés, — Chef du ministère : capitaine Hîaulis, ministre 
delà marine [novembre 1837). — Chef de l'État ; roi Olhon, 
frère du roi de Bavière, né en 1813, élu roi de Grèce en 1853, 
majeur en 1833; marié, en 1836, avec Amélie, sœur du grand- 
duc d'Oldenbourg, née en 1818. — Il n'existe pas d'enfants de 
cette union. — Héritier pré<iamptif : prince Adalbert de Ba- 
vière, frère du roi, né en 1838, marié, le 37 août 1839, à l'in- 
fante Amélie, née en 1834, sœur du roi d'Espagne. 



■«■iiMMrs (Ville libre;. 

{Confédération gtrmitdqtit.) 

Superficie et population en 1838. 6.S9 m. c. f^. ; ville, fau- 
bourg et campagnes : 332,379 hab. protestants. 
finance». Budget de 1839 : 



Recettei . . 
Dépenses ord. c 



Dette au I" janvier 1839 : 63,064,923 marcs banco. 
Armée. Contingent à l'armée fédérale : 3,163 h. 
Commerce. Importations en 1838:303 '/* millions de marcs 
banco, dont 257 V» P" '"" ^' rivières. 
Navigation maritime en 1898 : 

Arrivaeei : 4,S64 navires jaugeant 368,000 laits (1). 

Déparlï : 4,577 — — 300,512 - 



t* Google 



Marine marchande : 488 vaisseaux (y compris 19 vapeurs) 
jauKeant 6S,44i tasts. 

Emigranls : En 1886, 21i,975j en 18S7, 51,248; en 1888, 
19,469. 

Monnaie. Marc banco, monnaie de compte, à 16 schellings 
= 1 fr. «7 c. ; marc courant= 1 fr. 83 c. 

Gouvernement. Républicain avec un sénat présidé par deux 
bourgmestres. 

■a>ovrc (Koyaume). 
(ConfédératioD germanique.) 

Superficie. 699 m. c. g. 

i>cipuJa<ion en décembre 18S8,1,843,976hab., dont 217,493 
catholiques et 11,492 Israélites [266,018 maisons). 

Division territoriale. Sept arrondissements [Landdroêleien), 
savoir : Hanovre, Hildesheim, Lunebourg, Stade, Osnahrack, 
Aurich, territoire de Clausthal. 

Finances. Budget de 185&40. 

Recettes (balers. 10,435,109 

Dépenies 10,388,358 

Dette publique au 1°' janvier 18S9 : 46,213,309 thalers dont 
30 Vî millions pour chemins de fer. 

^rmée. 36,938 hommes. 

Commerce. Voyez Zollvireih. 

Marine marchande ; S9 vaisseaux de mer jaugeant 8,294 
tonneaux. 

Monnaie. Depuis le 1" octobre 18S8, thaler à 50 gr. (30 th. 
= 1 livre de 500 grammes); valeur 3 fr. 75 c. 

Capitale. Hanovre, avec le faubourg, 95,683 habitants. 

Gouvernement. Représentatif à deux chambres. — Chef de 
l'État : roi George» V, né en 1819, succède à son père Ernest 
Auguste le 18 novembre 1851 ; tnarié eu 1845, à Marie, née 
en 1818, fille de Joseph, ancien duc régnant de Saxe-Alten- 
bourg. — Prince héréditaire : son fils Ernest Auguste, ne en 
184S. 
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si (Ëlectorat). 

(CoQf^dération germaDique.) 

Superficie. 173 7 m. c. g. 

Population en 18S9 : 726,769 hab., dont 3/4 protesUnts, 

Finance». Période financière Iriennale 1858-60 : 

Recette* Ihal. 15.500,840 

D6pcmei 15,»5,630 

Dette .- 1],298,9!i0 thalers, dont 8,S00,000 pour cbemins de 
fer. 

Armie. Active 7^96; réserve 4^1(9 hommea; second ban, 
19,209 h. 

Commerce. Voyez Zollvuein. 

Monnaie. Tbaler à 30 gros = 3 fr. 7tf c. 

Capitale. Cassel, avec 58,600 habitants. 

Gouvernement. Représentatif k deux chambres. — Chef de 
l'État : électeur Frédéric-Guillaume /x", né en 180S, corégent 
en 1831, succède à son père, l'électeur Guillaume II, le 20 no- 
vembre 1847; marié morganatiquement à G ert rude, comtesse 
de Schaumbourg. — Successeur éventuel : son cousin, fils de 
son grand-oncle, landgrave Guillaume, né en 1787. 



it (Grand-duché). 
(Coofëdéralion germanique.) 

Superficie et population en 1898 : 1!i2.T m. c. g., avec 
84S,S71 bab., dont 217,000 catholiques. 

Divition territoriale. Trois provinces, savoir : Hesse supé- 
rieure, Starkenbourg, liesse rhénane. 

Finances. Budget pour 18B7-39 : 

Kecettes aanuello fi. 8,565 J6S 

Déptiues anauelles 8.4117,493 
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Pour ehemks de Ter .,...&. 13,063,000 

Proprement dite 4,370,l>00 

Billeti du crédit roodef 1,31)0,000 

Armée. 10,621 hommes. 

Commerce. Voyez Zollvbbeih. 

Monnaie. Florin à 60 kreutzera= 2 fr. 14 c. 

Ville». DarmsOdt, capitale el résidence du grand-<Iuc, 
38,000 hab. ; Maycnce, 56,833 bab., Offeabach, 13,724 hab. ; 
Worins, 10,32» hab. 

Gouvernement. Beprésenlalir. Premier ministre ; baron de 
Daiwigk. — Chef de l'ÉUt : grand-duc Louis III, né en 1806, 
corégent 1c y mars 1818, succède à son père, Louis II, le 16 
juin 1848i marié, en 1833, avec Mathilde, sœur du rai de Ba~ 
Tière. — Héritier présomptir: Charles, frère du grand-duc, né 
en 1809, marié, en 1836, à Étisabelh, cousine germaine du roi 
de Prusse. 



■«■■e-Boatbtnrc (Landgraviat). 

(Confédération germanique). 

Superficie et population. S m. c. g., avec 2:i,746 bab. 
Finances. Budget pour 18ï(9. 

Receltes fl. 3.19,785 

Dépeaseï 40«,6.)8 

Dette en 1839 : 1 ,037,706 Q. — Capilauï actifs. 517,895 Q. 

Armée. Contingent fédéral : 333 hommes. 

Monnaie. Florin de 60 kreutzers = 2 fr. 14 c. 

fhef'lieu. Horabourg, 4,600 habitants. 

Ckef de- l'État. Langrave Ferdinand, né en 1783, succède à 
son Trère Gustave, le 8 septembre 1848. — Après sa mort, la 
couronne passe à la maison grand-ducale de Hesse. 
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Halstela et ■.aurnbours (Duché). 

(ConKdéralion germaniqae.) 

Voyei, pour la superficie, la populatioa et les Snaaces, l'ar- 
ticle DAflBHAKk, ces pays Taisant partie des États du roi de Da- 
nemark. 

Contingent fédéral. 3,600 hommes. 

lien InnlCBiiea (République). 
Depuis 1S15, tout le patronage de la Graade-BreUgne. 
Ifotm des sept lies : Corfou, Céphalonie, Zante, Ste-Kaure, 
Ithaque, Cerigo, Faxo. 

Superficie elpopwtaUon des 7 lies. 91 m. c. g., avec 246,483 
hab. [18S8]. Pour plus de détails, voir l'^nntMitrv dernier, 
finances (18S6). 

Recettes .... liv. st. 381,«9 42,f16 
Dépenses 357,638 33,715 

Délie en 1836, papier-monnaie compris : 300,000 livres 
sterling. 

Étal militaire. Environ 4,000 hommes (garnison anglaise). 

Marine. 1 Trégale et 1 paquebot de guerre â vapeur (tous 
deux anglais et en station à Corfou) ; de plus, sous pavillon 
ionien, 2 bateaux à vapeur qui servent à la communication 
entre les sept lies. 

Commerce en 18t(6 : 

ImporUtion fr. 2U,07«,00» 

ExportatioD 27,U69,00« 

Navigation. Entrés en 1856: 813 navires jaugeant 102,921 
tonnes j sortis B12 navires, jaugeant 101,181 tonnes. 

Gouvernement. République aristocratique, avec un sénat de 
K et une assemblée législative de 40 membres. — Lord-haut 
commissaire : le général sir Henri Storbs (2 février ISBQ). 



Llech*cna(clB (Principauté). 
{Coatédératioa germaiùqDe.) 

Superficie et population. 2.90 m. c. g., arec 7,1 KO habitants 
catholiques. 

Ftnaneei. Recettes et dépenses annuelles : lfïi,000 florins de 
convention. — Pasdedette (1). 

Armée. Contingent fédéral : 70 bommes. 

Gouvememenl. Représentation des états. — Chef de l'État : 
prince Jean, né en 1840, succède à son père, le prince Alofs, 
12 novembre 1898. 

■.In bourg (Duché). 
Coarédération gerauniilue. 
Superficie elpopultUion m 1896. 40.» m. c. g. avec ÏI7,SI7 
habitants catholiques. 

Saur ses rapports militaires avec la Confédération germani- 
que, ce duché fait partie intégrante du royaume des Pays-Bas. 

l.Ippc-DctmoM (Principauté). 
(CDDrédératioD([eriiiaiiique.) 

Superficie et population en 1flt56. 20.in m. c. g. , avec 
106,086 habiUnts luthériens [18S8J. 

Finance» en 18K6-S7. Recettes et dépenses : 4ti0,000 tha- 
lers. — Dette : environ 330,000 Ihalers. 

jirtnée. 840 hommes ; réserve : 240. 

Commerce. Voyei ZotiviaiiN. 

Monnaie. Voyez Prvsse. 

Capitale. Detmoid, l!,3S8 habitants. 

Gouvernement. Repréientation des états. — CfaefderÉtal: 
prince Léopotd, né en 1891, succède i son père Léopold, 
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le 1« janvier 18S1 ; marié, en 18S3, à Elisabeth, Bile d'Albert^ 
.prince de Schwarzbourg-Rudolstadt ; sans enfants. 

I,lppe-«eh«uiBlMvrB (Priacipaulé). 
(ConfédéralloQ gennanitiue.) 

Superficie et population en 18SS. S.W m. c. g., avec 30,144 
hab. (fin 1898). 

Finance», Recettes et dépenses : 238,000 tbalers. 

Armée. 3ti0 bommes. 

Monnaie. Voyez Phossb. 

Capitale. Bùckebourg, 2,3S0 habitants. 

Gouvernement. Représentation des états. — Chef de l'Élat : 
prince Georges, né en 1784, succède à son père, Philippe-Er- 
nesl, le 18 février 1787; majeur en 1807 ; marié, en 1816, à 
Ida, princesse de Waldeck et Pyrmont. — Héritier : son Bis 
Adolphe, né en 1817, marié, en 1844, à Hermine, princesse de 
Waldeck et Pjrmont. 

I.Bbe«k (Ville libre). 
(Confédéralioa germanique.) 

Superficie et population en 1837. 8.98 m. c. g., avec 85,425 
hab. protesUnls, dont 26,672 dans la ville même. 

Finances. Rudgel de 1889. Recettes et dépenses en 18S8 : 
1,095,600 marcs courants. — La dette s'élève à environ 
12,580,000 marcs, dont 7 •/» millions pour chemins de fer. 

Armée. 940 bommes. 

Commerce en 1888. Importation : 299 millions de livres, 
dont 194 par voie maritime. 

Bâtiments entrés en 1888 dans le port de Lubeck : 940 de 
66,794 lasts ; sortis : 989 de 67,775 lasts. 

Marine marchande : 67 bâtiments jaugeant 4,780 lasU. 

Monnaie. Marc courant à 16 scbellings = 1 fr. 50 c. ; le 
schelling, 9 */» centimes. 

Gouvernement. Républicain. Pouvoir exécutif : un sénat de 
18 membres et 2 bourgmestres. 

D,u:,i.J t. Google 



■.memboars (Grind-Dncb^). 
(Conrëdëration germanique.) 

Superficie et populoKon. 46.6 m. c. g., avec 19)f,0S8 faabi- 
Unts catholiques. 

finance*. Budget proposé pour 1888 : 3,232,869 francs. 

Capitale. Luxembourg, forteresse fédérale, avec 12,170 ba- 
bitauts. 

Contingent à l'armée fédérale, avec Limbonrg : 2,91(9- 
hommes. 

Commerce. Voyez Zoixteuio. 

Monnaie, Comme en France. 

Gouvernement. Représentatif avec une cbambre des députés. 
Constitution octroyée en 18&7. — Cbef de l'Élat : te roi des 
Pays-Bas. — Lieutenant du roi depuis 181(0 : le prince Henri 
des Pays-Bas, frère du roi. 

Mccklemb*nrir4h!hwAHM (Grand-Duch^). 
(Conféildralloa germanique.) 
Superficie el population en 18S8. 244.11 m. c. g. (dont 
103.G au domaine], avec 942,148 habitants luthériens. 
Finance». Budget de 18t(3-S4 : 

Recettes , ^ thaï. 3,309,748 

Dëpeases 3,430,038 

Dette ; 1 1 '/s millions d'écus, dont 600,000 en papier-mon- 
naie. 

Armée : 9,380 hommes, 1 ,408 chevaux. 

Commerce en 18S7. Importation, près de 49 millions de 
francs; exportation, environ 100 millions. 

Port de Rostock (1887) ; Importation, S '/î î exporta- 
tion, S.7 millions de francs. 

Marine marchande en 18S9: 394 bâtiments, jaugeant 49,191 
lasts (à 6,000 livres). 

Monnaie. Écu à 48 schellings = 3 fr. 79 c. 

_A 
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Capitale. Schwérin, 91,749 hab. Ports de mers : Rostock, 
3»,000 hab., et Wismar, 1â,87S hab. 

Gouvernement. Chambre des États, en commun avec Heck- 
lembourg-Strélitz. — Chef de l'État : grand-dac Frédéric- 
Françoii, né en 1833, succède à son père, Paul-Frédéric, le 7 
mars 1843; marié cd 1849, à Âugusta, princesse de Reus- 
Scheleiz-Koestritz. — Fils aîné, héritier du trOne ; Frédéric- 
François, né en 1891. 

Mccklcnbanrw-StrilItB (Grand -Duché). 
(ConfédératioD germanique.) 
Superficie et population en 1891 : 

■...g, Hob. klh«r. 

Snché de SIrëliu 4%^ 83,376 

Principauté de Rabebourg . . 6.i 16,353 

Ensieilë. , . 40.1 00,6Î8 

Financée. Recettes el dépenses annuelles : 970,000 Ihalers. 
— Dette : 1,7BO,000 thalers. 

Armée. Cootingeot fédéral ; 718 hommes. 

Monnaie. Thaler à 30 gros = 3 fr. 79 c. 

Capitale. Neu-Strélitz, 7,1tS3 hab. 

Gowoemement. Voir MECKLiaBouRG-ScHwtRin. — Chef de 
l'État ; grand-duc Georges, né en 1779, succède à son père 
Chartes le 6 novembre 1816 j marié, en 1817, à Marie, fille de 
Frédéric, landgrave de Hesse. — Fils atné, héritier du trône : 
Frédéric-Guillaume, né eu 1819, marié, en 1845, à Augusta, 
princesse de Cambridge, dont il a un fils, né en 1848. 

M««èBC (Duché) (t). 

Superficie. 110 m. c. g., oa 603, 940 hecUres, dont 481,073 
sont cultivés. 
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population eu 18)t7. 604,SI2 habiUnts catholiques. 

Divition territoriale. Provinces : Modène, Reggio, Guas- 
Ulla, Friguano, Garfignana, Massa-Carrara et Lunigiana ; nom- 
bre des communes : 72. 

Finance» tia\Si^ : 

Retentis fr. 8,4]3,63î 

Dépenses S,7SS,1S3 

Armie. ti,300 hommes ; avec la réserve : 14,6!t6. 

CowuHerce. La valeur totale des importations et eiportatioas 
(marbre, bétail, vin] est estimée à environ Si millions de Iraucs. 

Monnaie. Lira à 100 cenlesimi — 1 franc. 

ri'»«. Hodène,capiUle, avec 31 ,052 hab.;Reggio. 18,684 h. 

Gouvernement. Honarchie pure. — Chef de l'État : duc 
Françoii V, né en 1819, succède à son père, François IV, le 
SI janvier 1846 ; marié, en 1842, à Aldegonde, .sœur du roi de 
Bavière. — Héritier présomptif: Maxim ilien- Joseph, archiduc 
d'Autriche, né en 1782, oncle paternel du duc. 



(Principauté placée aons le protectorat de la Sardaigne.) 

Superficie et population. 2.ii m. c. g., avec 6,800 habitants 
catholiques. 

Chef-lieu. Monaco, avec 1,300 habitants. 

Revenu. Environ 100,000 francs. 

Souverain. Prince Cbarlei III, né en 1818, succède à son 
père, le prince Florestan I", le 30 juin 18S6; marié, en 1846, 
à Ânloioette, comtesse de Mcrode, dont il a un fils, né en 1848. 



-~- Voyez TuBijciB. 

Nmmo (Ducbé). 

(Confédération germanique.) 
Superficie et population, fin 18^8. 8tS.S m, i 
439,4S4 babiunls, dont 202,067 sont catholiques. 
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Division territuriale. 11 cercles et 98 bailliages. 

Finance». Pour 1899, les dépenses ont été évaluées à 
4,64S,t)66 florins. — Dette en 18S8 : 11,390,000 fl. — Capital 
de la dette en 181i6 : 7,800,000 florins. 

Armée. Contingent Tédèral, y compris la réserve : 5,498 h. 

Commerce. Voyei Zolitebiik. 

Monnaie. Florin à 60 kreutzers = 2 Tr. 14 c. 

Capitalû. Wiesbaden, avec 14,000 habitants. 

Gouvememenl. Cbambre des États. — Chef de l'État : itiic 
Adolphe, né en 1817, succède à son père Guil la urne, le 20 août 
1839 ; marié, en 18SI , en secondes noces, à Adélaïde, princesse 
d'Ânhalt-Dessau, dont il a un fils, Guillaume, né en t8S3. 

M*rwése> — Voyez Svèdi. 

•Idcahaari: t Grand -Duché). 
(Confédéralion gerinaiiiqne.) 
Superficie, population (1898) et diviêion lerriloriate t 

Duché d'Oldenbourg (7 cerclea et 38 bùll.) 9S.> 337,18S 

Principauté de Luhack (3 bailliages). 6.< 31,085 

— deBirkenreld (3 baillIaBes). B.i 33,486 



Dans ce nombre, 72,939 sont catholiques. 
Finance». Budget de 1860 : 

Oldenbourg .... rixdales. 1,333,000 1,343,000 

Lubecb 165,340 163,330 

BirkeDfeld 139,000 149,600 

En commun 530,000 530,000 

Â la fin de 1898, la dette s'élevait à 5,983,000 écus. 
Armée. 5,738 hommes. 
Commerce. Vofez Zollverein. 

Navigation en 1898: entrée, 7,92)1 navires (cAtiers compris) 
sorties, 7,690. 
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Marine marchande en 1898 : 6â!4 navires de tous genres, 
mesurant 35,443 asts. 

Monnaie. Rixdale à 73 gros = 5 fr. T6 c. 

Capitale. Oldenbourg, avec 9,400 habitants. 

Gouvememeni. Heprésenlatir. — Souverain : grand-duc 
Pierre, né en 1837, succède à son père, le grand-duc Auguste, 
le 27 février 18ti3 ; marié, en 18tS2, à Elisabeth, fille de Jo- 
seph, ancien duc régnant de Saxe-Altenbourg, dont il a un fils, 
Auguste, né en 1832. 

PM-ne (Duché). 
(SilualloD d'avant la guerre de 1859.) 

Superficie. 115 m. c. g., ou 616,443 hectares. 

Pùpulation en 18!t7. 499,835 habitants catholiques, répartis 
sur lUb communes. 

Provinces. Parme, Borgo San Donnino, Plaisance, Val di 
Taro, Lunigiana de Parme. 

Finances en 1859 : 

Receltei ordinaires ..'... lire. 8,659,146 

— eitraordlnaires 4,037,789 

Dépense» ordinaires 8,566,381 

— eitraorilinair«« 1,027,785 

Dette: 13,300,000 lire. 

^rmée en 1838. Pied de guerre ; 8,672 hommes; pied de 
paix : 3,663 hommes. 

Monnaie. Lira à 20 soldi (sous) = I franc. 

Filles principale». Parme, 48,938 hab. ; Plaisance, 29,tM)0 
habitants. 

Gouvernement. Monarchie pure. — Souverain : duc Ro- 
bert I", né en 1848, succède à son père Charles III, le 27 mars 
18S4, sous la tutelle de sa mère, Louise de Bourbon, fille du 
duc de Berry, régente de Parme. 



P«ÏB-a*a (Royaume). 

Superficie elpopulalion an 1" janvier lï 
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Edbo». Les provinces suivantes : 

■.«.g. Hibiuiiu- 

Brabant 93. • 414,470 

GneMre 93 i 403,979 

Hollande méndionale . . . $5.i 637,684 

Hollande leptsntrioaale . . 43.i 543,043 

ZJlaode 31. e 166,483 

Clrecht 25.» 162,249 

Frise 59.. 279,610 

Over-Yuel 60. > 336,769 

Groningne 41. < 308,814 

DKDlhe 48.1 945,13» 

Daehë de Liratwurg . . . 40.i 317,317 

593 I 3,346,747 

Grand-duché de Luxembourg. 46. < 195,038 



A»i 38,933(1) 16,354,000 

AHÉniqvi 3,830 82,761 

AFBiQitE (Qïle de Guinée). 500 100,000 

Par caltes, la population des Pays-Bas (Europe) se divisait en 
1849, en: 

Réforméa 1,906,618 

Luthériens 66,170 

Catholiques 1,330,087 

Juifs 64,070 

Religion inconnue 41,151 

Finances du royaume. Budget de 18t(9 : 

Receltes fl. 78,575,364 

Dépenses 77,423,341 (9) 

(I) PopuIiUon det principale! csloniei du Indu n 31 déceoibn ISS? : 

Jan >! Usdnn hab. ll,!raT,Oin 

Snmiln (ddcH) 1,500,000 

PaJimbani 4«T,00a 



rimer ... 1,6U^ 

i% Gncm, Il <)■ ^ dtiit puUiliBe, 37; ararint, 8 lallliani. 
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Finances coloniales pour 18S7, en millions de florins. 

RwciUg. DtpcDia, 

Iodes arÎBDUlea 81.13 78.84 

Surinam 1.00 0.30 

CuNfao 0.36 O.GS 

Guinée 0.04 70 

Le déBcit de la caisse des Indes occidentales et de la Guinée 
est couvert par l'eicèdant de celle des Indes orientales. 

Dette en ISBR : 1 ,086, 34 S, 830 11. — lotérèU alloués ; 
31,403,679 a.f plus un capital de 10 millions ne portant pas 
d'intérêts. 

^rmée en 18&9 : 1,762 officiers et S6,981 soldats. La force 
de la garde nationale [«cAufferv] s'élevait, en 18S3, à 92,776 
hommes. 

Marine militaire en 18tS9 : 83 bâtiments (4 vaisseaux de lir 
gne, 16 frégates, 14 vapeurs) armés de 1 ,740 canons, plus ttO 
chaloupes canonnières armées de 174 pièces. — Force de la 
marine en service actif ; 6,221 hommes, non compris les ma- 
rins indigènes de service aux Grandes- Indes, au nombre de 
47tS. Soldats marins : 2 divisions d'infanterie, 3,104 hommes, 
dont 829 sont embarqués à bord des vaisseaux et compris 
dans les 6,321 hommes mentionnés ci-dessus. 

Commerce général. En florins ; 



En 1865 . 
En 1850 . 
En 1857 . 
Ed 1858 . 



342,500,000 514,000,000 

411,741,133 538,348,571 

415,693,840 343,533,758 

410,736,669 330,740,H77 



Marine marchande Gn 18S8 ; bâtiments, 3,458; tonnage 
1)87,134 tonnes. 

Monnaie. Florin à 100 cents = 2 fr. 12 c. 
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nuei principale» en 18B6 : 

Amsterdam. . . 355,530 Utrecht ..... 50,710 
Eotlerdam . . . 96,085 tejie .... S8,5O0 
La Ha;e. . , . 76,573 Haestricht . . , 31,000 
Gtmvememeitt. Représentatif à deux chambres. -~ Ministre 
des colonies : J.-S. Rochussen (mars 1858) ; ministre des affai- 
res étrangères : baron de Golstein [mars 1858); de l'intérieur : 
Van Têts de Goudriaan (mars 1858). ~ Souverain : roi Guil- 
laume III, né en 1817, succède à son père, Guillaume II, le 
17 mars 1849 ; marié, en 1839, k la princesse Sophie, fille du 
roi de Wurtemberg. — Prince héréditaire : Guillaume, prince 
d'Orange, né en 1840. 

Plèmant. — Vojez Sibdaicmb. 

Pala(nc (Rojanme). 
(Incorporé i l'empire russe.) 

Superficie et population en 1859. 2,331 m. c. g., avec 
4,733,760 hab., pour la plupart catholiques [579,803 juifs). 
JHviiion : 5 gouvernements : Varsovie, Lublin, Radom, 
AugusLowo, Plock. 

Commerce, en 1856 avec la Prusse etl'Autriche : 

ImporlatioD roubles. 15,789,646 

EiporUtiou 8,368,557 

Valeur totale de l'eiporlation de 1837 : 10 '/i millions de 
roubtes}di! l'importation, 14 '/i millions. 

Monnaie. Voyez Rotuii. Le Qorin polonais =: 61 cent. 
Ville» principales : 

Hibiunu. 

Varsovie, capitale (en 1858) 156,190 

Lodï 85,302 

Lubliu 15,508 

Souverain. L'empereur de Russie.— Lieu tenant [JVamietnik) 
du royaume : le prince Michel GortschakofT. 



P*r(aB«l (Royaume). 

Superficie et population en 18SS : 

«.t. g. a.b.«a,. 

ConIin«D( européen . . . 1,650 5,568,895 

lies d« Madère et A{OTei. . 70 344,998 

Colonie» : Afrique. . . . 34,839 1,057,931 

— Asie et Océanie . 1,005 1,356,483 

Total. . , 97,573 8,328,307 

DivitiOH du royaume proprement dit : huit provinces divi- 
sées en 3t districts, administrés par des gouverneurs civils; 
S88 communes. 

Finance». Budget de l'ÉUl de 185&flO : 

Reteltes contes de reis. 13,886 

Bépense» 15,803 

Budget des coloui^poar 18S7-S8. 

Rec«ttei conloj. 782 

Dépemeg 975 

Dette au 30 juin 18S7 : 

Intérieure conlos. 40,558 

Extérieure 50,837 

Total. . . 100,366 
Armée. Effectif en 1859 : 44,522 h. Dans les colonies, 
1" ligne, 8,268 ; *- ligne, 9,872 hommes. 

Marine. 42 bâtiments (1 vaisseau de ligne; 1 frégate), por- 
tant 363 canons. — Total des officiers : 216. 
Cttmmerce du port de Lisbonne en 1858-39. 

ImportatioD conlos de reis. 9,031 

Eiporlation 5^2gg 

Navigation : Entré, 2,298 navires ; sorU, 2,248. 
Marine marchande en 1854 : bàUments : 891 (plus 2,800 
cOtiers) ; tonnage : 82,402 tonnes. 
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Monnaie. I niiirels à mille rels = 6 Tr. 1 S c. ; un conlo ^ 
1,000 milrels ou 6,190 francs. 

raies. Lisbonne, capiUle, en 1841, a41,SO0 hab. ;Oporto, 
avec les Taubourgs, 80,000 hab. 

Gouvernement. Représentaiir i deux chambres. ~ Président 
du ministère : le duc de Terceira (t8B0). Souverain : roi Dotn 
Pedro V d'Alcantara, né le 16 septembre 1837, succèdeà sa 
mère, dona Maria da Gloria, le 10 novembre 1803, sous la tu- 
telle de son père le roi-rcgent dom Fernando, duc de Saie- 
Cobourg et Gotha ; majeur le 1 6 septembre 1 8BS ; marié, en 
18S8, à la princesse Stéphanie de Hobenzollern-SigniaringeD ; 
veuf depuis le 17 juillet 18t(9. 

Prlnelpanlé* danablranea. Vojez Tnaguii. 

Pmaac (Rojaume). 
(ConrëdératioD germaoîque.) 

Superficie. 8,104 m. c. g. 

PopulaHon en I8S5. 17,902,831 hab. (1], dont 6,418,513 
catholiques et 934,241 Israélites. 

Divition territoriale. Les provinces sont : 

M. e.g. Hibiuou. 

Pruue orientale .... 706. ■< 1,543,434 

— occideulale ... 471 sa 1,094,333 

Posniaie 536.ii 1,393,036 

Pomriranie 570.it 1,368,064 

Siléaie 741. i4 3,183,4^ 

Brandebourg 734.14 2,354,305 

Saxe 400... 1,801,535 

Weslphalie 367.. « 1,527,252 

Province rhénaoe . . . 487... ( g (,4. g^j 

Boheuzollem 31.T5 I 

Ne font point partie de la Confédération germanique les pro- 
vinces de la Prusse orientale, de la Prusse occidentale et de 

(l; En (BSS, « loul «Mil de I7,7S9,BI9. 
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Fosnanie, ensemble 1,714.1» m. c. g-, avec 4,098,403 habi- 

UDlS. 

Financet. Budgetdel8&9:recettesetdépenses: 131,81(9,988 
thaï ers. 
Dette publique, d'après le budget de 18tt8 : 



1. Dette géoénle. . 

S. — proTÎnciale . . 

S. ActioM dea chemins de fer. 



Ibal. 203,147,341» 

5,1H4,]38 
1B,B93,350 



Papi 

Exigence de la dette publique en 18t(9 : 9 millions de tha- 
ïe rs. 

^rm^. L'armée se compose de : infanterie, de 114 bal. plas 
116 de la landwehr 1" ban; cavalerie, de 1S9 escadrons plus 
1 44 de landwehrj artillerie, de 97 batteries à cheval, 81 à pied, 
et 41 compagnies de Torteresse, et 11 compagnies d'ouvriers, 
plus SO compagnies de pionniers. Elle est divisée en 2 divisions 
de garde et 8 corps d'armée à 9 divisions. Force de l'armée 
sur le pied de paix : 

Humain. 

Arm^ active 140,000 

Landwebr active 4,900 

Offid«n, employés, geodarmes, etc. . . I6,S00 



Troupes de campagne S03,881 

— de garnison 340,007 



Marine en 18tt7 : 99 bâtiments de guerre porUnt 96S( ca- 
nons. — Personnel : Bataillon de marine, 90 officiers, B94 h.; 
une comp. d'artillerie avec 6 officiers; corps de matelots, 
ouvriers, etc., 1,996 hommes ; cadre des officiers : 63 (1 ami- 
ral, 1 vice-amiral). Ensemble, snr le pied de guerre, environ 
3,500 hommes. 



^Go 



48 STATISTIQUE GÉNÉRALE. 

Chemini de fer. (lin 18!J6). En eiploitatïon : SSO '/i milles 
(soit 4,573 kilomètres], avec l,00ti îocomotives et 22,148 wag- 

gODS. 

Cotitnieree. Voyez Zollyereir. 
Navigation en 1888 (côtiers exclus) : 

YaOén : S,94S bâtiments jaugeant 898,790 tonnes, 
dont 7,1S1 charges (500,174 tonnes). 

Marine marchande en 1899 : 1 ,081 navires de mer jaageant 
167,127 lasts. 

Monnaie. Thaler à 30 gros = 3 Tr. 7S c. 
Ville» principale», en 18S8 : 

Hiblunu. 

Berlin, capitale 463,645 

BreilBu 139.747 

Cologne (avec Deutz.) 114,971 

KimigsberB 80,000 

Danlrig(1856) 63,401 

HagdebouTg 58,804 

AU-U-Cbapelle 56,360 

Slettin 53,103 

Dusseldorf 40,849 

Barmen 44,681 



Gtmvemement. Représentatif à deux chambres [la 2' cham- 
bre de 3li3 membres]. — Président du conseil des ministres : le 
prince de Hohenzollern-Siginaringen ; affaires étrangères : ba- 
ron de Schleinitx (6 novembre 18iS8). — Chef de l'État : roi Fré- 
diric-Guillaume IF, aé en 179)!, succède â son père, Frédéric- 
Guillaume m, le 7 Juin 1840 ; marié, en 182:i, à Elisabeth, fille 
du feu roi Hasimilien de Bavière. — Héritier du Irône (ac- 
tuellement, va la maladie du roi, chargé de la régence) ; son 
frèreGuillaume, princede Prusse, néen 1797, marié, en 1829, 
à Âugusta, sœur du grand-duc de Saxe-Weimar, dont il a un 
nis : Frédéric-Guillaume, né en 1831, marié, en 18t(8, à la 
princesse Victoire, fille atnée de la reine d'Angleterre. 
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■maa (bnncbe aînée) ou MMa»«lrels (Priodpiuté). 
{CoatéàirUioB germanique.) 

Superficie et population. 6.8 m. c. g., arec 39,397 bab. 

Reeemu.Environ SS,000 thalera. 

Capitale. Greiz, avec 7,000 habitants. 

Goutiemement. Représenlatir avec cbambfe des États pour 
les dcDX brancbes. — Souverain : prince Henri XXI, né en 
1846, succède à son père Henri XX, le 8 novembre 18S9. 

■•■■■ (branche'CailGtte) ou BeMaa-Seblelm-lAbrai^clB 
et KhKtuémt (Prtacipautd). 

(Confédération germanique). 

Si^erficie el population. ISm. c. g., avec 81,806 habitants. 



Kecettei annuelle* . 
Mpeniea. . . . 



Dette I 489,000 tbalers en bïlleU non remboursables, i 
4 p. c. 

Contingent à l'armée fédérale, 609 bommes. 

nUei. Géra, avec 13,000 babitants; Scbleii, 6,000 babit. 

Couvemement. Voir Ridrs-Gmti. — Souverain : prince 
Nenri LXril^Dé en 1789, succède à son frère Henri LXll, le 
19 juin 18X4 ; marié, en 1820, k Adélaïde, princesse de Reuss- 
Ebersdorr.— Prince héréditaire : son fils, le prince Henri XIV, 
né en 1832. 

■•we (Pontifical souverain de). 

^perfide. 748.4 m. c. g., ou 4,145,476 hectares. 

PopulatioH en 1857. 3,1Ï6,863 habitants (9,237 juifs et 265 
hérétiques) vivantdans 468,4X7 maisons. Force moyenne de la 
famille : !(.14. 

Division du par». Rome et Comarca, 6 légations [Boli^ne, 
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Ferrare, Forli, Ravenne, Urbîno e Pesaro, Velleiri) et 13 délé- 
gations (83S coromunes et 387 hameaux]. 

Finance». Budget de 1898 : 

Recette) ordinaEres et eitraord. acudi. 14,069,068 
Dépeniea — ... )4,S30,0H 

Dette en I8t!8: 62,387 ,340 scudi.— Dépenses portée* an bud- 
get deISSS: 4,S33,893gcndi.Detteaottante: 4,084,034 scadi. 

Force armée. 19,239 hommes et 1,300 chevaux. 

Commerce. 

tgS7. 1858. 

ImporUtion. . scndi. 13,6S7,43S 1S,ti10,145 
EiportatioD. . . . 11,635,S56 11,690,358 

Navigation en 18S8. Entrés 7,976, sortis 7,906 navires, jau- 
geant respectivement 672,967 et 672,184 tonnes. 

Marine marchande en 1899 : Ports de l'Adriatique, 1,S90 
navires mesurant 31,020 tonneaux ; ports de la Nédîterranëe, 
29t( mesurant 4,666 tonneaux. 

JTontuiie. Scudo romano(àlOpaolidelObajocchi]=srr.4iSc. 

Capitale. Rome, avec 180,589 habiUnts (I8B8). Villes prin- 
cipales : Bologne, avec 71,000 hab. ; AncAne, port de mer, 
avec 35,000 hab. ; Pérouse, Ferrare, Ravenne, Hacerata. 

Gouvernement. Monarchie théocratîque et élective. Prési- 
dent du conseil des ministres : le cardinal Ântonelli. — Cher 
de rÉtal : pape Pie IS (Jean-Marie, comte de Haslal-Ferreti], 
né en 1792, évèque d'Imola en 1832, ordinal réservé inpetio 
en 1839, préconisé en 1840, élu pape, comme successeur de 
Grégoire XVI, le 16 juin 1846. 



mmm,tt, (Empire). 
Superficie et population en 1856 : 

Russie d-Europe . . . 96,411 

— d'Asie .... 23»,IÏH6 

— d'Amérique. . . 17,500 


Hiblonu. 

63,933,081 

7,800,812 

10,788 



553,467 71,343,616 (1) 



Pour la décomposition de la population par nationalités et 
par confessions, vgy. IMnnuat're dernier. — Les propriétés 
de la couronne comprenaient au 1°' jan?ier 1896, 38,034 m. 
c. g. (dont 16,309 en terre de labour), peuplés par environ 
19 '/i millions d'habitants. 

Financei. Voici, lelon H. de Reden, le dénombrement 
approximatif des retenus et des dépenses de l'empire en 1892 : 



Domaines, établissements indasirieli 

de l'État, rjglB, etc. Boubl . d'arg. 305,937,000 

Impôts direet«(l) 39,395,000 

Impdts indireeli 33,650,000 

Biyera 6,500,000 



Total. . . 275,473,000(1) 



Haùon imp jrltle . ....... 10,760,000 

Armée, pied de paii 70,895,000 

Flotie, — 26,500,000 

Bette 53,500,000 

Diven . , 154,100,000 

Total. . . 275,855,000 

Dette au 1" Janvier 18t(9 (la Pologne et la Finlande non 
comprises] ; 

1. Dettes eitMeuresitermei. . . Borim. 45,1S7,000 
9. — iiitfrieure ~ roub. d'arg. 154,116,786 

3. Rentes — 506,147,068 

et liv. st. 4,630,000 

Total en roubles. . . 515,988,012 

En ou trt, billets de crédit en circulation 644 '/s millions de 
roubles. 

|l) Pnénh âei impAcs dirccU ordiuim, dam le premier «mellre de 18!», 
ÏMT», W nabli), «b 91 ;KW,496 tnaa. 
(3) Ti^bn'Ai «lalHii, pour ISKS, 1m rocoiis 1 ÏU milliiiiu. 
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Armée. Troupes actWes, 877,839 hommes ; Iroapes irréga- 
lières (cosaques), 156 régiments. 

Marine militaire. D'après le Moniteur de la Flotte, la Rus- 
sie aen ce moment, dans la Baltique, 71 vapeurs et Stt navires 
à voiles ; dans la mer Blanche, 5 vapeurs et 3 navires i voiles ; 
dans la mer Noire, 31 vapeurs et 23 bâtiments à voiles, et dans 
la mer Caspienne, 13 vapeurs et !! navires à voiles. Elle pos- 
sède en outre un grand nombre de petits bâtimenis, batteries 
flottanles, canonnières, etc. ; et on construit encore en ce mo- 
ment, dans rintérieur et hors de l'empire une grande quantité 
d'autres navires. Le personnel maritime en activité s'élève à 
19,638 hommes, commandés par 1,384 officiers. 

Commerce : En millions de roubles : 

lapart. Kxfmrt. 

Aanée1B55 103 c 117 < 

— 18M ÏO.. 65.1 

— 18S5 73.7 39.4 

— 1856 123.. 160.. 

— 1857 ..-•.. . 151.1 169.) (1) 

Navigation en 18S7 : 

Ports de la Baltique .... 4,680 5,030 

— de la mer Blanche. . . 779 794 

— du Midi 3,379 3,272 



Revenus des douanes en 1887, SS '/a millions-, dans le 
royaume de Pologne, 2,376,090 roubles. 



(1) Lm chiffre! pour IB!I7H>iibdiTi>enl 


ld<l)iDiniin»i 


ionk : 
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FinltnJe 
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I9,H7,I99 
13^,817 


t,SM.t(6ï 
1Î,0S6,794 




IH,686,799 


IS8,68S,I» 


d-|rt«it, ciporlf pour S.g milliana. 
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Mariiu marchande en ISSS : bâtiments an long cours {non 

compris ceax du port de Sainl-Pétersbourg, ni ceux des ports 

de la Finlande) i86, mesurant 35,000 tonnes ; bâtiments c6- 

tiers, 813, mesurant 29,279 tonnes. 

Chemin» de fer en exploitation. Trois : de Saint-Pétersbourg 
â Sarskoj&^lo [3 3/4 lieues allemandes), de Varsovie à Craco- 
TÏe (4 1/4 lieues), et de Saint-Pétersbourg à Moscou (8S lieues). 
Mimnaie. Rouble d'argent Â 100 kopecks = 4 Tr. 4 c, 
Ville» principale», ayant au delà de tfO,000 Ames : 

Habiunti. 

Sunt'PéterabouTg, capiUle (1857) . . . 494,456 

MoMwa(1850} , . . . . 368,765 

Vanoiie (1858) 156,120 

OdeMa(1857) 107,570 

Riga 70,463 

KischeoeiT 63,469 

Riew 63,497 

Saratow 61,610 

Kauii. 56,357 

Tnla 50,641 

Berditichew 60,381 

Gouvernement, Monarchie pure, avec un conseil de l'em- 
pire, présidé actuellement par le général prince OrlolT, prési- 
sident du conseil des ministres. Ministre des affaires étrangè- 
res : prince Alex. Gortchakoff III. — Souverain : empereur 
Alexandre II, né en 1818, succède à son père Nicolas l", le 
3 mars 18S3 ; marié, en 1841, à Marie, sœur du grand-duc de 
Hesse-Darmstadt. — Héritier du tr6ne : césarewilcb Nicolas, 
né en 1843. 

■■n-narlBa (République). 

Superficie et population 1.11 m. c. g., avec 8,000 habitants. 
Finance». Revenu, 7,000 scudi; dépenses, 6,500 scudi. 
DeUe : 1,000scudi. 
Armée. Garde, 1,189 hommes. 
Gouvernement. Républicain, avec une chambre dite Oene~ 
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ral-CtMaiglio-Principe, composée de 80 membres nommés à 
ïie. — Pouvoir exécutif : au nom du Gcneral-Consiglio-Prin- 
cipe, deuK capiUlineg-régents, restant cbacun six mois en fonc- 



Superflcie et population en 1 



Terre ferme . . 
Ile de Sardajgne . 



ToTU,. . . 1,572.« 3,167,S4f (2) 

Division administrative. Quatorze provinces, idministrées 
par des intendants généraux, savoir : 1» T»» Fume : Turin, 
Gênes, Oumbéry, Alexandrie, Coni, Novare, Nice, Annecy, 
lïrée, Savone, Verceil ; â" lis ; Cagliarî, Nuoro, Sassari. 

Finance». Budget de 1898 : 



ToTici. . . 144,989,591 
Budget de 1899 et 1S60: 



Dette au 1" janvier 1898. Rentes et intérêts : 31 ,091,084 fr., 
représentant un capital de 677 millions de Trancs. 

Armée. D'après le budget de la guerre pour Î888 : 47,919 
hommes (dont 3,184 officiers). Effectif sur le pied de guerre 
en 1899 : 76,172 hommes; contingent (1" classe) et réserve 
(contingent 3* classe}, chacun de 34,000 hommes : en tout 
134,000 hommes. 

(I) Il li'eil paim encore lEna eonpu Ici du el»ii|«iHii)< atimjtpar Ji gntm 
(l)Tiiulillllndel8SB^S,m,ea7. 
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Marine. Hatériel : 10 frégates, dont 6 à vapeur, 7 corvettes, 
7 brigantiDS, 5 transports et ua remorqueur, etc. ; en tout 
39 bâtiments et 436 canons. Personne) : 2,923 hommes. 

Commerce spécial. £n millions de francs, valeur officielle : 

Hoyenne de 1891-B4 . . . lS4.i BS.o 

Année 1854 ....... IW.s IW.i 

— 1855 206.. 131.. 

— 1856 244.1 156.t 

— 1857 256,. 135.8 

Marine marchande. Bâtiments : S,954; tonnage : 197,934 

tonnes. — Équipages : 33,370 hommes. 

Chemins de fer en 1855. En exploitation : 359 kilomètres; 
produit kilométrique brut : 28,346 lire [chemin de Gênes à 
Tarin : 45,492 lires). 

Monnaie. Lira nuova à 100 centesîmi = 1 fr. 

Fille$. 

HibilwiU. 

Turin, capitale 136,840 

Gênes 120,000 

Aletaudrie 36,000 

Gouvernement. Représentatif avec un sénat et une chambre 
des députés. Président du conseil des ministres : général 
Alph. Délia Marmora, ministre de la guerre [19 juillet 1839); 
remplacé en janvier 1860 par le comte de Cavour. — Chef 
de l'état : roi Victor-Emmanuel II, né en 1830, succède! 
son père le roi Charles-Albert (mort en 1849), par l'abdica- 
tion de celui-ci, le 5 avril 1849; marié, en 1842, à Adélaïde, 
fille de Renier, archiduc d'Autriche; veuf le 20 janvier 1838. 
— Héritier : son fils Uumbert, prince de Piémont, né en 1844. 

•«■e (Rojaume). 
(ConfédératlDD germanique.} 

Superficie. 371.83 m. c. g. 

Population en 1858. 2,132,148 habitanU, pour la plupart 
protestants [S8,709 catholiques]. 

D,u:,z.J t. Google 
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Divinofi, Quatre cercles : Dresde, Leiptig/Zwiekaa, Budts- 
sin (Baulzen). 

Fitiattcea. Recettes et dépenses pour chacune des anuéec 
1888 à 1860 : 9,36t!,243 thalers. Les Chambres ont porté cette 
somme en 18S9 à 11,203,540 tbalen. — Dette i la fin de 
181(8 : 60,729,992 thalers [7 millions de papier- monnaie com- 
pris). 

Armée. 29,596 hommes, non compris la réserve. 

Commerce. Voyez Zoutiuih. 

Monnaie. Thaler à 24 bons gros = 3 fr. 79 c. 

ruieê. Dresde, capitale, 117,790 hab. [1898), la garnison 
comprise ; Leipzig (1898), 74,306, Chemnitz 40,971 hah. 

Gouvernement. Représentatif à deux chambres. Ministre 
président baron de Bcust [34 février 1849). — Chef de l'État : 
roi Jean, aé en 1801, succède à son frère le roi Frèdëric-Âu- 
goste, le 9 août 1894 ; marié, en 182S, à Amélie, Unte du roi 
de Bavière et sœnr jumelle de la reine de Prusse. — Prince 
royal : Albert, fils aîné du roi, né en 1828, marié, le 18 juin 
1899, à la-princesse Caroline de Wasa. 

•«se-AI(«fc*arc (Duchj). 
(Confédération germanique.) 

Superficie. 24 ta. c. g. 

Population {an 1898): 134,699 hab. prolestanU. 

Finances de 1899^. 

Kecettei thaï. 808,810 

Dépenses 801,910 

Dette fin 1898 : 1,349,879 thalers ; y compris 280,000 tha- 
lers de papier-monnaie. — Capitaux actifs : 986,990 thalers. 

Armée. Contingent militaire : 1,474 hommes, y compris la 
réserïc. 

Commiorce. Voyez Zouvibeih. 

Monnaie. Comme en Prusse. 

Capitale. Altenbourg, avec 16,441 habitants. 

Conf>emement. Représentatif.— Chef de TÉtat : àoKEmeity 



né en 1826, succède à son père Georges, le 3 août 181S5 ; ma- 
rié, en 18S3, à Agnès, princesse d'Anhalt-Dessau, dont il a 
une fille. 



> (Duché). 
[CtmtêdéTatioD germanique ) 
er/icie et population (18&8) : 

H. c. 1^ I: 

Cobourg (duché) lO.i 

Gotha (duché) 35.i 



Financeg, Période de 18118-61. Pour Cobourg, receltes an- 
nuelles : 416,700 florins; dépenses, 412,100 Qorins ; pour 
Go tba, recettes et dépenses annuelles, 379,000 Ibalers (1). — 
Dette de Gotha : 1,089,687 thalers, y compris 400,000 thalers 
de papier- monnaie. — Dette de Coboui^ : intérêlA et.amortis- 
sement annuels, 66,962 fl. 

Armée. 1,860 h. de ligne (la réserve comprise). 

Commerce. Voyez ZoLLviuin. 

Monnaie. Cobourg : florin de 60 kreutzers = S fr. 14 c. ; 
Gotha : thaler de 50 gros = 3 fr. 7» c. 

Capitaleê. Cobourg, 9,907 habiUnta; Gotha, 1S,076 habi- 
tants. 

Gouvernement. Représentatif, avec une chambre distincte 
pour chacun des duchés. La fusion politique et administrative 
des deux duchés n'a pas encore pu être réalisée. — Chef de 
l'État : duc Ernest II, né en 1818, succède k son père, Er- 
nest 1", le 29 janvier 1844; marié, en 184â, à Alexandrine, 
UBur du grand-duc de Bade. — Héritier présomptif : prince 
Alfred, deuxième fils de la reine d'Angleterre, neveu du duc-, 
né en 1844. 

(I) Il rm ijmiter tn nceiu, pnar Colwiiif , SS,Sg6 florÎDi, et poul Giilhi, 171.970 
Uulin, prannaiit do mena iwt dudo'miiut p«ar la ptriodt eniitn dg 1SKMSM <i 
(p«arGiillu)<liilgSS-IMl. 
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■■■en (Ducbé). 
(ConfédératioD germanique.) 
Superficie. 43. m. c. g. 

PopulaHon en 1838. 168,816 hab. proteslanls. 
Financée d'après le budget de 1899 à 1863. 

Recette! fl. 1,729,632 

Dépenses 1,704,578 

Dette en 18S8 : 3,437,479 florins. 

jérmée. Contingent fédéral, 1,726 h., réserve comprise. 

Commerce, \ajez ZoLLVEBSin. 

jtfonMaiB. Florin de 60 kreutzers=:î fr. 14 c. 

Capitale. Heiningen, avec 6,900 habilants. 

Gouvernement. Représentatif avec une chambre. — CbeTde 
rétat : duc Bernard, né en 1800, succède à sod père, le duc 
Georges, le S4 décembre 1803, sous tutelle jusqu'en 1821 ; 
marié, en 18ÏS, à Marie, sœur de Frédéric-Guillaume I", élec- 
teur de Hesse. — Prince héréditaire : Georges, né en 18S6, 
marié, en 1831, à Charlotte, fille d'Albert, prince de Pmssej 
veuf le 30 mars 189»; remarié en 1898 à Féodore, princesse de 
Hofaenlohe-Langenbourg. 

8«x»iWclBi>r-ElBenaek (Grand-Ducbé). 
(CoDfédératîon germanique.) 

Superficie et population en 18l!8. 66 m. c. g. avec 267,112 
hab., dont 10,600 catholiques. 
Financée. Période de 1860-62. 

R«cetlei annuellei thaï. 1,699,100 

Dépeiues 1,634,851 

Dette en 1898 : 9,10S,798 Ihalers. — Dépense annuelle : 
273,062 écus. 

Armée. Contingent fédéral : 2,010 hommes. — Dépenses : 
144,299 écus. 
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0>i»in«rce. Voyei Zoliïbbeib. 

MontMte. Comme en Prusse. 

CapUale. 'Weimar, 13,194 habilanU (18S8]. 

Gouvernement. ReprésenUtif avec une chambre. — Chcrde 
rÉtat: grand-duc Charte»- jitexandre, né en 1818, succède à 
son père Charles-Frédéric, le 8 juillet 18B3 ; marié, en 1842, 
à Sophie, sœur du roi des Pays-Bas. — Prince hércdiUire : 
son fils Charles-Auguste, né en 1844. 



(Principanlé). 

(Con fédération gemuDique.) 

Superficie et population (fin 18li8]. 17.» m. c. g., arec 
70,030 habitants protesUnts. 
Finaneei. Budget de 1899 : 

Receltes .11. 703,895 

Dépenses 786,353 

Dette, environ 1 Vi million de florins, plus 200,000 de pa- 
pier-monnaie. 

Armée. Contingent; 899 h. [la réserve comprise). 

Conimerce. Voyez ZoLLViitBiii. 

jrtmiiafe. florin de 60 kreutzerB=:9 Tr. 14 c. 

Capitale. Hudolstadt, avec S,SOO habitanU. 

Gouvernement. Représenta tir. — Souverain : prince Gtin- 
ther, né en 1793 , succède- à son père, Louis-Frédéric, le 
S8 avril 1807 ; marié, en 1816, à Augusta, princesse d'Anhalt- 
Dessau ; veuf le 12 juin 1854. — Prince héréditaire : son frère 
Albert, né en 1798; marié, en 1826, à Augusta, princesse de 
Solms-Brannfels, dont il a une fille et un fils. 

Sehiv«rshanrK-S«M)l«rBhaBBCB (Priodpauté). 
{Confédération germanique.) 

Superficie et populaHon (fin 18S8). lt!.w m. c. g., avec 
62,974 habitants protestants. 
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Finança. Budget de 18S6-tS9 : 

Kecetles acauellM tbal. 5S4,447 

IMpeDseï 937,S1fi 

Dette en 18S6 : l,)iS0,O21 thalers. 

Annie. Contingent : 4SI hommes. 

Commerce. Voyez Zolivmiis. 

Monnaie. Comme en Prusse. 

Capitale. Sondershausen, avec S,O0O habitants. 

Gouvernement. Représentatif. — Souverain : prince Gûn- 
Iher, né en 1801, succède à son père Gimlker (mort en 1837), 
par suite d'abdication, 19 août 1835; marié : 1» en 1827, à 
Marie, princesse de Schwanbourg-Rudolsladt; 2" en 1853, 
à Mathilde, princesse de Hohenlohe-OEhringen; divorcé 
en 18B2. — Prince héréditaire, fils du premier lit : Charles- 
GQnther, né en 1850. 

BaMe et nmrmégt (Ro;aame). 

I. SttDB : 

Superficie. 8,002.is m. c. g. L'Ile de Sarnt'Barthélémy, dans 
les Indes occidentales, 5 m. c. g. 
Population (fin 18SS). 3,641,600 habitants luthériens. 
Diriiêion lerritoriale. 24 provinces. 
Finances. Budget de 1898-1860 : 

Recette» anaoelles, écus de rickamyat. 96,474,700 
Dépenses — (1) 25,508,506 

Dépenses eitraord in aires pour les trois années : 26,698,603 
écus banco, couvertes par des ressources extraordinaires. 

Dette : emprunts de 18S2 et 1833, s'élevant k 7,2SÎ,911 
écus banco, plus 22 '/î millions de papier-i ■- 

(I) Une grinJe pitlie in tHuipel de une, «1 bti 
tlTÎl r»toi'«l !•"" IrtiKDienU de eorUinei terme 
fu dnni le budget de l'ÉMI. 



Armée. Elle se compose Ci 



e suit : 



eorAlëea). 



Vaerfrade (troupe* e 

Milice de eothlaud. 

Troupes d'Indelda (cantouD^eg). . 

Troupes Bevaring (de conscription) 

Total, 



144,013 



Flotte. 10 vaisseaui de ligne, 6 frégates, 4 corvettes, 4 
bricks, 9 corvettes à vapeur, etc. En tont 897 bâiiments, et 
i!90 petits bâtiments à voile. 
' Commerce. Valeur en millions d'écus banco : 



1834. 
1844. 
1849. 
1853. 
1854. 
189S. 
1856. 
1857. 



14 ( 



S6. 



15 



Marine marchande en 1857 : à voiles, 5,190 nav. mesurant 
147,705 lasts. 

Monnaie. Écu de banque. = 3 Tr. 14 '/i c. (monnaie de 
compte). Écu de riksmynt, se subdivisant en 100 ocres, et valant 
1 fr. 42 c. Quatre écus riksmynt équivalent à 1 rixdale spé- 
ciès ou 3 marcs de banque de Hambourg. 

Capitale. Stockholm, avecl01,50S hab. (1859). 

GoueememetU. Monarchie représentative avec une chambre 
divisée en 4 curies. 

II. NoBwtGi. 

Superficie et population en 1855. 6,799.* m. e. g., avec 
1,490,047 habitanu luthériens. 

IKnision adminittralite, 17 bailliages. 

Finances. Budget de 1857-1860 i recettes et dépenses an- 
nuelles : 4,629,500 rixdales spéciès ou 26,395,860 francs. 

Dette publique. A la fin de 1854 : 4,384,300 spéciès. 

" L . .Oîooglc 
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Armée. 23,484 h. (y compris 9,160 h. de landwehr). 

Flotte. 5 frégates, It corvettes, 4 bombarbes, iîS cbalaapes 
canonnières, 9 vapeurs. En tout : 142 bitimenti portant en- 
viron 490 canons. 

Commerce eo 18ESS : 



ImportalioD 
Exportation 



89,521,000 
146,717,000 



Marine marchande en 1896 : navires, 9,219 ; tonnage : 
307,277 lasU de commerce. 

Monnaie. Voyez Stins. 

Fille» Christiania, capitale, 38,998 hab., Bergen, 39,797; 
Trondhiem, 16,013. 

Gouvernement. Monarchie démocratique avec un stortbing 
(assemblée législative). 

Souverain des deux pax* : roi Charles XV, né en 1^6, 
succède à son père Oscar 1«, le 8 juillet 1899, marié en 1890, 
à Louise, (îlle du prince Frédéric des Pays-Bas. 



Snlaae (République Kdérative}. 

La Conrédération suisse se compose de 82 cantons, dont 
trois, Baie, Untcrwalden et Appenzell, sont sous-divisés en 
demi-cantons. 



Berne 183 n 

Znricb 30.1 

Argoite 25 > 

Vaud 67.1 

Saint-Gall 36.i 

Lucemc ....-..., 22.* 

Tessin 63.» 

Fribonrg 20.: 

Griaous 125.» 

ThnrgDvie ]8.i 

A Rkpobtei. G22.9 



458,301 Berne . . 

250,698 Zuiicfa . . 

199 853 Ainu . . 

199,979 Lausanne. 

169,635 Saint-Gall . 

159,843 Lucerne . 

117,759 Lugano . 

99,891 Fribonrg. 

89,895 Coire. . . 

88,908 Franenfeld . 

1,807,347 



27,S5S 
17,040 

4,600 

i6,aoo 

11,500 
8,500 
4,700 
9,300 
3,350 
2,300 
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RCM»T. 


52a.. 


1,807,547 


Valais 




80. > 


81,559 








70,753 


Soleure .... 




IS1 


' 69,674 






Si 
4.. 


64,146 


Appenzel Rbode' 


exiër. 


43,631 


_ _ 


Iat«r. 


3.< 


11,272 


Bile-campagne 




7.. 


47,888 


Schnilz 




16.7 


44,168 


Scbaffbou$« . . 




5.< 


55,400 


Glaris 




13.. 


80,315 


Bâle-vtlle . . . 




0.1 


39,698 


Zue 




4.1 


17,461 








14,305 
13,799 


Oberxald. . . . 










5.P 


11,339 



Appem«l . 

LieiUll. . 
Schwilz. . 
SchatThouse 
GUrii 



Attdorf. 

Staoï. . . 



2,300 
5,000 
7,SO0 
4,700 
27,313 
3,550 
1,800 
4,000 
3,500 



ToiAi, . . 724 » 8,593,740 

Celle population de 2,592,740 habitanU (fia de mars 18S0) 
se compose d'Allemands (environ 1 ^[i million), de Français 
(environ )t40,000j, d'Italiens et Homaunch (environ 171,000). 

Finance» fédérale/. Recettes en 1838 ; 17 '/* millions; 
dépenses, 16 '/s millions de francs. Budgets de ; 



Kecettes . 
Dépense». 



Excédant présumé de l'aclif sur le passif au 31 décembre 
1860 : 9,421,847 fr. — Dans la plupart des cantons, l'aclif ex- 
cède de beaucoup la dette. 

j4rmée ! 

Homincs. 
ContÎDgeDt (armée régulière) .... 77,439 

Rélene 43,382 

Landwebr , . . 57,365 



TOUL. 



178,186 
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Commerce. Valeur en milliers de francs : 

IBM. {«Si. tSKS. 

ImporlalLon .... 5S3 1,031 780 

EiporUtioD .... 6,070 5,16S 6,906 

Transit 719 1,073 1,283 

EiporlatioDSuisseen1856etl837 : 

IKifi. ies7. 

Coton nié 0,819 0,93S 

Tissas de cotoa 8,9S3 8,434 

Hachiuet 1,735 3,744 

Soierie* 1,718 1,477 

Tissus de paille 0,366 0,317 

Horlogerie . 0,095 0,106 

Fromage» 7,563 7,156 

Produit des douanes en 1897 : 6,494,63S fr. 

Monnaie fédérale. 1 Tranc à 100 rappes. 

Fille fédérale. Berne, avec environ 39,000 hab. 

Pouvoir exécutif fédéral. Conseil fédéral, composé de sept 
membres, nommé pour 3 ans. — Président de la Confédéra- 
tion, chef du cabinet pour 1860 : M. Frcy-llérosèe, d'Ârgovie. 

Pouvoir législatif. 1° Conseil national : 1 représentant sur 
S0,000 hab. ; élections nouvelles tons les 3 ans. S" Conseil des 
États : 3 représentants par canton. 

Taacane (GraDd-Duché). 

Superficie et population en 1899. 40S.s m. c. g., avec 
1,806,940 hab. catholiques. 

Division adminittrative. Les préfectures de Florence, de 
Lucqnes, de Fisc, de Sienne, d'Arrezzo et de Grosseto ; de plus 
le gouvernement de Livourne et celui de l'Ile d'Elbe. 

Finance*. Budget de 1899 : 

Receltes lire. 39,866,400 

Dépense* 89,781,300 

Dette : le papier-monnaie compris, près de 100 millions de 
lire toscanes. 
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Armée de terre el de mer ; 17,203 hommes. — Budget de 
la guerre en 1899 : 8,S22,900 livres. — Matériel de la marine : 
3 spéronares, 1 vapeur et 1 goËlettc. 

Cotnmerce. Valeur en millions de lire : 

1851 79-. «.. 

1852 79.1 44.. 

1855 111. « 67. 

1854 111.» 6t.. 

1855 ao.i 69.. 

Marine marchande. Bât. : 939 j tonnage: 69,033 lonn. 
Monnaie. 1 lira = 84 centimes. 
Villes. Population de 1868 : 

HibiUnu. 

Florence 114,081 

Uvourae 78,875 

Vise 25,756 

Lncque» 25,556 

Sienne 33,598 

Gouvememenf. Par suite des événements de 18K9, la Tos- 
cane a été annexée au Piémont par décret de l'assemblée natio- 
nale du 20 août, et dotée d'in$titu(ion.<i représentatives. ~ Le 
grand-duc Léopold II avait abdiqué, le 21 juillet 1899, en fa- 
veur de son fils, Ferdinand IV, né en 1836, qui maintient ses 
prétentions an tr6ne de la Toscane. 

Tar^ale (Empire), 
Superficie et population en 1844 : 

B.c. g. Hablunu. 

Possession! d'Europe . . 9,571 15,500,000(1} 

— d'Asie . . . 31,482 16,050,000 

— d'Afrique . . 44,958 5,050,000 

ToTiL. . . 86,011 36,600,000 
(I] En ISW ; 18,440^0 bib. dom b mWam de nuiulDan.. 
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Ce chiffre, fort proUématique da reste, se rédnit à 
26,690,000 babiUnts, si l'on retranche les provinces tribu- 

Pour la division de ce chiffrepar cultes et par races, voir les 
Annuaires de 18S8 et 1839. 

Division administrative de l'empire. Europe [IS eyalets ou 
gouvernements généraos) : Tchirmen (ancienne Thrace}, capi- 
Ule, Andrinople; Silistrie, Widdin, Nîch (ces trois derniers 
ejalels sont formés du royaume de Bulgarie); Selanik (Macé- 
doine et Thessalie], ïania [Épire et Albanie du Sud], Uskup 
[Albanie orientale), forteresse de Belgrade, Roumélie, Bosnie, 
Dijiair (Archipel), Cryt (Crète), — Possessions tributaires : 
Moldavie (Borghdan), Valachie (ÉOak), Servie (Syrp). 

AsiB [21 eyalets) : Kastamouni, Khoudavendiguiar, Aydin, 
Karaman, Adana, Bozoq, Sivas, Tharabezoun, Erzeroum, Van, 
Kurdistan, Kharbout, Haleb, Salda, Cham, Schehrzor, Bagdad, 
Habech (Arabie el Ethiopie), Harem i-Nalevi, Yemen. 

Aiiiom (5 eyalets), Missr [Egypte), Tarablousi-Gbarb (Tri- 
poli), Tunis. 

finances. D'après le nouveau projet de loi financier publié 
vers la fin de 1883, les recettes directes et indirectes rapportent 
environ 790 mill. de piastres, sans compter le tribut d'Egypte, 
de Tunis et des provinces danubiennes, s'élevant ensemble à 
30 millions de piastres. Les dépenses sont estimées à somme 
égale. — La dette s'élevait, selon M. de Reden, en 1854 (pa- 
pier-monnaie et dette flottante compris), à 1,068,400,000 pias- 
tres. Depuis cette époque, l'État a contracté, en 18S4 même, 
un emprunt de S millions de liv. st. ; en décembre 1836, un 
autre de 12 millions de liv., en 1858 un emprunt de SO à fiO 
millions de piastres; enfin il a émis de nouvelles obligations 
sous le nom d'Eshemi-Djédidé, pour une valeur de 3 meds- 
chidjès en or (1 medschidjé à 100 piastres) à 6 pour cent. 
Armée. D'après rorganisation de 1849 : 

Armée active (niiot»), 80 régiments . . 178,680 

Réserve (red./) 125,880 

A ajouter les contingents des provinces tributaires et les 
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troupes irrégulières. — L'effeclifen 181}9 était de 8S,0ti0; en 
y joignant les ^"^ bataillons des régiments de réserve, le chir- 
fre s'élève à liSO,000 hommes. 

Flotte (mai 18B9| : 64 bfttiments, dont 8 vaisseaux de ligne 
et 12 frégates à voiles. 

Commerce : Port de SmjrDe : imporlaticHi eu ISifS, 396 
millions ; exportation, 36S '/^ millions de piastres. 

Fort de Constantinople : Entrés tiav. (1), 8,557; tonu., 9,093,5lÙ 
— — Sortii — 8,485; — 2,130,850 

Monnaie Piastre (grusp) à 48 paras = 22 centimes. 
ruie» : 

Hablunu. 

En EitHOPB ; ConstantiDople 750,000 

Andrinopl« 100,000 

Ea Asie : Smjrae 150,000 

Damas 190,000 

Souvmin absolu. Sultan Abdul MedSid-Khan, né en 18S3, 
succède à son père le sultan Hahmud-Kban II, le 2 juillet 
1859 ; père de 14 enfante, dont l'aiué, Hourad, est né le SI 
^epiembre 1840. — Grand-vizir, président dn conseil privé : 
Aali pacha [11 janvier 18S8). 

Atat* TaiBETAiam *■ i^' TcagciB bu HCKarB. 

I. Servis (Syrp). 

Superficie vApopulation.^^ m. c. g., avec 1,06S,000babi- 
laniB professant la religion grecque. 

Finances. Budget de 1837 à 1858, recettes et dépenses, 
500,000 florins de convention. 

Dans les receltes, la capitation et le foncier figurent pour 
1 ,788,800 Oorins ; dans les dépenses, le tribut à la Porte pour 
212,306 florins. 

Force armée. 2,S00 hommes. En cas de guerre, armement 
général. 
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Commerce en 1837 : 

ImporUtioD francs. 19,495,000 

Exportatioa 17,463,000 

ruieê principales. Belgrade, avec 30,000 habitants. 

Prince (voîvode) : prince Hilosb Obrénowitch (né en 1780), 
succède le 23 décembre 1888 a Alexandre Kara Geon;iewîtch, 
destitué. 

II. PKIlfUIFADlfo DARtBIHKES. 

En vertu du traité de Paris de 18S6, gouvernement constitu- 
tionnel; le pouvoir exécutif est confié, par suite de l'élection 
de 1899, pour les deux principautés, à un seul prince, mais 
avec deux ministères et deux assemblées législatives. — Le 
prince est : Alexandre Jean I*' (colonel Couia), élu pour la 
Moldavie le 17 janvier et pour la Valacbie le 9 février 1899. 

A. M«l«U«ie (13 ditiricts). 

S^perpeie. 739 m. c. g., plus 309 m. c. g. distraits de la 
Bessarabie, en vertn du traité de Paris du 30 mars 1896. 
Population. 1,»86,000 bab. de la religion grecque. 
Finance» en 1893 .- 

Revenui piaslres. 13,335,930 

Dépenses 13,456,331(1) 

Dette publique en 1896 : 6,984,1 48 piastres. 

Troupei régulières 3,3S0 

Gardes civiques et des fronllères . . . 13,730 
Trabans des villes 934 

Total . . 15,944 

Commerce en 1839 (Porl de Galatz et Autriche). 

Importatiou, valeur eu piastres . . 43,65S,3I5 
EiporlatioD, — ... 103,465,388 

(I) Tribu m sotun ; TIS^OOO p»ilru. 

D,u:,z.J t. Google 



Imporlalion par Galalz en 1857, ÏO; exporlatioii, 14 </» 
millions de francs ; en 1838, importation et exportation réu- 
nies 49 millions. 

Monnaie. 1 piastre = 57 centimes ; î */4 piastres = 1 Tranc. 

Capitale. Jassf, 50,000 hab. Port principal : Galatz, sur le 
Danube, 30,000 habitanU. 

B. TBUFhIe (18 districts). 

Superficie et population. 1.330 m. c. g., avec 2,334,484 ha- 
bitants de la religion grecque. 

Finance». Budget de 1857: 

ReveDiu piastres. 97,016,317 

DëpeiiMS 41,441,C01 (1) 

Le budget de 1838 se soldait par un déficit de plus de 6 
millions de piastres. 

Dette publique en 1857, défalcation faite des créances de 
l'Etat, 14.7 millions de piastres. 

Armée : 

Troupes régulières . . - 6,136 

Gardea-fronlières 7,307 

Trabans (geDdanoes) 4,G77 

Totit. . . 18,200 
Commerce en 1858. Importation, 92.3 millions de piastres, 
soit 34 millions de francs. Exportation de céréales, 575,846 
chilosà 5.11 hectolitres. 
Monnaie. Voyez Moldavie. 

Capitale. Bucharest, avec 100,000 hab. Port principal : 
Ibralla. 

III. MonrtntGso (Cernagora). 

Le Monténégro, situé entre l'Albanie, la Bosnie et la Dal- 
matie, forme, depuis plus de 160 ans, un État particulier, ad- 
ministré par des chefs de la famille Pétrovich-Njegosch, et dont 
la Turquie revendique la suzeraineté. 
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Si^terflcie et population. De 70 à 90 m. c. g., avec environ 
129,000 hibiianu [race serbe], parlant la langue serbe et pro- 
fessant la religion grecque, dont 25,000 en état de porter les 
armes [116 villages). Le revenu des impôts est de 5I,4ttO 0. 

Division. Les deux pays, Crnagora et Barda, sont divisés 
chacun en 4 districts ou naliias. 

Prince (bospodar). Daniel 1" Pclrovlch-Njegosch, né le i^i 
mai 1826, marié en 1834 avec Darinka Kvekicova, fille d'un 
négociant grec de Trieste [sans enfants). — Le sénat est com- 
posé de 13 membres. 

IV. Èetnt, TupOLi et Tunis. Voyez sous ÀFBiQtE. 



k(Princip*nlJ}. 
(CoarëdéralloQ geriDaiiique.) 
Superficie et population en 18SB. 81.67 m. c. g., avec 
S8,SîfO babitanU protestants. 
Finance». Budget triennal de 1897-59 ; 

llMeneaaniiuellea thaï. 371,IHW (1) 

IMpease» 886j»40 

Dette au l" janvier 18!!4 : 1,SS0,100 thalers. 

Armée, Contingent fédéral ; tS19 hommes. 

Monnaie. Comme en Prusse. 

Chef-lieu. Ârolsen, avec S,SOO babilants. 

Gouvernement. Représentatif. ~ Chef de l'Étal ; prince 
GeorgeS'Ficfor, né en 1831, succède à son père, le prince 
Georges, le 15 mai 184ÎS,sou5 tutelle maternelle; majeur en 
1852; marié, en 1853, à Hélène, princesse de Nassau, dont il 
a deux filles. 

IVnrMxbers (Ro^aame). 
(CoDrédération genniDiqae.} 

Superficie et population en décembre 1898. 394.18 m. c. g., 

(Il NgD«>nFriilIWIllul.pra>enanld»rorlU. 
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avec 1,690,898 habit. (360,13& fam.) dont près d'un tiers 
proresM le culte catholique. 

BiviHoH adminiêirative. Quatre cercles : Neckar, Forèt- 
Noire, Danube, Jaxt, sous-divisés en 64 bailliages. 
Finance». Budget de 1838-~61. Période [rien na le. 

DépenieiISSA-SS fl. 13,469,438 

— 1859-60 13,780,117 

— 1860-61 14,036,568 

ToTti. . . 41,360,113 
Keutles (pour les trois années) . . . 41,300,537 

Dette en juin 1838 : 99,361,493 florins (papier-monnaie 
compris). 

Armée. Fted de guerre : 23,869 hommes; pied de paix : 
9,893 hommes. 

Monnaie. Florin à60 kreuticrs = 2 fr, 14c. 

nilet (population ea 18S9) : 

Stittgirt, capilak S1,M5 

Uhn, forteresse fédérale 31,S53 

Estlingen 14,777 

HdlbnHii). 14,0a9 

Gimvememenf. Représenta tira deux chambres. —Souverain : 
roi Guillaume 1", né en 1781, succède à son père, le roi Fré- 
déricl", le 30 octobre 1816; marié 1" en 1816, i Catherine de 
Bussie; 2° en 1830, k sa cousine germai neTauiine, princesse 
de Wurtemberg. — Prince royal, du second lit, Charles, né en 
1833 , marié en 1846, à Olga, sœur de l'empereur de Rassie 
(sans enfants]. 

ZsIlTrrHn. 

L'union commerciale allemande, dite Zollverein, comprend, 
depuis le 1" janvier 1884, par suite de l'incorporation de 
l'ancien Steverveivin (Hanovre et Oldenbourg], une superficie 
de 9,113.8 m. c. g. et une population de 33,733,706 habiUnts 
(18^7), distribués en 6,864,300 familles. 
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Les ÉUU de TAIIemagne qui n'en Tont pas partie sont TAu- 
triche et Liechtenstein, les deux Mec klem bourg, Holsteiii,L im- 
bourg, les trois ?ilies libres de Brème, Hambourg et Lubecb. 

Produits du Zollverein (valeur en thalers) depuis 18S4 : 



1854 


22,490,528 


245,196 


415,683 


25,157,407 


ISSS 


25,493,510 


312,811 


616,050 


26,323,371 


1858 


35,549,SM 


326,866 


579,985 


3«,15«,450 


1857 


26,014,819 


198,013 


382,956 


36,595,788 


186S 


28,002,849 


324,546 


379,197 


38,606,&93l<} 



Les produits de 18S7 et 18158 se répartissent comme si 
parmi les divers Étals de l'association : 

■s». ISS. 

Prusse. . . .<k:ui de Prusse. 16,690,843 17,539,546 

Lniembourg 00,1 85 1 00,836 

Bavière 1,083,968 1,505,067 

Saie royale 2,080,033 3,678,760 

nanoire et Lippe-Schaumbourg. 3,157,707 3,574,454 

Wurtemberg 406,499 440,703 

Bade 836,622 1,046,936 

Besae (éleclorat) 285,436 303,846 

Hesie (grand-ducb^) .... 567,047 604,815 

Tburinge (ra^on douanierde la). 523,530 581,325 

Bnuuwick 386,118 291,730 

Oldenbourg 359,460 278,445 

Nassau 65,538 81,93t 

FrancfoH-sup.JIdn .... 912,307 995,337 

Total. . . 36,603,101 98,613,173 



m'im Irinnlm de IKS: Dniu d'en 
Klen, 18 p. e. tu mniiu lor 1( chiffn 
d* n,9l»,l)6B Uulen. 
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«Hérisse *m Une* ittmta-Vmtm de 1'). 

(Conf<£dJntioii de république».) 

IVoms, guperflcie et population des 10 Élals M terriloires 
omposant l'Union (1). 



* AmoDa (districl d*). . 

AAauBag 

Calirornie 

Caroline du Nord . . 

— du Sud . . . 

* Colombie (district de) . 
CounecticDl . . . , 

Selaware 

Floride 

Géorgie 

Total, 



3,389 


841,704 


1,814 


19,000 


s,m 


253,117 


7,346 


507,087 


9,145 


993,800 


1,319 


704,800 


a 


58,900 


994 


384,700 


lOtt 


0S,000 


S,791 


110,893 


9,759 


835,090 


95,118 


4,896,301 



. .oogic 
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RBronT. . . 93,118 

lUInoû 9,610 

iDdiwu 1,603 

lowa 3,308 

* Ransu 5,407 

Keutuck; 1,775 

LoiuiRD« 1,947 

Maine 1,048 

Marjlaad S18 

Masaachugets 341 

" Heuqu« (NouTeau) . . . 0,038 

Sicbigan 3,648 

HinemU 6,080 

Mississippi 3,991 

MiMouri 3,068 

*NebraBka 15,819 

New-Hampshire . ... 378 

Hew-Iereey 323 

New-Iork 9,187 

Ohio 1,883 

"Orégon 8,714 

FensjlvaDie 3,914 

Rhode-IsUnd 57 

TeoDessM 3,073 

Texas 15,550 

* Ulah 8,851 

Vennont 377 

Virginie 9,800 

' WashingUm 5,704 

Wiscamin 3,540 



4,896,301 

1,306,578 

1,198,000 

509,414 

80,000 

1,113,600 

589,700 

653,000 

663,000 

1,133,195 

63,000 

511,720 

160,000 

733,800 

813,500 

10,716 

338,000 

560,499 

3,466,313 

2,811,000 

43,000 

2,543,960 

166,500 

1,107,000 

469,000 

38,000 

537,000 

1,537,000 

10,000 

553,461 



TOTIL. 



135,303 37,996,717 



Le chiffre total de 27,996,347 habitants se rftpporle à l'année 
1857. On y a compris 3,304,347 esclaves, répartis sur 19 Étais 
(principalement sur la Virginie, les deux Carulincs, la Géorgie, 
Âlabama, Mississippi, Tennessee, Ecntucky, la Louisiane). 
Pour 1860, le chiffre de la population avait été lixéi23,191,876 
babiunls. 

Digilizcil:* Google 



. 380,774 dont 119,948 Allemamls. 



18S4. . 


. 325,746 


179,648 - 


1S55. . 


. 136,333 


54,058 — 


1856. . 


. 142,555 


56,117 - 


1857. . 


. 189,755 


80,839 — 


18H8. . 
inanceê. 


78,689 


31,874 ~ 
Isn-SS. IBSS-W (1) 


Becettei . 


. dollars. 87,983,985 70,139,195 


Dépense». 


. . . . 81,583,667 74,065,896 



État de la dette au 8 décembre 1857, 25,165,154 dollars, au 
6 décembre 1898, 54,910,778 dollars. — La dette collectife 
des Euts particuliers se montait, au 1" janvier 18H8, à 
194 millions de dollars en dettes consolidées et à S7 millions 
en emprunts spéciaux. J.^ dépense collective, sans compter les 
intérêts de la dette et les besoins de l'instruction publique, 
s'élève à 6 '/> millions de dollars. — De 1833 jusqu'en 1857 
(inclus.), la vente de terres s'est élevée à 114,371,800 dollars 
et a produit la somme de 132,656,347 dollars. 

Armée. Force effective en 1857 : 12,923 h. La milice se 
composait de 3,162,701 h. non compris 54,376 officiers com- 
mission nés. 

Marine [novembre 1857). Vaisseaux de ligne à voiles : 10 (I 
de 180, 1 de 80, 8 à 84 canons]; frégates à voiles: 13(1 à 56 et 
13 à 50 canons); 33 vapeurs, etc.; en tout 80 bâtiments ar- 
més de 2,371 canons. OtBciers de marine : 75 captUines, 196 
commandeurs, 317 lieutenants, etc. ; corps d'infanterie de ma- 
rine, environ l,lSOh. 

Commerce. En dollars : 

1806-37 ItOJ-!». 

ImporUtioD . . . 360,890,410 383,715,150 
txportatioD . . . 563,949,144 324,660,341 (3) 
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Harioe marchande : le lonnage était en 18X8 de 9^49,808 
tonnes {bâtiments cAIiers et de grande pèche compris). 

Chemins de fer. En 181i6, achevés : 23,248 milles, soit 37,596 
kilomètres. 

Monnaie. Dollar à 100 cents = tS fr. 42 c. ou 4 sh. 6 pence. 

Fillet principale* (population de 18S3] : 

New-Tork 6a3,6»7 

Philadelphie (FensylvaDie) 409,853 

Baltimore (MarylaDd) 160,013 

Boston (Massacbuaela) 1S8,7SS 

Nouvelle-Orléaas (Louisiane) .... 119,385 

Cincmnati (Ohio) 116,108 

Saiot-Lou» 78,000 

WubingtoD, capitale de ruaioa . . . 40,000 

Ckambret légittaiiTft de l'Union : sénat de 64 membres (9 
pour chaque État) et congrès de représentants (1 sur 93,423 
hab.). — Président de l'Union : J. Buchanan, né en 1798, élu 
pour 4 ans; entré en fonctions le 4 mars 18117. Traitement : 
mfil» dollars. 

Aaièri^ae seatralc. 

(Républiques centro-américaines.) 
I. Gdatimau, indépendant depuis 1847. 
Superficie et population en 1833. 3,062 m. c. g. (y compris 
Belizc ; 8,200 lieues carrés de 29 au degré) avec 1,100,000 hab. 
dont 620,000 indiens, 80,000 blancs, et 300,000 ladinos (race 
mixte). Habitants par lieue carrée, 145. 
Diviiion .■ 17 départements. 
Finance* en 1857 : 

Recettes oetles piastres. 74S,870 

Dépeuseï ordinaires 748,745 

Dette (chiffres approximatifs) : 

.iDlërieure dollar), 700,000 

EitJrieure 600,000 
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Armée. 3,300 hommes, plus un corps patriotique et une 
milice nationale de 13,978 hommes. 
Commerce en 18S8 : 

ImpoTtaâoD pUstres. 1,393,770 

Eiporla^DQ 3,034,560 

Capitale. Guatemala, avec 40,000 hab. Autres villes prin- 
cipales : Antigua, lS,000i Quezaltenango, 31,000; Totonica- ' 
pam, 16,000^ Amatitlan, 14,000; Zacapa, 14,000 habiUnls. 
Ports de mer : San José (sur le Pacifique), Sanlo-Tomas et Yza- 
bal (sur l'Atlantique). 

Gouvernement. Président : capitaine général Raphail Car- 
rera, élu le 19 octobre 18S1 et proclamé président à vie par une 
Junte nationale, le 31 octobre 18t(4. — Chambre législative de 
Si S membres. 

II. San Salvadob, 

Superficie d'après Squier ; 9,600 m. c. anglais, ou tëi m. 
c. g. (ailleurs nous lisons ; 1,300 lieues carrées de 31f au degré). 

Population. 400,000 hab. (140,000 indiens, 60,000 blancs 
et 300,000 ladinos). Par lieue carrée, 333. 

Division territoriale. Huit provinces. 

t'inanceê. Recettes en 181^6 : 537,994 piastres (1), en 18S7, 
472,126; en 18S8 (budget), 728,978. 

Dette : bons en circulation, 341,089 piastres. 



Importallon . piaitreg. 860,104 1,083,491 
EipoMalion .... 1,504,103 1,256,606 

FillM principales. San Salvador, capitale, 30,000 hab. (dé- 
truite par un tremblement de terre en 18iS4, mais reconstruite 
depuis), San Vicente,San Miguel. — Port de mer : Saint-Louis. 

Gounememeni. Président, élu en 18t:i9 pour 6 ans : le géné- 
ral G. Barrios. — Chambre législative composée de 34 mem- 
bres el un sénat de 13 membres. 

(I) La piaitr» nu, umui U doLJfr, G fr, il cenlimei. 

Ou-.i.aL.'TiOOglc 
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III. UonOCBAS. 



Superficie. 6,300 lieues de 2lt au degré. 

Population. Environ 300,000 habiunU. [200,000 indiens, 
30,000 blancs, 70,000 ladinos) ; par lieue carrée, 48. 

Divigion. Sept déparlemenU : Comayagua, Cholutaca, Gra- 
cias, Yoro, Tejucigalpa, Olancho, SanU-Barbara. 
, Financée, Budget des dépenses ordinaires en 1899 : 13S,91S 
piastres. 

Dette extérieure : 3S0,000 piastres; intérieure : inconnue. 

Commerce. Évalué i un mouvement général moyen de 2 
millions de piastres par an. 

Capitale. Comayagua, avec 18,000 habitanU. Autres villes : 
Tegucigal, 12,000 bab. ; Choluteca, Juticalpa, Gracias, SanU- 
Rosa. — Forts : Truiillo, Omoa, La Paz et Âmapala, Salvador. 

Govvemetnenl. Président, élu pour 4 ans, en 189S : Santo» 
fîtMrdfoto. — Une cbamhre législative de 11 députés; un sénat 
de 7 membres et un conseil d'Etat. 

IV. NiC4i4Gn\. 

Superficie. 5,200 lieues carrées; d'awlres disent 1,672 m. 
c. g. Selon le dernier ouvrage de M. Scherîer, 40,000 m. e. 
anglais (1), soit 2,311 m. c. g. Ailleurs nous lisons : y compris 
la Mosquitie, 6,200 lieues de âS au degré. 

Population (y compris la Mosquitie). 3SO,000 hab. (160,000 
indiens, 80,000 blancs el140,000 ladinos) ; par lieue carrée, 56. 

Finance». En 1830, recettes, 122,682 piastres; dépenses, 
175,646 piastres; vers la même époque, la dette s'élevait à 
800,000 piastres. 

Commerce. Importation et eiporlalion, environ 1 million de 
piastres. 

nUe». Léon, capitale, avec 50,000 habitants; siège du gou- 

(1) tr» dtcrtu dalB Jn 8 féitier 1886, prononto laoïwiion du lerriloire de> ■<»- 
«luilM, j wmpris le pon Jt S«n Ji"nilelNiirie(i,ï«iii. t.(.,«n «ne papiiUii» 
a»de8,00l)babiunli|. 
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vernemeat: Managua; Grenade, incendiée par les Qibiulicrs 
en 1886. 

Gouvemeittent. Directeur suprême, élu pour 2 ans: le géné- 
ral Thomas Marfinez (inslallé le VA novembre 18S7). — Cham- 
bre législative et un sénat. 

V. CoSTA-RlCA. 

Stgterficie. 746 m. c. g. ; selon d'autres, 3,100 lieues car- 
rées de 25 au degré. 

Populaiim. 190,000 habitants (2S,000 indiens, 100,000 
blancs et SS,000 ladinos) ; par lieue carrée, 48. 

Diî>ision. Six provinces:SanJosé,Cartago,Herdin,Alaguela, 
Moracin,Punt3 Arenas. 

Financée. Revenus en 18lftt : 806,931 piastres. Dette, environ 
400,000 piastres. 

Commerce. Importation enl8K7: valeur 900,000 piastres.— 
Exportation, valeur, 1,287,368; en 1888,' importation, l.i ; 
exportation, 1 million de piastres. 

Armée. 8,000 hommes de milice, dont 300 font périodique- 
ment le service actif. 

Villes. San José, capitale, avec 30,000 habitants; Cartago, 
ancienne capitale; Herediat. Fort franc, Punta Arenas. 

Goutiemement. République avec une chambre législative de 
la députés. — Chef de l'État : président, élu pour 6 ans, le 
général Juan-Raphœi Mora, réélu en 1895. 

B*ll*le (Hëpublique). 

Superficie et populaHon. 24,015 m. c. g., avec environ 
3,-300,000 habitants, dont 1,800,000 blancs. - Neuf dépar- 
tements. 

Finance» en 1880 : 

D^psose» pUsIres. 1,7S«,744 

Recettes - . . . , 1,970,217 

Dette : 8,880,000 piastres. 
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Armée. Enriron 1,S00 hommes. 
Commerce. Importation en 18SS : 6^97,939 Trancs. 
VilU* principaleê : 

Cfauqniiakka, capiUle 50,000 

LaPai 43,000 

Patosi 30,000 

Cochabamba 30,400 

Fort de mer ; Cobija. 

Chef du pouvoir exécutif. Dictatear : Jo»é-Maria Linarèa, 
(31 mars 1899]. 

Bréall (Empire constitnUannel). 

Superficie et population en I8S6. 147^33 m. c. g., avec 
7,677,810 habitants. 

IHvision. 30 provinces (représentées par 5K sénaleors et IIS 
représentants], savoir : Rio-de' Janeiro, Espirito Santo, Bahia, 
Sergipe, Alagoas, Pernambuco, Farahyba, Rio-Grandedu Nord, 
Rio-Grande da Sud, Amazonas, Cearâ, Fiaahy, Maranhâo,Parà, 
Saint-Paul, Sainte-Catherine, Minas, Coyaï,Mato grosso, Parani. 

Fittance». Rudget pour 1860-61. 

Becettes codIm. 46,034 

Dépenses . ■ 45,950 

Dette en janvier 18S8 ; 

Intérieure eonlo». 57,747 

Extérieure liv. si. 545,500 

yiriHée ! 32,989 hommes. 

Force maritime en 1858 : 7 corvettes, 4 bricks ou barques, 
4 bricks-schooners, i pataches, 3 scbooners, 3 chaloupes ca- 
nonnières et 38 vapeurs. — Troupes de marine : olDciers, 
67i; soldais, 3,663. 

Commerce. 

izii6-st. issr-se, 

ImportatioD . . . codIos. 133,899 130,307 
Exportatioa 114,903 00,19» 
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Produit des douanes : 18S6, 38,634 ; 18S7, 49,397 conlos. 
Monnaie. 1 milréis en papier = 3 fr. 85 c. ; 1 milréis en ar- 
gent = 3 fr. 15 c. ; 1 conlo=l,000 milréis; 1 franc= 333 mil- 
réis. 

Ville» principale» : 

HibruBi). 
Rio -de -Janeiro, capitale {y compris 

110,000 esdavM) 300,000 

Babla 180,000 

PernambDco 65,000 

Chef de l'Étal. Empereur ilom Pedro II, né en 1823, suc- 
cède à son père dom Pedro I", par suite de l'abdication de 
celui-ci, le 7 avril 1831; prend les rênes du gouvememenl le 
23 juillet 1840; marié, en 1843, à Thérèse, Unte da roi de 
Napies, dont il a deux filles. 



(Faisait partie, STant 18S3, de la Coaléiéntioa argsaiine.) 

Superficie. 3,933 m. c. g. 

Population. Environ 350,000 habitants. 

Finance». Revenus en 18S7 ; 82 millions de piastres de pa- 
pier; dépenses, 79 millions. Budget présumé pour 18S8; re- 
cettes, 74 Vî ; dépenses, 83 millions. — Dette intérieure : 
17,170,000 piastres de papier; dette extérieure : 2,376,000 
liv. sterl. — Papier-monnaie : 10S millions de piastres. 

^rmée. 6,570 hommes [pied de paix). Garde nationale, en- 
viron 8,000 h. 

J-'lotte. 3 vapeurs, 2 corvettes et 4 petiu bâtiments. 

Commerce en 1856. Importation : 277,665,332 piastres (4 p. 
monnaie-courante = 1 franc}. ExporUtion : 274,213,000 p. 

Monnaie. 20 piastres de papier = 1 peso duro ou 3 fr. 40 c. 

Capitale. Buenos-Ajres, avec 122,000 habiUnts. 

Chef de l'État. Gouverneur et capitaine général : don Va- 
lentin Aiaina, élu ponr trois ans, en mai 1S57. 
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Chili (RépubUque]. 

Superficie et population en 1858. 6,65S m. c. g., avec 
l,t(t}8,319 habiOnls, dont 19,669 étrangers. 

Diviiioti. WI départements répartis sur 15 provinces, sa- 
voir : Âlacama, Coquimbo, Aconcagua, Santiago, Valparaiso, 
Colchagua, Taica, Hauk, Nubie, Concepcion, Valdivia, Cbiloë, 
Ârauco. 

Finance» en 18S7 : 

Becetles dollars. 6,419,143 

Dépemies . . . ' 6,330,06» 

Dette en 1898 : 

ÉtraDgère dollar». 6,014,000 

iDtdrieure 9,347,050 

Armée. TrODpes da ligne ; 2,902 hommes ; garde civique : 
t>3,S82. 
Flotte. 5 bâtimenls, portant 66 canons. 
Commerce. En millions de dollars : 

189S le.t 17.1 

1856 1» > 18 I 

1857. . 20.1 31.. 

Marine marchande en IStfg : 267 navires, jaugeant 62,209 
totmes. 

Monnaie. 1 peso fuerte à 8 réaux de 4 quartillos = S fr. ; 
1 dollar ou piastre = 5 fr. 42 c. 
Ville» principale» : 

Santiago, capitale 80,000 

Valparaiso 40,000 

Copiapo 10,000 

Chef du pouroir exécutif. Président élu pour 5 ans : don 
.ffonuef jtfon» [réélu le 18 octobre 18S6]. —Pouvoir législatif: 
un sénat de 20 membres et une chambre de députés, élus un 
sur 20,000 habiUnls. 
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CoBiMirBtIoB «riCBdae. 

(Ëtatg-Unù de la répuUiqne de la Ptfeta.) 

Ifomê de» 15 provinces : Cordo?a, Calamarca, Corrientes, 
Entre-Rios, Jujuy, Salta, Mendoza, Rioja, San Jago, San Juan, 
Santa-Fé, San Luis da Punta, Tucuniân. — En aatre le dis- 
trict de Gran-Chaco et le désert da midi jusqu'au RJo-Negro. 

Superficie et population eo ISSIi. 3?,S32 m. c. g., avec 
1,100,000 habitants. 

Fitumce». Receltes en 18157 : 2 */t ; dépenses, 3 millions de 
piastres. 

Armée, 4,413 hommes. 

Commerce : Importtion, 10 ; export., 1 1 millions de piastres. 

Villes. Farana (dans l 'Entre-Bios], avec lli,000 hab., siège 
du gouvernenient ; Cordova, 14,000 hab. 

Président de la Confédération : don Jueto-José de Urquixa, 
élu le 20 novembre 18!!3. — Pouvoir législatif: un sénat de 
38 et chambre de 38 membres. 

OaaféAératlaB CreMdlnv (République fMéralive). 

(Compoije de buit États souverains. Autrefois, ce groupe d'ÉUta 
s'appelait Nouvelle-Greaade.) 

Les huit États sont ; Ânlioguia, Bolivar, Boyaca, Cauca, 
Cundinamarca, HagdaJena, Panama (1) et Santander. 

Superficie et population en 1853. 24,t(3t( m.,e. g., avec 
2,243,837 habitants, dont 4SO,000 de race blanche cauca- 
sienne. 
Finances, 

ISSUS. i«aju. 

Recettes . . rfaui. 23,876,674 19,396,623 

Dépenses 38,431,811 37,318,505 

Les intérêts arriérés de la dette étrangère s'élèvent k 
1,248,445 réaux. 
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Armée. Un demi-bataillon et deux compagnies d'infanterie 
légère, et 1 rég. d'artillerie de 4 comp.; en outre, une milice 
nationale de 6,000 hommes. 

Commerce en 1836-57 : 

Importalion . dollars. 3,355,843 (17 ■/■ milliom de h.) 
Eiportilioa .... 7,064,584 (38 — — ) 

MoHtiaie. 1 réal = 50 centimes; 1 peso on piastre = 10 
réanx ; 1 piastre = S fr. [dcpais septembre 18S7). 

Capitale. Sanla-Fé-da-Bogota, avec 50,000 bab. 

Chef du pouvoir exécutif. — Président, élu pour 4 ans le 30 
septembre 18)}6 : Mariano Ospina, (entré en Tonctions le 1" 
avril 1857). — Pouvoir législatif : un sénat de 44 membres, 
et nn congrès de 63 dépatès. 

C«<»M-Kle«. — \ojet AiiRiguB cbntiale. 

Cnha — Vof ei Eïri«iri. 
IÈ«n*leMr {Sépabliqué démocratique). 

Superficie et population. Environ 13,421 m. c. g., avec 
987,000 habitants [Espagnols, Indiens, nègres ou mulâtres, 
S,481 esclaves). 

Dieision. Trois départements : Guayaquil, Âssaay et Equa- 
teur. 

Finances en 1858 : ReceUes, 901,750; dépenses, 1 million 
de piastres. 

Dette de l'ÉUt en 1855 : 

IntJrieura réaui. 758,591 

Eitâieare Mv. st. 3,830,446 

Force ptaiigue. Armée active : 1,000 à 1,200 bommes, plus 
la garde nationale. 
Commerce en 1856 : 

ImportalioD {nastres. 3,486,700 

Exiwriation 3,4»0,630 

dont 157,498 piastres en métaux précieux. 
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Monnaie. 8 réanx=l peso Macoqaini, ou 9 réaux= 1 piastre 

d'argent espagnol. Le système décimal français est introduit 

depuis le IS octobre 1838. 

Filleg principale». Quito, capitale avec 776,000 bah. ; Rio- 

bamba. — Ports de mer : Esmerandas el Guayaquil. 

Chef du pouvoir exécutif , Président : le général Fr. Roble», 

élu en 18S6. 



<iBat«n«l«. — Voyez AKÉRignB 

Halll (Képubliqae, depuis le 19 Janvier 1850). 
(Partie ouest de l'ile de Saint-DomiDgue.) 

Superficie elpoputation. SS8m. c. g., avec tf60 ,000 habitants 
catholiques. 

finance!. Recettes des douanes en 1890 : 4,249,940 Trancs ; 
ces recettes constituent presque l'unique revenu. — De 1846 à 
1849, les dépenses se sont élevées, année moyenne, à S,421,430 
francs, et les recettes à 4,623,880 francs. . 

^rmée. 20,000 à 30,000 soldats. 

Commerce. La valeur des exportations d'Haïti était, en 
I8S6, de 23 '/i millions de francs, celle des importations de 
24.9 millions. — Navires entrés en 18t(6 : S74, d'un tonnage 
de91,2S2. 

Capitale. Port-au-Prince, avec 30,000 habitants. 

Chef de ^iî/at.Depuis la chute (23 décembre I8S8] de l'em- 
pereur Fautlin I" (Soulouque), Président de la république, le 
général FabreGeffrard; il a prêté serment le 25 janvier 1859, 

B>Vlt (République) 

(Partie est ou espagnole de l'île de Ssinl-Domingue, constitua 
en république en 184.i ) 

Superficie ttpopulaHon. 810 m. c. g., avec 200,000 habi- 
tants catholiques. 
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Jrmée. Le pays penl meUre sur pied de 6,000 à 7,000 
hommes parratlemenl aguerris. 

Marine. 7 ou 8 petits bâtiments. 

Capitale. Saint-Domingue, avec 1S,000 habtlanU. 

Chef de l'Étal. Président : Général Faherde (1888). 

HMidBraa. — Voyez Aiisii^nE cihtbale. 
Mcxl«n« (République dicUloriale). 

i'Mper/ïcie et popwtoft'oft. 40,315 m. c. g-, avec 7,889,864 ha- 
bitants. — D'après la constitution promulguée le 11 février 
l$tS7, l'union mexicaine est Tormée de 24 États souverains et 
du territoire de la Basse-Cal irornie, et se compose actaelle- 
ment de 29 départements. 

Finances en 1896 : 

Beceltes piastres. 8,fi00,000 

Dépenses 13,136,000 

Dette de l'État : Environ 143 millions de piastres, non com- 
pris la dette flottante. 

Armée. L'organisation projetée porte tin total de 91,299 h., 
dont 26,395 en troupes permanentes. 

Marine. 9 petits bâtiments portant ensemble 53 canons. 

Commerce en 1851 : 

Importation. . , . . ■ piaslrea. 15,331,000 
Eiportation Hl,»»0,258 

Narine marchande, en 1851 : 50 bâtiments. 

Monnaie. Piastre a 8 réaui = S fr. 41 c. 

Filles principale». Mexico, capitale, 220,000 hab. ; Guada- 
laxara, Pueblo «le los Angeles, Aguas-Ca lien les, Querejaro, 
Guanaxuato, San-Luis-de-Potosi, Vera-Cruz, Tampico. 

Chef du pouvoir exécutif. Président : général Miramon. — 
Pouvoir législatif: une chambre unique (1 membre par 10,000 
habitants). 
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Hle*r«K«*. — Voyez AaÉ«ii}DE 

llBB¥Cll«-<lr«nMle. — Voyez CoNF^oi 

P«nBm> (République). 

(État formé, eu 1655, de« provinces de l'Isthme 
de la Nouvelle-Grenade.) 

Population. 138,508 habitants, non compris (f,000 saurages. 
L'État se compose des provinces de Panama, Âzuero, Veraguas 
et Chiriqui. 

Commerce spécial en 1896 : Importation, 9; exportation, 
1.8 million de francs. 

Prètidenl de la république : J. de Obaldia, élu en septem- 
bre 18S8- 

P«rBKii*y (République). 

Superficie et population. 4,133 m. c. g., avec 800,000 hab. 

Revenu» de l'État. Environ 9 raillions de francs. 

^rmée. 8,000 hommes. Elle peut être portée à 30,000. 

Commerce. Mouvement du port de l'Assomption en 18>i8: 
import., S millions; export., 6 millions de francs. 

Monnaie. Piastre à 8 réauï = S fr. 35 c. 

ntlei. Assomption, capitale, 1K,000 bab. ; Villa-Real, San- 
tiago. 

Chef de l'État. Président : Carlot-Anlonio Lopez (réélu pour 
7 ans te 17 mars (181(7). 

Pér«« (République). 

Superficie et population en 18!!3. 23,941 m. c. g., avec 
1,887,930 habitants, sans les Indiens. 

Division. Onze départements ; en outre, les deux provinces, 
dites litlorales, de Callao et de Piura. 
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Fimncet. Budget de 1887 : 

Recettes piastres. 18,6S6,âS6 

Dëpeuies 16,560,031 

Dette en 18»8 : 46,4SI,587 piastres, dont 30 millions d as à 
l'Angleterre. 

Armée. Environ 9,898 hommes. 

Marine (février ISiSti). 1 frégate de 46 canons, 1 de 33 et 
9 vapeurs ; en tout IS bâtiments portant 104 canons. 

Commerce en 1836 avec la France : imp. , 20.2 ; ex port., 27.8 
millions de francs; en 18IS3 avec l'Auglelerre : imp., 87.1; 
«p., 33.6. En 1833, on relevai! : 

Importation francs. J5,4S9,470 

EiportalioQ ... - 84,401,375 

Marine marchande en 1833 : 187 navires d'une capacité to- 
tale de 95,S28 tonneaux péruviens. 

ruiet. Lima, 100,000 hab. ; Ârequipa, 30,000 bab. j Ciiico, 
30,000 hab. — Ports de mer : Callao, Iquiqai. 

Chef du pouvoir exécutif. Président : le général ^mo« Co*- 
Hlla, réélu en octobre I8S8. 



- Voyei ASBB[«IE GEITIUI. 

Ilmc*t*y on l« Bande arlcMtalc (République). 

Xwper/ïcte (d'après la nouvelle délimitation des frontières) 
et populaHon. 6,000 milles carrés (de 30 au degré), avec envi- 
ron 313,000 hab. 

DivitioK. Treize départements : Uontévidéo, Haldonado, 
Canelonnes, San-José, Florida, Colonia del Sacramento, 5o- 
riano, Paysandu, Sal[o,*Tacuarembo, Cerro-Largo, Minas, 
Entre Ji y Rio negro. 

Finances. Budget pour 1836 : 

Receltes pesos. 3,133,800(1) 

Dépenses 3,Î80,745 

(I) LtpHonnUrr.SOnnlim». 
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Dette pablique en 18IS4 : 47 Va millions de pesos. 

Commerce de Montevideo, en 18!(6 : Imporlation, 23; ex- 
portalion, SI '/i niillions de francs. 

Capitale. Montevideo, avec 3S,000 babiUnts. 

GouvememetU. Président : Gabriel-Antonio Pereira, élu le 
I" mars 1896; son mandat expire en 1860. — Une chambre 
des sénateurs de 10 membres et une cbambre des représentants 
de 39 membres. 

Ténéméla (République démocratique). 

Superficie et population en 18K1. 20,097 m. c. g., avec 
1,964,443 hab. 
Division administrative : 13 provinces. 
Financée en 18SS-95 : 

Recettes piasires. 3,705,035 

Wpeii»M 8,248,051 



Fias 3,948,749 piastres manquant dans les caisses au 
1" juillet 18S3. 
Dette en 1849 : 

tulérieure piastres. 1,003,407 

Extérieure 20,962,212 

Armée. Environ 10,000 b. 
Marine. 2 vapeurs et 4 goélettes. 
Com^ierct en 189t(-96 : 

Importation (gourde* de 4 fr.) . . . 6,996,411 
EiporialioD 8,205,13« 

Capilale. Caraccas, avec 60,006 habitants. 
Oief du pouvoir exécutif , Président : le général Julien Cas- 
tro, (élu pour 6 ans en 1898). Il abdiqae en juillet 1839. 



■,u-,;.aL,'£00glc 



-ASIE. 



Mshanlala*. 



SuperftcleelpopuliUion.I.nviroiili,lBO ta. c. g., avec 4 mil- 
lions d'habitants mahométans. 

Ville» principales. Kabul, Kandahar, Hérat. 
Chef principal. Dost Mohamed-Khan. 



Superficie et population. 48,860 m. c. g., avec t! millions 
d'habitants mahomélans. 

Les parties septentrionales et orientales, Hedjaz et Sinal, 
ainsi que l'ïemen, sont sous la dépendance de la Turquie ; les 
autres, comme Hadramaud, Mahrah, Oman, Hadjar, Nedjed, 
jouissent de plus ou moins d'indépendance sous des gouver- 
nanls appelés imans, émirs on scbeiks 

nile» principale». Dans Hujai : la Mecque, Hédine et les 
ports de mer Djedda et Jembo; dans ïissn : Hokka et Adenj 
dans Haduiadd : Eeschin; dans Mabhab : Harmln; dans 
OiAn : Rostak et Mascate [voyez plus bas) ; dans Habjas on 
Lakbk : Lahsa, Katir et Kouail ; dans Nedjbd (au centre de la 
péninsule] ; Derreiyeh. 
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Superficie, Environ 7,800 m. c. g. 
Population : de 2 à 5 millions. 

Dleition. 6 provinces ; Kelat, Sarawan, Kutsch-Gundawa, 
Djalawan, Lus, fflakran. 
Capitale. Sclat, avec 20,000 hab. 
Chef principal dopais 1841 : Naiiir Khan. 

Blmkn ou MranMM (Empira). 

Superficie el population. 4,900 m. c. g., avec environ 2 mil- 
lions d'habitants. 

Filles Ava ou Âingwa, capitale; Âmarapura, résidence du 
Boa. 

Souverain. Boa (empereur) Beungdoun. 

Chine (Empire). 

Superficie de l'empire. Les indications varient entre 76,81tt 
et 60,072 milles carrés. 

Population en 1SS9 : Environ iïS millions. 

Finance». Les revenus publics ont été évalués par Rienii à 
217 millions d'écus de Prusse. 

Commerce en 1846, par les cinq porta ouverts au commerce 
européen : 

Importation liv. st. 3,1M,634 

Eiportalîoa 4,6M,77S 

HoNe-RoHG. Navires entrés en 1899 : 20 français, 38 péru- 
viens, 96 danois, 77 hollandais, 89 hanséatiques, 197 améri- 
cains, 965 anglais. 

Armée. Elle peut être évaluée à 1 '/i nilllion, y compris la 
réserve. 

Flotte. %%Q bâtiments avec 98,637 li., commandés par deux 
amiraux. 
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f^illei principaleg. Pékin, résidence de l'emperenr ; Nankin, 
Hang-tjeu-fu, Canton. — Principaux ports oaverls au com- 
merce européen ; Hong-Kong [établissement britannique), 
Schanghai, Fu-tjeu-fu, Hiamen (Âmong), Ning-po et Canton. 
— Colonie portugaise : Hacao. 

. Sottverai». Empereur Hieufung, né en 1831, fils de Taou- 
Kouang, auquel il a succédé en 18S0. 

CaehiBehIne (ABnvm K1**-T*«hlK) (Rofaïune). 

Ce pays se compose de l'Aiinam du Nord ou Tonquin, del'An- 
namdQHidiouKiatscbin[Cochinchine),etdupaysdeCambo<lje. 

Superficie. D'après Crawfurd : 97,800 m. c. g. 

Population. Selon de Cbaigneau : 1S à 20 miltiaoB d'habi- 
tants; selon l'amiral Vannier, 10 militons, el selon Crawfurd, 
9,194,000 habitants. 

Ville». Hue-Tou, capitale ; Ké-Scho, Touranne, Saingon. 

Souverain. Roi (Dschiaiong) Tit~Buc, depuis 1847. 







Superficie (en milles carrés a 


nglais) et population. 


1. Possessions immédiates. 








B.c. 


Htbiunu. 


Présidence da Bengale . 


369,371 


S3,G7S,6S0 


Province du Nord . . 


105,759 


33,655,103 


Prétidence de Madras . . 


133,090 


33,437,397 


— de Bombay . 


131,545 


11,790,043 


— du Punjab . . 


78,447 


10,433,710 


Toi»i . . 


»37,412 


131,990,901 


S. Possessions médiates : 






y du Bengale 


51S,H33 


38,709,306 


tuwindigènesjde Madras 


51,809 


6,313,671 


(de Bomba; 


60,575 


4,480,579 



ToTiL. . . 627,910 48,376,247 
Total GiRiuL. . . l,4a3,S33(<) 180,H7,1« 

(I) Hmc>tarr<i|Mgnpbiquei:«3,78S. 
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Financée. Année financière 1837-58 : 

BMettei bnitas IJv- st 39,}80,e41 

DépeDMS — 55,545,163 

DiFrciT. , . 7,864,329 

Budget présumé. En millions de livres sterling. 

ISSS-t», 18X9.60. 

Beceltes 55 » 35.. 

Dépenies 48 > 46.1 

DirrciT . . 14 1 lO.i 

Dette des Indes au 30 avril 18^9 : aux Indes 63 millions, 
en Angleterre 20.5, ensemble 82.3 millions de livres sterling, 
plus un passif de 13 millions pour le capital de l'ancienne 
compagnie et poar les garanties des chemins de fer. 

Armée. 91,897 h., troupes européennes. 

Commerce. En millions de liv. st. 

ISK. 18!». I8K7. 

Impartatioa ... 14. t 3S.i 38. s 

Eiportation . . . 20.i 33. < 36. s 

Goueemeur général (vice-roi) : lord Canning (1838). 
Japon ou nlplMB (&Dpire) 

Superficie. 12 à 13,000 m. c. g. 

Population. Selon M. Dieterici, 3!i millions. 

Ca»let. 1° les princes; 3° les propriétaires du territoire; 
3" les prêtres; 4° les militaires; 5" la bourgeoisie, les fonc- 
tionnaires, médecins, etc.; 6° les nëgocianls et marchands en 
gros ; 7° les petits commerçants, artisans, artistes ; 8° les pay- 
sans et journaliers. Parias : lesarti^ans ou marchands pelletiers. 

Ports de mer ouverts au commerce hollandais et anglais : 
Nangasaki et Hakodadi ; aux Hollandais seuls : Décima. 

Souverain. Premier chef [religieux} ou mikado : Cousx^, ré- 
sidant à Miako ; deuxième chef (civil et militaire] ou dsiogon : 
Sa-fu, résidant à Yeddo. 
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M«aMte («■■«•««* d«) (Eut féodal en Arabie) (1). 

Superficie et population. 8,000 m. c. g., avec environ 2 </« 
millions d'âmes. 

Revenue. Environ 21 millions de Trancs. ^ 

Jrtnèe. Garde de lîman : 2,500 balulches. 

Flotte. 87 navires avec 730 canons. 

Capitale. Mascalc; résidence de l'iman : (le de Zanzibar. 

Souverain. Sultan SatdSedjid, SDCcesseur et fils de S^id- 
Sa(d, mort le 18 octobre 1896. 

Peracou Iran (Ëtat despolique). 

Superficie et population. Environ 26,490 m. c. g., avec envi- 
ron 15 millions d'habitants (Arméniens, Juifs, Persans, Maho- 
métans). 

Bivition. Onze provinces, savoir lÂderbidjan, Irak-Adjémî, 
Kurdistan, Kuhis tan,'Khuris tan avecLurJstan,Farsis(anaTecLa- 
ristan, Tabcristan, Kerman, Ehoraçan, Mazenderan, et Guilan. 

Finance». Revenus : 40 à 49 millions de francs, sur lesquels 
30 millions à peine rentrent au trésor. 

Armée. 60 baUillons de 1,000 hommes, plus 2,000 hommes 
d'artillerie. La cavalerie, entièrement irréguliére, se compose 
de levées en masse des hommes valides des tribus nomades en 
possession d'un cheval. 

Commerce. On exporte : céréales, tabacs, chiles, étoffes de 
laine, de colon, de soie. L'importation européenne s'élève en 
moyenne a 4S millions de francs. 

Monnaie. 1 toman à 10 sachibktran = 11 fr. 90 c. ; roupie 
(2 Viat>aies}=srr. 48 c. 

Ville» principale». Téhéran, capitale et résidence du schah, 
100,000 habitants; Ispaban, Tébriz, Aslerabad, Meschhed, 
Schiras, Kermanschah-Easchan. 

(I) Cel Ëul csniFreDd, en oDln, ptgiiturg parti» d> Il Pcnt niriiliiHule> U, u 
Afrique, la cM it KlBiiblr. 
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Souverain. Schah Ifatger-ed-Bini, né en 1629, succède à son 
père Héhémed'Schah en 1848. — Premier ministre : Ferrout- 
Khan. 

ai«B (Vkal OD Kchtin) (Kojaume despotique}. 

Ce royanme se compose : 1° de Siam proprement dit; 3° de 
grandes parties de Lana ; 3" de la partie la plus occidenUle de 
Cambodge ; 4° des Étals tributaires malais et d'une partie de la 
presqu'île de Malacca. 

Superficie. Selon Crawrurd : 11,S7S m. c. g. 

Population. Selon sir John Bowring : 4 à S millions; elle 
est composée de Siamois, de Chinois, de Malais, etc. 

Revenus annuels. Selon Crawfurd : 3,144,000 lir. sierl. 

Armée. 60,000 hommes. 

Capitale. Bangkok, la plus grande cité de l'Indu-Chiiic, 
avec 400,000 habiUnU (?). 

Souverain. Depuis le 16 avril 1831 : Chan-Plira-Songkul, 
A côté de lui règne un second roi. 

TnrkcataB ou BJsfeathBl, 

I. Khanat de Chiwa i 31,000 m. c. g., S,S00,000 babiUnts. 
— Khan (souverain) : Babad Khan, depuis 1846. — Capitale ; 
China, 60,000 hab. 

II. KhanatdeBucbara : li,600m. c. g.,â </ï millions d'habi- 
tants. — Khan : !fa«r Ualla Bahadur Khan, depuis 1826. -- 
Capitale : Buchara, 70,000 habiUnU. 

III. Autres petits Étals usbèques : environ 1,600 m. c. g., 
avecl million d'habitants. Le principal de ces états est Kundus, 
dont le cher actuel s'appelle Murada Bex. 



IV. — AFRIQUE. 



AkiraalMlc. 

Superficie. Environ Î7,000 m. c. g. 

Population. Environ 4 </< millions d'habitants {1 million 
de chrétiens et un demi-million de mahométang). 
Diviiion, Royaume de Gondar, de Tigré, de Choa. 
Capitale. Ankobar. 
Souverain (Hégous). Saklé Salasn, 

(Colonie TraDtaise.) 
En I8S3, 7,S40 m. c. g. (S&,66S,611S hect.], avec 3,SS0^ 
hab. ; en 18tt6, la population européenne de l'Algérie s'élevait 
à 167,670 individus, dont 93,396 hommes et 74,414 femmes. 
— Nombre d'hectares cultivés en 18SS : l,76lt,071 ; en 18S6 : 
2,083,534. 

Finances. ht& produits de l'Algérie figurent au budget fran- 
çais de 1860 pour 28.7 millions de francs. 
Commierce: 

ISM. IS». 

Importation lia 37 * millioni. 

EiponatiuQ 13.1 13.< ■— 



Marine marchande : 6,206 bâtiments jaugeant 692,000 ton- 
leanx. 
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AFRIQUE- 
Fille» principaleê : 

Alger, hiUtan'ls S9,<i55, d(»it 33,n3 Européen). 



CoDitantine, 


- 53,593, 


- 5,755 


Oran, 


97,969, 


~ 19,283 


Tlenirai., 


- 18,119, 


— 5,832 


Blidah, 


11,537, 


- fi,950 


Bone, 


- 11,115, 


- fi,240 


Philipp«ville, ' 


8,918, 


— 7,831 


MMéab, 


8,448, 


— 3,072 



(ttat de nègres despotique sur U cAle occidenlale d*Afrique.) 

Roi ! Guéio (depuis 1817). — Principale ville : Whidah, 
avec environ 250,000 âmes, située à 9 kilomètres de la plage 
du golfe de Guinée. Il y existe une factorerie française. — Ca- 
pitale : Abomch. — L'armée régulière est portée i 12,000 
hommes dont S.OOO femmes. 



Egypte {MiiT). 
(Pachalik de la Turquie ) (1). 

Superficie. 27,167 m. c. g. (2). 

Population. S,12S,000 habitants (1859). 

Cette population se compose de Musulmans égyptiens 
(2,600,000 hab.), Cophtes (150,000 hab.), Turcs, Bédouins, 
Berbères, nègres. Abyssiniens, esclaves, Circassiens et Géor- 
giens, Juifs, Syriens, Arméniens, Grecs et Européens. 

Biviiion t 1° La basse Egypte ou Bahari. Villes : le Ciire 
[240,000 hab.) et Alexandrie (400,000 hab.}. 

2° La moyenne Egypte ou Wasiani ; 

S* La baute Egypte ou Saïd; 

4° La Nubie ou Beled-es-Sudan (Sennaar, Taka, Kordofan, 
Dongola, Chartoum, Berber). 

Finances en 185S. Recettes approiimaliveg : 765,000 bour- 
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ses; dépenses : 760,000 bourses (à 1Î9 francs). Tribut à )a 
Porte : 60,000 bourses. — Delle OotUnle en 1897 : de 30 à 
3S millions de Trancs. 

Armée. 24,000 hommes. Elle doit être réduite à 1li,000 h. 

Flotte. 7 vaisseaux de ligne, 6 frégates, 4 corvettes, etc. 

Commerce en ISS6. Importation et exportation réunies : 
183,901,913 francs, dont 91.S millions concernent l'Angle- 
terre, 26.1 la France et 13.7 l'Autriche. 

Port d'Alexandrie (en millions de francs] : 

IK». lgS7. 

Exporlalion 114.T 89 t 

Importation 69.1 71. > 

184.1 161 .g 

Navigation de ce port. Entrées et sorties en 18S8 : 4.263 na- 
vires, dont 969 sur lest. 

Monnaie. 8 fr. = 20 '/» piastres égyptiennes et ÏS piastres 
courantes. 

Pacha ou vice-roi : Saïd, Sis de Méhémed-Àli, né en 1832, 
succède à son neveu Âbbas-Pacba, le 14 juillet 1834. 

Libéria. 

(Képublique de nègrei imanàpéi, fondé* il y a 49 ant 
par une société de colonisation.) 

Situation. A reslrëmité nord de la côte de Guinée, sur un 
espace d'environ 600 kilomètres. 

Population en 18i{6. lSi,000 hommes noirs ou de couleur, 
venus pour la plupart d'Amérique, et 140,000 à 1SO,000 indi- 
gènes. — Les ressources consistent en une (axe de 6 p. c. sur 
les marchandises importées et une surtaxe sur certains articles. 
Ce droit produit 100 à 130,000 francs par an. La force mili- 
taire est de 1,300 à l,ttOO hommes. 

Commerce. Les exporlations actuelles s'élèvent à environ 
1 million de dollars [3 millions de francs) par an. 

Capitale. Monrovia. 

.président. M. Slephen Allon-Benson (élu en 1836). 



■•■•(•■eh ou MadBg^acBr. 

Celle tie, d'une Mtper/ïcie de lia 13,000 m. c. g., est prin- 
cipalement habitée par quatre tribus : les Huwas, les Sakala- 
was, les Betsileos et les Betammenas. — Le pouvoir est depuis 
iSSi entre les mains du roi Rakolon-Radama, Tds de la reine 
Ranawalo-Manjoka (f 1893). 

Capitale. Tanarivo ou Emirne, 2i!,000 habitants. 

■«rM («•■hrlb«l-AkiM) (Ëmpre). 
(Auemblase de tribus arabe* et berbèrei .) 

Superficie etpopulaHon. 10,800 m. c. g. (dont 6,300 en terre 
labourable], avec environ 8 millions d'habitants. 

Divi»ion. Cinq provinces : Maroc, Fez, Sous, Darah et Ta- 
filet. 

Armée. Troupes régulières (caste militaire], autrerois de 
52,000 hommes, aujourd'hui réduites de près de deux tiers. 
Garde du corps du sulUn i 3,000 nègres. 

Force maritime. 180 navires avec 400 canons. 

C'otntnerce ; 



1854 fr. 7,130,000 9,731, IM 

1863 11,118,830 19,510,045 

1830 24,077,980 27,255,400 

Navigation : Navires entrés en 1856, 1,155, sortis 1,171 ; en- 
semble 2,384, mesurant 199,84S tonnes. 

Monnaie. Mitzkal, monnaie de compte, de 10 oncesà 4 mu- 
sums = S fr. 40 cent. 

Capitales. Fez et Maroc. — Principal port de mer ; Moga- 
(lor, avec 10 à 12,000 hab. 

Chef suprême de l'État. Sultan Mut^-Abd-er-Rahman, 
succède à son oncle Muley-Soliman, le 38 novembre 1822. Il 
porte le titre d'Émir al mosiemin (émir des musulmans] et de 
Califa et llaligai (vicaire de Dieu]. — Mort en 1839. 
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100 STATISTIQUE GiNÉRALE. 

SaadBM ou HisrlUe. 

(Comprend uo grand oonlbre de rajaumes iadépendiuitt.) 

Superficie. S0,000 m. c. g. 

Population. Environ 1 million d'habitanis. 

niles pTineipaleg. Tombouclou sur le Niger. 

TriiMll (TArablMal^Chark). 

(ÉUl tributaire de la Turquie.) 

Superficie avec Barka et Fez. 14,081 m. c. g. 
Population. Environ 1 million d'babitanta. 
Capitale. Tripoli (Tarablonsj, avec 39,000 habilanU. 
Armée. 5,000 hommes. 
Chef de l'État. Izset, pacha, visîr. 

Tuala (Régence). 

Superficie. 3,710 m. c. g. 
Population. 9S0,000 habitants, dont 160,000 Juifs. 
Revenut publiée. Environ 7 '/> millions de Trancs. 
Armée. Troupes régulières, environ 12,000 hommes. 
Flotte. SO navires ave 130 bouebes à Teu. 
Capitale. Tunis, avec lltO,t)00 habiUDts. 
Chefdel'État. Sidi-Muhamed, pacha. 
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V. — 0CE4NIE. 



(Ditouvertes par Cook en 1778.) 

Ces Ites sont au nombre de 13, dont 7 habitées, savoir : 
Hawaii, Woahu, Maui, Aluai, Molokai, Lanai et Kahulawa. 

Superficie. 312 m. c. g. 

Population. Environ 18D,000 habitants, professant pour la 
plupart la religion chrétienne [protestante). 

Finance». Revenus des lies en 1846 : 90,110 dollars. Délie : 
30,000 dollars. 

Commerce .* 

Importation 598,389 

Eiporlation 763,951 

Force milifaire. Sauf une garde de 80 hommes, il n'y a pas 
d'armée permanente. 

Flotte. 200 bâtimenU, dont 1 frégate et 1 brick. 

Rétidence du roi : Honolulu sur Woahu, 9,000 hab. 

Chef de l'Étal, fioi constitutionnel J^amé/iamMa iV, né le 
9 février 1834, succède à son père Kaméhaméba III, le IIS oc- 
tobre 18&4 i marié, en 1836, a miss Booker. 

9_ . '.OOgIc 
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■IM ie !• mtilHé. 



La plus considérable, OTahili, renferme, sur une étendue 
de 20 '/i m. c. g., environ 10,000 habitants professant la reli- 
gion chrétienne. 

Che^ du gouvernement. Reine Pomaré, sœur du roi Po- 
marélll(î). 

Riiidence. Papalli. 

(1) Elit 1 ibdiiiuJ, en mai tSH. ea finur de ki cahnU. ' 
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VI. — AUSTRALIE. 



Cette colonie se compose des pays suivants : 

ITouvetle-aallei du Sud (39 comtés), 305,487 hab. (18t(8)} 
capitale Sidney, l{3,000 hab. Recettes en 18IS6, 1,986,553; dé- 
penses, 1,835,134 liv. sterl. Commerce en 181(7 : Importation, 
6.7 ; eiport., 4.0 millions de liv. st. 

FictoHa, déUcbé en 1850 de la Nouvelle-Galles du Sud [24 
comtés), 460,000 hab. ; capitale, Melbourne, 20,000 h. 

Avêtralie du Sud (11 comtés), 110,000 hab. ; capitale, Adé- 
laïde (fondée en 1834), 12,000 hab. 

Australie de l'Ouest [26 comtés), 14,000 hab. ; capitale, 
Perth (fondée en 1838). 

Tagmanie (lie Van Diemen), 1,132 m. c. g,, 80,000 hab. ; 
capitale, Hobarttown, 20,000 hab. 

Auêtralie du Nord, capitale Brisbane, dans le district de Mo- 
re ton Bay. 

JVoupelle Zilande, avec environ 50,000 hab. 
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DEUXIÈME PARTIE. 
NOTICES STATISTIQUES SUR LA BELGIQUE. 



I. - SITIIATI0N, TEKRITOIRI, HAISOXS, 



1. La Belgique est située entre les 49°27' et tSI^SC de lati- 
lade boréale et entre les O'H' et 5°44' de longitude est, rap- 
portée an méridien de Parii. La plus grande longueur, prise du 
Dord-ouest au sud-est, soit d'Ostende à Ârlon, est de Sf6 lieues; 
la plus grande largeur du nord au sud, soit de Hoogstraeten à 
Chimay , est de Zi lieues. Le développement total des Trontièreg, 
y compris le littoral de la mer (14 lieues), est de 1,417 kilo- 
mètres ou 383 </3 lieues de 5,000 métrés. 

i. L'aréal du royaume comprend 3,&4tt,tt94 hectares, ou 
1,178 lieues carrées de 9,000 mètres, ou S3,661 milles carrés 
géographiques. D'après son étendue superficielle, la Belgique 
occupe parmi les S4 États de l'Europe, le dix-neuvième rang ( I ]. 

(i) Lta pif 1 qui la préMdtnl loni, oolrt lei cinq gnmiM pniijinMi, la Turqnii, 
1( Suide, I* Nan«(E, l'Espaint, Je DiPimerk, let DfDi-tiiFilea, lePailugsl, la Ba>i«K, 
laSirdaipie, ](Gr«H,le> Ëuu de 1 ÉgUsc, la Suis» Je Ha noire et Lta Pays-fiaa. — 

■ll« eil d*pm*e par l'EipteiK, la Turquie, lia Deui-SicLlei el la Sanlalgoi. Si popn- 
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mbre cMessus indiqué se ré[>arlit par provinces de la 



manière suivante. 



Lnxemboorg 441,704 80.i> 

llaioaut 372,391 67.. t 

Nunur 566,103 66-1* 

BrabaDt 338,333 59.71 

Flandre ocddentale .... 333,440 58 m 

Flandre orienUle 399,787 54.i> 

Liège 989,310 53.» 

Anvers 383,510 51. so 

Umbonrg 341,314 44 ot 

5. Nous renvoyons aux trois premières années de cet An- 
nuaire pour ce qui concerne la répartition du territoire belge 
d'après la nature des terrains. Nous nous bornons à rappeler 
ici que 1,463,663 hectares, soit 49. e p. c. de retendue super- 
ficielle, constituent les terres labourables. Maximum relatif: 
Flandre orienUle et Brabant, 69.9 et 69.i p. c. ; minimum re- 
latif ; Luxembourg, 22. i p. c. — Les terres incultes s'éten- 
daient, lors de l'achèvement des opérations cadastrales, sur 
363,978 hectares. Ce chiffre a considérablement diminué de- 
pais. 

4. Xaiton» habitées. Résultats compares des recensements 
de 1846 et ÎSS6. 



Anvers .... 


70,984 


73,596 


Brabant. . . . 


118,311 


137,289 


Flandre occidentale 


122,854 


130,955 


Flandre orienUle . 


146,585 


143,070 


Uainaut. . . . 


111,668 


132,377 


Li*S« 


79,278 


85,491 


Limbonrg . . . 


34,141 


36,302 


Luiemboare . . 


36,473 


38,553 


Naranr .... 


49,676 


54,711 
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En 1846, te nombre d'habitants par maison était, pour le 
royaume, également de 5.4. ]m nombre des familles on mé- 
nages s'élevait au 31 décembre 18!i6, à 936,384 ; de sorte qae 
le rapport des maisons aui ménages était de 1 à 1.12 ou de 
100 à 112. 

9. Vombn des parcelles cadattralea en 18S3 : ii,488,54S; 
celui des propriétaire» : 9!(3,38l). 

6. Pour la division judiciaire, administrative, etc., du 
royaume, voyez Y Annuaire dernier. 



II. — POPIILATIOK. 



KonvBiiNT DK M FOFiiLATion rENDANT l'annu 1898. 



1 . Le nombre de» naiuances (morl-nés compris) s'est élevé 
en ISiiS, à lSS,142j il est supcriear à celui de toutes les an- 
nées qui se sont écoulées depuis 1832, sauf celui de 1838, qui 
était de 1SS,170- L'augmentation sur 181(7 est de 2,039, soit de 
1.3 p. c, el sur la moyenne décennale de1848à 18S7 (137,789) 
de 14,546, soit de 10.4 p. c. 

Dans le nombre indiqué, on compte 2,959 jumeaux [dont 
4S trijumeaux). 

3. Dans le nombre des naissances ci-dessus établi, 41,4S7, 
soil 30. N p. c, appartiennent aux villes; 110,6^9, soit 69.» p. c, 
aux communes rurales. Comparativement aux résultais de 
l'année antérieure, les villes présentent une augmentation du 
chiffre absolu qui s'élève A l.i p. c. ; les campagnes, une aug- 
mentation de 1.3 p. c. 

3. En 18S7, le nombre d'habitants correspondant à une 
naissance était de 28. a pour les villes, de 30.« pour les campa- 
gnes, et de 30.1 pour tout le pays; ces chiffres sont respective- 
ment pour l'année 18X8, 28.9 , 30.» , 3I).'>. La variation csl, 
on le voit, peu sensible. 

4. Le tableau ci-après répartit les naiMunce» par propinces 
et par lieu d'habitation; nous y indiquons la différence du 
chiffre de 18S8 d'avec celui de 18S7. 
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PROVINCES. 


». ^ .. INK 


HrriuKi 

itsi. 


T.LL«. 


COBM. BDE. 


EM...W. 


Anvers 

Brabanl 

FUndN occidentale. 
Flandre orienule. . 

Haioant 

I-i^Se 

Liû'b^'nt 

Luxembourg.. . . 
Hamur 

Tot«uï. . . 


5,999 
8,«7 
6,308 
8,176 
4,775 
4,728 
1,043 
688 
1,253 


8,899 
18,085 
14,881 
17,537 
91,498 
11,986 
4,900 
5.339 
7,751 


14,838 
25,573 
31,189 
95,703 
36,273 
10,713 
5,9« 
5,917 
9,004 


t c. 

+ 0.. 

— 3.. 
+ 1.. 

+ 3.' 
+ 3.. 

— Oit 

— O.M 
+ 0... 
+ 1« 


41,457 


110,685 


153,142 


-1-1.. 



On voit que la moyenne générale d'une angnientatiMi de 
1.S p. c. flotte entre un maximum de -|- 3.1 (Hainaut),et un 
minimum de — 3. s (Brabant). Trois provinces seulement, Bn- 
bant, Liège etLimbourg, ont TU le nombre de leurs naissances 
décroître. C'est Limbourg qui l'an dernier présentait le 
chiffre proportionnel d'angmentation le plus élevé. 

a. Au point de vue du »ext, les 153,142 nouveau-nés se 
composent de : 



Ga-ton» 

Fille» 


v,..«. 


co„..c«. 


.„..„, 


21,284 
20,173 


57,054 
53,631 


78,SS8 
73,804 


Garons sur 1,000 filles. . . 
En 1857 


,1,05S 
l,<Ki9 


1,063 
1,063 


1,061 
1,069 
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La récondité mascnline a donc diminué un peu dans les 
villes, tandis qu'elle n'a pas fléchi dans les campagnes. Elle 
se montre comme de coulume plus forte à la campagne que 
dans les villes. Cette année, la différence es! de 8 pour mille; 
l'an dernier, elle n'était que de 4. 

£n faisant abstraction des mort-nés, on trouve pour mille 
filles dans les villes 1,043, dans les campagnes l,01i2, et dans le 
royaume 1,0S0 garçons. La prépondérance en faveur des cam- 
pagnes se présente, à ce point de vue, sous un jour encore plus 
favorable. 
6. Répartition du nombre des naissances, fut état civil. 



IGarçM. . . . 
Villes . . . (Filles .... 

f ENiBl»!. 
IG.IÎOO! . . . 

Campagnas. irille» .... 

1 SnSEKIlE 

1 GarçoM . . . 
Royaume. . (raies .... 

f ElISBItLE 


ItttTIIES. 


iLiieiTiiES 


ILLtGiniES 


18,483 
17,403 


S,S01 
2,771 


151 
137 


35,885 
53,710 
80,854' 


5,579 
3,344 
5,277 


134 
SB 
61 


104,004 
7i,193 
C7,7K0 


6,621 
6,145 
6,048 


60 
78 
82 


139,949 


12,103 


80 



Comparativement à 18S7, le chiffre proportionnel des nais- 
sances illégitimes est resté statîonnaire tant dans les villes que 
daas les campagnes. 

Voici, du reste, les résultats constatés dans cette matière 
pour les 18 années qui se sont écoulées depuis 1841 (1), 



(I) Pour pwim 



npiMlotii 
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AMNÉE3. ïiUEs. 


„.,.„„ 


.„.„. 


1841-30 (mojenne) 

1851 


145 
153 
150 
139 
144 
157 
137 
134 
154 


60 
60 
60 
58 
80 
57 
B7 
60 
60 


sa 

86 
84 
83 
84 
79 
70 
80 
80 




1854 

18S6 

1856 

1857 

1858 



(Sans comprendre les mortnés, les chifTres proportioDnel) 
ci-dessus, relativemenl à 1858, se transforment en 130 p. m. 
pour les Tilles, 69 p. m. pour les campagnes, et 7â p. ra. 
pour le royaume. Ces modifications proviennent de ce que le 
rapport dus légitimes aux illégitimes est dans les naissances 
vivantes de I à 11.7 , et dans les mort-nés, de 1 à 7.8 .] 

7. Dans les diverses provinces, la proportion dont nous par- 
lons, s'éUblit ainsi qu'il suit : 

' tm. I8B8, 

Anvers 81 84 

Brabant 150 133 

Flandre (MscidsDlals 69 58 

Flandre orientale 77 74 

llainaut 88 86 

Uége 64 73 

Limbourg 49 54 

Lntembour^ 38 51 

Namur _53 50 

RoiiDJi. . 80 80 

nwubi* »ubiii4 du ntisuncu lÎTinuiti dei mon-nlB. Cela noui temblaiinn- 
■uadi {wr I inMitl monlitucbe |<n£nltiBHil i tel taliuii. 
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La moyeone floUe encore cette fois, comme d'habitude, en- 
tre le chiffre maximum du Brahant et le chiflre minimum du 
Luxembourg. Ce dernier minimum s'est élevé de S8 à 31 ; en 
1853, il n'était que de SS. Faut-il de ce chef en vouloir aux 
chemins de fer? Noas ne le pensons pas, car en 1833 nous con- 
stations pour le Luxembourg également un rapport de 31 
naissances illégitimes sur lOOO naissances. 

La prépondérance relative du sexe masculin dans les nais- 
sances légitimes et illégitimes (mort-nés compris) se produit 
de la manière suivante en 18S8. On compte sur 1000 filles 
dans les enfants : 

Villd. CimpaiiM, Hojinme. 

Lëgllimea 1,063 1,060 1,005 garfoiu. 

iiiëgitimM .... 1,010 i,oao î,OH — 

KéuDii 1,055 1,063 1,003 — 

(Mort-Dés défalqués) . 1,043 1,053 1,050 ^ 
7. Mort-nés. Leur nombre a été en 1898 : 



Ville* 3,361 54 53 

Carapaguei .... 4,807 43 43 

Hoyaume 7,068 46 46 

Comme on voit, la proportion n'a pas Oéchi en ce qui con- 
cerne te royaume ; elle est comme toujours favorable aux cam- 
pagnes, relativement aux villes. Autrement envisagé, il y a 
pour 1 mort-né le nombre suivant de naissances vivantes : 
villes, 17; campagnes, 33; royaume SO.s . 

Des 7,068 mort-nés, 4,04ti étaient des garçons, 3,033 des 
filles, ce qui l'ait respectivement 51 et 40 p. mille des naissances 
en général ; proportions à peu près les mêmes qu'en 1857. La 
proportion des mort-nés est généralement plus forte dans le 
sexe masculin que dans le sexe féminin. Il en est de même 
dans les naissances illégitimes, relativement aux naissances lé- 
gitimes, ce qui résulte des nombres suivants : 

Naissance! légitimes, mort-néB 6,976, aoit 44 p. m. 

— illëgiljmes, — 792, — 65 — 

Naiisaoces en géDérd, — 7,068 — 40 — 

Des 7,068 mort-nés (moyenne mensuelle : 989), le mois de 

.'.ooglc 
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mars en a produit le plag [696); le mois de juillet le moias 
(BIS). Cela correspond à peu près avec la fréquence observée 
pour les naissances en général dans les mois indiqués. 

Quant au nombre des mort-nés considéré par province , 
nous avons remarqué que la moyenne de 20.!) naissances vi- 
vantes pour 1 mort-né, Qotte entre un maiimum de 26. s (Na- 
mur) et un minimum de 18. s [Limbourg]. 

9. Ifaiisanee» par mvii (mort-nés défalqués). Maximum : 
mars (14,149), soil 9.7 p. c. du total annnel) ; minimum, août 
(10,960, soit 7.ti p. c. du total). La moyenne normale men- 
suelle est de S.s p. c. 

Considérées par lieu d'habitation, le maximum des nais- 
sances se produit, tant pour les villes que pour les campagnes, 
au mois de mars (conception en juin); le minimum, pour les 
villes au mois de septembre (conception en décembre), pour les 
campagnes, au mois d'aott [conception en novembre). 

10. Enfanti reconnus et légitimée en 18IS8 : 

HiHuiriu. Fen>[Diiii. Enienble. 
Reconnin 1,033 940 1,079 



,.... , tdéiirtcoiiùiu 717 624 1,341 

"B"'"*!ioD«coDnns 1,«0 1,466 im 



ToTtbsiniau . . 3,10» 3,030 6,329 



11. Le nombre de» décès s'est éle?é en 18S8, les mort-nés 
compris, à 114,978, soit 4,704 on 4.3 p. c. de plus qu'en 18S7. 
Comme chiffre absolu, il n'est dépassé depuis 1832 que par 
ceux de 1834 (116,373), 1837 (118,142) 1847 (12S,218), 1849 
(127,660) et 1899 (118,404). 

La somme ci-dessus indiquée se décompose en 33,813 dé- 
cès, soit 39.4 p. c. du total, pour les villes, et 81,163 décès, soil 
70.6 p. c. du total, pour les communes rurales. 

12. Du rapproctiement des nombres ci-dessus avec l'état de 
la population au 31 décembre 18S7, il résulte qu'il y a eu en 
181(8 sur 10,000 hab., dans les villes 282, dans les communes 
rurales 240, dans le pays en général 251 décès. Cela constitue, 
relativement à l'année antérieure, une augmentation de 4 dé- 



ces sur 10,000 hab. pour les villes, de 9 pour les communes 
rurales, et de S pour le pays en général. Nous faisons suivre les 
résultats analogues constatés dans les années précédentes. 

VIllM. CimpigiM. Rojaune. <l cinpipu. 



1856. 361 911 398 50 

1857. 978 331 943 47 
1868 383 349 951 53 

Ce relevé constate que l'écart qui eiiste, quant à la morta- 
lité, entre les villes et les campagnes, en faveur des dernières, 
continuée suivre une marche décroissante. 

Il en résulte en outre que la mortalité a été, en ÎBSS, de 
1 décès sur 39 hab. dans les villes, de 1 sur 40 dans les cam- 
pagnes, et de 1 sur 40 également pour le royaume (en 1837, de 
1 sur 41 habiUnts). 

13. Sous le rapport du Mire, $8,033 décès appartiennent au 
sexe masculin, lf6,9S5 au sexe féminin. Cette prépondérance 
des décès masculins, qui n'est que de 1019 décès masculins 
sur 1000 décès féminins, est loin encore de contre-balancer 
l'excédant des naissances masculines, que nous avons vu (^ 3) 
s'élever à 1061 sur 1000 (1). 

14. Tableau des décéê par procincei, au double point de vue 
du lieu d'habitation et du sexe. 



rnoTiHORS 


SE. 




VillM. 


nnlci. 




5,407 
9,700 
9,577 


5,110 
9,818 
9,840 


4,487 
6,972 
6,085 


6,050 
19,652 
13,159 


Brabani 

Flandre ocddeDlale . . . 

A «iPoniEii. . . 


34,690 


91,368 


17,344 


31,714 
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pm«TiitCR«. 


SEXE. 


Villo. 


mr.l«.. 


REPoar . . 
FlandKoiieoUle .... 
Hainaut 


Î4,690 
B,8î7 
9,070 
6,296 
3,964 
3,451 
5,138 


91,568 
9,952 

8,637 
6,032 
a,480 
2,527 
2,957 


17,544 
6,361 

3,795 

8,627 

955 

574 

981 


31,714 

13,418 
13,^3 
8,701 
4,109 
4,184 
5,114 


Lmboarg 

Kamor 

ROTADIB. . . 


5B,0M 56,953 
114,978 


33,815 1 81,163 
114,978 



Nous laissons aux lecteurs le soin de tirer de ces chiffres ab- 
solus, pour chaque province , les rapprochements avec la 
moyenne proportionnelle établie pour le pays en général, sous 
le double rapport du sexe et du lieu de séjour, aux deux para- 
graphes qui précËdenl. 

IS. Le tableau qui suit établit, pour les neuf provinces, les 
totaux des décès constatés en 1 857 et 1858, ainsi que le chiffre 
proportionnel des décès relativement à 10,000 habitants. 



PB«TIMCK8. 


T0I*L D 

|gï7. 


ÎS OÉCÉS. 


ISST. 


Mguium 


•mltiuL 


AuTcn .... 
Brabant. . . . 
Flandre ocdd. 
Iludreoneat. 
Hainaut. . . . 

LiXurg! '. '. 
Lniembourg . 
Hamur .... 

Rot ACNE. 


10,403 
19,951 
16,395 
19,200 
16,886 
13,954 
4,731 
4,057 
5,765 


10,517 
19,534 
19,217 
19,779 
17,716 
12,828 
5,044 
4,758 
6,095 


939 
266 
261 
247 
919 
257 
247 
209 
201 


239 
956 
505 
253 
927 
242 
963 
943 
207 


±: 

+ 44 
--06 
-- 08 
- 15 
+ 'S 
-- 34 
4-06 


110,274 


114,978 


343 


251 


+ 08 
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Ce lableaa cooslate que six provinces çeulcment otil vu le 
chiffre de la mortalité s'augmenter, dam une proportion qui 
varie de 6 à 44 décès sur 10,000 habitants ; celle de Brabant 
présente une diminution de 10, celle de Liège une de IS décès 
sur 10,000 hab. ; Anvers est resté stationnaire. 

16. Voici comment en 18S7 et 18î(8 les provinces se ran- 
geaient relativement à la mortalité, en commençant par le plus 
bas chiffre. 



1. Namur 

2. Luiembourg. 

3. Bainaut. 

4. Anvers. 

5. Limbotirg, 

6. Flandre orientale. 

7. Liège. 

8. Flandre Dcddeutale. 
g Brabant. 



9. Hainaut. 

3. Anvers. 

4. Liège. 

5. Luxembourg. 

6. Flandre orientale. 

7. Brabant. 

8. Lim bourg. 

9. Flandre nccideatale. 



17. L'excédant de» naiêsancei lur les décéf, qui était en - 
1887 de 39,883, est descendu l'année suivante à 37,164, ce qui 
donne un accroissement de population de 81 sur 10,000 hab., 
6 de moins que l'an dernier. Ce chiffre se modifie de la ma- 
nière suivante dans les différentes provinces. 



Anver». . . . 8,591 


4,311 


Brabaot . . . 3,144 


0,048 


Flandre occident. 4,303 


1,972 


Flandre orientale 1,843 


5,924 


Hainaut ... e,5S0 


8,307 


Liège .... 5,8M 


4,385 


Limbourg. . . 3,762 


899 


LuMmbourg . 4,587 


1,159 


Namur. . . . 1,238 


2,909 


RovACiB. . 39,833 


37,184 



La moyenne de 81 exprimant l'augmentation de population 
ur 10,000 habitants, du chef de l'excjidant des naissances, 

oogic 
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flotle entre un maximum de 110 [Aii?ers) et un miniDium de 
31 (Flandre oecidenule). Le maiinium, l'an dernier, était de 
111 (Anvers), le minimum de 64 (Limbourg). Deux provinces 
seulement ont vu leur chiiïre d'accroissement s'augmenter; la 
Flandre orienUle de 2, Liège de 12 sur 10,000 hab. 

18. Dans le tableau suivant, nous présentons l'excédant des 
naissances par une autre voie, c'est-à-dire en établissant pour 
chaque province le chiffre des naissances correspondant à 
1000 décès. — La première colonne énonce le rapport de 
18S7; la seconde, celui de 1858 ; Ia3'°<>, la différence en plusou 
en moins entre les deux nombres. 



rHOTinCKS. 


185T. 


nuiibii. 


KRliua- 


ADTC 


1,413 
1,898 
1,280 
l,iH« 
M08 
1,200 
1,959 
1,454 
1,545 


1,409 
1,S09 
1.109 
1,999 
1,48S 
1,555 
1,178 
1,943 
),477 


— 4 

— 19 

— 178 

— 4 

— 95 
+ 65 

— 112 
-911 

— 68 




Flaodre occidentale 




I-i*8« _ 

Limbourg 

Luxembourg 

Namur 

ROÏIDMI 


1,561 


1,530 


— 31 



Comme au paragraphe précédent, nous voyons, pour 1858, le 
Hainaut el Namur occuper les deux premiers rangs, le Lim- 
bourg et la Flandre occidentale, les deux derniers. L'excé- 
dant s'est augmenté dans la province de Liège ; il est à peu près 
resté ftationnaire dans celles d'Anvers el de Flandre orienlale, 
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et il a fléchi dans une mesure considérable dans celles de 
Luiembourg, de la Flandre occIdenUIe et du Limbourg. 

19. Par état civil, les 107,910 décès restant après défalca- 
tion des mort-nés, se répartissent comme suit entre les trois 
catégories : enfants et célibataires, mariés, veuf). 







„.„. 


....LU. 


....... 


:z" 


Célibataire» : Gainons 

— FillM . 
TOT»l . 

Total . 




9,M0 
0,710 


93,541 
ai ,004 


88,451 
30,714 


31.. 
38.1 


19,M0 

s,sss 

3,319 


44,B«S 
9,876 
9,185 


64,165 

13,701 
12,502 


S9.4 
12.. 
11. « 


7,204 

1,711 
8,019 


1»,0M 

B,ose 

7,696 


26,263 

6,787 
10,715 


24. < 
6.1 
9.. 






TOTit . 
TOTÀI. G^NÊBil . 




»,730 


12,7S3 


I7,4B3 


16.. 


31, BM 


76,336 


107,910 


100. 



20. Ci-après nous établissons, au point de vue du lieu de 
séjour, les proportions de chacune desdites catégories relati- 
vement à 1000 décès : 





(Garçon), . 
i Fille». . . 


.,.«. 


-H 


314 

808 


1 - 


808 
875 


588 


Karié. . . . 


(Homme» . 
i Femme» . 


123 
106 


1 - 


180 
120 


250 


Veufe . . . 
Veii»«, . . 




54 
96 


i ,. 


60 
101 


167 


1000 


1000 II 
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Coin para tir ement i l'an dernier, nous trouvons : 1° que la 
mortalité a moins aiïecté les célibataires tant dans les villes 
(différence 12 p. m.) que dans les campagnes (diff. 13); 
2° qu'elle a frappé davantage des deux c6tés les personnes ma- 
riées (villes, augmentation Q p. m., retombant entièrement sur 
le seie masculin ; campagnes, augmentation 3 p. m., dont 4 
sur les hommes, 1 sur les femmes); enfin, 3" que le chiffre pro- 
portionnel du groupe des veurs et veuves s'est accru du cAté des 
villes de 6 p. m. (dont S retombent sur les veuves) et ducAté des 
campagnes de 8 p. m. (dont 5 sur les veufs et 8 sur les veuves). 

Comme précédemment, nous constatons encore que, dans la 
mortalité, la part des célibataires, tant garçons que filles, est 
plus forte dans les villes que dans les campagnes ; celle des per- 
sonnes mariées ou veuves y est par contre plus faible. 

SI. Relevé des (fécâf parafe (les raorl-nés compris]. 





SEXE 




Pr. oni.D 


Diffcrcno 


AGE. 




1 


TOTAL. 


lur 


r.,« 




■uculin. 


f^uinig. 




mittit. 


IRi7. 


Aii-d«)ouid'upan. 


13,390 


10,403 


93,793 


32.01 


- 1 .. 


De 1 à 3.n.i« 


4,893 


4,680 


9,563 


8.0 


+ O.w 


— S— 3 — 


i,3ie 


1,364 


3,680 


2... 


- 0.,. 


-5-4 - 


1,003 


1,008 


2,010 


1... 


-1-0... 


_ 4— 5 - 


739 


684 


i,4oe 


!.>« 


- 0... 


— 6-8 — 


606 


ei8 


1,318 


].i> 


-1- 0... 


-.6-7 - 


815 


513 


1,038 


0.t< 


-1-0.,. 


— 7—8 — 


358 


400 


768 


O.IO 


- 0.0. 


-8-9 - 


311 


364 


665 


0.11 


-1- 0... 


-9-10 - 


S46 


382 


528 


0.4> 


— 0.0. 


23,558 


30,311 


43,669 


40.» 



■,u:,z.j t. Google 





SE 


SE 






I.iff,r-.re 


AGE. 


MiKalia. 


hninin. 


TOTâL. 


«MdM<. 


dOT» 


.EFOHT. 


33,558 


20,511 


43,669 


40... 




D.10 t 15 .=..«. 


1,078 


1,273 


2,561 


9.11 


— O.it 


— 15 — 20 — 


1,519 


1,776 


3,905 


5... 


— 0.0. 


-90 — 35 - 


1,880 


1,794 


3,674 


5.40 


+ 0... 


-25—50 - 


1,525 


1,685 


5,208 


3.., 


— O.oi 


_30 — 55 — 


1,363 


1,772 


5,134 


3..0 


— 0.11 


_35 — « — 


1,477 


1,775 


3,253 


3.01 


+ 0.00 


_40 — 45 — 


1,577 


1,684 


3,211 


2... 


— O.oo 


_4g„B0 - 


1,904 


J,57I 


8,475 


3.M 


- 0.0 I 


-50-55 — 


3,310 


1,801 


4,031 


5.K 


+ 0.0 1 


—55—60 — 


2,843 


2,347 


6,189 


4... 


+ 0... 


_«0— 65 - 


3,726 


2,788 


5,514 


5.11 


+ 0... 


-63 — 70 — 


2,805 


5,301 


5,906 


5.<r 


+ 0... 


— 70-75 - 


2,817 


3,550 


6,567 


5..0 


+ 0.M 


__75 — 80 - 


2,540 


3,146 


5,686 


S..T 


+ 0..0 


-80 — 85 — 


1,633 


2,077 


5,700 


3.t< 


+ 0... 


-85-90 - 


789 


903 


1,731 


1-00 


+ 0.,o 


— 00 — 9B - 


304 


277 


„, 


0.4t 


+ 0.0 i 


-95—100 - 


5. 


58 


90 


0.00 


- 0... 


_100 ei « a«w. 


1 


5 


4 


0.00 




55,970 


53,931 


107,910 


100.00 
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Du lablean ci-dessus il ressorl que les âges del moisàSSans 
absorbent toute une moitié du nombre des décès; presque un 
quarl de cette moitié est fourni parles enrants au-dessousd'un an. 

La cinquième colonne Tait voir que les difTérences du con- 
tingent proportionnel des divers âges, relativement a l'année 
1857, sont peu sensibles. On remarquera toutefois la diminu- 
tion de 1.26 pour cent dans les enfants âgés au-dessous d'un 
an, et l'augmentation générale dans les groupes d'âge de SO à 
99 ans. Cela concorde avec l'observation faite à propos du re- 
levé de la mortalité au point de vue de l'état civil [\ 20). 

22. J7écé«parffioi«[les mort-nés eiclus]. Gradation des mois. 



SEXE MASCULIK, 


SEXE FÉMIHW. 


EN CÉNÉBAI.. 


■OTM«. 


4,498 


MOIISKE. 


4.4»4 


HOTCNKE. 


S,9»2 


JlDvier. . 


6,377 


Janvier. . 


6,8«f 


Janvier. . 


13,ffi9 


Mar«- . . 


8,9B5 


Mar<. . . 


6,lïl 


Man. . . 


13,036 


Février. . 


5,509 


Février. . 


5,509 


Février . 


11,018 


Avril. . . 


4,810 


Avril. . . 


4,919 


Avril. . . 


0,729 


Mai . . . 


4,458 




4,388 


Novembre 


8,715 


Novembre 


4,327 


Mai . . . 


4,255 


Mal ... . 


8,713 


Décembre 


4,134 




4,159 




8,276 


Juin. . , 


4,019 


Juin. . . 


3,790 


Juin. . . 


7,809 


Octobre . 


3,733 


OcWbre . 


3,677 


Octobre . 


7,409 


Juill«. 


3,659 


Juillet. . 


8,509 


Juillet. . 


7,168 


Août. . . 


3,561 


Aoât. . . 


3,385 


Août. . . 


6,944 


Septembre 


3,468 


Septembre 


3,346 


Septembre 


6,814 



iS. r.e nombre de» mariages contractés en 1858 s'élève à 
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S8,237 ; il est supi^rieur de 943 à celui 'le l'année aitléricure. 
Voici, pour mieux apprécier la progression ou le recul de la 
rréquence des mariages, le rapporl qui s'est établi dans les sept 
dernières années, entre le nombre des babilanls et celai des 
mariages. Le nombre d'babilants correspondant à 1 mariago 
était dans cbacune des années suivantes : 



1853 — 

1854 — 
1853 — 



14S.I 



ii. Le chiffre général de 120.» hab., constaté en 1838, se 
modifie, selon le lieu de séjour et les difTéreiiles provinces, de la 
manière suivante : 





... 


, -«-" 


...„.>. 


tWfrliMi. 


AnTers .... 




11» 


. 12Î.. 


121.. 


3,672 


Bcabaot. . . , 




113 


116.1 


llBi 


6,713 


Flandre occideulale 




131 


]18.> 


122. 


5,163 


Flandre orientale . 




113 


121 . 


lis. 


6,6^ 


Hainaul. . . 






138 


• 111.1 


114 r 


6,888 1 
















Limbourg . . 






164 


132.. 


135.: 


1,423 


Luembourg . 






134 


132.1 


133.. 


1,485 


Namur . . . 
RoYicne 






138 


• 120 : 


122, 


2,873 


122 


120. 


120 t 


38,357 


En ]85r 






119 


122,. 


131.. 


37,293 



,n Google 
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Nous déduisons du tableau ci-dessus les faits suivants : On 
s'est marié plus à la campagne que dans les villes. Dans les 
villes, la fréquence des mariages a été la plus forte dans leBra- 
bant, la plus faible dans le Limboni^; quant aux communes 
rurales, elle a été la plus forte dans le Hainaut, la plus faible 
dans la province de Liège. Sans distinction du lieu d'habita- 
tion, le maximum relatif tombe sur leBrabant, le minimum 
sur le Limbourg. 

3Î5. D'après le relevé donné ci-dessus au ^ 19, il est mort en 
1898, en eut de mariage, 15,761 hommes et t2,S02 femmes, ce 
qui fait un total de 26,263 unions conjugales dissoutes par la 
mort. Rapproché du nombre des mariages contractés en 18118, 
ce total produit un rapport de 1,499 nouveaux mariages sur 
1000 mariages détruits (en 18117, 1,913 nouveaux mariages). 

26. Le tableau suivant décompose le nombre des mariages 
par étal civil el par âge. 

1. Par éte/ Gici7 (Comparez l'..innuatre dernier, p, 139). 

Mariages entre : 

Gar{on3 et ailes . . . 31,036 soit 837 p. m. 
Garçons «t veuves . . . 1,792 — 47 — 
VenhelfiUes .... 8,691 — 98 — 
VeufietveuTM . . . 1,138 — 38 — 





Total 


. 38,357 soit 1,000 p. 


tr âge. Age du marié. 






De 31 




1,352 joii 


l 3H.. I 


— 21 


ani a 3S aoi ace. 


7,637 - 


199 T 


- 35 


- 30 — 


11,749 - 


507,. 


- M 


- 35 - 


7,763 - 


305.» 


~ 35 


— 40 - 


4,311 - 


113.1 



1000. p. ». , 
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27. Le nombre des divorces [irononcés en 1 SKS a ctc de t)S ; 
c'est le chiffre le plus élevé depuis 1840, il dépasse de 2S ta 
moyenne de 1848-18S7. Des SS divorces, 2S ont été prononcés 
dans le BrabanI, 5 dans la province de Liège, 10 dans celle du 
Hainaut. 

lBDilsr«tl«B cl éaisratlom. 

28. Le tableau suivant fait connaître le nombre des per- 
sonnes qui se sont établies dans les différentes provinces, venant 
de l'étranger, et le nombre de celles qui ont quitté le paf s pour 
s'établir à l'étranger. 



PHOVlliCES. 


■ ■■MBATtOK. 


"■'■"""■' Il 


MuM,. 


failli. 


..««. 




r<«i.ii. 


U«M. 


Anvera 

Bwhwt 

Flandre ocddentale 
Flandre orientale . 

Haipaut 

l^*«e 

Limbourg 

Namur 

-ROTHUE. . , 


703 

i,m 

33S 
370 
43S 
187 
117 
176 
«4 


730 

1,177 
357 
361 
595 
164 

99 
190 

54 

3,627 


1,493 

S,955 
093 
731 

eas 

851 
310 
306 
118 


673 
744 
805 
335 
909 
194 
87 
941 
!50 

4,146 


533 
380 
845 
307 
903 
163 
113 
336 
343 


1,098 
1,324 
1,648 

643 
1,813 

369 

aoo 

497 
501 


7,750 


3,933 


8,081 



Il résulte de là qu'il y a eu en 18S8 un eicédant d'émigra- 
tion qui s'élève à 35] personnes (en 1837, de 1 ,929 pers.). 

Atoa «e l« i^pslattan an ai ««ccmkrc ISC». 

29. Au 31 décembre 1837, la population du royaume était 
de 4,tt77,236; elle s'est élevée à la date corrcspondanle de 

. '.oogic 
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1838, d'après les calculs de radminîstraliDn, à 4,623,197 hab. 
ce qui fait une augmenta tioii de 43,961 liab.,soit l.ou p. c. Pen- 
dant la période décennale 184fi-SS6, la progression annuelle 
n'était que de O.u p. c. — Le chiffre ci-dessus se décompose en 
1,â17,933 habiUols de villes et 3,403,164 habitants de la cam- 
pagne ; ce qui constitue pour les villes une augmentation de 
t.» p. c, cl pour les campagnes une augmentation de 0.81 p. c. 

Le rapport des ciladins aux habitants des campagnes était en 
1837 de 36S à 758 ; en 1838, de 363 à 757. Pour la province 
d'Anvers, ce rapport était en 1838 de 383 à 617; pour celle de 
Luxembourg, de 119 à 881. Ce sont les deux plus forts écarts 
de la moyenne du royaume. 

30. Le tableau suivant établit fa population des diverses pro- 
vinces au 31 décembre 1838 et l'accroissement abrolu et pro- 
portionnel survenu pendant Tannée. 





POPULITIOI 


- - Il 


Ablgjii. 


Relilif. 


Anvers 

Brabant 

Flandre orientale 

Hainant 

Li^* ^ 

Limbourg 

LuMmbourg 

Namnr 

BOY*0»K. . . . 


445.70S 
772,788 
031,859 
787,073 
789,844 
514,894 
193,100 
196,854 
991,080 


5,7B1 
11,534 
3,480 
5,342 
10,938 
5,841 
532 
1,356 
2,307 


p. C. 

l.M 

!.«> 
0.-. 
0.1* 

l.<0 

1... 
O.o 
O.o 
0i< 


4,823,197 


45,901 


l.oo 
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Il résulte dû tableau ci-dessus que, comme l'année précé- 
dente, les provinces de Brabant, de Hainaut, d'Anvers et de 
Liège dépassent seules la moyenne du royaume. L'accroisse* 
ment le plus Tort est celui du Brabani, l.up. c; le plus faible, 
celui du Limboui^, 0.ï7 p. c. ; mêmes résultats que l'an der- 
nier. L'accroissement n'est supérieur à celui de 18ÎS7 que dans 
les provinces d'Anvers [de O.oe p. c), de Flandre orientale (de 
0.» p. c.]tde Hainaut (de 0.13 p. c.) et de Liège (de O.tcp. c); 
dans les autres il est inTérieur. 



31. Le tableau suivant résume les proportions dans les- 
quelles les différents éléments du mouvement de la populu- 
tion se sont produits en ]8li7 et 18S8. 11 y a eu sur 10,000 ha- 
bitants 



VANS LES : 


1887. 


ISÏ8. 


18S7. 


ia. 


iSS). 


I88S. 


Ville* 

ROTtUBI. . . 


347 
335 


S45 

327 


278 
251 


28t 
240 


82 
81 


82.. 
83.. 


331 


532 


245 


[A 


85 


85.. 



Ces rapports fournissent une nouvelle preuve à l'appui de ce 
que nous avons déjà établi par une autre voie, savoir : 

1° Quelayécontffjés'est, en 1898, insensiblement augmentée 
dans les communes rurales, et que, dans la même proportion, 
ellea baissé dans les villes; 

3° Que les décès ont augmenté dans une mesure un peu 
plus élevée à la campagne que dans les villes ; 

5" Que les mariage» ont continué leur marche progressive, 
et plus sensiblement dans les campagnes. 
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Par proviDces, les nombres proporliDnnels ci-dessus se con- 
stitueni comme suit pourlSSS. Il y a eu sur 10,000 habilauts : 





uinuui. 


■Ui 


.^ 


Anvers 


314 

sse 

3S6 
339 
337 
33S 
308 
303 
311 


389 
956 
80S 
96S 
237 
343 
263 
343 
907 


83 
88 
82 
84 
88 
7ft 
74 
76 
83 


Brabant 

Flandre occidentale 

Flandre orientale 

i-«e« 




333 


■ 251 


S3 



Hainaat. 


Laxembourg 


Flandre occïd. 


Namur. 


Brabant. 


Limboupg. 


Haînaul. 





la popaI>tlOB. 

3S. Du rapprochement du nombre de la popalalion avec 
celui de la superficie, il résulte qoe le nombre d'habitants vi- 
vant sur 100 hectares (1 kilomètre carré] était, pour le 
royaume, en 18S8, de 1U6. 98 habitants j augmentation sur 18S6 
de l.ss habitants. 

Voici l'ordre dans lequel se rangent les diverses provinces du 
royaume sous le rapport de la densité, au 51 décembre 18IS8: 
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Flandre orieutale . . 

Hainant 

Flandre occidentale . 

Limbourg .... 
Laienbonr;; . . . 

ROTADBE. 



+ 


14 


+ 


30 




•i 


+ 


21 


+ 


15 


+ 


3 



iD SI Dicimw 1858. 

38. Braiellet (sani 1m faubourg*) .... 1GS,J09 

fiand 112,885 

Amer» 108,481 

Liège 93,800 

Bnige» 1 49,420 

■on* 36,406 

Namur 36,208 

Huselt 9,815 

Arion 5,453 
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34. D'après le re<»asement du 31 décembre 1856, la popu- 
pulation du royaume (4,829,360) se décomposait : 
1. Par étal civil elpar texe, en : 

■■Hulin. FtBinin. Toul. 

Non maries, . . ],JS9,4S8 1,403,437 9,893,895 

Hari^ 693,131 689,876 1,581,997 

Veuls ou veuves. . 90,304 164,^64 354,668 

ToT*i, . . 3,271,783 3,357,777 4,539,560 

S. Par origine : En 4,434,780 personnes nées dans le 
royaume, et 94,780 personnes nées à l'étranger. De ce dernier 
nombre étaient nées 

Dans les Payi-Baï (Luxembourg compris). 59,333 

En France 31,400 

EnAllemagna 1S,349 

En Anfjleterre 4,092 

Dans d'astres pays 4,833 



5)f. Nombre det familles au 31 décembre 1899. 

FsrHdallfiiiiille. 

Anven 83,888 S.i 

Brabant 161,355 4.* 

Flandre oondentale . . . 138,833 4. a 

Flandre erientale . - . . 165,130 5.» 

Haioaut 163,fi59 4.i 

Liège 105,788 4 i 

Limbourg 38,057 5.o 

Luxembourg 40,636 4 i 

Namur 59,048 4 > 

RuTAuaE. . . . 936,284 4.t 
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■II. — ASSEMBLÉES LÉGISLATIVES ET ÉLECTIVES. 



1 . Notnbre de» repréaenlantg et de» sénateurs. — Par la loi 
da S4 mai 18IJ9, décrétée en considération de l'accroissement 
de popalation, le nombre des représentants et ries sénateurs a 
été porté de resp. 108 et 34 à resp. 116 et 98. Voici comment 
ces nombres se répartissent par arrondissements : 



Aoïer» ilalines 

' Tornhoul 
/Brulelles . 

Brabant j Loavain 

1 Nivelles . 
Bruges. 

Courtrai . 

Thielt . 

Boulera 
J Diimndc 
FFurnes. 

Oa tende 

Garni . . 
Ulost . 

PtandreorEenUle.'s'-^''^'''^' 
jAuiienarde 
iTeriDDDde. 
Wecloo 
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Mon» . . . 


Si 


9 


Il.pr<« 


Tournai . . 




3 




lUioaut ^'"^'*^' ■ 




3 




ThuiD . . . 




1 




Soignies . . 




1 




Ath. . . . 




1 




Liège . . . 




3 




^ Verrier* . 




1 
1 




Waremme 




1 




^Hasselt. . . 




1 




Limbourg . . , . | Tongrea . . 


■ i 






'Maesejck . . 


. ( 


- 




1 Arloa . . . 


■ 1 






Uastogne . . 


■ 


1 




Lniembouiï . . ./Marche . . 


. t 






Jrieufehâteau . 


■ i 






Ivirlon. . . 


A 


' 




(Mamur. . . 




2 




Hamur ! Pbilippeville . 




1 




(Dinant. . . 




1 




Tout. , 




S8 


116 


l« nouvelle répartition a fait gagn 


er:' 








«éoateur. 




— de Turohout . 1 






— de Bruielle» . 2 


repréa 


et 1 aéaateur. 


- de Mons . . . ] 






— de Charleroi . 1 


représ 


et 1 sénateur 


— de Liège ... 2 


représentanli. 




- de Namur . , 1 


reprfe 


et 1 séoaleut. 



2. Éligiblea au Sénat. La l" colonne de chiffres désigne le 
nombre des élJgibles, correspondant à 1 sur 6,000 habitants; 
la 3°, celui des citoyens âgés de 40 ans, payant le cens constitu- 
tionnel en 1899 (éligililes censtlaires] ; ta 5°, l'écart entre les 
denx autres nombres, représentant le nombre des éligibles sup- 
plémentaires. 

On sait que, d'après l'art. SI de la Constitution, dans les 
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provinces OÙ la lisle <Ies citoyens payant 1,000 florins [2,116 fr. 
40 cent.) d'impositions directes n'atteint pas la proportion de 1 
à 6,000 habitants indiquée, elle est complétée par les plus im- 
posés de la province jusqu'à concurrence de cette proportion. 



PROVINCES. 


iUCDLII. 


««,Ti,.«. 


niRiinn. 


An.er. 


14 

m 

105 
131 

ist 

85 
33 
3? 
A» 


57 
116 
69 
71 
53 
3S 
13 
3 
39 


17 
13 
8» 
60 

50 
19 
30 
9 


Brabsnl 

Flandre dccidenlale 

Flandre orientale 

HaiiUQt . 

ï-iéB^ 

l-in>l"urg 

Luiembourg ....... 




700 


459 


314 



Des 58 sénateurs siégeant à la suitedes élections de juin 1859, 
13 ont été élus parmi les éligibles supplémentaires. 
3. JVombre des électeurs (derniers chiffres connus). 
A Pour les Chambres en 18S7 : 90,545, soit 30 électeurs 
par 1000 habitants (à la i!ampagne, 16 ; dans les villes, 
31.S ]; soit 1 électeur sur 10.3 chefs de ménage. 

B. Poar les conseils provinciaui en 18S8 : 97,849, chiffre 
approximatif. 

C. Pour les conseils communaux : chiffre exact de 1857 : 
209,653, soit 46 électeurs sur 1000 habitants. 

(Pour plus de détails, voir les annuaires précédents.) 



,u:,z.j t. Google 



■V. — ENSBIGKEHENT PUBLIC. 



I. ENssiGnEiE^T FRiKAiRs. Nous attendoRS la publication du 
rapport officiel comprenant la période triennale ISSS-ISKT, 
pour modifier les renseignements que nous avons donnés dans 
les volumes précédents. 

II. EnsiionEHint MOrin. Établissements de l'Etal (1). 

En verlD de la loi du 1" juin 1890, il a été créé dix athénées 
royaux et cinquante écoles moyennes. Les tableaux sui?anLs 
font connaître le nom des localités où ces établissements se 
trouvent, ainsi que le chifTre d'élèves qu'ils renrermaient au 
10 novembre des années ISSS et 1899. 

1. Tableau comparait f de ta population dei athénées royaux 
enns&eten\8»9. 



DÉSIGNATION 
élabliuemeats. 


POPULATION DES 


ATBÉNÉES. 


a 


AU 10 NOVEMBRE 1SS8. 


AO ID NOVEMBRE l«S. 1 


il 


i! 


J! 


J 


1 




l\ 


ù 


J 


Braielles . , , . 

LX. : . : : : 

Noos 

Tournai . . . 
Li4ge 

AHon 

Namw . . . 

Totaux. . . 


178 
217 

7S 

m 

177 
71 

297 
S3 
08 
78 


58 
180 
S8 
81 
00 
63 
170 
37 
65 
48 


73 
121 
23 

63 
23 
36 
72 
129 
44 
38 


307 

618 
150 

288 

170 
639 
199 
177 
164 


189 
224 
76 

18H 
170 
76 
281 
98 
75 
8â 


64 

190 
69 
81 
SI 
70 

177 
39 
65 
69 


69 
13â 
21 
69 
98 
22 
63 
142 
49 
53 


3SÏ 
546 
156 
328 
379 
168 
BîO 
205 
189 
178 


1,376 


S50 


621 


2,847 


1,389 


1 


017 


9,891 
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S. École* moj-ennés. Population aa 10 noïembre 1859. 



DÉSIGNATION 


É»>l. 




TOTAL. 


ÉTABLISSEHEHTS. 


moi-enin 


toirt. 




, Amers - ■ 


n. 


309 


512 


\ Lierre 

Anvers. . . , / 

J MaliD«8 


40 
00 


70 
140 


110 
309 


[ Turohout 


lOS 


ISO 


364 


/ Aerschot 


43 


84 


lae 


1 West 


51 


90 


141 


1 Hal 

Brabanl . . . { 

1 Jodoisne 


43 
1S4 


loa 

47 


145 
1S1 


f Louvaio 


43 


191 


334 


\ Wam ...... 


B3 


106 


158 


[ «-ee. 


68 


88 


156 


1 Furne» 

Flandre «crad, 

Kienport 


34 
36 


S6 
64 


90 
80 


TP"** 


40 


78 


118 


Aloil 


95 


96 


180 


Flandre orient. «"'' 


37 


3S3 


390 


r Renaii 


S4 


05 


140 




Alh 


96 


104 


150 




Beaumont 


19 


46 


64 




BraiEe-lo-Comle . . . 


71 


136 


306 






71 


70 


141 
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DÉSIGNATION 
ÉTIBLISSEHRNTS. 


Ëcol< 


uin. 


TOTAL. 


Houdens-Aimeriea. . . 


77 


90 


107 


Hona 


iJ 


84 


ISl 


Piturages 


50 


148 


192 


Péniweb 

Haioaut . ■ ■ { 


34 
52 


73 
94 


96 
126 




32 


80 


132 


soig-ie» 


46 


74 


120 


Tbuta 


54 


63 


117 


/ Huy 


77 


90 


167 


1 Limbonrg 


90 


109 


109 


1 Sp» . . 

Liège < 

j SUTelof 


3» 
27 


126 
61 


m 

88 


/ Vis* 


39 


146 


185 


l Waremme 


66 


«9 


135 


1 "««î»'' 

Limbourg . . s,i„,.TM,nd .... 


47 

21 


67 
64 


114 
85 


( Toogre* 


SO 


148 


198 


j Hirthe 


39 


47 


86 


) Neurchileau .... 
8aiQt-Huherl .... 


27 
31 


58 
S9 


85 
63 


f Virton 


8t 




81 
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DÉSIGNATION 
ÉTABLISSEMENTS. 


Èalt 


pr*p.r.- 


.„„. 


, Andenn« 


35 


83 


118 


' \ CoDTla 


3S 


os 


97 


1 Dinaot 


SI 


103 


154 


Nâmur. . . . Fosse 


3S 


4B 


SS 


Namur 


U 


82 


116 


Pbilippeville . . , . 


36 


63 


89 


\ Hochefort 


26 


53 


78 



Comparaison des totaus de 1897, 1858 et 18119. 



1857 Éc. moy. 2,540 sect. prép. 4,160 Eniembk 6,600 

1858 — 2,405 -- 4,331 — 6,7?6 

1859 — 2,476 — 4,484 - 6,860 

4. Universités de Gand et de Liège {1}. 

1" Finances. Crédii. tiioné,, Dip^n,,,. 

1853 rr. 624,400 621,154 

18S4 645,400 042,267 

186S 701,900 688,448 


Tot»i.. . fr. 1,971,700 
2. Profeiseurs au commencemenl de 1 
18Sfl-60. 


1,951,869 
année acadé 



Philosophie et lettres . 
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L'université de Louvain comptait à la mâme époque dans 
ses cinq facultés, 40 prof, ord., i prof, eitraord. et 1 agrégé ; 
celle de Bruxelles (4 facultés), il prof, ord., 9 prof. eilr. el 
8 agrégés. 

S. Nombre des étudiants, les écoles spéciales comprises au 
commencement de l'année scolaire 1858--18IS9. 

GÂHD. LIËGE. 

Philosophie et lettres 16 7Q 

Wrwt 78 15Ï 

ScieBces 39 61 

méAecjne 93 153 

Écoles spéciales 71 S11 

297 757, dont 
Étrangers au pays. 15 130 

B. Relevé des diplôme» délitréi par le» jurys acadimiquet 
pendant les deux eeesiom de 18S8 et 18S9. 



Candidataret 
Doctorat. . 



Candidature en tdeuees natarellea 

Candidature en pharmacie 

Doctorat en sciences nalurelles 

Candidature en sciences physique* et matbëmat. 
Doctorat eu sciences physiques et matb^iaalique*. 



Candidature 134 

Doctorat, 1" examen 98 

^ 2> — 78 

Doctorat en science* politiques et admiaistralives . 9 

Grade de candidat notaire 88 

Candidature 77 

Grade d« pharmacien 34 

1 _ ,Coo 
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Doclorat (1), l^r eumen 



IV. DtPEKSis portées au budget de l'Élat de 1860 pour l'in- 
straction publique des trois degrés : 

i([nement aupérieur . . . . fr. 97S,63S 

igoement majea 930,81S 

Lgnement primaire' 1,895,109 



ToTii, . fr. 8,794,067 

(1) Enmbiniiic, «n diirorgie elcn ■«aneli(inenu. 
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- BIENFArSAIfCE ET CULTES. 



1. Société» de lecour» mulueU. Voir Vuinnuaire de ISttS, 
p. 173, et de 1839, p. 160. 

Le nombre des sociétés reconnues par le gouvernement 
s'élevait en 1898, à 27 ; elles compUient ensemble S83 mem- 
bres honoraires et 4,436 membres effectifs (en 1837, sur S4 so- 
ciétés inscrites, 391 membres honoraires et 3,901 membres 
effectifs). La recette des 33 sociétés qui ont fonctionné en 18S8, 
se présente 'comme suit : 

Cotisation des membres honoraires fr. 6,964 

— — — effectif! 42,091 

Amende), droiU d'entrée 1,111 

Sobrendans d'ajtorités 1,975 

Dons et produits divers S,110 

Intértts des fonds placés 3,615 

ToTti,. . . fr. 60,460 

La dépense s'élève à fr. 33,911, dont 39,910 en secours aux 
malades, 1,273 en Trais de funérailles, 6,341 en honoraires de 
médecins, et 6,443 en médicaments. 

Au 1" janvier 18!J9, l'actif de ces sociétés se composait d'une 
sommedefV. 93,010. 
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Les opérations des sociétés et les bienfaits qu'elles répandent 
ressortiront du relevé suivant : 

IBSB. (8S7. ISXB. 

Nombre des malades 980 t,3B6 1,407 

Journëea de maladie 19,933 38,596 38,608 

Dnrée mojeime des maladies par 

malades; jours 30.30 31.08 30.37 

Id. par sociétaire ; jours. . . . 5.B8 7.S3 6.46 

Norattre des malades pour 100 so- 
ciétaires S7.41 34.76 31.74 

En dehors des sociétés de secours reconnues par le gouver- 
nement, 34 autres sociétés ont adressé leurs comptes au minis- 
lère en 18S8. Le total général de leurs recettes s'était élevé à 
114,387 Tr. ; l'encaisse à la fin de l'année, à 86,707 fr. 

2. Ca\»»e de prévoyance en faveur de» ouvriers mineurs (1). 
Comptes de 18B8, comparés aux deux années antérieures. 

1856 fr. 1,868,40» 1,306,314 

1S57 1,807,469 1,589,045 

1558 1,894,719 1,464,987 

Sur8S,!JK3 ouvriers mineurs, 76,813 on les neuf dixièmes 
appartenaient à des exploitations affiliées aux caisses de pré- 
voyance. 

Dans les recettes de 181(8, la contribution des ouvriers figure 
pour 66 p. c, celle des patrons pour Sïi, les subventions de 
l'État pour 2.31 p. c. du total. — L'avoir collectif des caisses 
se montait au 1« janvier 18B9, à 3,058,363 fr. ; les charges à 
599,024 fr. 

5, Caisse ginirate de retraite, fondée et garantie par l'État. 
(Voir VJnnuaire de 1858, p. 175.) 

La caisse a été ouverte à Bruxelles le 16 avril ISKletdans les 
provinces le 1"' mai suivant. Voici, pour les années qui se sont 
écoulées depuis cette époque, le sommaire de ses opérations. 
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AHHÉES. 


(NOHBRB 


SOMIIES 


RENTES 


(ïldft 


) 


imeiiu. 


du 


ïïMéei. 


.«qi.lM.. 


J851 












178 


981 


75,941 


19,920 


1863 












608 


668 


96,573 


28,716 


1853 












486 


636 


80,054 


27,304 


1854 












1X2 


257 


47,298 


15,538 


1855 












80 


231 


48,571 


Î14,724 


18S6 












87 


308 


37,413 


10,632 


1857 












33 


93 


21,078 


7,404 


1858 








.. 




60 


196 


18,788 


7,470 






T 


0. 


1,563 


2,339 


431,215 


131,412 



An 31 octobre 18S9, les versements efTectués avaient atteint 
le chi[rrede434,20t(rr.,provenantde3,6ti7 dépôts rails au proGt 
de 1,593 assurés. Dans le nombre des assurés (1,336 bommes 
et 3tf7 femmes), nous trouvons 1,083 artisans non patentés, 85 
personnes exerçant des professions libérales, et 88 employés 
civils ou militaires. — Les rentes évenluclles afférentes à la 
sommedéfinilivementconveriie en rentes, s'élèvent àl 39,876 fr. 

Au 31 octobre 1859, en y comprenant les intéréta des fonds 
placés, l'avoir de la caisse s'élevait à 538,8153 fr., représentés, 
sauf une fraction, par une inscription nominative de la dette 
publique belge, à S '/i P- c., au capital nominal de 992,200 fr. 
acquises au cours moyen de 63.» p. c. 

4. CaiNM d'épargnes. Dans l'exposé des motifs qui accom- 
pa^ne le projet de loi portant institution d'une caisse d'épar^e 
et de retraite nationale, et déposé par M. le ministre des 
finances le 23 mai 18S9, nous trouvons le relevé suivant de ta 
dernière situation connue des diverses caisses d'épargnes qui 
existent dans le royaume. 

Digilizcil:* Google 
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Ktmbrt XimUiil ta 

CAISSES D'ÉPARGNE. ietUfenaU. d«p«u pinicalien. 

Ville de BniMlles 919 Pr. 75,013 

— LouniD ' " 

— Nivelles 933 1,098,887 

— Malines 340 103,778 

— Hou 1,532 1,077,711 

— Tournai 9,914 1,908,008 

— Oatende 79 60,000 

Vieille-MonUene 160 01,135 

Banque Liéee<Hie 1,000(1) 947,794 

Sodité GéDirale 95,800 15,531,931(3) 

Banque de S«raing 55 9,438 

Total. . . 33,008 90,954,668 (3) 

S. École» de réforme /le Ruxitelede et de Beemetn. Les 
écoles de réforme de lluysgelede et de Beernem doivent leur 
eiisLence à la loi du 3 avril 1848, qui a autorisé le gouver- 
nement i créer des établissements spéciaux pour les jeunes 
indigents, mendiants et vagabonds des deux sexes, âgés de 
moins de 18 ans, de manière à employer aniant que possible 
les garçons aux travaux de l'agriculture el à les Tormer aux 
proressions susceptibles d'être exercées avec profit dans les 
campagoes. 

L'école de réforme de Ruysselede, créée pour 600 garçons 
[arrêté royal du 8 mars 1840), a reçu ses premiers colons au 
mois de mars 1849. 

L'arrêté royal du 38 mars 1862 institua, dans la commune 
voisine de Beernem, une école de réforme pour les filles el les 
jeunes enfants de S à 7 ans. Cette école, pouvant contenir une 
population de 300 enfants, a été ouverte au mois d'oc- 
tobre 1865. 
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Une section d'élèves mousses, destinée à former des sujets 
pour les marines rniHlaire et marchande, a été créée à l'école 
de Raysselede par l'arrêté royal du 2 avril 1856- 

Cette section a été installée dans la succursale construite à 
Wyngene, à la dislance de 300 mètres de réUblissement prin- 
cipal. Elle peut contenir une population de 104 garçons. 

Les propriétés acquises successivement pour l'installation de 
ces trois établissements, ou prises en location pour étendre 
l'exploitation agricole, embrassent une étendue territoriale de 
S53 hectares. 

Mouvement de la population en 1897 : 

nnjiHlidE. Beernem. Ememblu. 

Pi^seata au l'rjanïier . . 551 283 834 

Entrées 169 21 190 

Soniei 133 51 I8S 

OécédH * * « 

Transfirës 7 5 » 

Présenis au 31 décembre . 577 U7 824 

Des 1 ,940 enfants reçus depuis la création de l'école, 966 ont 
été rendus à la société et 73 sont morU. 

Journées d'entretien en 1857 : Ruysselede, 211,235; Beer- 
nem, 97,633 ; ensemble, 308^. — Dépenses : 

Acqolsitioiu, conslructiona . . . . fr. 20,917 

EDlrelien des colons 66,059 

Eiploilalion, ferme, ateliers 81,332 

Frais de gestion 31,828 

ToT»i. . . . fr. 190,117 
De ce total, les communes étaient chargées de 66,283 fr. — 

Avoir des écoles au 31 janvier 1857 : fr. 968,758, dont 738,614 

en domaines acquis et construction. 

6. Culte». Dépenses de l'État, portées au budget de 1860 

Clergé supérieur du culte catholique, personnel eosei- '^■«'■ 
gnant et dirigeant de» grands séminaires, à l'eicep- 
tion decelui de Liège 311,700 

Bourses el demi-boursra affectées am grands lémi- 

naire», 4 l'eiception de cdui de Liège ^7*^1' 

378,711 
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Fnnu. 
Déport. . . 373,711 
Clergé iaKrieur du culte catholique, déduction faite 

deg,014 rr.,pourr«venusdecures 3,418,853 

Subside; aui provinces, aux communes et auK fabri- 
ques d'église pourle«é(lifices«erTant au culte catho- 
lique, y compris les tours miites et les frais du 
culte dans l'église du camp de Beverioo .... 4S0,000 
Monument en commémoration de la Reine. (Continua- 
tion des travaux.) Dépense extraordinaire. . . . 430,000 
Culte ppolesUnt et anglican {Perêonnêl) .... 52,446 

Subsides pour frais du culte et dépenses diierses . 7,534 

Culte Israélite (Personnel) 0,350 

Frab de bureau du consistoire central et dépenses im- 
prévues 30O 

Pensions eccléûastiques {payement des termes échus 

avant l'inscriptioii au grand liTre] 8,000 

Secours pour les ministres des cultes; secours aux 
anciens religieux et religieuses 91,400 

ToT»L. . . 4,885,583 



VI. -~ JUSTICE ST PRISONS. 



I. — COURS D'ASSISES. — 18«8. 



ACCUSATIONS CONTKADICTOIKES. 
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JUSTICE £T PftlSONS. 
2. jiccu$aliona contradictoires, par province. 



PROVINCES. 



Bnbaui 

Flandre ocddeniale . . 
Flandre orientale . . . 

Hainaut 

LMge 

Limboui^ 

Lniemboui^ . . . . 



3. Jurjr. Listes de 1 



JURÉS. 


„ 


-^:z:;::. ^1 


d.!pQC. 

payai» J< 




^ 


ÉliBunë, 

Mainlenus 

ToTini. . . 
ÏQi858. . . 


7,947 
2,568 


3,362 
1,040 


10,609 
3,605 


0,813 
0,598 


4,403 
4,381 


11,914 

13,977 



n dt 1H(6. pp. GT et iiinaM. 
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II. ~ TRIBUNAUX CORRECTIONNELS. 

18S7. ISM. 

Nombre d'sITaire* . ....... 17,938 16,710 

— deaprévenuii ...... 36,847 SS,076 

— des condainnés 23,730 31,177 

III. - TRIBUNAUX DE SIMPLE POLICE. 

iss7. isna. 

Jugements ... : SD,089 43,116 

Incolpéi 50,053 63,531 

Cas d'ÎDCompétence 360 330 

Condamnés 53,396 95,380 

IT. — CONSEILS DES PRUD'HOMMES. 
l.es données relatives aux années 181(7 et 18S8 nous font en- 
core défaut au moment de mettre sous presse. 

V. — NOTAIRES. — 1088. 



PROVINCES. 


du 

aobtim. 


ittHu. 


^ 


NOMBRE 


Jiontt 

Brabant 

Flandre ûcddenUle. . . 
Flandre oiienlale . . . 

Halnaot 

Liige 

Limbonrg 

Luiembourg 

Namur 

T0T»DI. . . 

Enl§57. . . 


06 
147 
148 
17S 
145 
111 
4» 
59 
65 






16,095 

55,aso 

18,757 
28,079 
59,696 
32,060 
9,973 
11,753 
14,494 


995 
99S 


25 
13 


18 
16 


194,044 ti) 
196,4»a 
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Population moyenne par jour. 
Daiu le« maitoni centrale» ; j^j^ 

MaùOD da force i Gaud 

— de reclusioD à Vilvorde . . . 

— de CDiTCClian à Si-Bernard . . 
^ de détention militaire i Alost. .' 

Quirtier des jeunes délioqumls à Aloit. 
Xaîioii pénitentiaire des femnieii Namnr 
PénitentierdesjeaDes déiinq"»! S>-Hubert. 
— des j'etiDes délinquantes à Liège. 

Totaux, 

Dans )e* priiom leeondairei : 
Maison de sdreté et d'arrél 9,300 3,240 

ToTADi des deux catégories. . . 6,8flS B,7I4 

La dépense portée pour les prisons au budget de 18119, s'éle- 
vantà 3,731 ,!J60 fr., on peut, d'après le total de la deuxième 
coloDue, admettre comme moyenne du coù[ qu'occasionne à 
l'État un seul détenu, le cbifTre de 9SS francs. Toutefois, on ne 
doit pas perdre de vue que de ladite somme de dépenses, il faut 
déduire 767,800 fr. alloués pour le service des travaux, et ne 
comlituant qu'une avance, ce qui réduit le coût moyen d'un 
détenu de. SSS fr. k 439 fr. par an. 



▼Il- — ÉTAT SANnAlRB. 



StaHstiqtu des aliénés en 1897 et 1998. 

(Voir l'JHnuait-o de 1SQ5, pp. 70 et n.) 

. 1. Il existait àaas les aanées 1897 et IStfS, Kl établUte- 
metUs d'aliénés en Belgique. 

2. Ifombre d'aliéné» constaté par les divers recense- 
ments : 

HoDinu. Ftomei. TsUl. 

knnéta 183S. . . . 2,744 3,301 B,109 

— 1843. . . . 2,498 2,088 4,514 

— 1853. .. . 2,638 2,877 4,9(0 

S. Nombre d'aliénés existant dans les établissements. 



181» 4,l»M 

18B4 4,094 

1865. ...... 4,074 

1850 4,278 

1867 4,431 

1S58 4,508 

Ces chiffres font voir que la population des établissements est 

en voie de progression. Le chiffre des aliénés de 181(8 se dé- 
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composait, suivant les provinces on pays auxquels ils appar- 
tenaient, de la manière suivante : 



Anvers 460 9S8 

BralMDt 853 880 

Flandre occidentale .... 028 1,003 

Flandre orientale 1,099 711 

Hainaut 536 3,536 

liège 455 1,170 

LImbourg 158 l,3ig 

Luxembourg 44 4,443 

Namur 03 3^106 

4,113 1,113 

Angleterre 53 

Allemagne 56 

France ttS 

Payi-Ba. 133 

Ineoanui 69 

39S 

Total GÉnf iil. . . 4,508 
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VIII. — ARMÉE. 



CcHupodlioR de l'armée sar le pied de guerre. 
I. Infanterie, 16 régimeDis, savoir : 





ll<»>n»(lj. 




s,5gs 


a — chasienn ( — 10, — 58 ). 


0,378 




4,697 


19 - de ligue { — 60, — 3« ). 


36,564 




9S4 


1 — enfaots de troupe. ( — 1 ). 


977 




49 



ToT*i,. . . 76,lî»4 (5) 
IL Cavalerie, 7 régiments, savoir ; 



9 rég. chasseurs, escadrons 14 . . . 


9,4Î0 


9 - Uncie™, — 14 . . . 


9,430 


9 - cnirassiers, _ 10 . . . 


1,566 


1 _ gnides - 7 . . . 


1,15S 


TOTAl . , 


7,681 < 


(l)Oaci«n«inipm. 




(3)L<.adr». 




(») Du 81 iMUillmi d'inhiilcile, 48 uni leliri, El d< rt»r 
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111, Jrtilterie, 4 régîmenls, et un élat-mojor : 

Hornnti. 

ÉUt-major. . . . ■. ■ 139 

1" rég. H batteries (1) 1,985 

S< et 5' lég., à 13 batteries (3) . . . . 4,440 

4' rég., IS batteries (B) 3,474 

1 compagnie de pontonniers 301 

1 — d'ourrien d'artillerie . . . 136 



ttat-ntajor et 4 comp. train 589 

Total. . . . 10,096 {^ 

IV. Génie. 

tlat-in^or 110 

Un régiment, 3 bat., 10 oomp. et 1 ilépdl. 1,834 

Total. . . 1,944 

V. L'armée comprcDd en outre : 

1 
1. L'état-major général de l'armée, composé de 13 lieu- 
tenants-généraux et 34 généraui-majors .... 

3. Le corps d'état-major, 53 officiers 

S. États-majors des provinces et des places (94 officiers et 

■oua-officiers) 

4. Inteodance militaire, 33 officiers .■■,.. 

5. Service de santé de l'adoiinislralion centrale et des 

bdpitaui (non compris celui des corps) 

6. Quatre compagnies d'administration 

7. Gendarmerie; état-major et 9 compagnies . . . . 1 

8. Officiers en dbponibilité et en non-activité .... 

9. Auditortat, personnel d'il attaché à Técole militaire, 

élèves de l'école (134), personnel citil du ministère de 
la guerre 

ToTii. . . 2. 
(I) DoBi i t thiTii, eitiiitt, t iéfU. 

(S) - llB~ii>«a,e - I - 

(3) _ fl ^ e - ! - 

(4) Lu WbiUuiodeampapiEeoiapMiilenH 
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Résumé : 

lafaiilerM .76,504 

Catalerie 7,5S1 

ARillerie 19,096. 

G«Die 1,044 

AcceHoiret 3,890 

Totu GÉBfatAL. . . 98,835 

Dans ce total général figurent 1,848 non. combattants, dont 
636 officiers de tous grades, 391 sous-oSiciers, et 571 briga- 
diera, caporaux et soldats, et S30 enrants de troupe. — Des 
96,977 combattants, 3,273 sont officiers, et parmi eux 43 offi- 
ciers généraux et 273 officiers supérieurs. 

L'effectif en solde d'après le budget de la guerre de 1860 
(fr. 32,9I3,SO0), comprend 3,644 officiers, 36,7^ hommes de 
troupe, et 8^794 cbevaux. 



IX. — FINANCES OS L*ÉTAT ET DES PROVMGBS. 



I. — SimàTion ruiAncitu ac l" aincKBiE 18S9. 

D'après VETposè de la situation du trésor public, pré- 
senti aux Chambres en décembre dernier, il ; a sur les 
exercices clos de 1830 à 18S6, un dé- 
ficit de fr. 10,365,406 6S 

et sur celui de 18S7 un excédant de . î,8iS3,78S 02 

Total du déficit des exercices clos de 

1830àl857 7,412,62163 

A. celle somme vient se joindre le 
boni probable de l'exercice 1SS8, éva- 
lué i 6,787,402 43 

et le déficit probable de 18S9, porté à 798,9117 40 

d'où il résulte.uo déficit général de (1) l,4tll,176 tfO 

II. — RtSDVt DES lECETTES ET DtPERSES DtRlIALES EFrECTUnS 
BAKS UU EXERCICES CLOS DE 1830 A 1897, ET atSDLTATS PIB- 

mmts SES GOKPTis dk 1898 et ISSO. 



1850-1853(3) . . 3,868,886,741 3,882,740,440 

1854 153,673,052 143,173,277 

1855 144,503,168 146,936,313 

1856 146,330,313 149,737,650 

1857 149,143,934 140,301,139 

1868 (préiuiné) . . 155,807,716 140,«fO,3I3 

1859 — . . 165,347,606 156,143,464 

ToTiui. . . 3,772,600,310 5,774,051,493 

(I) L-u ignia, b denaTtn Mui da 13,B7T^ rrua. 

9] Voir, posr ekuune d> eu luMi, VAnmiairé tli tSIiS, p. 91. 

. .oogic 
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L'excédanl des dépenses résultant de l'exéculîon des bud- 
gets s'élève à la somme de 1,491,176 francs, somme égale au 
découTert signalé plus haut. 

Dans les totaux ci-dessus, les recettes extraordinaires figu- 
rent pour fr. «64,068,666 

et les d^tenses extraordinaires pour .... 981,666,289 

Excédant des dépenses. . . . 17,997,623 

m. — BCDGR DE 18^9, DANS SOH IXtCUIlOn. 

Nous avons fait connaître dans VAnnuaire dernier te bud- 
get primitif pour l'année 18ES9; ici, nous le récapitulons, en y 
joignatit les crédits supplémentaires on extraordinaires qui y 
ont été rattachés par des lois postérieures. 

A. — népemmt». 

Badjcl primitîr. Bndid ilinirU. 

Dette publique 38,033,555 39,StS,949 (1) 

Dolalian) 4,051,943 4,301,943 

Jiulice 13,518,830 15,835,630 (3) 

Affairei «Irangère* .... 3,639,063 3,639,033 

Intérieur 8,873,305 9,779,416 <5) 

Travaux publics 94,544,180 . 33,063,637 

Guerre 33,069,380 56,936,006 (4) 

Knauces 11,593,361 11,733,361 

Non-valeur» et remboursemeaU 3,438,000 3,438,000 

ToTtiii . . 136,643,608 146,031,994 

|1| Ud crédit ■■ppléminUin de 873,230 tr. ■ éU oaicn pir !■ Igi da 10 oui tSW 
paar 11 mi« innulle eoulilntnl le pril di hhIod du charnin de fer de Xont i, 
Hentce. 
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Â celle somme de 146 millions il faut ajouter, outre le 
montant de crédits supplémentaires et extraordinaires encore 
à demander, la part afférente à l'exercice 1859 des nouveaux 
crédits alloués (1) pour des travaux d'utilité publique (services 
spéciaux] et qui s'élève à 1,747,000 fr,, puis la part rattachée 
à l'année 1839, des crédits pour services spéciaux votes les an- 
nées précédentes, et s'ëlevant à 8,374,469 fr. Au 1" septembre 
1859, l'administration évaluait les dépenses probables de l'exer- 
cice courant à 196,143,463 fr. 

B. — BeeetMB. 

Budget des ïoies el moyen) arrêtés. , . . 147,033,090 
Houvelles rejsourcea et transfert de crédita , 4,383,577 



Toi»i. . . 152,016,567 
Au1"iepteinbre 1859, l'adminislralioa éva- 
luait le» recette* probable) de l'anaée i. , 155,347,506 



Excédïnl tor les prévliioui. 

IV. — Boocw Di lï 
volé par la législature 



DETTE PUBLIQUE. 
Service de la dette (lotéréu et amorlisse- 

■"6°') fr. 51,454,132 91 

Rénmnératioiu 0,436,092 36 

Ponds de dépOl 503,000 

Total. . fr. 38,483,234 47 
DOTATIOHS. 

LiMe civile fr. 2,751,323 

Dotation du prince royal 500,000 

— Dotation du comte de Flandre . . . 150,000 

A BMORTB*. . fr. 3,401,399 

(1) Hsu lipulani nn crMii d'sa million paartoniinuligii M anwubltiHni d'<»l 
IM du 31 m« im], « un iniK de 400,0110 fr. psirli «mliDutim dn Umtii» , 
l<igliHdcLaFkei>. 
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s STATISTIQUE BKIAE. 

Muât 

Cbambre de* repréacotanti 

Cour det eomplea 



Mminntmion centrale fr. S59,SM 

Ordre judicilire 3,5S0,«S1 

Justice militaire 56,089 

Frai» de justice 674,608 

PaUis de Justice 7S,000 

PablicatioDs officielle» 171,340 

PensioDS et secours 96,500 

Cultes 4,885,585 

Ëlablissementi de bîenraiMDce et ^les de 

rérome 755,000 

Prisons 5,715,560 

Frais de police 80,000 

Dépenses imprévues 5,000 



Total . fr. 13,S04,904 

AFFAIRES ÉTRANGÈRES. 

Admioblration centrale Ir. 185,391 

Trailemeots des agents potitii]ues 553,000 (1) 

TraiteneDls et iDdemnités des agents consu- 
laires 187,500 



H*lh. . . . 
PiycBii. . . 



FINANCES DE LtTAT, ETC. 1 

RiPOiT. . Fr. 844,891 

Frai* de voyage 70,500 

Frais 1 rembouner ani «Benti du ttnk« elté- 

rieur 85,500 

MiuîoD» entraordiDoires, Iraitements d'inactl' 

Tité, dépenies impréiuet 47,000 

Perceptioii des -droits de chancellerie, et bureau 

de la librairie i Paris 5,600 

Cemmerce, navigation, pécbe 900,816 

Maiiiii 1,369,519 

ToTii. . fr. 3,616,596 



INTÉRIEUR. 

Administration centrale fr. 987,810 

Pepsiona et secours 30,508 

Statistique générale 14,300 

Frais de l'admiDistratioa dans les proiioces . . 9SB,990 
Frais de l'adnùoistntion dans les arroodisse- 

nniti. . . ■ 300,9(» 

Silice 63,100 

Garde civique 90,000 

FMes nationales et tir national 65,000 

Récompenses honorifiques et pécuniaires . . 8,000 

Légiond'bonneuret Croix de fer 333,000 

Agriculture 859,050 

Voirie vicinale 717,700 

Industrie 197,040 

Pmdi et mesure» ' 75,400 

Enieignemenl supérieur 095,936 

— moyen 937,187 

— primaire 1,907,109 

Lettres et sciences S49,970 

Beaux-arts 461,310 

Service de laoté t07,9O0 

Eaux de Spa 5,000 

Traitements de diipooibililé 10,594 

Dépenses imprévues 0,900 

Total. . . fr. 8,577,919 



Cooglc 



« STATISTIODE BELGE. 

TRAVAUX PDBLICS. 

AdmiuutralioQ centrale fr. 730,595 

PoDti et chanuëet ; bilimeott civib ; momix et 

ririèm 6,196,457 

Minei 3SS,060 

Cbemins de fer; potte*. télégrapbet; ti^e. . 17,796,886 

Traitement) de diiponibUitd 64,000 

Pensiont 7,000 

Secoun à de* employés, etc 7,000 

OépeDM» imprévue* 18,000 



Total. . . fr. 95,111,9: 
FINANCES. 



À dminùtration centrale fr 958,900 

AdminiitratioD do trésor dans les provinces. . SS3,80O 
AdmioLStration des contribulioni directes, 

douane* et accises 8,479,570 

Administration de l'earegistrement et des do- 
maine* 1,008,961 

Administration de la caisse générale de retraite. 9,100 

Pensions et secours 35,000 

DépcDses impréviKS 19,000 

ToTU. . . 11,e4B,631 

GUEKKE. 

Administration centrale fr. 390,760 ■ 

ttau-major* 1,939,669 80 

Service de sanlé des hAintaux 870,994 fiO 

Solde des tronpei 19,681,184 96 

École milîMire 171,900 ■ 

Établissements et matériel de l'artillerie. . . 809,160 •< 

Matériel du génie 700,000 » 

Pain, Fourrages et autres allocatioiu .... 6,594,300 n 

Traitements dirers et bonoraire* 164,004 63 

Penûons et *ecours 07,185 18 

Dépenses imprérnes 18,551 98 

Gendarmerie 1,979,508 97 

ToTÂi. . . fr. 5â,91S,500 . 



FINANCES DB L'ÉTAT, ETC. 
NON-VALEURS ET BlHBOmtSElIENTS. 



TotiL. . ff. 9,678,000 
V. — Bosen » 1860. — Vmu bt m»¥im. 

1 IsrAr* (AdditiooiMU cwnprU) (1). 

FoDcier fr. 18,886,390 

PanoniMl . . .' )0,0D8,000 

Pat«Dtei 8,8S0,000 

R«(leT«De«t snr lei nÙDei 677,500 

lMbitdeiboÎB9aiu«[<wilil[uei 1,030,000 

— dMUbtci 170,000 

Donanei U,746,000 

AcciM*^ lel B,075,000 

— viuJtraiigBn 3,S60,000 

~ eaai-dc-fie jtrangnvi 335,000 

— — indigèaet 6,000,000 

— bières el viDaigrei 7,400,000 

— lacres de canne el de b«tlenT« . . ■ 4,500,000 

— glucoKi, etc ISgOOO 

Garantie d'or el d'u^nt 336,000 

Droit de maguin de» entrepôts, elc 195,000 

Eiiregutrein«nl 13,000,000 

Greffe 340,000 

Hrpothèqnei 3,400,000 

Soeccuiou 8,360,000 

DriHt de muUtÎDD en ligne directe 1,600,000 

Droit dû par lei époai lurrivanU 150,000 

Timbre 5,480,000 

NatnraliMlions 6,000 



— de condamnalioa 140,000 

Total dii larin. . tt. 104,746,700 



(I) Lm iMfiu pnpruui» dîU l'tl»»! i I04,TU,T«0 rnnn, H lu papulalion «u 
m I' juTiu IBB», di t,«B,l>7 hibiunu, l'impii pir KU atait t » tnaa S> « 
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9. PiMEi. 

Routa de Vtut 1,600,000 

BiTÏèrM el canaux 3,100,000 

BatMui à vapeur entre Osteade et Douvre» . . 110,000 

PMte((l) . . . . ■ 4,680,000 

ToTAT DES féàges. . fr. 0,390,000 

S. CAMTliri II HETIRDS. 

ChemiD de fer fr. 96,500,000 

Télégraphes éleclriqnes 450,000 

Oomaiaei (Taleura capilalei), forSts, d^peadance) 
dei cbamiDi de fer, établbsements et services 
régis par l'État, produits divers, revenus des 

domaines S,4G5,00O 

Produits divers des prisons, fonda des caution' 
nements, actes des commissariats maritimea, 
droits de cbaucellerie, de pilotage et de fanal, 
fabrication de monnaies de cuivre .... 1,905,000 
Chemin de fer rbénao. — Dividendes .... 232,600 

Part dans les bénéfices de la Banque NatioDak . 300,000 

TOTU DES CIFITIDI ET BEVEKIJ». . fr. 82,912,600 

4. iKHoeRSEniiTs D'tTincu fit. 1,730,600 

ToTu DU lUDCET. . fr. 148,788,790 
FoKDs sriciAl. Produits des ventes de biens 

domaniaux 400,000 

ToTiL «AaÉatL des segeitesen 1660. fr. 149,188,790 
ToTtLctNiiAiEKlSSO fr. 147,639,900 

La somme des Toies et moyens, pour 1860, telle qu'elleestreti- 
leignée ci-dessus, présente sur l'ensemble des crédits alloués 
par les lois de budgets pour la même année un excédant de 
pltts de onze millions de fr., mais il faut faire la part des 

{!) DêUlldBpreduililcipuuipréniBripiiiir 1860: 

LtURiUiiei fr. IjaOfiÛO 

ViBU i, liobru-poiu >,e!ttj]00 

PoHdiijouriiiuiilinipriiDti VtOjm 

I>ralUurluar1ic]r.il'irg(nl KfiW 

ÉnolDncDU av proBl di l'ÉUi «UK» 

TotiL. .fr. 4,1«P,«» 

L . Confie 



FINANCES DE L'ÉTAT, ETC. ICI 

crédits supplémenlaires et eilraord inaires qui viennent régu- 
lièrement modifier les éraluationa primitives des budgets. 

VI. — STïTtsriQDB IBS hfAts db 1848 i 18S7. 
(Voir ['jinnuaire dernier, p. 188.) 

VII. — Dmï BillOiliLI COMIlTEtl. 

(Voir, pour ce qui concerne la dëcompoiition de la detle nationale, 

l'annuaire dernier, pp. 1851188. 
En septembre 1899, l'état de la délie se produisait ainsi 
qu'il suit : 

CapiuJ pcimllir. Amonl. A >m«nir. 

De»e ordinaire. S89,M1,391 197,736,455 393,174,8S6 
Dette ettraard. 350,087,379 43,533,161 307,565,111 

Total. . 830,988,568 340,348,610 599,75e,«47 (1) 
Les intérêts et les rentes à servir s'élèvent annuellement i 

29,897,770 fr., l'amortissement à 3,172,4^ fr., les frais à 

89,200 fr. 
Depuis ladite époque, le gonvernement a émis l'emprunt de 

4tS millions à 4 '/ip- c.,décrétépar la loidu 8 septembre 1890, 

dont le verwmenl înCrégal ne sera effectué que dans deui ans. 

VUI. — Fntincis novincuLis. 
Budget* sanctionnés pour 1899 et 1860. 

leOS. 1860. 

Anvcn fr. 461,M9 513,663 

Brabani l,0S4,e9I 1,189,759 

Flandre occidealate . . 1,679,378 1,717,79» 

ÏIudraorieMale. . . 679,706 960,340 

Bainaut 1,016,554 1,033,106 

Uige 535,487 788,819 

LimbOars 108,580 174,439 

LuxeHAmrg .... 301,479 90(1,847 

Nam«r 1,178,639 387,939 

Total. . fr. 6,997,499 9,660,351 

XI. -— FiDAKcis coikhiialis. 
(Voir VJmniatr» dernier, p, 189.) 

(t) IltnincbitH, ludeiu>t4,AStl tll/lii. (,HMtDiDpriKB|irar1<iir 'alear 
■onlaile. 

Dat,z.db, Google 



X. — AfiRIGlILTtlRE. 



1. Éltndue des etUhtrtt m 18SS. — Voir l'^Mtwtrir» de 
18S7, page 104. 

S. Produit nutye» (approximitif) par heclan, dam Im In») 
dernières années. -~ En hectolitres : 

l«S7. IRSS. isn. 

Frament 3S 90.10 17.B3 

^utN (mondi) ... 8» S7.70 83.» 

Mgle » 91.93 i4.7S 

StiTtMD 17 91.69 98.45 

Pomme! de tim . kfl. 337 319. • 164.04 

3. Mereuriate». — Prix moyen de l'hectolitre de froment et 
de seigle pendant les huit années deraières. Pour le» années 
antërienres, voir VJnnnaire des années précédentes. 



1853 . . 


. . 30S6 


14 06 


1858 .. . 


9S 15 


16 7» 


Itel . . . 


. . 81 15 


99 00 


185S . . . 


. . 35«r 


91 8C 


1856 .. . 


. . 5077 


18 7Ï 


18H7 . . . 


. . 997» 


18 86 


I8S8 . . . 


. . 18 80 


13 16 


leSB . . 


. . 18 88 


19 n 
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A6RICULT0U. leS 

Prix mofen de l'hectolitre de rroment et de seigle, en I8S8 
et 181(9, pir mois. 



MOIS. 


(IW. 


im. 


-■ 1 


IMK. 


l«N. 


Jmtiw 


« 51 


17 7f 


11 54 


11 96 


F*ni«r 


17 88 


,17 49 


10 91 


11 «7 




17 98 
17 OS 


17 M 
17 74 


11 OU 
11 94 


11 61 
11 71 


Atril 




18 05 

19 68 


.19 69 
18 B6 


11 14 

19 26 


12 78 
19 07 


Inla 


Juillet 


W40 


18 98 


14 50 


19 IS 




»09 


18 75 


19 87 


19 57 


i^ttmb» 


1» 18 


19 S3 


19 68 


13 60 




18 80 


19 70 


19 98 


14 15 


Hminbni 


18 37 


91 13 


19 37 


15 10 


knaiE tsnim». . 


18 19 


16 81 


19 49 


15 81 


18 88 


18 53 


19 10 


19 91 
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I. — FniTES nom atiAcstu, iiKtss FKiNcirALUinT du bippoiti 

USCHUIBUS »l COMHBKB ET DU UHIQCU FOUR 1SK8. 

Litei. (arrondissements de Liège, Waremme «t Hay). 

HmUUe. Prodacdon, 1,799,062 tonDeaui d'une nlenr de 
19,091,S14 francs; extraite de 88 puits, par 1S,233 oavriirs 
(dont 1,743 femmes). 

Fota«*. Production, en 18S8 : 123,006. 



Fonte de moulage . 
~ d'affinage . . 



109,»43 195.006 



La quantité produite en 1898 a été obtenue dans 18 hauts- 
fourneaus, qui ont utilisé le travail de 2,042 ouvriers et em- 
ployé 44 machines à vapeur, d'une force collective de 1,782 
cheraux ; la valeur du produit est de 11 ,429,400 fr. 

Fer laminé. Nombre d'usines, 7 (104 Tours à pnddler, 48 à 
réchauffer et 59 machines à vapeur d'une force de 1,620 chc- 
vanx) ; nombre d'ouvriers, 3,29K. Quantité du produit : 43,866 
tonneaux de fers divers, d'une valeur de fr. 10,724,270 (en 

L _,,,, Google 



1837, 42,96ti (onneaui, valant 10,714,340 fr.]. Les prix des fers 
ont fléchi de 2 fr. par 100 kilog. pour les fers lamiDés et de 
2 fr. go c. pour les rails. 

Zinc, Société de la Vieil le-MonUgne. Cette Société a 
consommé dans toutes ses usines, pendant l'année ISHS, 
69,304,908 bil. de minerai calciné de toute nature, dont 
44,768,099 kil. provenant de ses propres mines, et 24,626,813 
kîl. provenant d'achats faits à l'étranger. 

Dans ces chiffres, les établissements de Belgique et du terri- 
toire neulre de Horesnet sont compris pour 91,037,296 kîl., et 
les usines que la Société possède en Allemagne pour 17,497,692 
kil. Toutes les usines réunies ont produit une quantité de 
Ï5,SS5,750 kil. de linc brut; la part des usines belges dans 
eetle quantité est de 19,379,135 kil. La fabrication du linc la- 
miné dans les usines belges s'est élevée i 9,1 1(7 tonnes, dont il 
a été vendu 2,001 tonnes dans le pays; le surplus, soit 8,196 t., 
a été eiporté, par la voie d'Anvers, en destination de l'Angle- 
terre, des villes hanséatiques, de l'Amérique, etc. Sur l'en- 
semble de sa production en zinc brut, zinc laminé, blanc de 
zinc, etc., la Société de la Vieille-Montagne n'a placé en Bel- 
gique que la huitième partie de ce qui a été produit on fabri- 
qué dans les mines et usines belges. 

An 1" janvier 1890, le nombre d'ouvriers occupes par la 
Société de la Vie il le -Montagne en Belgique et dans le ter- 
rîloire neutre dé Moresnet était de 3,847. Ils ont reçu en sa- 
laire, pendant l'année, une somme de fr. 2,999,960, Il leur 
a été distribué par les caisses de secours et de prévoyance 
anneiées i la Société de la Vieillc-Monlagne, une somme de 
fr. 108,038. 

La Société de Corphalie a produiten tinc brut, 3,634,829 kil.; 
et en plomb, 1,866,163 kil. (le plomb fabriqué a été obtenu 
presque entièrement de minerais étrangers). Le nombre des 
ouvriers occupés par la Société de Corphalie était, en 1897, de 
1,066. La fabrique de zinc d'Antheit, qui opère également 
principaiement avec du minerai d'Allemagne et d'Espagne, a 
produit 1,776,177 kil. de zinc, dont plus des <■/« ont été ex- 
portés. 

L: _,j!, Google 



lOfl STATISTIQUE BELGE. 

Induilrie armurière. Produclion : 

I8II7. ists. IM. 

CanoDi de fiuiti i un coup. . . . 368,967 198,311 ]08,5BS 

~ — t deux coupi . . . 99,599 74,7S3 08,100 

— — bordt 21,5« !ra,il4 M,na 

Canon» de pûtoleU d'arfoa pw pure. 37,065 19,951 17,S08 

— — de poche . . . Ilfl,aj6 601,830 90,0»! 
Annei de guerre 66,194 63,063 113,SfiO 

TuTAOï. . . B87,034 484,693 481,767 

Le nombre des fabricants, qui était de 113 en 181(8, s'est 
«levé à 118 eo 1869. 

CH&t»Kçii. Hmrilte. Production en 18S8 : 9,459,800, ton- 
neaux d'une valeur de 58,106,000 fr. Nombre des ouTriert : 
a7,490j salaires collecafs, 19 </i millions. 

Sidérurgie .- 

1KI7. la». 

Tonti. Fr.(ll Tmiiu. Fr.(l) 

HauU-roumeauK (foatc). 141,100 13.i 158,116 14.< 

FoDdcHei de fer . . . 16,793 3.i 18,558 3.< 

Fabrique) de fer : . . 69,115 15.i 73,911 15.i 

Ulines i ouvrer le fer. . 8,759 1 . i 5,383 1 . ■ 

Venien. Nombre d'établissements : 39, occupant 5,835 ou- 
vriers, et produisant annuellement pour une valeur d'environ 
8 Viniil'iODsdefrancs, non compris la fabrication de glaces qui 
i elle seule s'est élevée en 1857 à 1,578,000 fr. pour 48,000 
mètres carrés et, en 1858,Â 1,300,000 fr. pour 52,000 mètres. 

SAiirr-NicoLAs. Bnuteriet. Pradtrit de 1858, 41,938 hecto- 
litres. 

Saunerie. Les sauneries ont consommé 4,715,000 kilog. da 
sel brut. 

Hons. Nouille. Production, 3,379,315 tonneaux (augm. de 

(1) El ■llllsnt. 
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194,179 tonneaux lar celle de 181(7), obtenue par 99,323 ou- 

Sucre. 4,708,158 kilogrammes. 

CoDKTUi. En 1857, il a été exposé au marché de Courtraî 
12,3S3 pièces de toileg tn fil à la main, dont 7,978 ont été 
Tendnes ; en 1888, 13,7lt6 pièces, dont 8,094 ont été vendues. 
— La ville de Courtrai a expédié en 181(8, 41,069 tonnes 
d'bnile, ~ La fabrication du caoutchouc occupait à Menin, 
en 18ti8, 163 ouvriers. 

RoDURS. Nombre des pièces de toile en fiH la main, offertes 
en Tenté an marché de Roulers : en 183t(, Sti,333; en 1857, 
35,949 ; en 184», 20,836 ; en 18X1 , 9,404 ; en 1858, 1,593 ; Par 
conbv, dans cette dernière année, on évalue à 45,000 le nom- 
bre de pièces de toile de fil â la mécanique, Tabriquées dans la 
seule ville de Roulers. 

TuvoNDK. Le rendement par hectare de terre cuUivée en 
tin, qui, dans une année ordinaire, s'élève à 700 kil. de filasse, 
n'a été que de 400 en 1858. Ce chiffre permettra d'apprécier la 
mauvaise récolte du lin de cette année, et les efTets désastreux 
qu'elle a produits sur l'industrie et le commerce. 

LoDVAiN. Droits d'accises encaissés sur la bière k Louvain : 
fr. 84!t,10)( (augm. sur 1857 de fr. 33,583) ; sur les boissons 
spiritueuses, fr. 453,767 (augm. fr. 67,372). 

TikLiBONT. Les quatre fabriques de Êuere de btiienuet de 
cette ville et des environs ont produit, en 18S8, 1,883,030 kil. ; 
c'est environ la neuvième partie de la production totale de la 
Belgique, qai a été de 16,304,778 kilogrammes. 

Rlakkihehc». La jjêche de marée a produit en 1858 une 
sommé brute de fr. 170,037, soit fr. 5,864 pour chacnne des 
44 embarcations qui pratiquent cette pèche. A, Heyst, la vente 
a donné fr. 5,456 pour chacnne des 18 chaloupes. 

. '.oogic 
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• Kim,LEi. Papeterie. Chiffre approsimalir des affaires en 
1888 ; 2,700,000 fr. ; consommation de chiffons, 3 •/» million» 
de kilogrammes. 

ViiviEM. Consommation intérieure des laineâ. 

18S1-1S55, auD^ mojrenDe . . kilog. 7,787,000 

18M 11,602,000 

1867 12,677,000 

Exportation des drap» et étoffes similaires : 

1841-BO, moyenne, kilog. 700,000 valeur Ir. 13,609,000 

J8SI-SS — , . . 954,500 — 17,831,000 

185S : 1,134,780 ~ 90,910,094 

18M ..... . 1,931,870 — 99,164,6» 

1857 1,114,760 — 90,0«B,eo« 

1858 l,014;SeO ~- 19,443,000 

FiU de laine. 



1841-50, moyenne, kilos. 1S5,I85 30,000 

1861-65 — ... 197,000 250,900 

IK» 148,591 345,988 

1857. 174,891 477,000 

1838 935,033 

Gaud. L'induitrie cotonnière se développe à Gand d'une ma- 
nière sûre el graduelle. En 1831, on comptait dans celte ville 
240,1244 broches à filer le colon ^ d'après un relevé exaa, le 
nombre de broches i coton en activité à Gaud au 1"' janvier 
1839, S'élevait à 408,549, soit une augmentation de 168,30!f 
broches ou 70 p. c. te progrès du tissage a été encore plus ra- 
pide que celui de la filature. En 1831, il n'y avait à Gand que 
1,300 métiers à tisser le coton i la mécanique; au 1" janvier 
1869, ce nombre était de 7,304, soit une augmenUtion de 
6,064 métiers. 

Filature* dt lin. An 1« janvier 1869,93,000 broches étaient 
en pleine activité ; c'est à peu près le chiffre que complaieoi, il 
y a 12 ans, toutes les filatures du royaume réunies. 

. '.oogic 
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DiTiizE. ÊU^t de $oie. £o 18t(9, 7S métiers occupaient 1S4 
ouvriers; les quantités de soie brute employées sont évaluées à 
3,400 kilog. ; production en 18lt8 : environ 930 pièces de 8li 
à 90 mètres, d'une valeur totale d'environ un demi-million de 
francs. 

Aktus. Bafflneriet de tucre. Les 24 établissements ont 
' travaillé en 18X8 ll},304,tS38 kilogrammes de sucre de canne 
et 2,9d2,707 kilog. de sucre de betterave. 

Le chantier de navire» en fer de la Société John Cockerill a 
été très-occupé, mais principalement pour la navigation fluviale 
en Russie et en Asie. Cette usine emploie 460 ouvriers. Un seul 
navire de mer, le Guttave Pattor, à hélice auxiliaire, de 616 
tonn. et de 60 chevain de force, y a été terminé en 181(8 i mais 
18 bateaux à vapeur pour rivières d'Europe et d'Asie, repré- 
sentant une force réunie de 1,820 chevaux, y ont été construits 
et expédiés pendant l'année, non compris plusieurs petites em- 
barcations. En outre, 11 bateaux de rivière, dont 7 remor- 
queurs d'une force réunie de 807 chevaux, et un cutter de 85, 
se trouvaient en construction. Le poids des fers employés pour 
la construction des coques seules des bateaux achevés en 18l!8, 
s'élève à 1 milUon Itig kilog. 

Bianuntl. Environ 290 ouvriers, non compris les tourneurs 
et les apprentis, sont occupés, â Anvers, à l'industrie du polis- 
sage du diamant. Le salaire de ces ouvriers varie de trente-cinq 
à cent francs par semaine. Le diamant brut est fourni presque 
exclusivement par le Brésil. Le principal débouché des dia- 
mants taillés est l'Orient, dont l'importance a, du reste, beau- 
coup diminué depuis la guerre de Crimée ; viennent ensuite 
l'Amérique, l'Espagne, la Russie, l'Allem^ne et la Pologne. 
Jusqu'à ces derniers temps, l'on s'était borné & Anvers à s'occu- 
per exclusivement de la taille de la rote; aujourd'hui on s'y 
occupe aussi de la tailie des brillants, et ceUc nouvelle branche 
de fabrieaiion est déjà assez importante. 

Lmu. Cinq fabriques de tissus de soie y occupent 100 à 
IBO ouvriers. 
Brodererie sur tulle, 5 à 4,000 ouvrières. 
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MuLins. Arsenal de constmction du gourernemeat pour 
le service du chemin de fer de l'ÉOt. II occupe environ 1100 
ouvriers et renferme cinq machines à vapeur. En 1838, neuf 
locomotives y ont été construites, treize s'y trouvaient en 
construction et cinq y ont suhi de grasses réparations. Qua- 
torze tenders ont été montés et S réparés. On y a égalemenl 
monté quatorze waggons de marchandises, cinq tapissières et' 
37 waggons fermés. En outre, 3,239 voilures y ont été répa- 
rées. 

Nahdr. Houille. 1898. Production, 217,774 lonn., valant 
1,970,333 fr. Ouvriers, 1,628 (salaire moyen, fr. 2.19 par 
jour). Pris de vente moyen par tonneau en 1887, 7 fr. 42; en 
1888, fr. 7.24. 

Le nombre des minei mélalUque* concédées est de 37, com- 
prenant une surface concédée de 20,293 hectares. Le plomb, 
le zinc, la pyrite et la manganèse se rencontrent isolément on 
en mélange dans seize mines qui ont produit 18,300 tonneaux 
de minerai brut valant fr. 394,698. Ces mines ont occupé 
727ouvricrs,gagnan[unsalairejournalierinoyendefr. 2.22.Les 
mines de fer ont donné 164,118 tonneaux de minerai brut pour 
une valeur de fr. 860,084. Le nombre d'ouvriers qui ont ob- 
tenu du travail dans ces mines est de 813, dont le salaire a été 
en moyenne de fr. 2.98 par jour. Quant à l'exploitation libre 
du minerai de fer, elle s'est étendue en 1898 sur cinquante 
communes, et elle a mis au jour 643,391 tonneaux de minerai 
brat, d'une valeur de fr. 4,849,227. Les ouvriers ont été de 
3,940, et leur salaire moyen de fr. 2.30. Ces divers résullaU 
indiquent une production sensiblement plus active qu'en 1837. 

It existe dans la province de Namur 39 usines à produire la 
fonie renfermant 9 haut»-fonrneaux au coke et 30 au bois. 
Quatre seulement des premiers et onze des seconds ont été en 
activité en 1898 ; la production a été de 99,439 tonneaux en 
fonte brute d'une valeur de fr. 3,380,799. Celle des fonderies a 
été de 2,742 lonneaui, représentant une somme de 981 ,700 fr. ; 
celle des fabriques de fer, de 13,642 tonneaux, valant3,049,999 
fr-, et celle des usines pour le travail de ce meta), de 499 ton- 



neaui d'une valeur de fr. 198,490. La production toUIe de 
l'industrie sidérurgique a donc été en 1838 de Ir, 7,210,900. 
Elle 9'étsit élevée en 18S7, à fr. 9,S13,S60. 

Les fabriques de cuivre sont au nombre de dix ; elles occu- 
pent 103 ouvriers. La situation de ces usines parait avoir été 
satisfaisante en 1838. Les deux fonderies de plomb de la pro- 
vince de Namur ont produit 694 tonneaux de métal d'une va- 
leur de 324,480 fr. 

L'eiploilation des lem» rtfraetairts qni se pratique sur une 
très-grande échelle à Andeone et dans d'autres localités de la 
province, continue à se développer. On sait que c'est dans la 
province de Namur que se fabriquent la plus grande partie des 
briques pour revêtements de hauts-fourneaux, de cornues, etc., 
dont se sert l'industrie belge. 

Les prix des terres de premier ordre ont été, en 1837, de 
lOàlifr. 30c. la tonne; celui dequaliléinférieuredefii 7 fr. 

La fabrication de soude et autres produits chimiques oc- 
cupe dans la province de Namur 800 ouvriers; celle des cris- 
taux et des glaces, 1,180 ouvriers (produit : 3 '/i millions de 
francs). 

LuxEMBonnc. Le minerai de fer existe en abondance dans le 
Luxembourg. L'exploitation de celle richesse était devenue à 
peu prés nulle, lorsque l'établissement de la libre sortie du 
minerai est venu lui donner de la valeur et de l'activité. Il a 
été exporté en 1838 et 1839 vers la France, des minerais do 
Luxembourg : 

1898. IBM. 

Oligisle . . .Ulog. 7,903,050 10,660,330 



ToTiL. .kilog. 15,613,130 15,008,780 
jtrdeiêières. Production en 1838, fr. 390,000. 
Fer. L'industrie sidérurgique ne se relève pas dans le 
Luxembourg de la situation médiocre que l'on signale depuis 
un assez grand nombre d'années. Sur quarante-deus usines, 
onie seulement ont été activées en 1898; leur production en 
fonte et en fer a été d'une valeur de fr. tf38,700. 

. '.oogic 
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II. — DÉPB7I9ES DE L'tTAT, lELlTIVES « L'IICDUSTIIE, foetus AD 

BUDGET DE l'iutIbiede ke 1860. (Chapilre XllI, ^^ 67-75). 

Frais du conseil supérieur de l'iiiduslrie et du commerce; 
traitement de l'inspecteur pour les affaire* d'iadustria 
et du secrétaire du conseil tr. 11,000 

Enseiguement industriel 70,000 

Acbat de modèle* el de métiers perfectiomtés ; vojages 
et missions ; pnbliealious utile* ; prix ou récompenses 
pour des ouvrages technologiques ou d'économie in- 
dustrielle; subsides en faveur d'industries nouvelles; 
caisses de préiujancej décorations d'ouvriers, etc . . 15,450 

Subsides aux ateliers d'apprentissage et écoles manufac- 
turières; distribution de métiers, etc 03,000 

Frais de rédaction et de publication du Reeutil offUUl 

duhrtmU 7,000 

Matés d« l'iadtittrie. Trùtement du persoand . . . 18,SS8 

Haldrid el fois divert, publication du bulletin du Matée 
4t t'ittéuitrie 10,253 

Toru. . . tr. 197,040 
Une des sections de la Chambre des Représentants ayant ma- 
nifesté le désir que les subsides accordés aux ateliers d'appren- 
tissage dirigés par des particuliers, fussent réduits, H. le mi- 
nistre lui répondit par la note suivante : 

« Le gouvernement a prouvé qu'il était d'opinion que les 
subsides accordes à tous les ateliers d'apprentissage pouvaient 
être réduits : ces subsides ont, en effet, été successivement di- 
minués comme suit : 

1852 fr 140,000 

1855 113,000 

18M 100,000 

1855-1866-1857 80,000 

1858-1859 70,000 

1860 65,000 

C'est en moins de dis ans une réduction de plus de moitié. 
Cette rédaction a surtout porté sur les ateliers dirigés par 
des particuliers. 

Digiiizcii:* Google 
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On y persistera daos la limite des contrats et de l'intérêt, 
bien entendu, de l'industrie nationale et de la population ou- 
vrière. 

Dans les débals qui se sont élevés en séance pnblique i ' 
propos de ces subsides, le maintien de ceux-ci, dans les condi- 
tions indiquées par le gouvernement, a élé approuvé par la 
Chambre à nne très-forte majorité. 

III.— L'annuaire dernier, aux pages 193-197, renferme des 
détails sur l'état de l'industrie houillère, des mines métalli- 
ques, des machines à vapeur, de l'industrie minéralnrgîque en 
18S7. Les renseignements analogues relatifs aux années 1898 
et 18S9 nous font encore défaut au moment de livrer ce vo- 
lume à l'impression. 
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- HOUVBMIHT GOIBElCItL kVKS Ln T 



1. Réntmé det année* 18S3 à I8!t8. Valeurs ancienaes ou 
permanentes, exprimées en millions de francs. 



ANNÉSS. 


ENTRÉES 


ErtTRËBS 

pirin». 


TOTAL. 


MISES 




185S 


S09.7B7 


354,430 


6S4.317 


286.793 




18H 


35B.441 


386.607 


631.948 


535.045 




1855 


S68.413 


310.334 


678.637 


354.708 




1856 


4M.8Q7 


S36.996 


7S6.86S 


399.706 




1BH7 


467.157 


597.177 


794.534 


395.940 




3S3.1S5 


501.066 


683.300 


351.518 




1858 


440.136 


300.633 


780.750 


430.898 





COSHERCE. 

— Ks|^rtB«t*B*. 



ANNÉES. 


SORTIES 
pitur». 


SORTIES 
paru». 


TOTAL. 


DENRÉES 
MPI. 


1808 

18S4 

1885 

1856 

1M7 

1S5S 


416.D4S 
490.671 
463.Î10 
5H.500 
573.6M 


ai5,18B 
383.806 
234.850 
368.718 
305.630 


630.135 
713.477 
698.048 
773.318 
837.226 


854.308 
416.478 
373.331 
406.979 
4B0.704 


479.788 
512.091 


350.633 
319.J94 


780.420 
731.215 


400.719 
433.961 



S. Rétuiné de l8Sè : 



Comm. giain]. Import. 
- - Expert. 


800.) 730.1 
743.. 731.. 

1,544.1 1,463.. 


l«W. 

— 7 

— 13 

— 10 


+ 7 
+ 0.1 

+ 5 


Comm. ipéciil. Iraport. 
- - Export. 


440. 
381. 

831. 


439.. 
434.* 

853.. 


+ 9 
— 6 

+ 1 


+ 33 
+ 6 

+ 14 


Eiportalion — . . 




219.1 ! ''""■' 
1,463.. 


— 14 

_ 9 


+ 10 


Rapport de. IMMporU par 
En 1857 .... 


erre aux traasp.mariti 


iiei,66.i p.c. 184.* 
. 68.1 — ISft.. 
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S. Le commerce spécial se résume par payé de la manière 
suivante. Tenant plutôt i faire connaître la valeur réelle des 
échan^ qu'à établir .des comparaisons avec les années anté- 
rieures, nous nous sommes borné à indiquer les valeurs dites 
Doavelles [actuelles] ou variables, exprimées en millions et en 
milliers de Trancs ; 



Suède et Sorwége . 
Danranark . . . 
Zollvertin. . . . 
MeckkiD^ourg . . 
VUIm luni^tiques . 
Pajt-B» .... 
Angleterre . . . 

Tortugal . . . , 
Bspt^pie . . . . 
Sardaifpe. . . . 

Autriche . . . . 
DeuX'Sicilea . . . 
Autres États tlalieus 

'nirqnie . . . . 



S9.739 
9.330 
0.808 

85.846 
0.005 
9.633 

85.591 

89.63S 
109.898 
0.605 
4.913 
0.370 
0.87B 

i.aso 

1.300 
0.S37 
0.047 
9.030 



ArSTQDB. 

Guinée et Sënégambie .... 

ÉgïP'o 

Antres pajR 

Inde angisiae, Singspore et Chine 

Java et Sumatra 

Philippines 

OCAAMIZ et AVSTRALIB. . . 

amAkmiuii. 

ÉUlft-UnU 

Mexique 

Goat^ala 

Cuba et Portorico 

Poueaaions angldses .... 

Haïti et yiaiiaé\a 

Br^il 

Slo-de-la-Plata 

Chili «t PéroD 



5.393 
001 



0.003 
0336 
O.Olfi 



19.461 


18,379 


0.049 


0.S55 


9,338 


7.093 




0.453 


3-901 


0.018 


7.803 


j.335 


33.033 


).3IH 


7.639 


3.903 



Quant à rensemble des échanges (importations et exporta- 
tions réunies], voici comment les principaux payi se ran- 

. _ .Google 
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geaient sons le rapport de l'importance des relaiions commer- 
ciales en 1896, 18S7 et 18ï8. Valeurs exprimées eu millions de 
francs : 



France. . . . 


. . 319. 


Angleterre . 


. . 135. 


Paj9-Bai . . . 


. . 134. 




. . 94. 


État».UDi» . . 


. . 48. 



Ces cinq débouchés absorbaient plus de 78 p. c. do chiffre 
loUl en 18)f6, plus de 77 p. c. en 18!i7, et plus de 7d p. c. 
CQ 1898. 

3. Réiumi dea priiteipalet marchandites importées et ex~ 
porléet pendant l'année 1898. Valeurs exprimées en millions 
et milliers de francs ; 



MAKCHAKBtSSB. 

(En valeur, nouvelle.) 


USES 


I»!... 


on» i a. 


Acier HDD ouvré 

Armes portatives 


1.537 
0.146 

ie.134 
2.547 

14.04S 
0.651 
l.W 
0.433 
0.944 

38.996 
0.9SS 


- 0.048 
9.950 
1Î.753 
7.J4S 
3.174 
0,178 
0.3S5 
0.648 
0.401 
O.0I8 


Beurre Traii et mIg 

Boit de construction 

- d'ébénisterie 

— de teinture 

Boiuons di»till«eB 




Caoutchouc ouvré 



■,u:,z.j t. Google 



. (En Talenrs nonvelles.) 
Cendres gtaT«1é«> . . . ■ 

CbarboQ de terre (houille). . 

Chaux 

Chevaux et poulains . • ■ 

Coton en laine 

Cuivre brut 

— battu, «tiré, etc . . 

Drogueries 

Ingrais 

Falencea et porcelaine». . . 

ter, fontes brute* et vieux Ter 
~~ battu, etc., clona . . . 
_ — autres forgés 

— ouvrages de fer , ■ . 

Filaments végétaux .... 

Fils de lin el de cbaatre . . 

— de coton 

— de laine 

Fruits 



3.895 


0.185 


0.S58 


0.556 


1.732 


49.461 


0.165 


0.961 


9.9S8 


7.868 


18.956 




4.579 


0.678 


1.312 


0.616 


0.485 


0.181 


1.545 


0.231 


11.100 


1,687 


0.658 


0.894 


0.448 


7.846 


0.015 


7.400 


0.158 


2.680 


0.909 


3.Boa 


19.i539 


29.790 


6.346 


8.516 


2.741 


1.045 


9.3S2 


3.990 


1.785 


0.393 


2.663 


1.«>S 
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(En ïlleuw DOUTelIes.) 


■ISES 




M.- 

tifonta. 




2S.3B9 


0.864 


_ ddh ipécicialemeot tarifées . . 


1.066 


1.153 


Grain», farine, pain, elc 


S6.403 


11.212 


GraiMW 


9.096 


3.691 


HabillEmenU et modes 


1.478 


9.080 


Houblon 


1.363 


0.989 




0.S04 


o.oce 


-^ (pour fabrique) d'olîre . . . 


0.983 


0.123 


depoi»on . . 


0.990 


0.003 


— — antre» . . . 


0.884 


0.063 


— d« graine» 


0.209 


1.9S6 








LJgumeiKrtsetaec» 


0.649 


0.080 




0.425 


0.256 






3.634 


10.339 




3.036 


9.068 


Mercerie 


4.SS3 


1.201 


HéUni bruts, minénui el terres . . 


8.539 


1.826 


■euble. 


0.183 


0.964 


Mkl 


0.363 


. 


Montre* 


1.890 


0.016 



.,u:,z.j t. Google 



(En valeurs noovell«3.) 
OEuls 

FasgemeaCerie 

Peaux brilles 

— apprit^ 

^- ouTragëc* 

Pierres bnite» et poliei. . . . 

— ardoiseï 

Plomb 

PCNSWIU 

Pommes de terre 

Pondre i tirer 

Produits chimiquei 

Bécollet et fourrages .... 

Résines et bilumei 

nia 

RubaDerie, autre que de soie . 

Salpêtre 

Selbrnl 

Soie* 



0.057 
0.4B7 
1.004 

as.i» 

3.668 
0.191 
1.153 
0.554 
1.309 
3.407 
0.469 
0.064 
9,S33 
t. 085 
2.676 
0.034 



1.602 
0.003 
3.547 
0.6S6 
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{ En Taleun uouieUcs ) 


'T 






17.964 
0.002 
9.517 
0.5S5 
l.IOl 
5.115 
5.760 

15.838 

14.936 
1.505 
0.864 
3.33t 
0.019 
0.375 
0.448 

14.36C 
1.147 
0.003 

11.434 


0.445 
16.603 
0.078 
1.943 
2,203 
0.8S7 

12.802 

20.013 
0.439 
4.124 

97.701 
0.706 
1.1B8 

10.186 
2.988 
0.090 

10.033 
6.111 

19.331 


— rifEné» 

— febriqnë» 

Tableau» . 

Teinture» « eoalenra 

— delaine 

— de soie, rubans 

— dentelles el tulle» 

— de lin el chanTre 




Verreries el crisullertw 






- lamine 

Autres articles 

TOTAt. . . fr 


440.160 


381.246 



4. Mouvement du Irantil de» entrepôt». — Le transit est 
tombé à SOT-'S [valeurs nouvelles 361 -«S). C'est une diminution 



de 31 p. c. sur l'année 18;i7 et de 7 p. c. sur la inoyeniie quin- 
quennale. 

Les pays avec lesquels le transit a eu le plus d'importance 
sont, pour les provenances ; le Zollvereîn, la France, les Pays- 
Bas, l'Angleterre, le Rio-de-ta-Flata, les États-Unis, le Brésil, 
la Russie, l'Espagne et l'Inde anglaise; et pour les destina- 
tions : le Zollverein, la France, les Pays-Bas, les ÉtaU-Unts, 
l'Angleterre, les villes hanscatiques, le Brésil, l'Autriche, le 
Chili, le Bio-de-la-Plata et le Danemark. 

Les dépôts dans les entrepôts représentent une valeur de 
SI*»?, diminution de 6 p. c. sur le chiffre de 18117. 

S, Mouvement de la navigation. — Les transports marilime» 
ont eu lieu par 5,l{â4 navires à l'entrée, et 5,465 à la sortie, en- 
semble 6,987 arrivages et départs. Danscechiffreestcoinpris 
le mouvement des navires à ?apeur. 

Les navires entrés et sortis avaient une capacité totale de 
1,194,052 tonneaux, mais leur charge ne s'est élevée qu'à 
796,204 tonneaux. Us étaient montés par 75,681 hommes 
d'équipage. Par comparaison arec l'année 18S7, il y a accrois- 
sement de S6 p. c. pour les navires, de I p. c. pour le tonnage 
et de 14 p. c. sur le chargement (1). En ce qui concerne les na- 
vires belges, on remarque une augmentation de S p. c. pour 
le nombre de navires, et une diminution de 53 p. c. ppur le 
tonnage et de 8 p. c. pour le degré de chargement. 

La part du pavillon national, pour le nombre des navires en- 
trés et sortis, est tombée de 1S.3 centièmes, chiffre de 1837, à 
IS.B centièmes; le tonnage de 18.7 à 12.6 centièmes, et le degré 
de chargement de 16. s à 15.6 centièmes. Relativement à la 
moyenne quinquennale de 18B5 à 18S7, il y a respectivement 
décroissance de 4.i ,6.0 et 5.i centièmes pour le nombre de 
navires, le tonnage et le degré de chargemenL 
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Les proportions pour lesquelles le pavillon anglais entre 
dans l'ensemble de la navigation maritime sont : pour le 
nombre de navires, 44 p. c. ; pour le tonnage, 39 p. c, et pour 
le degré déchargement, 37 p. c. 

Considérée séparément, la navigation à vapeur a employé 
89 bâtiments qui ont effectué 1,649 voyages. En 1897, SI na- 
vires avaient fait 1,035 voyages. 

Sept navires belges ont pris part à la navigation à vapeur en 
18S8, ils ont Tait ensemble 4S9 voyages ; 34 navires anglais ont 
fait 1,120 voyages; 9 navires français, 69 voyages; 3 navires 
des villes hanséatiques , 14 voyages; 3 navires espagnols, 
6 voyages; 3 navires russes, 3 voyages; 1 navire danois, 
6 voyages; et 1 navire suédois, 3 voyages. 

Les 1,649 voyages effectués par les bateaux à vapeur se ré- 
partissent ainsi : IS pour la Russie; 1 pour la Suède; SO pour 
les villes hanséatiques ; 2 pour les Pays-Bas ; ISIS pour l'An- 
gleterre; 60 pour la France; 1 pour le Portugal; 4 pour 
l'Espagne; 1 pour Gibraltar; 1 pour la Sardaigne; 1 pour la 
Turquie. 

Le total des passagers entrés s'élève à 18,468 (Ostende, 
10,220 ; Anvers, 8,248] , dont 18,3S0 anglais. 

Le total des passagers embarqués s'élève i 18,442 (Ostende, 
11,283; Anvers, 7,137). — En outre, 4,080 émigrants embar- 
qués à Anvers sur 43 navires ; de ces derniers, 1 ,tS05 étaient 
destinés pour les États-Unis, 2,li36 pour le Brésil, et 41 pour 
le Kio-de-la-Plata. 

6. Droit» perçus. — Les droits de douanes perçus se sont 
élevés eu 18it8 : 



f l'entrée, à fr. 15,692,876 

la wrtie, 1 63,027 

le tranût, i 2,186 

la narigatiOD 730,813 



16,389,001 
13,0!»,8Se 



- HOCVEMERT DES POKTS d'AbtïM I 

Bit 18S7 ET 18S8. 



Toonage. 486,640 493,410 



^nM» .- |gS7. ISM. 
Arrivages. 1,980 3,349 
Dépans. 1,945 3,314 

Surlest. S04 796 — » - 

Port de Srugei 185S. Entrés 344 navires, jang. 39,415 (ono. 

— 18S7. -^ 185 ~ . - 35,407 — 

Des 344 navires entrés en 1858, 68 portaient le pavillon belge. 

IV. — HjIKIhi aAKCHAiiDB bblge. 



1. État au 1" janvier des années: 



1854. 
1855. 
1856. 
1857. 
1858. 
1859. 
1860 



2. En 18IS9, nombre des 



Navires lancés . . 

— natîonalUés 

— perdus . . 

— condamnés 

— vendus . . 



37,978 
43,468 
43,940 
43,577 
43,810 



V. — MoDVEXEnr bit »obi d'ostebde. 

Le port d'Ostende a reçu, en 1858, y compris les bateaux i 
vapenr faisant te service régulier de la ligne entre cette ville 
et Londres, 611 bâtiments, jaugeant ensemble 103,238 ton- 
neaux. C'est 53 navires et 19,381 tonneaux de plus qu'en 1837. 

La part du pavillon belge au mouvement à l'entrée, en 1838, 
a été de 130navires,jaugeant 22,319 tonneaux : de ce nombre 
97 navires, avec 19,693 tonneaux, étaient chargés de ael. La 

'"■«»!k- 
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part du pavillon anglais n'a pas été moindre de 591 navires, 
d'une capacité de (S7,43S tonneaux; 116 de ces bâtiments ont 
effectué le transport de charbons. Viennent ensuite le pavillon 
norwégien pour 43 navires (dont 41 chargés de bois}; le pavil- 
lon hollandais pour 16 navires; le pavillon hanovrien pour 13; 
le pavillon Trançais pour 8, etc. 

Le mouvement à l'entrée des vapeurs de guerre et des ba- 
teaux à vapeur chargés du transport des dépêches entre la Bel- 
gique et l'Angleterre et vice versa a été : 

1S2 baleaul à vapeur belges, jaugeant. . . 10,6401iiiid. 

1S9 — anglais — ... 10,640 

9 — Tapeurs deguerrededlt- 

férenle* nations, jaugeant .... 4,49S 

31S bâtiment», jaugeant easemble . . . . 35,778 lonn. 

Voici l'ordre dans lequel se présentent les importations 
d'après les pays de provenance : 

De l'Angleterre fr. 6,699,739 

De la Prusse 135,390 

De ta France 278,000 

De la Russie 745,506 

De la Norwége 1,033,043 

DesPajs-Bas 7,460 

Dei Deui-Siciles 87,833 

De l'Espagne 273,538 

Ihi Portugal 100,802 

DeHamboui^ 12,655 

Dd Danemark. ' 43,036 

Emsibili . fr. 9,338,309 

Ce chiffre dépasse de fr. 2^79,083 celui des imporUtions 
effecluées en 1897. 

L'importation du sel brut s'est élevée à 27,17!(,700 kilog., 
quantité qui offre, relativement à 18S7, une différence de 
1,327,730 kilog. en faveur de 1898. Sur le chiffre (ol^l, il ï a 
une augmentation de 9,900,000 kilog. dans les importations de 
sel de l'Espagne et du Portugal, qui avaient diminué à cause de 



plusieurs mauvaises récoltes successives dans ces deux pays. 
Les importation» de bois de construction ont monté à 14,647 
mètres, soit 4,000 mètres de plus qu'en \M1. Il a été intro- 
duit S7,8S8 tonneaux de charbon, chiffre qui constitue une 
diminution de 4,S00 tonneaux sur l'importation de 1897. Cette 
diminution est due, nous avons à peine besoin de le dire, au 
droit de fr. 1-50 dont cette matière première est frappée à l'en- 
trée depuis le l*' janvier 1838, et si l'importation n'en a pas 
entièrement cessé, il faut l'attribuer au cours excessivement 
bas des frets des navires de mer; on n'a guèrp payé plus de 
6 sh. par tonneau de Sunderland a Ostende. 

Le total général des exportations par le port d'Ostende a été, 
en 18S8, d'une valeur de fr. 10,330,982. La presque loUlitè de 
cette exportation, soit une valeur de Tr. 10,316,016, a été en 
destination de la Grande-Bretagne. Elle a consisté en beurre 
(rr. 5,386,030), en volailles, lapins et viande de toute espèce 
(fr. 2,047,623), chevaux (fr. 712,600}, œufs (fr. 43,064}, etc. 

Le transit des marchandises par le port d'Ostende a repré- 
senté une valeur de fr. 10,444,344; le transit de l'Angleterre 
vers la Prusse a contribué à ce chiffre pour fr. 10,184,134; les 
principales marchandises qui ont contribué à ce mouvement 
son t les laines brutes, les soies, l'indigo, les châles de l'Inde, etc. 
La chambre de commerce d'Ostende appelle l'attention sérieuse 
du gouvernement sur l'opporlunilé d'adopter le système le plus 
libéral, pour attirer vers le territoire belge les marchandises 
de transit, en présence des efforts analogues que ne cessent de 
faire la Hollande et les autres pays voisins. 

Le nombre des passagers embarques et débarqués dans le 
port d'Ostende en 1898, a été de 81,211, dont 6,290 par les 
malles belges, 6,343 par les malles anglaises, et 8,376 par tes 
steamers anglais. 

(I] Lt flmiillt moRhindE du port J'Oiunde compreniil, au («- jantifr tm, 
SSiuiins reuni>Hni6,S!tlunnegui, L'imporuiisn du hI con&llluitli principuJt mcu- 
pglion de n> naTins. Le namlire de bauaui dt ftcbe du port d'Oilindi CuJl t la 

l'hinr l8l(7-lR)8,(l,(Q9uiiin<auideinorue..[ui rHi(pr«liiituiieionirue(letBI,7%rr. 
U tocal de ta ptiheii OHendeidgnc m dt I.IÏS,i76 fr., ehi?re lupéricur de b. ISSfia 



XIII. — TOUS DE COHHUNICATIO». 



I. — Routes {!). 

1. Béveloppevtent de» nmtea acAevéei au t" Janvier l%^9. 
En mètres : 

Koata eutrelenues par l'Étal .... 4,399,455 

— proTincUles 1,517,771 

— concédée* 044,877 

Tdtu. . fr. 6,561,605 

a. Route» en contlructio» : 

Dépenses soldées ea 1858, pour routes .de l'État, en suite 
d'adjudications faites pendant cette année : fr. 684,669. Dé- 
penses faites en 1858 pour construction de routes dont l'at^u- 
dication a eu lieu dans le courant des années antérieures : 
fr. 131,004. Dépenses de parachèvement et d'amélioration : 
fr. 63,808. Dépenses d'acquisition de terrains : tt. 56,673. To- 
tal des dépenses de 1858 : fr. 916,742. Aucune route provin- 
ciale n'a été décrétée en 1858. 



3..Z%aMM(l'mrr«H«nenl8S8 . . 1,578,549 374,017 
Produit dMhirrMrw (3). . . . 1,651,340 374,045 
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4. D'après an tableau aonexé au rapport de la section centrale 
sur le projet du budget des travaux publics de 1860, il résulte 
que la dépense totale affectée à la construction des routes de 
l'État, provinciales et concédées, depuis 1830jusqu'à 181(8 in- 
clusivement, s'élève k la somme de 66,^36,396 fr. Dans cette 
somme, la part de l'ÉUt est de 31{,044,I96 Tr. 
11. — Chemirs de fbk. 
1. Développement au 1" janvier 1S99. 
A. Exploitée par l'Étal. 

LIGUE on RORD. HfiRS. 

Brotelles i Anvers 43,706 

Du bareau d'Anvers i l'Escaut 3,930 

Se la station de Bruxelles (Allée- Varie, i l'ex- 
centrique 687 

De Conlictl A Lierre 0,176 

63,477 

Halinei i Osteude 133,349 

G«nd i la frontière de France 68,733 

HouBcron à Tournai 19,136 

'Toarnaii JurbiM 47,506 

*Dendre-et-Waea(Atb àloberen) .... 74,113 

'Bruxelles à G«nd par Alost 54,171 

Bureau de Bruges an bassin 3,676 

Station de Gand â l'entrepdt 3,348 

iS61,018 

■aMae* â la fronlière de Prusse 133,176 

Station de Louvain au bassin 973 

Bureau de Liège i la Meuse 716 

434,864 

Bruxelles (Kidi) à la frontière de France . . 60,671 

Brtine i Namur 76,59U 

Bruxelles (Allée-Verte) i Bruxelles (Hidi) . . 3,783 

Bureau de Namur à la Meuse ],191 

' Mons â Kanage (1) 32 74S 

196,979 

Total, . . 746,638 

{l) RipriiparlËutlpirtirda l" agûi IBSg, 



■,u:,z.j t. Google 
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De ce total des chemins exploilés par l'État, 936^1 mètres 
ont été construits par l'Élat; 188,934 (voir les sections mar- 
quées par un astérisque) par des compagnies (I). 

B. Exploités partiel com/ia^nief, à la date du 51déc. 18S8. 
■Landen i Saint-Trond (2). . mètres. 10,220 

Flandre oMidentale etembraDcbemenU. 130,988 

Manai^ à Wavre 41,001 

Cbarleroi i Loavaln 73,007 

Charlerm à Erquelinues 36,500 

Entre-Sambre-et-Heuse 105,574 

Horialmé à Chttelineau 30,054 ' 

Anvers k Gand 49,fi90 

Anvers t RoHerJam (partie belge) . . 38,973 

Lierre k Turnhout 37,375 

Sainl-TmDd à la frontière DéerUniiaise. 43,641 

Pepinsler i Spa 13.110 

Luxembourg (Bruxelles à Arton) . . 197,553 

Namur i Liège 73,444 

Audenarde i U Pinte 1S,350 

Mon» à Haulmont (partie belge) . . 14,S30 

Erquelione* au Centre 33,601 

Lichlervelde â Furnes (mai 18SS) . . 33,845 

Hariembaurg i Chimai (sept. 1838). . 10,394 

945,108 
A ajouter deux raccordements. . . 1,187 

ToTiL. . . 946,395 
Lignes exploitées par l'Èlal. . . 749,538 

ToTiL général du ré»eau belg«. . . 1,601,633(3} 

Ce total accuse, sur celui de 1897, un accroisse ment de 180.S 
kilomètres, applicable i la ligne de Luxembourg à concur- 
rence de 142 bil., et a celles de Lichtervelde à Fumes et de 
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Mariembourg à Cbimay, puis à la déduction, dans le calcul ci- 
dessus, de la partie française de la ligne de Mons à Ilautmont. 
Voici comment le total renseigné pour 1838 se décompose 
d'une autre manière : 

Chemina de Ter construits et exploitas par l'État .... 556,804 

— — construits par des compagnie» et exploités 

paf l'État 188,534 

— — construits et eipEoilés par des compagnies. 036,075 
~- — coDstraitB par l'État et exploités par des 

compagnies 16,330 

Somme éciie. . . 1,691,633 

2. Dépentes depremier établissement des chemins construits 
par l'État. Elles s'élevaienl à la date du 31 décembre 1858, à 
189,776,365 fr., ce qui fait ressortir le coût d'un kilomètre 
de chemin à 334,638 fr., savoir : 

Route proprement dite fr. 338,043 

Stations et dépendances 33,337 

Dépenses générales 9,163 

Matériel des transpoHs 63,596 

fr. 334,638 
En comprenant la ligne de Mons à Uanage, le capital des 
lignes du gouvernement représentait, au 1" janvier 1859, une 
somme de 303,013,870 fr. 

3. Exploitation de l'État en 18S8. Longueur moyenne ex- 
ploitée pendant l'année : 726,337 métrés. 

Recettes fr. 27,277,926 10 

Dépenses 14,369,018 68 

Recette nette fr. 13,9S8,SI08 43 

soit 47.67 p. c. du produit global. 
Par kilomètre de voie : 

Recette brute . . . fr. 35,850 03 37,560 63 
Dépense 30,4t0 88 19,675 49 

Recette nette . . . fr. 15,440 05 17,885 31 

. .oogic 
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4. BUail de» receltes de IS98. 



Voyageur» .... 

Bagages 

Petites marchandises 
Grosses marcfiaDdises . 

Finaoces 

Équipages 

Cheiaui et bestiaui. . 
Prodails extraordinaire* 

Total. 
3. Détail rfes dépense» de 18S8. 

Traction et arsenal . 
Transports. . . , 
Services en général . 
Régie 



10,458,463 S6 

556,393 61 

1,557,021 10 

13,670,630 9S 

144,465 63 

18,173 30 

38,708 18 

1,583,071 65 



46.4» 
6.6Ï 
0.07 
1.00 



4,138,733 37 


38.16 


6,074,011 44 


47.45 


3,195,678 03 


31.74 


348,860 A3 


2.57 


41,1Q0 40 


0.38 



ToTiL . fr. 14,698,463 68(1) lOO.OO 



6. Mouvement des ci^ageurs et de» starchaTidises en 18S7 



Voyageurs 6,458,434 6,640,948 

Bagages ; quintaux 131,590 111,647 

Petits paquets : quintaux .... 18,415 10,613 

Petites marchandises : quinUux. . 766,980 813,600 

Grosses marchandises : tonnes . . 3,783,076 3,190,361 

Finances ; groupa 382,800 343,407 

Équipages ; nombre 559 343 

Chevaux et bestiauxV expéditions . 14,953 15,145 

7. Tran»it et services internationaux. Produit en 1898 : 



(S tt. qni nprémiie in Inîa it p»- 



'.ooglc 
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!(,753,105 fr., soit Sl.i» p. c. de la rec«l« brnte (en 1887 : 
S3.W p. c). 

8. Aecidenti en 18S8, sur 6,640,948 voyageurs. 

Ta£« par le fait du service 

— leur propre fait 

Blesiés par le fait du aerrlce 1 

— lear propre fait 3 

AgenU de l'adminislrarion tué) 11 



Total des tuis, S8 ; des blessés, 38 ; des accidents, 66. 

Accidents survenus au chemin de fer de l'État depuis le 
1"' mai 1838 au 1" janvier 1859 : 

TDÉS. BLuaiJ. 
A des vojageuri par le fait du service. 6 68 (3) 
— leur propre fait . 19 61 

Ces données font ressortir : 

Le nombre de» Inét, ) voyageur sur 8,453,648 

— des bleuéi, 1 — lur 669,118 

— de* tuéi et des bleues i 1 — lur G60,4eS 

Le nonibredespersonnes<wée«par'e/'atf duserrtceest dans 
la proportion de 1 à 14,386,033; celui des personnes bletêée», 
également par le fait du tervice, est de 1 sur 1,369,356 } enfin, 
pour les deux catégories réunies, la proportion est de 1 sur 
1,166,433. 



(I) DoDIlinIiidei. 

{ij Dtnl 3tt ion <fe l'utidonl de Ruani, S nan [SU. 



t. C.oogic 
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9. Exploitation de» chemiiu 



Lierre à Tumbout 

Cbarlcroi à LauT>io 

Hanage i Waype 

Flandre occidentale. 

Licblenelde à Furoe* 

Eotre-Sambre-et-lleine 

Namar i Liège et Charleroi jk ErquelioDei 

Pepioster à Spa 

Hainaut et Flandre 

Korialiné à Chtleliuean 

Anrers i Kotterdam 

Anren 1 Gand 

' Dendre-et-Waea, Brnielles Ter» Gand (6) 

* Tonrnai i Jurbiie et Landen i Hauelt . . 

* Laaden 1 Aii-la-Cbapelle 

* Graud'Liiieinbaui^ (7) 

' Canièrei de Quenaat 

' Haal-et-Bas-Flènu 



(■] Vtjé par II ■omemeninl ito titt di la pnnlic d'inUrtl, it»,Kt tr 
it ^ÉU^ 168^ rr.-|3) Ginnilt d< l'Eut, lEijai fr^4) Giimniic de l'Él 
(Kl Giranlit de |-Éui, 1»,KI6 Tr. ~(fij Lu rcnKlgncmeau UDCtraint lu 
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~^ 


RECETTES 


DÉPEKSES. 


RECETTE 


RECETTE 
pir kJloBéiR. 


INTÉRÊTS 
DU CODT Dl 
CONSTinCTION. 




m,m (1) 


188,355 


186,864 


5,000 


4.50 




1,568,973 


832,015 


741,900 


10,072 


4.30 




542,973(3) 


■ 542,973 


300,000 


4,867 


3.0 




i,Ba4,M6{a) 


724(605 


000,341 


4,960 


40 




a0f,8S9 (4) 


108,136 


93,723 


- 


- 




1,850,489(8) 


984,244 


866,245 


8,037 


5.0 




4,575,633 


1,812,383 


3,661,340 


35,627 


S.4 




264,840 


114,726 


150,115 


8,136 


5.70 




17«,«83 


149,447 


27,358 


1,045 


- 




575,075 


356,815 


156,258 


6,795 


4 40 




196,413 


735,414 


470,998 


6,735 


5.20 




780,812 


371,518 


409,394 


8,237 


8.40 




«35,240 


8,340 


615,000 


5,725 


4.2 




«11,043 


55,059 


578,003 


- 


42 




499,783 


404,157 


96,825 


339 


0.5 




801,797 


390,330 


411,467 


7,422 


2.4 




68,055 


36,934 


41,110 


6,463 


ISO 




076,614 


514,766 


461,848 


5,590 


10.5 



i*qfl«, H npporlïnt t Yat 

-k le Montât BTiml\ali!f> 



a IBM (7) U csupw de l'iiploiu 
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III. — TËLtGlAFSES. 

Des 7t!0,000 (r. mis à la disposition du gouvernement, il 
avait été dépensé à la Jate du 1" janvier 18S9 : 749,307 fr. 
Cette somme se décompose ainsi : 

Établissemenl de 908 kilom. de Hijoes, cooi- 
prenant UD développement de 3,118 
kilom. de SU fr. 457,019 »7 

Acbal d'appareiU, piles, mobiliers, etc. . 185,879 75 

Rachat de« lignes concédées de Braielles i 
Anvers et de Verviers i la Trantière de 
Prusse (dont la développement eit com- 
prisdaQSies998ki1am.ci>mpt«sci'deMUs) ' 7a,IH)0 « 

Approvisioanemeou divert 51,308 53 

ToT*L. . tt. 749,907 65 

Le coût d'un kilomètre de fils revient ainsi à 2ilt tr. 39 c. 
en moyenne, (sans compter les appareils, etc., à 146 tr. S7 c). 

Dépense fr. 219,391 

Recette 415,936 

Revenu net - . 194,555 

La recette nette effectuée depuis la mise en exploitation dé- 
passe de 604,282 fr. les frais de premier établissement. 

Z. Ifombre de» dépêche». 

Le nombre des télégrammes de tonte espèce avait été, en 
ISS?, de 119,01(0; il s'est élevé, en 18K8, a 145,736, soit 
36,676 dépêches ou 22 p. °/a d'augmentalicHi. 

Le produit moyen, par télégramme, a baissé; de fr. 3-43 
qu'il était en 1897, on le trouve à fr. 3-84 en ISSS. 

L'effetdesréductionsdetarifsur le montant total du produit 
a donc été compensé par un accroissement considérable dans le 
mouvement des correspondances. 

Il est vrai que la dépense annuelle a éprouvé également un 
accroissement notable (fr. 41,718 43), les frais d'exploitation 
devant suivre la gradation du mouvement des correspondances. 
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Le nombre des dépêches de service de l'administra [ion des 

chemins de fer, posles et télégraphes, s'esl élevé à 73,098, ce 

qui porte à S17,784 le nombre total des télégrammes Iransmb 

par les lignes belges en 1898. 

Il y a en Belgique 7B bureaux [élégraphiques, qui sont en 
relation avec 2,451 bureaux étrangers. Ils contiennent ISS ap- 
pareilsenaclivi[é,etle travail y estassuré par 126(élégraphistes. 
Les télégrammes se répartissent comme suit, quant à la na- 
ture et à l'objet des correspondances : 

Transactioas comiaerciales .... 38 » p. c. 

Noaïelles de boune 37 » — 

Affaires privées }6 50 — 

Correspoiidances <Ie« journaux. . . 6 » — 
CorrespondiDces des gouvernements. 9 50 — 

100 — 
Ces proportions sont approximativement les mêmes qu'en 
1837. 

Les chiffres suivants indiquent le mouvement des correspon- 
dances privées, pendant les sept années d'exploitation complète 
des télégraphes par le gouvernement : 

1853 37,317 Jépécbes. 

1853 52,050 ~ 

1854 60,«5 — 

1855 81,433 — 

1856 90,273 — 

1857 110,050 — 

1858 145,728 — 

IV. — Voies nAviGuBLES. 

Relevé général de» dépente* faite» pour Ventretien, Vamélio- 

ralion et l'exploitation de» canaux, rivières, passages d'eau, 

polders, ports et côtes, phares et Tanaui, depuis 1830, 

jusques et y compris 1858. 

KBuse fr. 6,774,027 

Onrie . 80,000 

Canal latéral à la Sleuse de Liège à Maeitrichl. . . 390,330 
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C«Ml dfl Maeitricht i BoU-ls-Due fr. S,076,SS1 

— dejoDctioQ deUMemcU'Eicaul .... 783,531 
~ d'embrancb émeut ven le camp de Bererloo 39,937 

— - ' TewTarnhoat 175,393 

Sambre 3,671,370 

Canal de Chirleroî à Bniiellcs , . 4,433,037 

E»cau( 3,337,109 

CiDil d« Mou il Condj 638,797 

— de PommenEul A Aotoing 9,862,716 

Lj» 1,372,166 

Canal de Dejnzeà la mer du Nord 40,883 

— ' de Gaad i Ostende 1,198,164 

— d'écoulement de* eaux du Sud ^e Bruges . . 94,G36 

— de Zebaete i la mer du Nord 79,542 

— de Plaucheodaele par Fumei i la frontière de 

France 61,484 

— de Gand à Terneuien 066,837 

Moervaert 199,20» 

Dendre 732,769 

Travaux dan» la «allée du Demer 359,97S 

Rupel, Dyle et Denier 164,056 

Rupel 778,880 

DjIeetDemer 895,044 

Senne , . * 385,831 

Amélioration de ta navigation de Bruge* ver* Dun- 

kergue et de rëconleuienl de* eaux (part de l'État). 987,750 

Petite Hèthe canaliaée 649,050 

Grande Nèlhe 15,470 

Baiiindtl'rier.Jier 49,178 

Paiiage d'eau 398,40! 

Poldtfê . , ■ 3,445,674 

Port* et cûtei,pharet et fanaux 7,943,657 

ToTii.. . . 44,005,348 

Quant aux fond$ êpéciaux alloués depuis 1839 jusqu'en 
1899 iaclusivemenl, pour leservicedes travaux hydrauliques» 
ils s'élèvent à la somme de fr. 8Î,I86,848. 
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XIT. — DETAILS SUR BRUXELLES. 



1. Population. État au 31 décembre 18118. 

population au 31 décembre 1857 159,188 

NaiMuces en 1858. 0,663 — 

Entrée* dan* la commune 15,677 — 

laicriptioDt en vertu de procèt-verbanx 
d'omj«sioD au recensement du 51 dé- 
cembre 1856 1,0S3 — 

ToTiL a ajouter, . . . Sâ,979 33,373 

181,460 
A déduire : . 

Décèi en 1868 4,633 j 

Sortiei de la commune. . . 13,669 [ . . . 17,961 
KadialioDs d'office .... 777 ) 

Population au 31 décembre 1858 169,499(1) 

(1) Ac^omtnlioBdi BnitJlM; paBaJaiIon. 

IBW. 18». 

AndiriKlil T.a» 8,118 

ElUrbKk S,38i SJIIS 

Insllei. . IS,7iT 1930» 

LickM 8,111 «.tôt 

■oltnbHk-MiM-iuD IT,!» iSJOSI 

SiinMïilJii . , . ' tl.TU H,8IT 

Sain^DiH-un-Niwdt 17,681 18,101 

ScliitrtMek 11,(78 11,97a 

TotiL. . . ee.UC 89,919 

PapntiliDD di Bnitcl[M Il»,(8« IS,t» 
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S. ComparaUim avec Pétai de l'année antérieure ! 



79,055 
84,444 



S,B05 
1,506 



Eniemble. 159,188 103,499 4,311 3.69 p. 
3. CMtfH de population au 51 décembre de» années aui 
eanlee : 



1849. 


. 131,354 


1854. . 


. 147,690 


1850. 


. 134,503 


1855. . 


. H9,»00 


1851. 


. 156,097 


1856. . 


. 153,883(9) 


18BÎ. 


. 139,918 


1857. . 


. 159,188 


1855. 


. 145,658(1) 


18B8. . 


. 165,499 



4. Dénombrement de la population de Bruxelles, au 1" jan- 
vier 1857, par sexe et par état civil, par profession, et par ori- 
gine, Toy. Annuaire de 18S9, pp. 3i8 et 9S9. 

5. Mouvement de la population dam le» dix dernière» année». 



1849 




5,275 


4,818 


455(3) 


1850 




5,381 


4,337 


1,044 


1851 




5,394 


4,079 


1,215 


1853 




5,468 


3,887 


1,581 


1853 




5,368 


4,057 


1,211 


1854 




5,493 


4,514 


979 (4) 


1859 




5,209 


4,857 


359 (5) 


1856 




5,655 


4,308 


1,945 


1857 




6,600 


4,345 


935 


1858 




5,563 


4,623 


940 




M en 1858. 




Saisiances. 5,568, soil 1 


Daissance su 


98.69 hab. 


D£cè« . 


5,091,. oit Idicès su 


34.44 hab. 


Mariage. 


1,563, soit 1 


mariage su 


101 bab. 


DiTorces 


16. 






(1) Anniiion dn .[..n 


a LioDDlJ. 






(S) Chiffre RttiBë. 






(ï) L< cbolén Ml*« R» ptniHiiin. 






(*) - 


— 


)at — 
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7, Dépowillemenl dei naUsances par état civil, depuis 1849. 



AHNÉES. 




IIISIÉIW 


.urlOOOl>.ii«.engrner.I.|| 


B...ei,«. 




1849 

18B0 

1851 

185» .. . 

1855 

1854 

1855 

1850 .. . 

185? 

1838 


6,273 
5,281 

5,ae4 

6,468 
8,268 
5,493 
5,209 
5,563 
6,600 
S,502 


1,819 
1,833 
1,736 
1,827 
1,859 
1,627 
1,551 
1,577 
1,605 
1,391 


345 
347 
S-Jl 
534 
292 
296 
293 
284 
268 
230 (1) 


86 
84 
82 
79 
79 
79 
80 
80 


Moyenne décennale 303 



8. Finance» communale». Budgets de 18lt9et 1860. 



d l Recettes arriérée» . . . . fr. 103,741 920,004 

f 1 1mpôts (3) 5,369,000 5,539,000 

°\PropriélÉs(3) 1,023,500 1,050.100 

^ /indemnités (4) 115,005 110,195 

A RcroRTca. . fr. 4,009,930 4,919,899 

(1) Lechlllce inatogut pour louu liptotinHdr Bribinleslde 113. 

<3) Oeugi, ui« uBimunnlc), «nliiUEi iddiliDiintl), droiu du indrpnti, un i 
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àlSnlxidei. . . . . . 

^ lOfanccsetdotation (1) . 



J {Recettes par ordre . 
ReceneB eilrwrdinaire* (2). . 
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4,609,936 4,«19,SH 

137,500 139,B00 

319,400 319,400 

13,000 12,000 

87,100 87,100 

158,736 1,676,876 



8,318,672 7,147,275 

















236,500 


338,600 




345,984 


349,291 


, Ipropriitës communale» . . . 


81,259 


89,500 


g Wlé publique 


6âa,«45 


634,770 


■g Salubrité publique 


373,359 


403,730 


^/voirie 


138,500 




§ beani-arti 






284,500 


393,900 


S. Commerce et patigatiou . . . 


50,314 


50,364 




60,347 
449,655 




[ Chirité publique 


423,665 




1,737,496 


1,757,268 


'Dépemes pourordra . . . . 


87,100 


87,100 




761,111 


9,533,511 


Dépenses faculutiïe. (4) . . . . 


119.510 




TuTiri . . fr. 


5,317,943 


7,147,056 


. Recette* de l'octroi en I8ï(8. 








.rr. 1,266,114 




. . 948,314 


Foorraffe» 


. . 121.05» 






Matériaux 


. . 221,865 








Droit d'enlreplt 




1,388 



Le, BTcnue de la Canbiv, pili 
Sabridn •! «BeonngtmBU 
)Ofr,),[M«pgbii^uu. 



libre [Wm U.), OtHkutt ><7«* 
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10. Liites électorales. Juriâ. 

Élatcan: 1858. tS». <igr: 

•Tour le* Chambr«t. . . . 5,959 it,0«l ae.07 bab. 

Prorinciaui 6,019 6,111 30 75 — 

Conmnuaux 6,351 6,518 95.08 — 

fÛgiblnaa Sénat .... 63 58 

lurit 1,141 1,143 

11. Garde citrique aclice. Force en septembre 1839 : t(,19S 
bommes, dont 304 officiers. Dans ce total, 3,347 gardes sont 
Igès de plas de 35 ans. 

19, Etueignemenl. 

A. Université libre. Ont été portés au rble général d'ïnscrip- 
lion, pendant l'année académique 1858-59 ; 

Eu philoMpb)« et tellret 47 

En droit 103 

En sciencM 57 

Ed médecine 147 

Total . . 414 

B. Athénée royal. Année scolaire 1858-!(9. 

SecIioD des bumanitét 333 

Section proreMÎonnelle 341 

ToTAt. . . 534 
L'année aotérienre. . . 433 

C. Écoles moyennes. Nombre des élèves en 1858-59 ; 763; 
61 de plus que l'année antérieure. 

D. Ecoles primaires communales. Nombre des élèves inscrits 
pour l'année scolaire 1859-60 : 6,096. 

£. Académie royale des beaux-arts. Nombre des élèves en 
185&'K9 : 641. 

13. Charité publique. 

Le nombre des personnes entrées dans les divers établisse- 
ments publics de charité (hOpitaux, hospices, etc.), s'est élevé 
en 1858 à 7,551, celui des journées de présence, à 1,207,371; 
la dépense i 960,883 fr. Le nombre moyen de ta population de 
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ces ëlablissemenU était en 18if6, de 3,461 ; en I8S7, de 3,124; 

en 18S8, de 3,096(1). 

Enfants trouvé* et ahandoHnés, I.a population de cet établis- 
sèment était, au 31 décembre 18if7, de 1,683 (dont 799 enfants 
trouvés et 884 enfanU abandonnés); an 31 déc. 18SX, del,!(6S 
(dont 746 enfants trouvés et 819 enfants abandonnés). Ont été 
recueillis en 18!!7 (le tour a été complètement supprimé i par- 
tir de novembre 18!i6), 17 enfants trouvés et 47 enfants aban- 
donnés; en 18S8, 13 enfants trouvés et tj3 enfants abandonnés. 
Secourt à domicile. Situation du 1" janvier 1899. 

Familles iaicrilM 0,833 

Nombre des peraonoes 98,379 

Secourt diitribné* en 1858 . . . . fr. 309,863 

.■o^'enne par famille fr. 59.16 

DépAt de meodicit^ fr. 150,349 

14. Parlicularilit tnètéorologique*. Année 1899 (décembre 
18S8 à novembre 18S9). 
Pression almosphérique. Hauteur du baromètre : 
Maiimum abwin : 778.34 millimètres (9 janvier). 
Minimum -~ : 7S3.nO — (l" avril). 
Température centigrade : 

Naiimum absolu : 31.8 (13 juillet). 
Minimum — : — 5.1 (30 janvier). 

Quantité d'eau recueillie : 741.73«>", dont 714.68 de pluie 
et 37.0» de neige. 
Nombre de jours de 

■SUT. ISSS. IKB. 

Pluie 150 149 198 

Grêle 8 7 14 

Meige 34 17 19 

Gelée 43 80 97 

Tonnerre 33 19 99 

Brouillard 58 83 77 

Ciel entièrement couTen . S3 99 34 

Ciel sans nuages. ... 9 30 7 

|<) Ad I" lepiimbre ISN, ]h boiplto putitoliert renrimuiini «Mablc 7St|wr- 
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TROISIEME PARTIE. 

HISTORIQUE. 



■• — CHRONIQUE BELGE DE 1859. 

I SOMNllKE BES FKIKCIPIVX ËViNEHENTS BE L 



II. — On lit dans V indépendance ; 

t> Quelques journaux obl accueilli dans leurs coionnes ud bruit venu 
on ne sait d'où, ni i propos de quoi, et qui ne tendrait i rien uioina 
qu'à faire croire i l'imminence d'une modilicalion ministérielle. On a 
mène ét£ jusqu'à citer les nonu des Futurs titulaires des divers porte- 
feuilles, et il ne s'agirait de rien moins que d'une transformation com- 
plète du cabinet. 

' Pour notre part, nous tenons pour entièrenieal Inexact ce bruit dont 
plusieurs de nos confrères se sont faits complaisammeni les échna. 

« Nous ajouterons avec une satisfaction qui sera partagée par le pu- 
blic tout entier, que la santé de l'boDoràble ministre de l'intérieur est 
aujourd'hui complètement rétablie. « 

IS. — Le Moniteur publie un arrêté royal du 14, qui 

nomme ministre des travaux public» en rem placement de 

M. Partoes, décédé le 13 octobre 1898, M. Jules Va n demie he- 

len, membre de la Chambre des Représentants pour l'arron- 

1S 

.ooqIc 
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(lissement de Gand. Avant d'entrer à la Chambre (lOdéc. I8i!7), 

M. Vanderstichelen avait été rédeclear en cher du Journal de 

Gand. 

K. — Le Moniteur publie un arrêté royal portant une mo- 
diOcation au règlement organique du département de l'inté- 
rieur, en vertu de laquelle il est créé à ce ministère trois di- 
rections générales , savoir : celle de l'instruction publique, 
celle des beaux-arts, lettres et sciences, celle de l'agriculture 
et de l'industrie. Le traitement des directeurs généraux est 
fixé ji une somme de 7,IS0O à 9,000 fr. 

I*. — la Chambre des Représentants reprend ses travaux, 
interrompus parles vacances de nouvel an. Dès le lendemain, 
elle vote à l'unanimité la convention littéraire avec la Hollande, 
conclue en août 18S8. 

30. — Â la lia de la séance de ce jour, un débat a été engagé 
par H. Defré, au sujet d'une pétition de plusieurs habitants de 
St-Josse-ten-Noode, demandant que la loi sur l'in^itruction pri- 
maire du 43 sept. 1842, soit modifiée en ce sens qu'on y ins- 
crive le principe de Vinstruction obligatoire et que l'on abolisse 
l'intervention des ministres du culte dans l'enseignement pri- 
maire, à titre d'autorité. Ce débat pour ou contre le principe 
de l'enseignement obligatoire, principe particulièrement sou- 
tenu par le parti qualiHé de jeune libéralisme, se prolonge 
pendant cinq séances eta un grand retentissement dans le pays. 
Le ministre de l'intérieur, H. Rogicr, s'est prononcé en faveur 
de l'enseignement obligatoire en principe, mais il pense qu'il 
faut en réserver la réalisation à un avenir plus ou moins rap- 
proché. Nous pensons devoir consigner ici une partie de sou 
discours, qui a, pour le pays, une haute portée politique : 

" Voilà, qiunl à moi, comme j'eatendrab résoudre pour le mo- 
ment la questioD de renseignement primaire obligatoire. 

« On est loin d'être d'accord sur la portée de ce mot obUgatoirt. Je 
répète que, poar mon compte personne), j'irais Irès-loinj nui* je re- 
marque que, dans le camp mime du libéraux, il existe de grandes di- 
vergences d'opinion sur la portée du mot obligatotrt. Il y a beaucoup 
de libérani, et de très-avancés, puisque arancés il j a, qui répugneM 
fortement à appliquer l'amende et U prison aux familles qui n'eavoieiH 
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pas leurs taltats i l'école. Ban» dm rangs, il y a dei libëraui modérëa 

— nous sommes des libéraux modéré», on nous appelle encore antre- 
tremeot; mais enlia il ; a des libéraux modérés qui voal juslpi'à 
l'apiende et la prison; J'en connais; Je n'ai pas besoin de les citer. Mais 
enfin on n'est pas d'accord sur ce point. 

« Avant qu'on en vienne à proposer une loi destinée à forcer les fa- 
milles belges à euToyer leurs eufaDts à l'école, «oui peine de prison el 
d'amende, oons avons beaucoup d'eSbrts i tenter, et Je ne faii pas cette 
injure au caractère du peuple belge de ne pas croire qu'on obtienne ce 
résultat sans recourir k ces moyens violents. Hais construisons avant 
tout des maisons d'école et Tormons en outre des instituteurs, des sous- 

lintenant à l'autre question sur laquelle je serai tout 



u J'ai dit que nous devions d'abord tflcher de ren< 
maire attrapante, d'y attirer les enfants par tous les moyens directs et 
indirects. Eb bien, n'j aurail-il pas une sorte d'inconséquence â vouloir 
que les enfants des villes, les enfants de nos villages fussent envoyés par 
iean parents i l'école, alors que, par l'effet des lois, vous auriei éloigné 
le prêtre de l'école. 

• Le prêtre, une fois éloigné de l'école, une loi quirendraitlafréquen- 
lalion de cette école obligatoire, ne deviendrait-elle pas nne atteinte por- 
tée i une précieuse liberté constilulioanelle, à la liberté de conscience? 
Serait-il juste de forcer les parents d'eovojer les enfants â l'école, quand 
tous en auriei écarté l'élément le plus précieuï aui jeuï de beaucoup de 
familles? 

• Quant â miû, il m'est impossible, Je dois le dire, d'associer en Bel- 
gique ces deux ordres d'idées, et du jour oà nout rendrioni l'eniei- 
gnement obligatoire pour ttmlet lei familles, je penit que noua con~ 
Iracleriont pluM énergiquement l'engagement àe connruer le prtlTt 
dons l'école. 

• Au surplus, ce n'est pas d'aujourd'hui que celte dernière question 
est soulevée, aussi bien que celle de renseigoemeot obligatoire; toutes 
ces questions, quoique provenant du Jeune libéralisme, toutes ces ques- 
tions sont déji asseï vieilles; pour notre compte, nous avoos demandé 
l'enseigaenieal obligatoire dans diflérents congrès, il y a plusieurs 

u Quant à la révision de la loi de l'inslructlon primaire, en ce qui etm- 
cerne le clergé, la question n'est pas non plus nouvelle; elle a déjà 
une douxalae d'années de date. 

• NotUDOus en sommes occui)ésenl8SO,surlesbancsoûsiégeleiiiiDW- 

. .oogic 
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tère ; ooua n'étiona pas les plu* éloignés d'arrirer i la révisioo de la I<n 
sur rinitruGtion primaire, ce a'e«l pas des bancs du ministère qu'est ve- 
nue l'oppoaitiaii II f a en et il y a encore de fartes divergences au sein 
de l'opinion libérale. Or, nous ne sommes pas rentrés aux aiïaires pour 
susciter des divergences, pour les réveiller, pour les continuer; nous 
sommes venns pour lâcber de maintenir l'unité dans l'opinion libérale, 
pour l'engager à gouverner avec ensemble, sans te diviser et par consé- 
quent sans s'affaiblir et se perdre. 

■ Or, la seconde partie de la pétition diviw profondément l'opinion li- 
bérale. Donc par ce» raisons qui sont parfaitement connues de l'bono- 
rable député de Bruiellei, il ne peut pas être question pour le moment 
de réviser la loi sur l'instruction primaire, ni au point de vue de la 
présence du clergé dans les écoles, ni à celui de l'ensdguement obli- 
gatoire. 

<i Voilà une déclaration que j'ai cru deioir faire en quelque sorte dès 
■e de cette session, afin qne la Cbambre sûl à quoi s'en tenir sur 
II du gouvememeDt. 

■1 Ce n'est pas i dire qu'il n'y ait rien i faire adminislrativement pour 
améliorer le régime de l'inslruclion primaire: U loi n'est pas parfaite; 
mais elle donne beaucoup de latitude à l'administration pour introduire 
des améliorations ; nous nous en sommes déjà occupés et nous nons en oc- 
cuperons encore Je suis convaincu que l'instruction primaire doit faire 
l'objet det occupations constante) et pour ainsi dire quotidiennes de l'ad- 



n II y a là de grands devoirs ï remplir; nous avons à satisfaire à des 

besoins nombreux et de divers génies, et camme je l'ai dit, nous avons 
la certitude de rencontrer sur les bancs de cette Chambre un concours 
actif et ^cace chaque fois que nous apporterons, dans cette enceinte, 
des propositions ayant pour but l'amélioralion de la situation du jieuple, 
au point de vue de l'instruction. 

B L'occasion se présentera sans doute encore de revenir sur celle inté- 
ressante question. 

« Il est un point important à constater : c'est la divergence radicale 
d'opinions qu'il j a entre l'bonorable préopinant 'et nous Si je com- 
prends bien la pensée de l'honorable membre, et je crois l'avoir bien 
traduite dans mon premier discours, il veut l'etclusion du prêtre de 
l'école, il ne veut pas de prêtre dans l'école primaire. 

> iVoti* tioufont, noui, le prilre dans l'école. IHais voici comment 
nous entendons le principe. /; ne faut pas que le prêtre entre à l'éeolc 
à litrt d'autorité, tous les libéraux sont d'accord sur ce point; mais il 
est désirable qu'il y vienne à raison de son aptitude i enseigner la reli- 
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gioQ; il est (Ifùrable qu'il j vienne par voie administrative, sur l'invita- 
tion qae lai adretse l'autorité publique. 

u C'est ce principe que nous avons fait prévaloir daas la loi surl'ea- 
seignemeat moyen. Là, le pr£lre est invité i venir donner l'ensejgne- 
meni dans les athénées et collèges. 

• Je sais qu'on a, plus tard, forcé le sens de cette loîj on a fait une 
convention, par suite de laquelle on a exagéré le sens de la loi; mais de 
telles circonstances se sont présentées, qn'on peut dire que celte conven- 
tion est aujourd'hui considérée i peu près comme une lettre itiorle. 

u VoiU donc, messieurs, la différence radicale qui nous sépare : l'ho- 
norable préopinanl ne veut du prêtre i aucun titre dans l'école ; nous, 
nous déclarons que la présence du prêtre dans l'école primaire est une 
chose désirable, et nous l'invitons administrativement i y venir. 

1 II est bon qu'on lacbe k quoi s'en tenir dans notre parti sur celte 
question ; nou* profeuont donc l'opinion, tuiut, que la préience du 
prêtre dant l'itale e*t une choie ulile, déiirablr. 

• Il ne s'agit pas ici de séparation de pouvoirs. L'honorable préopi- 
nant nous parle de deux pouvoirs; nous ne connaissons pas, nous, deux 
pouvoirs en Belgique : nous ne connaissons que le pouvoir civil tel qu'il 
est déterminé par la Constitution. 

u Voilà le seul, TuDique pouvoir qui existe légalement chez nous. I.e 
clergé, c'est une autorité spirituelle, une autorité morale, une agréga- 
tion d'jnditidus exerçant dans la société une influence dont il faut, en 
bommes pratiques, tenir grand compte; et c'est à ces hommes inilueati 
que le gouvernement, que le pouvoir civil fait appel, dans certaines dr- 
conslances, pour accomplir une certaine làcbe, pour remplir certains de- 
voirs, II ne l'appelle pas à titre de second pouvoir ; je le répèle, nous ne 
reconnaissons pas deux pouvoirs, mais comme influence, comme autorité 
spirituelle : voilà le seul titre auquel nous le reconnaissons. Nous repous- 
sons donc d'une manière absolue cette idée aussi vieille que fausse pour 
notre pajs, de la séparation de la société en deux pouvoirs. 

u Encore une Tois, nous ne reconnaissons ici qu'un pouvoir : c'est celui 
que représentent les Chambres, le gouvernement, l«s provinces et les 



s, envisageons bien les choses, non pas au point de 

vue abstrait, philosophique, mais au point de vue pratique, et recon- 
naissonsqu'il est convenable autant que désirable et conforme aux prin- 
cipes, aux idées, sux traditions du pajs que l'enseignement primaire 
«oit secondé par le concours du prêtre. Il me semble que tout le monde 
devrait être d'accord pour reconnaître que la présence du prêtre dan» 
l'école primaire pour l'enseiguement religieux est une chose désirable ; 



18. 
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cl, quant A moi, je ravoue, il me lertit Impossible inrlout de com- 
prendre cooinieiit on pourrait tongerna leul intlantireadrerenieigne- 
meot obligatoire et, eu même temps, i exclure le prêtre de l'école pri- 

u Savez-voiu, messieurs, où l'on amveraif avec cette théorie de l'ei- 
clusion du prêtre de l'école? Saiei-vous à quel résultat vous aboutiriei 
ea mettant le prêtre â h porte? C'est qu'immédiatement il se dressera 
i cAté de votre école primaire une autre école érigée par le prêtre et 
soumise i sa seule direcliou, et que les élèves déserteront tob écoles 
officielles ponr celtes du cler^. 

« Alors, soyez-en iHen eertaios, vous n'aurei plut de dépenses à Taire 
pour faire construire de nouvelles écoles ou poor apfHvpHer des locaux 
à renseignement primaire. 

u Or, messieurs, c'est là ce que nous ne voulons pasj nous ne voulons 
pas que le clergé ait le monopole de renseignement primaire, pas plus 
que de l'enseignement moj'en et supérieur. Il a déjà une part assez large 
dans l'emelgoement, et je ne pense pas qu'il s<Mt d'un vrai libéral de 
pousser i des mesures qui auraient nécessairement pour effet de re- 
mettre aux mains du clergé tout l'enseignement primaire dans les cam- 
pagnes. Voilà, cependant, quel serait le résultat le plus clair de votre 
doctrine, si elle venait i être mise en pratique. Or, comme je veui que 
l'élément laïque exerce la plus grande influence dans la diffusion de l'en- 
seignement primaire, je ferai tous mes efforts pour conserver dans 
l'école primaire tout ce qui est de nature i rendre la fréquentation 
attrayante pour les familles. <i 

Celle longue discussion, qui offrait un très-haut intérêt au 
point de vue du mouvement des idées, et qui constituait en 
quelque sorte la première rencontre parlementaire entre le 
jeune libéralisme elle vieux, se termina le iS par une propo- 
sition de M. H. de Brouckere, portant le renvoi de la pétition 
au bureau des renseignements, ce qui diiïérait bien peu d'une 
proposition à l'ordre du jour. Cette proposition Tut adoptée par 
79 voix contre S (celles de MH. Defré, L. Goblet, David, Gros> 
fils, et E. Vanden Peereboom). 

M, — Une interpellation est faite, k la séance de ce jour, â 
l'adresse du cabinet par M. de Lnesemans, député de Louvain, 
ayant pour objet la question de l'indépendance de» fonction- 
naire». Cette question avait été soulevée par des réprimandes 
adressées successivement à quelques fonctionnaires, soit poor 
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des écrits ott pour des discours eslimés hostiles au miaislére. 
H. de Luësemans s'est déclaré satisfait des explications qui lui 
furent donnnées par le ministre de l'intérieur. 

39. — La Chambre, après un long débat, prononce le renvoi 
au ministre dé l'intérieur, d'nne pétition demandant qu'il soit 
fait une loi qui assure la sincérité des élections et )a complète 
liberté des électeurs. La pétition recommandait surtout Tintro- 
duction du vole par ordre alphabétique de tous les électeurs 
d'un arrondissement. 



I- — Vote et adoption, par la Chambre, du traité de com- 
merce et de navigation conclu le 17 juillet 1838 avec les Etats- 
Unis. (Voir Moniteur du 13 mai.) 

â-5. — Discussion ia Code pénal, livre I, titre IV. Pendant 
les séances du 8 au 19 février, la Chambre s'occupe des ar> 
ticles relatifs aux délita commis par les ministres des cultes 
dans rcKcrcice de leurs fonctions. Cette discussion prend un 
caractère très-animé. La séance du 10 a été presque entiè- 
rement remplie par un discours de M. Defré en faveur de la ti- 
berfi de la chaire, auquel répond, le 1â, U. le ministre de la 
Justice. Ces débatsorageui aboutissent à l'adoption^par S9 voix 
contre 38, de l'article principal en question (art. 39S), suivant 
la rédaction projetée par le gouvernement. 

■2. — Le Moniteur publie la loi organique des contelU de 
prud'homme», présentée aux Chambres dès le 19 février 18S8, 
et adoptée avec les amendements du Sénat le S8 janvier 18li9. 

2A. — La Chambre adopte le projet de loi approuvant la 
convention conclue avec les sieurs Van Vlissingen et Van Ueel 
pour l'établissement d'un service régulier de navigation avec 
le Levant. [Voir Moniteur au S mars.) 



1. — La Chambre vote le titre du Code pénal relatif aux dé- 
lits contre la sûreté publique. Ce vole, qui sanctionne le projet 
formulé par la commission et qui consiste à détacher du Code 
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les dispositions concernant les diUlg de preue pour les laisser 
sous l'empire de la législaljon spéciale sur ce sujet, met un 
terme à l'irritation qu'avaient produite quelques votes anté- 
rieurs. (Voy. Annuaire 18a8, p. 268.) 

2. — A propos de plusieurs pétitions relatives à l'usage de la 
langue flamande, le ministre de l'intérieur déclare que l'on 
s'occupe activement dans les diverses administrations des 
griefs exposés et des propositions formulées dans le rapport 
de la commission spéciale nommée par M. De Decker, alors 
ministre de l'intérieur, en Juin 1896, el qu'il compte sous peu 
saisir la Chambre de cette question. 

8. — Incendie de l'église de Ste-Gertrude à Nivelles, un des 
monuments les plus anciens et les plus précieux en architec- 
ture romane du pays. 

' IS. — Dépôt du projet de loi portant augmentation dii 
nombre des représentants et des sénateurs: le nombre des pre- 
miers est porté de 108 à 116 ; celui des sénateurs de 54 à 38. 
(Voy. plus haut, p. 129.) 

18. — Le Moniteur publie la loi qui approuve la convention 
conclue le 30 août 18li8, entre la Belgique et les Pays-Bas, 
pour la garantie réciproque de là propriété des œuvres scienti- 
fiques el littéraires. — Présentation du projet de loi portant 
interprétation de l'arlicle 84 de la loi communale, relatif aux 
administrateurs spéciaux des établissements de bienfaisance. 

En voici le texte : 

Arlîc1« unique. Le a- 3 de l'article 84 de la Ira commnDale du SO 
man 1836 est rédigé en ce termes : 
Art. 54. Le coaieil Domme : . . . . 



3° Le* membres des adminisiratloDs des hosfnces et des bureaux de 
bienfaisance, sani préjudice d l'inUrvenlion da admini$traUun 
ipéeiatix élabliidant tel limiltt déterminéit par l'arrilé du ICfruc- 
tidor an n et par le décret du ^ 1 juillet 1 806 

Cette nomination est faîte poor le terme fixé par la loi... (La suite 
comme 1 l'art. 84, sauf le dernier paragrapbe du n° 3 : ^ /tn'eit pas 
dérogé... i>qniedt supprimé.) 

SI. — Le Moniteur de ce jour donne quelques explications 
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au sujel de la destitution proiioiicce par le ministre lies finances 
contre le cliimiste chargé de surveiller les travaux de l^ffinage 
à l'hdlel des monnaies à Bruxelles. Cette destitution, provo- 
quée par un discours prononcé en public par ledit fonction- 
tiaire avait fait quelque sensation. 

32. — Le ifont'feur publie la loi sur la coniraiiHe par corpa 
nouvellement adoptée par les Chambres. 

M. — Le Moniteur publie un arrêté royal qui confère , vu 
l'indisposition du général Bcrtcn, l'intérim du département de 
la guerre i M. Rogier, ininislre de l'intérieur. Cette mesure 
avait été désirée par la Chambre, en vue de la discussion du 
budget de la guerre. 

37. — VObtervateur annonce que M. le ministre de la guerre 
vient de remettre sa démission entre les mains du Roi. Elle est 
molivée par un différend survenu entre lui et ses collègues au 
sujet de l'eiécution des arrêtés relatifs à la mise à la retraite 
des officiers. Dans le Monifeuràn 31, le cabinet a jugé conve- 
nable de donner quelques explications sur ce différend. 

31. — Outre les explications sur le motif delà démission du 
ministre de la guerre [voir ci-dessus], le Moniteur de ce jour 
renferme les lignes suivantes ; 

>i Un journal du matin annonce, nous ne savons d'après 
quelles données, ni pour quels motifs, que M. le ministre des 
affaires étrangères vient de donner sa démission. 

•1 Cette nouvelle est de la plus complète inexactitude. « 

Le Moniteur publie un arrêté royal du 27, qui institue un 
comeil supérieur de l'industrie et du commerce. Ce conseil se 
composera de deux délégués choisis tous les ans par les 
Chambres de commerce d'Anvers, de Bruxelles, de Gand et de 
Liégcj d'un délégué de chacune des autres chambres de com- 
merce et des députations permanentes qui en tiennent lieu, et 
enfin de membres nommés par le roi. 



~ On lit dans la partie non officielle du Moniteur : 
loment où l'on s'occupe sérieusemenl en Belgique de la peiotur* 
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murale, le gouveroement a cru faire ehotc utile i l'art et aui artilte* 
CD réunissant quelques-uns des cartons des principales TrcMiueg mo- 
dernes. Les démarches qu'il a faites à rélraoger, dans cette iotenlion, 
ont eu un résultat favorable. Une eipositian spéciale de cartons aura tien 
i Sniielles, dans le courant du mois de mai prochain. Les artisUs 
belges ou étrangers qui voudraient y envoyer de leurs œuvres de cette 
catégorie, sont priés de le faire savoir au mloislcre de l'Intérieur (direc- 
tion générale des beaux-arts, des lettres et des sciences), avant tel*' mai. 

9. — La Chambre des Représentants décide sur la proposi- 
tion de M. OrU modiliée par M. Ch. de Brouckere qu'elle dis- 
cutera successivement comme deux projets séparés, la nouvelle 
répartition des sénateurs et des représenta nls, et l'introduction 
du vote par ordre alphabétique daits la loi électorale. 

Un arrêté royal de ce Jour, contresigné par le ministre de 
l'intérieur, nomme le lieutenant-général baron ChazaI *ni- 
nUtre de la guerre, en remplacement du général fierten, dont 
la démission est acceptée. Le général ChazaI avait déjà occupé 
ce poste du 12 auùt 1847 au IS juillet 18)i0. 

3. —La Chambre des Représentants aborde la discussion du 
projet de loi relatif à une nouvelle répartition des représen- 
tants et des sénateurs. Il est adopté dans la séance du lendemain 
par t(7 vois contre 13 et 16 abtentions. 

H. le ministre de l'intérieur dépose une demande d'un cré- 
dit de 200,000 francs pour l'achèvement de la colonne du Con- 
grès. Accordé le 12 et le 80 mai suivant. 

9. — Laséaocede la Chambre a été marquée par un incident 
assez intéressant, relativement à l'étendue du droit qu'ont les 
ministres de demander la parole quand ils le jugent conve- 
nable. Cet incident amène un débat qui n'est terminé que le 
lendemain. 

13. — La Chambre des Représentants aborde la question du 
vole par ordre alphabétique. H. Rogicr, tout en s'en déclarant 
le partisan, en propose rajourncment par des considérations de 
convenance. H. Malou dépose un amendement qui tendrait à 
substituer le vole à la commune au vote au chef-tieu d'arron- 
dissement. La discussion sur cette question se continue pen- 
dant les séances du 13, 14, IS et 16 mars. 
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Dans cette dernière, l'assemblée, après avoir voté par 65 voix 
contre 33 et 3 abstentions, une proposition de M. Orts, portant 
qu'il y a lieu de maintenir le vole au chef-lieu de district, et 
par M Toix contre 33 et 10 abstentions une autre motion du 
même orateur, favorable au principe de l'ordre alphabétique, 
a prononcé l'ajournement d'un débat complet sur la loi électo- 
rale, à la session prochaine. 
La Chambre s'est ensuite ajournée au 3 mai. 
li. — On lit dans VObiervateur : 

• Une commiesion composée de vJDg-buit officiers de tout grades, de- 
puis les iieutenauCs-g^Déraut jusqu'aux capitaines, siège quotidienne- 
ment au minisière de la guerre, sous la présidence du ministre. Elle a 
pour mission de préparer un projet de loi sur les fartiRcaltons d'Anvers. 
Le résultat de son travail doit, parait-il, être soumis aux Chambres avant 
la fin de la session. » 

D'un autre c&té, Vlndépendance renferme les lignes qui sui- 
vent 

Un journal anglais, sur la foi d'une correspondance de Paris, affirme 
que la Belgique et tes Pays-Bas ont conclu un Irailé récent pour la dé^ 
fcDSe de leur territoire en cas de guerre; il iodique le chiffre de lêurt 
contingents respeclifs et annonce l'envoi éventuel d'une Ilotte dans les 
eaux de l'Escaul et de la Meuse. 

Avons-nous besoin de déclarer que ces nouvelles qui ont d^à traîné 
dans Jet journaui, sont da pure inveulion? 

19. .-_ On lit dans VÉconomie de Tottrnai : 

a Certains joumaui semblent se complaire depuis quelques jours i 
provoquer de la part du gouvernement des explications sur VallUude de 
la Belgiqne dans la grande crise européenne actuelle. Nous ne voyons 
pas en quoi de telles eiplications seraient opportunes. — L'attitnde de 
la Bel^que est toute tracée, non« semble-t-ii, par ta neutralité et sa po- 
sition géographique : quant au H>le de la presse belge, il doit se réduire 
en ce moment à la réserve commandée par la gravité et la délicatesse des 
circonstances, tes CbamlH'es sont les gardiennes naturelles de nos insti- 
(nlîoDS et de notre dignité nationale; elles viennent de se séparer en lais- 
sant au gouvernement la direction des affaires, et nous croyons que la 
presse peut bien partager cette conliance. n 
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*0. — On li[ dans le Moniteur : 

u Le triiité de commerce en vigueur eotre la Belgique et la France, 
expirait le 13 du mois prochain. Nous crofons ulile d'informer le com- 
merce que cet arrangemeat tient d'être prorogé pour un nouveau terme. 
La convention coDclue à cet effet sera pr^ntée aui Chambrea législa- 
tives dès la reprise de la session. » 

La prorogation s'étend jusqu'au 13 mai 1861. 

La Teuille officielle donne en outre un démenti aux commen- 
taires qui avaient été émis k propos de la mise à la section d'ac- 
tivité du lien tenant' général Capiaumont, et aux suppositions 
de tiraillements entre les membres da cabinet, qu'avait fait 
naître cette mesure d'administration. 

25. _ Grand banquot au théâtre du Cirque deBruxelles, en 
l'honneur de la commission instituée par le gouvernement 
pour le redressement des griefs de la population Hamande. 



1. — Le Moniteur publie un arrêté royal portant que le 
buste de l'ingénieur Pierre Simon», l'un des auteurs des pro- 
jets du chemin de fer décrété par la lai du 1" mai 1834, et 
l'un des commissaires du gouvernement pour la discussion du 
cette loi sera exécuté aux frais de l'État et placé dans la station 
du chemin de fer du Nord à Bruxelles. Le rapport au Aoi qui 
précède cette arrêté porte : 

<i La première ville commerciale du rojaume s'apprjte à fêter le 
vingt-cinquièmeanQLversairedela promul galion de la loi qui dota la Bel- 
gique d'un système de chemins de fer. Un nom est inséparable du sou- 
veair que cette solennité a pour objet de consacrer : c'est celui de 
l'innénieur distingué qui prit une part si importante à l'étude et k Ve\é- 
cution-de ce grand travail national. Une mori prématurée est venue in- 
terrompre la carrière. de Pierre Simoni au moment oii il se préparait à 
donner à ses bautes faculté* une autre direction utile à son pays (1). A 
l'occasion de la célébration de l'ipuvre dont Simons fut un des plus actifs 
coopérateurs, il nous paraît opportun de moDtrer, parun témoignage pn- 

(I) H. Simons a\ mon en mer en ISiS en te nndanl à GiuiciiuIb. 
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blic, que le gouvernemeat el le paya ont gardé la mémoire d«| serricei 
de ce ronclioiinaire émioent autant que modeste. 

Les Télés organisées à Anvers, par la chambre de commerce, 
à l'occasion du 23" aniversaire de la création du chemin de fer 
n Belgique, ont été honorées de la présence de LL. ÂÂ. RR. le 



duc de Brabant et le comte de Flandre, ainsi 
ministres de l'întériear, des finances, des alTai 
des travaux publics. Voici la réponse qu'a fai 



que de celle des 
res étrangères et 
ite te duc de Bra- 



bant an toast porté au Roi par le bourgmestre de la ville d'An- 



s Recevei, mcMieurs, mes remercimenla les plus etialeureui de l'te- 
cueit ealbousiasle que vous venez de (aire au toast porté par votre hono- 
rable bourgoieslre. 

« Cette fête, déjà si belle, ne le deviendrait-elle pas encore davantage, 
si, en alliant au souvenir des progrès passés la volonté de les coutinuar 
dans le présent, il était permis de la considérer comme le point de dé- 
part d'eOôrts nouveaui qui doteraient, enfin, notre métropole commer- 
ciale de ces grandes lignes de navigation, complément indispensable de 
notre raîtwa; nationat^ 

« Un pajs industriel comme le nAtre, entouré d'autres paj) qui le 
sont également, doit s'attacher, avant tout, à se créer dei déboDchéi 
nouveaui, afin d'augmenter sans cesse le nombre de s^ consommateurs 
étrangers et de s'assurer, sur le marché extérieur, une place en rapport 
avec sa Torce de production. 

a Notre rade est une des plus belles du mondcj notre position géo- 
graphique est sans pareille : sachons profiter de ces avantages naturels 
et faisons d'Anvers un immense entrepAt où les marchandises de toutes 
les nations aient un abri solidement assuré contre toutes les tempêtes.» 

3. — 1^ Chambre des représentants reprend ses travaux. 
Après avoir voté quelquels projets de loi de peu d'importance, 
M. le ministre des finances demande, au nom du gouverne- 
ment, la remise de la discussion du projet de loi allouant un 
crédit supplémentaire de cinq millions an département de la 
guerre. I, 'honorable ministre a annoncé que l'intention du 
gouvernement, en présence des événements, était de proposer 
à la section centrale d'élever ce crédita neuf millions. 
, S. — La Chambre des représentants adopte la convention 
19 
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(voy, sODS 20 avril) da 18 avril dernier, prorogeant le traité du 
37 février 18S4 avec la France. Elle commence la discnsBion 
de l'art. 81 de la loi communale. La noavelle rédaction de cet ar- 
ticle est adoptée le surlendemain par 62 voix contre 34. (Voy. 
sons 21 mars.) 

13- — La Chambre des représentants vote par ï(3 voix 
contre S, le projet de loi prohibant provisoirement Vexporta- 
liondea chevaux [vay. Moniteur Av,i\)., et, à l'unanimité, le cré- 
dit supplémentaire ponr l'achèvement de la colonne du Congrès. 

ao. — Le Moniteur publie un arrêté royal décrétant l'érec- 
tion, dans la ville de Dammc, d'un monument à la mémoire 
de Jacqwië Van Maertant, poète flamand du xiii" siècle, avec 
le concours de la ville de Damme et de la province de la Flandre 
orientale. 

21. — Dans la séance de ce jour du Sénat, MM. le prince de 
Ligne, Spitaels et de Dorlodot, ont proposé l'ajournement de la 
discussion sur Tari. 84 de la loi communale. An moment de 
passer au vote, M. le ministre de l'intérieur a déclaré que le 
gouvernement ne pouvait se prononcer sur cette question im> 
prévue sans en avoir référé au chef de l'État. La discussion a 
donc été remise i la séance suivante (24 mai). 

22. ~ Promulgation d'une loi, adoptée par les Chambres 
quelques jours avant, accordant au déparlement de la guerre 
un crédit supplémenlaire de Q millions. 

33. — La Chambre des représentants adopte, avec les 
amendements du Sénat, par l}6 voix contre une et 9 absten- 
tions, le projet de loi relatif à une nouvelle répartition des 
membres de la Législature. (Voir Moniteur du âS.) 

23. ~ Visite à la Cour du prince George de Saxe et de sa 
femme, la princesse Harie-Anne, sœur du roi de Portugal, et 
petite-nièce du roi des Belges. 

24. — A la séance du Sénat, H. le ministre de l'intérieur a 
déclaré que le gouvernement n'acceptait pas la proposition 
d'ajournement de la discussion de la loi relative à l'article 84, 
mais qu'il se ralliait à l'amendement de M. Forgeur. — 
M. Spitaels, au nom des auteurs de la proposition d'ajour- 
nement, a demandé du temps pour réfléchir. , 
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L'amendement de H. Foi^eur porte que tes rondalioQS auto- 
risées en vertu de l'art. 81, ^ 8, de U loi communale, aDtérieu- 
rement à la promulgation de la présente loi, continueront à 
être administrées conformément aux actes d'autorisation, sauf 
au gouvernement à prescrire, s'il y a lieu, par arrêté royal, les 
mesures propres à assurer le contrôle de la gestion des biens 
donnés ou légués el leur conservation. 

Dans la séance du lendemain, le Sénat adopte cet amende- 
ment à Tunaaimité, après une patriotique déclaration de H. le 
prince de Ligne. L'ensemble du projet est approuvé par 26 voix 
contre 23 et 3 abstentions. 

Dans la séance du 30 mai, la Chambre des représentants a 
voté par 80 voii contre 16 le projet de loi en question, tel qu'il 
a été amendé par le Sénat. 

30. —. Au début de la séance de la Chambre, M. le ministre 
de l'intérieur fait un exposé des travaux de la session, dont 
nous extrayons ici le passage suivant : 

• La liberté des foncliannairei?. . . . 

' Nous avoua, quant à la liberté des fonclioniiaires, cité du fails; 
Doui iToni émis la doctriDct du gauvemsmeDt, et je ne sais pas qui 
nous abllmé» dans la Chambre. 

• Nos discuiiions ont abouti i uu vœu émis par un membre de la 
gauctie en faveur d'un projet de loi, qui aurait pour but de régler la p»- 
sitiOD des fonctionnaires . Nous avons fait ressortir les difficultés qu'il J 
aurait i rédiger un pareil projet de loi et je n'ai pas vu qu'aucun 
ntembre de la droite ou de U gaucbe ail insisté pour obtenir ce projet. 

• Enfin, car on s'est occupé de beaucoup de libertés dans cette session, 
nous avons eu une discussioQ sur la liberté du langage. Il semblait 
qu'one grande paKie du pays éUil opprimée, qu'il u'; avait pas de 
liberté de langue pour les Flamands, Ce grier a fait l'objet de longues 
cl anciennes récriminations. 

o J'ai dit un jour que nous nous occuperions de cette question qui 
avait eu un assez grand retentissement dans le pays, qui y entretenait 
une sorte d'agitation : j'ai dit que nous nous en occuperions, que nous 
eiaminerions tous ces griefs. Je me suis trouvé en présence d'une espèce 
d'acte d'accusation très-longuement rédigé, très-détaillë (1). 

"iBioB tpéàilt lur il qnHiiim Osminik, réponse dijlrfhnif t 1» Chimbre (bni 1( 
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" Je l'ai eiamind. Je peme y avoir répandu par des (aita irrëfri' 
gables. Depuis Ion, je doia le dire doei sans quelque salisfaCion, Je n'ai 
pas ectendu se reproduire les griefs énormes que l'oa impulaîl suKout à 
l'administrai ion vis-i-vis de la langue flamande. 

u Cette question, nous peasous être parieous à la résoudre. ■ . . 

" Messieurs, l'iio des projets de loi les plus importants, qui n'avait 
pas été prévu dans le discours du Trdne ni dans l'adresse, c'est le crédit 
extraordinaire que vous avez voté dans les derniers temps de votre session 
pour la déreose militaire du pays. Ici, messieurs, eocore une fois, il ; a 
eu accord unanime dans la gaucbe pour voler ces dépenses, toutes d'in- 
lérét national. El, en effet, dans les circonstances où dous nous trou- 
vons, il faudrait ne pas sentir dans son Sme la moindre Sbre patrio' 
tique, pour venir publiquement acctiser le ministère d'avoir consacré les 
fonds de l'État i des dépenses de cette nature. Je crois que tout citoyen 
belge rend hommage soug ce rapport à ce qui a été fait par le gouver- 
nement, et que si, à ce premier sacrifice il fallait en joindre de nou- 
reaui, le pays pas plus que la Chambre n'hésiterait i seconder l'action 
énergique et patriotique du gouveraemenl. 

<i Noire situation intérieure est bonne et telle que le gouTememeot et 
vous, majorité parlemeataire, l'avez faite : il faut la maintenir, il faut 
la maintenir surloul, cette situation eicelleote, vis-à-vis de l'étranger. 
Jusqu'ici nous avons eu cette bonne fortune, bien rare, d'as^ler à des 
événements bien graves qui se passent en d'autres paya, en conservant 
avec ces pays les rodlleures, les plus confiantes relations. Voilà, mes- 
sieurs, les fruits de l'attitude que le pays a su garder, à l'intérieur, 
unéliorant ses lois, améliorant son régime administratif, tandis qu'ail- 
leurs on est livré à toutes les calamités, i tous lee désordres de la 
guerre. Pour maintenir, pour améliorer encore cette situation vis-à-vis de 
l'étranger, il faut qu'on soit convaincu que, tout en faisant ces sacnhces 
que les circonstances exigent, pour nous défendre, nous n'entendons être 
agressifs pour personne; nous entendons défendra loyalement notre neu- 
tralité, la détendre énergiquement eu bons patriotes, mais la défendre 
également contre tout le monde. Voiià, messieurs, la position que nous 
avons prise, position que nous voulons garder et que notis garde- 

u Eh bien, messieurs, je pense que quand le gouvernement, que 
quand la majorité qui le soutient, laissent le pays dans une situation 
aussi bonne et à l'intérieur et à l'extérieur, chacun de nous peut être 
tranquille avecsa conscience et se présenter avec confiance devant le pro- 
chain jugement dupays, 
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SI. — I,e JfOT»i/e«r publie l'arrélé royal qui prononce la 
clôlure de la session législative de 18)>8-18S9. 

La session , ouverte le 9 novembre 1898 , a été close le 
50 mat 1899; la Chambre des représentants a tenu 89,1e Sé- 
nat, 33 séances. 

Le nombre des lois votées par les deux Chambres s'élève à 
61. Nous en rappelons ici les plus importantes : 

Loi organique des prud'hommes {Mon. du 13 Tcvr.); con- 
vention conclue pour l'établisiement d'un service régulier de 
bateaux à vapeur entre la Belgique et le Levant {Mon. du H mars] ; 

Crédit de 2 millions en faveur de la voirie et de l'hygiène 
publique {JSonileur du 9 mars) ; 

Convention entre la Belgique et les Pays-Bas pour la garan- 
tie réciproque de la propriété littéraire {Monileur du 18 mars] 

Convention analogue avec l'Espagne {Monileur du 7 août] 

f rorogation du traité avec la France {Moniteur du 13 mai) 

Traité de coitimerce avec les Étals-Unis {Monil. du 15 mai] 

Prohibition provisoire de l'exportation des chevaux [Monil. 
du 21 mai]; 

Crédit de neuf milliujis ouvert au miiiislére de la guerre 
(Jïoti. duSâmai]; 

Nouvelle répartition des re|>résentaDts et des séoatcurs [Mo- 
niteur du ÎS mai); 

Crédit extraordinaire d'uu million de Francs pour l> con- 
struction et ameublement de maisons d'école (Jfon. du 31 mai); 

Nouvelle rédaction de l'article 84 de la loi communale (Jfo- 
Miïewrduif juin). 

J«Ib. 

12, — La duchesse de Brabanl donne le Jour à un prince. 
Un supplément au Monileur du jour renferme un arrêté royal 
conréraut au prince belge qui vient de naître, et dont les noms 
sont : Léopold-Ferdinand-Elie-Viclor-Alhert-Marie, le titre de 
comte de Hainaut. — Cet heureux événement occasionne, dans 
le cours de l'été, un nombre infini d'adresses de félicitations 
présentées par les communes et les diverses associations au 
Roi et au duc de firabant. 
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La naissance du comle de Hainaut suggère i VObtenateur 
les réQexîons suivantes, bien dignes d'Atre reproduites ; 

t> L'altacbemeDt des Belges pour les bons princes qui les ont gouTer- 
aét esi nne vertu tradilionnelle comerv^ religleuiement au fond des 
C<eurs. Ce sentiment peut s'épindre libremeut, aujonrd'bui qn'il n'est 
plus tempère par le regret d'une nationalité si longtemps refusée au pa- 
triotisme de nos pères. 

• La roj'auté constitutionnelle, personnifiée dansnotre jeune dynastie, 
est pour nous le symbole de la nationalité et des précieuses libertés 
qu'elle a si loyalement défendues. Les traditions que lui laissera un 
jour, bien lard, nous l'espéroQs, l'illustre chef de cette dynastie, forme- 
ront les maiimes du gouiemement constitutionnel j elles seront le mo- 
dèle de nos rois, leur guide et leur bon génie. 

• Au moment oii tant de queitioni s'agitent en Europe, où des natio- 
nalités se discutent, se lèvent et se fortifient, la nouvelle que nous an- 
DOOfons retentira dans tous les cŒurs et réunira une fois de plus tous 
les Belges autour du drapeau national, o 

14. — Élection* lègitlaiine», dans les proTinœs d'Anvers, 
de Brabant, de Flandre occidentale, de Luietnboarg et de 
Namur, ainsi que dans les provinces de Hainaut et de Liège 
pour quelques sièges Douvellement créés. 

Les tableaux saivants donnent un aperçu des modiflcatioDS 
que ces élections ont amenées dans la composition des deux 
Chambres. Nons distinguons par des caractères italiques les 
membres réputés appartenir à l'opposition. L'astérisque, dans 
la première colonne, désigne les membres qui avaient renonce 
au renouvellement de leur mandat. 

CHÂUBM DES REPRÉSENTANTS. 
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Loos. 


Loos. 


Rogier. 


Rogier. 


Vervoort. 


Vervoort. 


Teydt *. 


De GotUI 


DeBoe. 


DeBoe. 
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Aianl Ist «Iwllgaa. Aptéi Iei «leciîDH. 

Malibb» IVoteUien. Tfotellien. 

D'Unel. D'Unel. 

Fan don Brande». Va» den Branden. 

Tdhihodt Cootnant. Coomatu. 

De Mérode. De Mèrode. 

— Alph. Nothotnb. 

Bbcsilum Terhaegen *. Guillery. 

Orts. Orts. 

Prévinaire. Prévinaire. 

Thiéfry *. Jamar. 

Goblet, père *. L. Bymans. 

Dnbus *. PirsOn. 

Ch. de firoDckere. Ch. de Broncbere. 

Defré. Defré. 

h. Goblel. L. Goblet. 

— ' De Rongé. 

— Van Volxem. 
LoDTAin DeMan. De Mon. 

De Lacotfe *. Beeckman. 

Landeloo». Lattdeloos. 

De Laesemans. Va» Bormaet, 

A'ivBLLU Trémonroni *. S»ox. 

Hascart. Mercier. 

Nélis. Nélis. 

De Chentinnes. De Chentinnnes. 



BiDOES 


Devaux. 


Devaai. 






Coppieters. 




De Vrière. 


De Vriére. 
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Aniu IM (leaii» 

CoDRTRAi DeHaerne. 

H. Du«u)rtier. 

Tack. 

DixauDE DeBreyne. 

Fdbku DeSmedi. 

OsTENDE VanlsegheiD. 

AoDLBBs Rodenbach. 

B. Dumortier. 
Tbielt De Muelenaere. 

Le Bailly de Tilleghem. 
Tpbu A. Vandenpeereboom. 

Van Renyngke. 

Malou. 

ÂLOBT Delfaejrer. 

De Portemont. 

De R*ddere. 
AnDBriARDB.... Magkennan. 

Thienpont. 

Vanderdonckt. 

Eecloo DetmaUières. 

Gabd E. Vandenpeereboom 

Jacqneniyns. 

Saeyman. 

Maaifios. 

Neyt. 

Vanderstichelen. 

DeBast. 
Si-NicoLU.... JdiwratM. 

Van Overloop. 



De Haettu. 
H. Dumortier. 
Tack. 
De Breyne. 
DeStnedt. 
Va II Iseghem. 
Rodenbach. 
B. Dumortier. 
De ISuelettaere. 
.. Le BeUUx de ntteghem. 
A. Vandenpeerebaoïi]. 
Van Renynghe. 
De Florisonne. 

De Ifa^er. 

De Portentont. 

De Ruddere. 

Magherman. 

ThienpoHi. 

Vandenlonckl. 

De*iHat»iéres. 

£. Vandenpeerebaom. 

Jacquemyns. 

Saeyman. 

Hanilius. 

Neyt. 

Vanderslichclen. 

De But. 

Jan$ieHt. 

Van OverUx^. 
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A.am>.sdcc,i»»<. 


i]iria les dli^EliDi». 




Ferv?itghen. 


Verwilghen. 


TMaONM... 


.. De Decker. 


De Decker. 




rermeire. 


Vermeire. 




Fan den Brouck. 


Fan den Brouck. 


Arn 


.. Frison. 


Frison. 




M. Jourcl. 


M. Jouret. 


Chableboï.. 


.. C. Lebeau. 


C. Lebeau. 




Firmcz. 


Firmez. 




Sabatier. 


Sabatier. 




__ 




Mon» 


..H.DcBrouckcre. 


H. De Brouckerc. 




Dolez. 


Dolez. 




Unge. 


Lange. 




Laubry. 


Laubry. 




— 


Ch. Carlier. 


goiGNIES 


.. Ansiau. 


Ansiau. 




J. Jourcl. 


J. Jouret. 




Faignart. 


Faignart. 


Thuiit 


.. De Paul. 


De Paul. 




Van Leempoel. 


Vau Leempoel. 


TOVHfl*!.. .. 


. Allard. 


Allard. 




Crombcz. 


Crombcï. 




Pirson. 


Pirson. 




Savart. 


Savart. 


Hl)T 


.. Daulrebande. 


Dautrebande. 




J. Lebeau. 


J. Lebeau. 


LltGR 


.. Frère-Orban. 


Frère-Orban. 




De Bronckart. 


De Bronckarl. 
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Aprti Iti «IhUdm 


I-ltGB 


De Liège. 


ne Liège. 




I-esoinne. 


Lesoiniie. 




Huiler. 


Muller. 




— 


Koeler. 




- 


GrandgagnagB. 


Vhviué.... 


. Da»id. 


Darid. 




Grosfits. 


Groslils. 




Moreau. 


Moreau. 


Waumi.... 


Delexhy. 


Deleihy. 


Hamut 


BePUIeurê. 


De Pilleuri. 




DeTheus. 


DeTbeux. 


TonGBU 


De Renesse. 


De Renesse. 




JuUiot. 


Julliot. 


Mamhm.... 


Filai» XIIII. 


niain XIIII. 


AiLON 


Tesch. 


Tesch. 


BmoGiit.... 


. D'HufTschmidt. 


D'HofTschmidt. 


HâHCBI 


. Léon Orban. 


Léon Orban. 


NHirClATlAU 


De Moor. 


De Hoor. 


VlWOB 


Pierre. 


Pierre. 


Dhasi 


De Liedekerke. 


De Liedekerke. 




Wala. 


Thibaut. 


Nakur 


LelièTre. 


Wattteige. 




MoMcheur. 


Monchettr. 




Godin. 


Rojrer-de Behr 
De Montpellier 


PHiL»nviLU 


.DeBaillet. 


DcBaillel. 



Mizcil:* Google 
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n résulte da relevé ci-dessuS que la gaucbe, malgré les 
8 nouvelles places créées par la loi du 24 mai, conserve son an- 
cien chiffre de 70 membres, tandis que la force numérique de 
la droite s'est augmentée de 8 et atteint au chiffre de 46. 

Le parti libéral a perdu dans ia lutte éleclorole MM. de Lne- 
semans à Lauvain, Mascart à Nivelles, AVala à Dînant, Leiièvre 
etGodin k Namur; cette perte a été compensée en ce qu'il a vu 
échoir à ses candidats les deux nouvelles places de Bruxelles, 
les deux nouvelles de Liège, et celle de Hons. La défaite de 
son candidat à Nivelles se balance avec l'acquisition d'une 
voix à Ypres. Le parti catholique, outre l'avantage d'avoir éli- 
miné les membres sortants ci-dessus mentionnés, a acquis à 
son profit les nouveaux sièges parlementaires créés pour Turn- 
hout, Charleroy et Namur; mais, d'un autre côte, il a penJu 
un des chefs de son parti, H. Halou, à Ypres, perle balancée 
par l'entrée de M. de Snoy à Nivelles. Les élections ont amené 
SI personnes à la Chambre, qui ne figuraient pas sur la liste de 
l'ancienne Chambre (8 nouvelles places, 7 membres s'étaient 
retirés, et 6 ont échoué). Parmi ces 21 personnes, on remarque 
6 anciens représentants (MH. Dechamps, Mercier, Pîrson , 
Snoy, Thibaut et Wasseige), et M. Âlpb. Nothomb, ancien mi- 
nistre de la justice. 

Voici comment les membres de la Chambre se répartissent 
par provinces an point de vue de l'opinion politique : 

iTin lu timuniJ iritt lu Ilhiiih 

CuliDl. Librir. CalhDl. Ubit. 



BntMDt .... 
Flandre occidentale . 
Flaudra orientale. 
Ûaiuaul .... 

LWee 

Limbourg .... 
Luiembourg . . . 
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Akvibs 


...MJchiels. 


Michieb. 




Coghet». 


Joostenn. 




— 


G. Van Havre. 


Haunks 


.. irUnel*. 


De Mamix. 




DuTrieu. 


Du Trieu. 


TDiniODT.., 


.. GHlèt. 


Gillè». 


Bitl ELLES.. 


... VanSchoor. 
Uuwers. 


Van Schoor. 
Lauwers. 




Seutin. 


Seutin. 




Stietemans. 


Stielemana. 




Hanssens. 


Hans.'iens.. 




- 


Fortanip9. 


Loov*!» 


... DeRxekman*. 


Lacoste. 




B'Overêchie. 


D'Otenchie. 


NiTiun.... 


... Hosselman. 


Mosselman. 




Zaman. 


Zaman. 


BlDGES 


... De Pelichjr*. 


Boyava). 


CUDBTHAI.... 


... Bithutu. 


Bétkune. 




F. rSrÇOUW^H' 




Dixhuob.... 


... Van Woumen. 


Van Woumen, 


FnBitM-OsiKiTOB. Pecsteen *. 


A. Dnbus. 


ROIILKH 


.. Giltëê. 


De Robiano. 


Thimt 


... D'Anelhan. 


D'Anelhan. 


Yttss 


.. Xalou*. 


Mazeman. 


AtOST 


.. Beltaf aille. 


Dellafaille. 
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A»»r»d».io». 




Alost 


.. Fan de Woeêtyne. 


Van de WoeUrne. 




.. De Rodes. 


De Rode». 


Ekloo 


.. De Stock. 


De Bloek. 


Gabd 


.. D'J/oop. 


D'Hoop. 




IHaertens. 


Maerten». 




J. Veigauwen. 




ST-NtC0L»8.. 


.. Caisier». 


Casiiert. 




Van ITaetnen. 


Fan Naemen. 


Tbhoidi... 


.. De RibaiKourt. 


De Ribaucourt. 


An 


.. De Ligne. 


De Ligne. 


CflAlLB«OT.. 


.. SpilaeU. 


SpilaeU. 




De Dorlodot. 


De Dorlodot. 




~ 


S. Pirmez. 


MoM 


.. De Thoin. 


DeThuin. 




Corbisier. 


Corbisier. 


SOIGKIES 


.. Wincqz. 


Wincqi. 


Tmin 




De Robiano. 


TOIIINAI 


.. Sacquelen. 


Sacquelea. 




De Rasse. 


De Rasse. 


Hdt 


.. De Tornaco. 


De Tornaco. 


LitoE 


.. Forgeur. 


Forgeur. 




Neef. 


Neer. 






Iionhienne. 


Vbmvieis 


. Laoareui. 


Laoureux. 


Wakime.... 


. De Selys. 


De Selys. 


HAsmi 


.. De Pitteitra. 


De Pilleurs. 


HâUETCK.... 


. DeRenesse. 


De Renesse. 
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AnntlMtlMlisna. Aprii 1m élHIinni. 

Aklou, ne... De Favereau. De Farereau. 

NiirrcDiTUD, BTc. Bergh. Bergh. 

DiNABT D'Omalitu. D'Omaliva. 

N&Hci Besmanet de Bietme*. Dupont d'AMrée. 

— De ffoelmoni. 

L De Ceive*, De Labbeville. 



Le Sénat, avant les élections, se composait de 29 membres 
de la droite sur 2S membres de la gauche; aux dernières élec- 
tions, le parti libéral ayant acquis quatre voix à Anvers, Bruges,. 
Philippeville et Ypres par le remplacement des membres sor- 
tants, et deui voix à Anvers et à Bruxelles par suite de la créa- 
tion de quatre nouveaux sièges, il se trouve être arrivé au 
chiffre de 31 membres contre 27 de l'opposition. Cette der- 
nière, pour la perle de quatre de ses membres, n'a remporté 
que deux victoires, savoir : à Namur et à Charleroi. 

A Bruxelles, les élections avaient amené dans le sein de 
V Association libérale une scission patronnée surtout par 
H. Orts, et dont on s'est beaucoup occupé dans le pays. Ce sont 
les caitdilats des scissionnaires qui l'ont emporté. Voici com- 
ment s'exprime au sujet de cet événement électoral, VÉloile 
belge, alors rédigée par un des nouveaux élus ; ses paroles ca- 
ractérisent en peu de mots la dissidence survenue dans le 
corps des électeurs de la capitale : 

i< L'électionde mardi aété une protestation du sentiment pu- 
blic en Taveur de nos institutions que l'on croyait compromises 
par l'accroissement exagéré d'un élément qui donne à la théo- 
rie le pas sur la pratique, et ne lient nullement compte des cii^ 
constances, dans la production de ses rêves et de ses utopies. 

» I.a question résolue le 14 se résume en très-peu de mots. 
M. Orts avait la conviction que V^ggofdaiion libérale ne repré- 
sentait plus l'opinion du corps électoral. C'était aussi la con- 
viction de W. Verhaegen. Nous osons l'aHirmer sans crainte 
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d'être déuTOué par l'ancien président de la Chambre. L'ex- 
preteion du sentiment public a prouvé que MM. Vcrhaegen et 
Orts avaient raison, et la coalition de \' Indépendance, du f/a- 
lional et de VObterrateur, n'a pu réussir à tromper les élec- 
teurs sur leurs ititéréls. 

» Pour ce qui regarde celte terrible aciaiion dont on fait uti 
épouvantail, nous la considéruiis comme un Lontieur, et nous 
prétendons que les trois quarts de ceux qui Tout conibutluc, 
regrettent qu'elle n'ait pas été accomplie six mois plus t6t. -r- 
Ij scission Taite en 1846 à VJltiance, par M. Vcrhaegen, fut 
aussi l'objet des attaques tes plus vives de l'élément avancé. 
Hais il ne Tallulpas un an pour rallier l'immense majorité des 
électeurs, et l'on comprit en 1848 l'incontestable avantage que 
le libéralisme avait procuré à la cause nationale, en s'alTran- 
chissant d'une solidarité compromeltanle. 

u II en sera de même au premier danger qui surgira à l'inté- 
rieur ou au dehors, et nous ne désespérons pas de voir alors 
ceux qui plaignent aujourd'hui les vainqueurs, se résigner, 
dans leur propre intérêt, à s'abriter sous leur drapeau. •> 

19. — Ouverture, au palais de la rue Ducale, a Bruxelles, 
d'une exposition des cartons des peintures à fresque les plus 
remarquables de l'époque. Cette exposition, destinée â relever 
dans ce pays l'état de la peinture murale, a été organisée par 
la direction générale des beaux-arts au ministère de l'inlérieur. 
et avec la coopération de HM. GufTens, Sweerts et Van Sousl. 

M. — Départ du Roi et du comte de Flandre pour Londres; 
deux jours avant, la famille royale avait eu la visite du duc 
d'Oporto, frère du roi de Portugal et petit-neveu du roi des 
Belges. L'absence de Sa Majesté s'est prolongée jusqu'au 
«juillet. 

24' — On lit dans le Moniteur .- 

1 Des projets s'ëlaborent aux États-Unis et eu Belgique simulUo^ 
méat pour atieair il«» bases nouvelles pour activer et étendre les rela- 
tions commerciales entre les <leui contrées. 

1 1. Expédition directe en Belgique du colon, du tabac, etc., des 
lieux de production dans les Étals du Sud ; 

' 3. Organisation, dans ces mêmes États, d'exposilious de produils 

. '.oogic 
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de l'indasUie belge appropriai i la coiuaiiiiiMlion du marché, et Tente 
det produits expMés : telle» saut les deux bases principales de la combi- 
naison palronnie, aux tl»t»-Vaa, par VJtiociation det Plantmrt de 
Géorgie/ eu Belgique, par un comité central qui, après plusieurs réu' 
nions préparatoires, s'est constitué définitivement i Bruxelles. 

1 Ce comité se compose de MX. Manilius, meoibre Je la Cliambre des 
représentants, président; Cori^Vandep Maeren, ïice-présidentj J. Bec- 
<|uet, juge au tribunal de commerce, industriel, secrétaire, etc. « 

« Dans ses premières réunions, il s'est occupé spécialement de la par- 
lie de son programme relative aux expositions et à la vente des produits 
belges aux Élals-Unb. 

X il a pris une série de résolutions et décidé qu'une expédition d'es- 
sai aura lieu dans le courant de cette année. 

D Un appel sera adressé aux industriels du pajs. 

« Le comité a fait connaître ces résolutions au gouvernement. 

^ Le gouvernement ne peut qu'applaudir aux efforts tentés pour l'ei- 
lension des débouchés du commerce et de l'induslne belges. A ce point 
de vue général, et sans assumer aucune espèce de responsabilité quant 
aux opérations et i leurs rétnllats, le gouvernement a répondu que le 
comité pouTait compter sur ses sj'mpathiei et son vif désir de favoriser 
le succès de l'entreprise par tons les mojens qu'il jugerait prati- 
cables. 

■ 11 lui a promis eu même temps le concours de nos agents i l'étran- 
ger, et, sur la demande du comilé, il a chargé un délégué de suivre les 
travaux de l'association. * 



35. — Discussion, au sein du Conseil communal de Bruxelles, 
des conclusions du rapport de la section des beaux-arts sur 
l'érection d'un monument à la mémoire des comtes d'Egmout 
et de llornes, projet dû à l'iaitiative de M. le ministre de l'in- 
tcrienr. Le Conseil accorde le concours de la ville dans la dé- 
pense par S3 voix contre â (celles de MM. le bourgmestre de 
BroucLere et GofTartjj il se prononce en faveur de l'emplace- 
inenl du monument sur la Grandl'lace, devant la Maison do 
Roi,par 13 voix contre 13. 

Jnllle*. 

3- — Le Moniteur publie un arrêté royal qui convoque les 
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Chambres législatives en session extraordinaire pour le IS de 
ce mois. 

— On lit dans VÉcho du Purlentent, organe officieux du gou- 
vernement, par rapport aux projets à soumeltre aux Chambres 
dans celte session, ce qui suit : 

• Qnaal aui mesurei destinées à être soumiies aai tUlibératioiu dei 
Chambres, nous croyons, sans être iniliéa Â la pensée da gourernemeDl, 
pouvoir en pressentir le caractère, en nous bornant â examiper, d'une 
part, la situation extérieure, de l'autre, les phases que la question i]e la * 
défense nationale a parcourues depuis un certain nombre d'années, 

B II n'est personne dans le pays qui n'ait la conviction que le goa- 
vememeni belge se propose de prendre des mesures d'une application 
immédiate. De toutes parts, en Europe, ont lieu des armements consi- 
dérables, en vue des dangers que la guerre actuelle pourrait éventuel- 
lement déterminer. Le bon sens indique qn'au milieu des préparatifs mi- 
litaires qui se font dans tons les États, le gouveraemeut belge ne saurait 
rester inactif. Nous devons être prêts, au besoin, à défendre notre neu- 
tralité par une organisation forte et complète de notre armée. 

» Hab si le gouvernement doit pourvoir ani nécessités créées par les 
événements actuels, il est un autre côté de la question militaire qui le 
préoccupe depuis plusieurs années : c'est celui qui concerne le système 
permanent de la défense nationale. Des lt)48, le gouvernement belges 
mis sérieusement à l'étude l'eiamen du plan de défense qui conviendrait 
le mieux à la position géograpbiqoe et politique du pays, i ta sauve- 
garde de l'inviolabilité de son territoire dans toutes les circonstances. 
En 1SS3, la grande commission militaire a consacré de longues délibé- 
rations i ce système permanent de défense. Des mesures ont été votées 
par les Chambres en 1853, en 1SS4 et en 1856 pour cet objet. L'année 
dernière, le gouvernement a présenté nn projet complet, d'après le- 
quel la place d'Anvers était la base des opérations de l'armée belge. 
Dans la discussion de ce projet, on était i peu près d'accord sur le prin- 
cipe : des divergences ne se manifestaient, en général, que sur la con- 
struclion immédiate d'une grande enceinte i Anvers ou sur l'ajonme- 
menl de cette grande enceinte. 

u On n'a jamais douté que le gouvernemeut ne se réservlt de re- 
prendre l'eiamen de cette importante question, et de saisir la Législature 
du résultat de ses nouvelles investigations. Cette affaire rst entièrement 
indépendante de la situaUon actuelle. Toulefois, l'expérience ne s'est 
chargée qtie trop vite de nous apprendre la nécessité de donner ufle or- 
« défiiùttve aux forces militaires du pays, pour qu'il ne toit pas 
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probable qne le gouTtnieiuent lient i loumettr* aux Chambres une so- 

lulim daiu le plui bref ildlai. 

v VObtervattur croit uvoir aussi qu'un projet de loi de Iravaui pu- 
blies »era présenté dans la session extraordinaire. Ce bruit nous parait 
foK hasardé. Il nous semble que les circonstances sont médiocrement Ta- 
vorable* au déreloppement des travaux publics. i> 

Quant au dernier point, les faits ont démenti les prévisions 
du joaroal ministériel. 

12. — Les deux Chambres se réunissent et procèdent aus- 
■ilAt à la vérification des pouvoirs. Dans l'une et TaulreChambre 
il te produisit de graves objections contre la validation des 
HectioHM de Louvain. Les débats soulevés par cette question 
aboutissent de part et d'autre à la décision de soumettre ces 
élections à une enquête parlementaire ; cette décision est prise 
an Sénat, dans la séance du 14, par 26 voix contre 32, et à ta 
Chambre des représentants, dans celle du 16, par 60 voix 
contre 3!t. Dans l'une et l'autre Chambre, les voix qui ont 
volé le rejet de l'enquéle appartiennent exclusivement i la 
droite. 

14. ~- Le Sénat élit de nouveau président H. le prince de 
Ligne et vîce-présidnnts HH. de Renesse et d'Omalius. Le sur- 
lendemain, une dépulatîun de cette assemblée porte au Roi une 
adresse de félicitation, au sujet de le naissance du comte de 
Hainaut. Une adresse semblable est remise par la deuxième 
Chambre, huit jours plus tard. 

— Un arrêté royal de ce jour rapporte l'arrêté du 21 mai 
dernier, qui prohibait, jusqu'à disposition ultérieure, l'expor- 
tation des chevaux. 

!>■ — La Chambre des représentants constitue son bureau: 
sont nommés président M. Orts {80 voix sur 79), vice-préà- 
deoU MM. Dolex (B5 voix) et Vervoort (54 voix). 

20. — A la séance de ce jour, la Chambre reçoit commnnt- 
calion du projet de loi pour lequel la Législature avait été con- 
voquée en session extraordinaire. Ce projet se rapporte d'abord 
à la défense nationale, puisa l'exécution de nombreux travaux 
d'utilité publique. 

On demande pour les fortificationa d'Aweerê SO millions. 

L,n;,aL,G00glc 
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La ville d'Anvers en donnera 10, et recevra en compensation 
les terrains et les matériaux des Tortiflcations actuelles. Si la 
vente des uns et des autres produit plus de 10 millions, la plus- 
value sera partagée entre l'État et la ville d'Anvers. 

Parmi les travaux proposés figurent la plupart de ceux qui 
l'ont été en 18ti7, y compris le palais de justice et le palais des 
beaux-arts à Bruxelles. 

Le gouvernement propose de contracter un emprunt volon- 
taire de 4S millions pour couvrir les Trais de ces travaux. Les 
dépenses nécessaires au complet achèvement des travaux se- 
ront couvertes par les ressources ordinaires de l'État. I^s cré- 
dits affectés à ces dépenses seront rattachés, savoir ; à l'exer- 
cice 18S9, jusqu'à concurrence de Tr. 4,Sag,000 et à chacun des 
exercices 1860 à 1869 jusqu'à concurrence de S millions. 

L'ensemble des travaux à exécuter pour la défense natio- 
nale est évalué à une dépense de 49 millions, dont 90 millions 
seront prélevés sur le produit de l'emprunt. > 

21. — On lit dans l'Écho du Parlement ; 

u C'est anjourd'bui le viD{^-huUième anniversaire de Vinauffuration 
du roi Liopold. 

a Ad milieu des ^vénemeoti eilérieurs qui se xint produit* cette 
année, la célébration de l'anniversaire du 31 juillet 1831 est de nature 
i exercer sur l'esprit public une impressinn toute spéciale. Xous devons 
nous sentir particulièrement Tiers et heureux de notre indépendance na- 
tionale et des magniGques libertés dont le Congrès de 1830 a doté te 
pays. C'est à des dates pareilles que ta nation apprécie surtout les im- 
menses bienfaits d'un état de choses au maintien duquel le chef de notre 
dynastie a pris une paK si boaorable et si large. 

« Après les cbangements presque nniversets qui ont eu lieu autour de 
noni, après les modifications profondes survenues dans le régime d'autres 
peuples de l'Europe, la situation de la Belgique apparaît comme une 
sorte de phénomène politique. Depuis 1830, notre pays a dû traverser 
les crises les plus laborieuses et subir les épreuves extérieures les plus 
rudes. A ses cdtés, les révolutions et les réactions qu'elles entraînent, 
ont bouleversé les institutions. Quant i elle, sa grande Charte de 18S1 
est restée debout, tout entière, intacte et pure. Le principe de la royauté, 
qu'elle avait sagement placé au sommet de sa (kinslitution, a été la 
sauvegarde de ses libertés. En 1859, la Belgique, Torte d« ses victoires 
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politique» et noralM de 1803 et de 1848, peut jeter un icgard lerdanir 
xea origines et un regard confiant lur son avenir. 

• En prononçant, aprèi l'inaugaralion du Roi, le diiceur* de clAture 
du Congrès national, te 31 juiilet ISSl, le président de cette ipunortolle 
assemblée disait que, nation de quatre millions et demi d'h«bitanti, la 
Belgique avait uu moj'ea facile de s'élerer au premier rang de* peuples 
civilisés : c'était de marcher hardiment et résolument dans les voîei 
larges de la liberté MI f a vingt-huit ans que l'encciate du parlement 
belge retentit de ces paroles el des patriotiques applaudissements qni le* 
couvrirent. Regardons autour de nous : cet appel a été entendu par dm 
populations; elles ont marché avec assurance dans cette vote lai^e qni 
leur était désignée ; et noua osons dire aujourd'hui, sans nom exposer 
à jtre taiés d'un orgueil national excessir, qae noire paj's occupe rnaio- 
tenaat la place la plus belle et la plus glorieuse qui puisse tenter l'am- 
Ution d'un peuple dans la civilisation moderne. 

n Tout semble avoir concouru à nous ouvrir ces grandes destinées. 
La Belgique a eu l'insigne fortune d'jtre conduite, dès ses premiers pas, 
dans la carrière souvent épineuse de la pratique des libertés, par ud 
prince éminemment sage, éclairé et lo;fal. Le roi Léopold a su apfn^ 
cler, avec une intelligence et an tact remarquaUei, tout le parti qu'une 
main habile et honnfile pouvait tirer de l'œuvre hardie du Congrès na* 
tional, pour la liberté et l'ordre, ce* deui éléments essentiels dn bonhenr 
des peuples. 

s La Belgique ett une des rare* nation* qui ont résolu le problème de 
l'auociation d'une liberté politique illimitée et des garantie* de Habilita 
le* pins solides, d'un gouvernement i la fois fort el populaire. L'hon- 
neur de cette siriution revient en même temps à la Constituante de 1831 
et BU souverain qui a préaidé i la réalisation de* principes inscrits par 
cette assemblée dans notre pacte fondamental. Aussi, lorsque arrive le 
jour qui rappelle la date mémorable à laquelle le roi Léopold vint, il y a 
plus d'un quart de siècle, jurer, à la face du pajs, de respecter et de 
favoriser l'essor de nos libérales Institutions, la presse est-elle heureuse 
de ae rendre l'organe de l'opinion publique, en exprimant au Roi une 
gratitude et un dévouement aussi siDcère* que spontané*. • 



— Le lloi reçoit la grande députation de la Chambre des 
représeDtants, chargée de remettre à Sa Majesté l'adresse votée 
par cette assemblée à l'occasion de ta naissance dn comte de 
Hainaul. 

Voici celle adresse : 



^Go 
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« SiK, 

« Vu éyiotmeot beureui eit venu combler lei vœux de Votre MajegU. 
La Cbambrc des représentants s'nnit, comme la nation elle-niime, aux 
joies de votre auguste famille. 

" Dans cette troisième génération de la royauté nationale, la Helgiqne 
aime i saluer un gage nouveau île la perpétuité de ses institutions et de 
son indépendance. Elle se félicite de voir ainsi la sage influence du fon- 
dateur de la dynastie, se prolonger dans l'avenir. Que le comte de Hai- 
nant grandisse à cette illustre école du règne de son aïeul. Il Rapprendra 
quelle solidité et quel éclat la couronne d'un roi belge emprunte aux 
libertés de son peuple. Que le spectacle de cette merveilleuse entente du 
pays et du souverain, de cette confiance mutuelle qu'aucune silualion 
n'altère, qu'aucune épreuve n'affaiblit, pénétre sa jeune Ame d'une pieuia 
émotion. Que de bonne heure il apprenne à l'élevér au niveau de ce 
noble enseignement. Puisse-t-ïl lurtoot y puiser la conviction que, pour 
le monarque comme pour le peuple, le secret d'une destinée si privilé- 
giée, la source d'une gloire si pure et si vraie, ce sontlei 
liments de loyauté, leur commun patriotisme, leurs c< 
sants efforts de modération et de prudence, 

u Heureux, Sire, l'État qui s'enricbit dn trésor de pareilles institu- 
tions j heureux les princes appelé! à les recueillir et i les suivre; heureux 
celui i qui l'histoire les fera remonter. « 

Voici la réponse qu'a TaiteleRoià ce discours; elle fait allu- 
sion à la grande question qui est sur le poinl d'être débattue 
dans le sein de la Chambre. 



u Je remercie la Chambre de l'expression de s< 
veillants, et je puis dire tout d'affection. 

« Voilà déjà la deuxième génération qu! naît sur le sol de la Belgique - 
depuis la proclamation de l'indépendance nationale. 

• Dans les années de paix dont la Cbambre se félicite à juste titre, la 
Delgiquc a eu une situation enviée souvent par les autres nations. Elle 
la doit surtout à la modération, qui est, je me plais i le reconnaître, 
l'un des traits distinclifs du caractère belge. Tant que je vivrai, je ser- 
virai de bouclier à la Beijique. Hais pour que cette modération, pour 
que nos bons procédés à l'égard d'autres nations soient appréciés, il 
faut que la Belgique subsiste par elle-même, qn'elle soit autre cboK 
qu'une agglomération de provinces; il faut qu'elle ait un centre 
d'action. 

■ Je fais appel i la con6ance de la Chambre et [appuyant tar le mot) 

. .oogic 
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du paj's. Il j- a vingt-huil ans que je me trouve au milieu de tout. Je ne 
pense pa» qu'on puisse dire que, pendant ce temps, j'aie eiposë ia Bel- 
gique i des complications ou â des dangeiî Ce n'est pai en vain, j'en 
suis couvain eu, que l'on fera appel à ïotre patriotisme et à ïotre sagesse. 
C'est plein de ce» sentiments, messieurs, que je vous jeoouïelle mes 
ts pour les sentiments de bienveillance et d'afiecliou que vous 



2i. — i.a Chambre des représetilants entend les dévclop- 
pemenls d'une proposilioii Je M. B. numortier, ayant pour 
objet de faire ouvrir une enquête sur les élections du 14 juin, 
dans tous les arrondissemcnls du pays. 

Celte proposition, qui n'élait appuyée que par cinq membres 
de la droite, Tut rejetée le lendemain par 43 voix contre S9. 

31, — l,e Roi et les princes se rendent à Ostende pour y as- 
sister à la pose solennelle de la première pierre de l'écluse d& 
chasse à l'est du port. 



S. — Baptême du comte de Hainaut. 
16. — La Chambre des représentants, qui s'était ajournée le 
3t juillet jusqu'à ce que les rapports sur le grand projet de 
travaux publies Tussent distribués, après avoir adopté un projet 
de loi allouant un crédit de 114,000 francs aux victimes de la 
catastrophe dont l'entrepôt d'Anvers a été le théâtre, aborde la 
discussion de la première partie du projet de travaux publics, 
celle quia pour objet l'agrandissement d'Anvers et sur laquelle 
M. Orts avait rédigé te rapport. Deux membres de TeKlréinc 
gauche et un membre de la droite se sont trouvés d'a(M»)rd 
pour demander l'ajournement de la discussion du projet de 
défense nationale jusqu'à ce que la députation deLouvain pûl 
siéger, ou tout au moins jusqu'à ce que le rapport de la section 
centrale sur la seconde partie du projet fût distribué. Mais à la 
suite d'une déclaration catégorique de MU. les ministres de 
rintérieur et des finances, ces propositions ont été repoussées 
par assis et levé. 

Digiiizcii:* Google 
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M. le ministre de la guerre a ensuite pris la parole et a 
exposé le projet du gouverDement. 

17. — A l'ouTerlure de la séance de la Chambre des repré- 
sentants, H. le lieutenant-^néral baron Chazal termine le re- 
marquable exposé de laquestion d'Anvers, qu'il avait commencé 
la veille. Son discours, dans lequel se trouve clairement dé- 
montrée la nécessité d'adopter un .système de concentration de 
la défense nationale sur Anvers, a été accueilli sur tous les 
bancs de la Chambre par de très-nombreuses approbations 
qui ont eu de l'écho jusque dans les tribunes. 

La Chambre a entendu ensuite un discours dans lequel 
H. L. Goblet s'est efforcé de Taire prévaloir le syslème de con- 
centration de la déTense nationale sur Bruxelles, Après lui, 
MH. J. Jouret, de fienesse et de Gottal se sont prononcés éner- 
giqnement en Taveur du projet du gouvernement, en Taisant 
appel aux sentiments de patriotisme qui doivent être la sauve- 
garde de notre indépendance. 

li. — I.a discussion sur les fortid cal ions d'Anvers s'est 
poursuivie avec quelque vivacité dans la séance de ce jour. 
M. B. Dumortier s'étant appuyé sur la pression étrangère 
pour donner au projet du gouvernement un caractère anti- 
national, M. Oris, président de la Chambre et rapporteur de 
ta section centrale, a fait ressortir combien il était malheureux 
pour l'opposition de Taire encore intervenir l'étranger dans 
nos débats, surtout dans une question d'indépendance ei de 
patriotisme. Cette partie du discours de l'orateur a été cou- 
verte d'applaudissements partis de tous les bancs delà Chambre, 
et surtout du banc des ministres. 

KM. Ansiau, Coomans et Vermcire, ces deux derniers de la 
droite, se sont prononcés contre le projet, et M, Koelcr, de la 
députation de Liège, le déTend avec une grande énergie. 

M. le ministre de la guerre a repris ensuite la parole pour 
répondre aux objections de l'opposition; puis H. Guillery, 
déclarant le projet impopulaire et soutenant que la question 
n'est pas asscE étudiée, a persisté à réclamer l'ajournement 
dans un discours continué le lendemain. 

i*- — Le ministre de la guerre rétoique les arguments 
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présentés contre le projet par H. Guillerf. En terminant son 
âiscoars, le baron Chaial a dit que l'ajournement propose par 
MM. Guillery, Ansiau et Goblet, n'était qu'un rejet déguisé, un 
rejet sans courage, sans franchise et sans patriotisme; que si 
l'on veut repousser le projet de loi, on devrait le faire frui- 
chement, « afin que le pays sache quels sont ceux qui veulent 
courber la tête sous le joug de Télranger, quels sont cesi qui 
veulent livrer le pays sans dérense et nous Taire passer sons les 
fourches candines de l'étranger, n 

A ces mots ont éclaté de bmyants applandissemenls sur tons 
les bancs de la Chambre et dans les tribunes. Les cris â l'ordre! 
des demandes de rappel au règlement se sont fait entendre : le 
président ne parvenait pas à rétablir le silence. Enfin, M. le 
ministre de la guerre a repris la parole pour espliqaer sa pen- 
sée, et a dit que s'il s'était laissé emporter trop loin par son 
patriotisme, c'est parce que, en demandant la naturalisa lion, 
après avoir servi la révolution de 1830, il avait juré de dévouer 
sa vie tout entière au salut de sa patrie d'adoption. 

Les paroles de l'honorable général ont été applaudies par 
tonte la Chambre, et causent la plus vive émotion sur les bancs 
des ministres. 

La Chambre a encore entendu H. Jaroar qui a protesté avec 
chaleur contre l'ajournement, puis HH. Defré et Hymans qui 
se sont hautement déclarés partisans du projet du gouverne- 

Après un discours de H. le ministre de l'intérieur, laChambre 
a rejeté l'ajoarnement par )S8 voix contre 43. 

ao. ~- Dans la séance de ce jour, il est passé au vote sur 
Tart. 1» du projet, relatif aux fortifications d'Anvers. Il est 
adopté par 97 voix contre 42 et 7 abstentions. Dans les S7 voix 
approbatives, on remarque celles de S membres de la droite 
(parmi eux se trouvent HM. Decbamps, De Decker et Mercier] ; 
par contre, doaie membres de la gauche se sont joints i la 
droite dam leur vote d'opposition. 

33. — La Chambre termine la discussion générale du projet 
de loi relatif aux mesures organiques de l'enquête sur les élec- 
tions de Louvain, ordonnée par la Chambre le 16 juillet der- 
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nier. Il est procédé au vote sur l'ensemble de ce projet dans la 
séance du 96 ; il est adopté par SO voix contre 96 et It absten- 
tions. 

~ Sur la demande de HM. Cartier et Guillerf, H. le mi- 
nistre de la justice a promis de présenter i la Chambre, 
pendant la session prochaine, un projet de loi sur les enquêtes 
électorales. 

35. ~~ Après avoir ëcarlé une proposition tendant à remettre 
à la session prochaine la discussion du projet de travaux pu- 
blics, prcsenlc en même temps que l'agrandissement d'Anvers, 
la Chambre entame cette discussion, qui se termine le 30 par 
l'adoption du projet, légèrement modifié, à une minorité de 
49 voix contre 29 et 9 abstentions. 

Le ^ 15, concernant le crédit de 4 millions demandé pour la 
construction d'un chemin de fer direct de Bruxelles i Lonvain 
par Cortenberg, a été ajourné de commun accord avec le gou- 
vernement et la section centrale, pour être représenté dans la 
session prochaine, afin que les représentants de l'arrondisse- 
ment de Louvain pussent prendre part à la discussion. 

39. — Le Roi et les princes se rendentàOstende, afin de s'y 
rencontrer avec le prince-régent de Prusse; ils y séjournent 
jusqu'au t" septembre. 



3. — Le Roi part pour Genève et les Pyrénées. Sa Majesli^ 
séjourne du 14 au 23 à Biarritz, auprès de Sa Majesté l'empe- 
reur des Français. Les journaux du pays et étrangers s'épuisent 
en conjectures sur les motifs et sur les résultaU de cette en- 
trevue. 

•■ — Le Sénat adopte, après quelques séances de débats, le 
projet relatif aux fortifications d'Anvers, par 34 voix contre 1b 
et 4 abstentions. 

— Les princes se rendent au camp de Revcrloo, où ils sont 
rejoints le surlendemain par madame la duchesse de Bra- 
bant. 

7. — Adoption par le Sénat de la seconde partie du pnyet 

9) 
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.des travaux publics; SI membres votent pour, lit contre, 
15 s'abstiennent. 

8- — Le Sénat, qui dans une de ses séances précédentes 
[14 juillet) avait ordonné une enquête sur les élections deLou- 
vain, s'est déjugé aujourd'hui, à la majorité de 37 voix contre 
36 et 1 abstention, en déclarant que cette enquête était inutile. 
Adoptant ensuite les conclusions du rapport des commissions 
réunies de rintérîcur et de la justice, l'assemblée a validé par 
38 voix contre 16 et 3 abstentions, l'élection de HM. de Lacoste 
et d'Overschie, 

La séance s'est terminée par l'adoption, à la miyorité de 
S7 voix contre 1 4, des mesures organiques de l'enquête ordon* 
née par la Chambre des représentants pour la vérification des 
pouvoirs de ceux de ses membres qui avaient été élus par l'ar- 
rondissement de Louvain. Un seul amendement digne d'être 
signalé Tut introduit dans la loi : c'est que la commission d'en- 
quête serait composée de S représentants au lieu de 3. L'ordre 
du jour étant épuisé, le Sénat s'est ajourné indéfiniment. 

10. — Promulgation de la loi relative à l'exécution des di- 
vers travaux d'utilité publique ; la loi est datée de Genève, 
8 septembre 18ii9. 

33-26. — Fite» de Septembre. Le premier jour, après la 
messe funèbre usuelle, les blessés de septembre avec leur dra- 
peau, accompagnes de plusieurs anciens patriotes de la révo- 
lution, se sont rendus tambour battant chez M. Cb. Rogier, qui 
a reçu M. le généra] don Juan Yan Halen et une dépulatiun de 
la compagnie des blessés, son capitaine en tête. 

Voici l'adresse présentée à H. Itogier : 
« H. Charles Rogier, 

g En ISBO, il n'y avait es Belgique ni libëranx ni calholigaes,îl dÏ 
arait dans noj rangs que des Belges, et et sont eux qui, avec nous, oal 
proclanié notre indépendance nationale- Ce sont een Belges'ti qui 
viennent vous dire aujourd'hui que le dignepatriote de 1830, le membre 
du gauTernement provisoire et l'un des principaux organisatean de 
tontes nos injtUulions, que voua enfin, H. Bogier, vous avez bien rai- 
ril£ de ta patrie en 1830, et que les rancunet des partis de 1 850 ne nous 
ont rien fait oublier. 

u Vive 1830! vive te Roi! vive BogiEr! n 
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Le deuiième jour a eu lieu, comme de coutume, la séance 
publique de la seclion des beaux-arts de l'Académie royale de 
Belgique. 

M. Fétis, président, a prononcé un discours sur l'arl musical 
et les progrès que cet art a faits; puis M. Quelelet, secrétaire 
perpétuel de l'Académie, a proclamé les résultats des différents 
concours ouverts par l'Académie et le gouvernement. Les cou- 
ronnes et les médailles d'or ont été remises par monseigneur 
le duc de Brabanl. Le 1" pris du grand concours de compo- 
sition musicale de 1839 a été décerné à H. Jean-Théodore Ra- 
doui, de Liège, et pour les paroles de la cantate à madame 
Pauline Braqueval, institutrice à Warcoing (Hainaut). Pour lu 
grand concours de sculpture, le 1'"' prix a été décerné à 
H. Rob. -Jean Fabry, d'Anvers ; 1c £■ prix à M. Jacques-Philippe 
Dehaen, de Bruxelles, et une mention honorable à H. Jean- 
François Decker. La cérémonie a.èté terminée par l'exécution 
de la cantate du Juif errant, l'œuvre couronnée de M. Radoui. 

Le prix académique pour le meilleur mémoire sur l'histoire 
de la gravure dans les Pays-Bas jusqu'à la lin du xv siècle, est 
décerné à H. Jules Renouvier, de Hontpellier; celui relatif à 
la question de l'histoire de la tapisserie de haute lisse dans les 
Pays-Bas, à H. A. Pinchart, chef de section aux archives du 
royaume. 

A la cérémonie de la distribution des prix aux lauréats du 
concours universitaire et des établissements d'instruction 
moyenne, sont proclamés lauréats du concours universitaire : 
question de philosophie, H. Em.-Théod.-Jos. Banning, de 
Liège ; question de médecine, M. Victor Deneffe, de Namur. 

Troisième journée : Solennité de l'inauguration de la Co- 
tonne du Congrès, dont les fondements avaient été solennelle- 
ment posés en présence du Roi, le 24 septembre ISSO. Des 
discours ont été prononcés par MH. Rogier, ministre de l'inté- 
rieur, le comte de Renesse-Breidbach, vice-président du Sénat, 
et Orts, président de la Chambre. 
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à Luxembourg. Le gouvernement belge ciaU représenic aux 
fêtes données à cette occasion à Luientbourg, par M. Tesch, 
minisire de la justice. 

S. — Le Moniteur publie un arrélé royal instituant un prii 
triennal de littérature dramatique en langue française. 

— Visite de S. A. R. le comte de Flandre à la famille royale 
des Pays-Bas. 

■9. — Retour du Roi de son voyage à Biarritz. 

22. — I.r Moniteur publie la loi concernant les mesures 
organiques de l'enquéle parlementaire sur les élections de Tai^ 
rondissement de Louvain. Le projet en avait été prcsenlé, par 
le bureau de la Cbatnhre, dans la si^ance du 20 juillet dernier, 
et déRnitivemeni adopté, avec les amendements introduits par 
le Sénat, dans celle du 28 septembre. 

23. — Nouvelle catastrophe à Te ntrepôl d'Anvers. 

nraveubre. 

B. — Ouverture de la session législative 1839-1860. Elle se 
fait, par suite d'une indisposition du Roi, sans discours du 
trône. Les bureaux sont composés, dans les deux Chambres, de 
la même manière que pour la dernière session extraordinaire 
de 18S9. (Voy. 14 et 19 juillet.] 

10. ~ Fêtes musicales et littéraires, à Bruxelles, Cand, 
Anvers et Liège, en commémoration du centième anniversaire 
de la naissance du pocte allemand, Frédéric Schiller. 

19-30. — Célébration du 28' anniversaire de la Tondation 
de l'Université libre de Bruxelles. 

29. -. La Chambre entend la lecture, par M. De Frc, du rap- 
port de la commission d'enquête sur les élections de Lotivai». 
Ce rapport donne lieu à d'irritanles discussions tant dans le 
sein de la Chambre que dans la presse, et renquêle dcviciit 
pour une quinzaine de jours la question culminante à l'ordre 
du jour. 



2. — Le Moniteur publie un arrêté royal portant l'inslitu- 
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tiofi à'un prix quinquennal de )f,OOI> (nnci en bvcur des 
meilleurs au r rages publiés en Belgique par des auteurs belge», 
relativementaui sciences médicales. Des prix analogues avaient 
été établis, co rame on sait, pour les sciences historiques (l'"(lé- 
cembre 1843], et pour les sciences morales et politiques, la 
littérature française, la littérature flamande, les sciences phy- 
siques et matltéraatiquei , les sciences naturelles (6 juil- 
let 1891). 

*■ -T- AHdiencesiriennelle, auprèsdeSalfajesté, deSonEic. 
HesBait-Alt-Kban, aide de camp général, eiivofé extraordinaire 
et ministre plénipotentiaire de S. M. L le schah cte Perse. 

13. — La Chambre entame la disou^icm du rapport de la 
conmiasion d'enquête air les. élections de l'arrondissement de 
l.ouTain. Les conelusioTis du rapport portaient annalallon de 
ces élections. La discussion, fort animée, s'est étendite sur 
neuf séances; elle aboutit, dans la séance du 33, à l'adoption 
des conclusions du rapport, votée à la majorité de S8 voii 
contre 42 et 3 abstentions. La minorité se composait, sauf 
MM. Pîrmez et Dechentinnes, exclusivement des membres de 
ladroite ; les abstentions appartenaient à trois membres de la 
gauche. Par arrêté royal du 36, le collcge électoral de l'arron- 
dissement de Louvain est convoqué pour le 19 janvier 1860, à 
l'effet de procéder à de nouvelles élections de quatre représen- 
tants et de deux sénateurs, les deux sénateurs élus et admis par 
le Sénat ayant, après le Vole de la Chambre, offert leur dé- 
mission [I). . 

M- — A la suite des fêtes de septembre de 18S8 et de la so- 
lennité dans laquelle les ateliers d'apprentissage lurent passés 
en revue par le Roi, quelques industriels constiluérenC, à Gand 
et à Courlrai, des comités dans le but d'offrir à M. le ministre 
de l'intérieur un témoignage de sympathie pour les heureux 
résultats produits par l'organisation des ateliers modèles. 

Les travailleurs auxquels ont été accordées les décorations 
industrielles et agricoles créées en 1817 et 1848, s'associèrent à 
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cette démonetration. Plus de 20,000 souscriplears répondirent 
i l'appel des deux comités, et le taux du plus grand nombre 
des souscripteurs ne fut que de dix centimes. On décida de 
charger M. Léopold Wiener de l'exécution du trophée allégo- 
rique qu'on avait résolu d'offrir i H. Rogier. 

C'est aujourd'hui que le comité de la Frandre orientale, pré- 
sidé par M. J.-B. Van Hoof, fabricant è Lokeren, et le comité 
de la Flandre occidentale, sous la présidence de M. Tlieghe, 
fabricanti Courtrai, ont, accompagnés d'un très-grand nombre 
de chefs d'industrie et d'ouvriers décorés, remis ce trophée i 
H. le ministre de l'intérieur. 

Un discours fut prononcé à cette occassion par H. Van Hoor, 
qui fat suivi des remerdments de H. le ministre. Dans la soi- 
rée, un banquet fut offert à M. Rogier par les principaux ôr- 
gaDisaleurs de cette manifestation. 
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pib ■•*•. — Sur les c6les du Brâsil, par suite de naufrage, 
JeaiHjoseph-Harîe Liions, chargé par le gouTernement belge 
d'une mission scientifique et littéraire; il arait parcouru la 
France, l'Espace, l'Afrique, l'Amérique, la Chine, le Japon et 
enfin le Brésil. C'est en revenant du Brésil, que le navire sur 
lequel il se trouvait a fait naufrage et que H. Joseph Leiong a 
péri. C'était un poète distingué et un écrivain de mérite. Il 
était âls d'un imprimeur bien connu à Bruxelles. 

• •«». #uvicp ». — A Ixelles, le général-m^or C. T. de 
Zautis » FitxHsoN, officier de l'ordre de Léopold. 

H. le général de Zanlis était né i Dusseldorf le 23 août 1792. 
Entré k l'écolf: impériale de Saint-Cyr le 14 décembre 1810, ii 
en sortit le 12 février 1813 pour entrer comme sous-lieute- 
nant d'infanterie dans la brigade commandée par le grand-duc 
de Berg. Il fit les campagnes de Russie, d'Allemagne, et fut en- 
suite envoyé au corps d'armée échelonné sur les côtes de la 
mer du Nord. Ce corps ayant été licencié, M. de Zantis entra au 
service des Pays-Bas en qualité de 1*' lieutenant aux chasseurs. 
La révolution de 1830 le trouva capitaine. Il devint à cette 
époque major au deuxième bataillon de tirailleurs, et franchit 
successivement les divers grades jusqu'à celui de général-ma- 
jor. Alors qu'il élait colonel, il remplit, du 37 mai 1837 au 
11 aodl 1842, les fonctions de chef du personnel au ministère 
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de la guerre. Ce fut le 21 juillet de cette année qu'il fut nommé 

généra l-oiajor. Il demanda et obtint sa retraite en 18liO- 

Janvirr B. — A Jxelles, Ant.-Guil.-Bern. S(;h*ïks, conser- 
vateur du musée royal d'armures et d'antiqaités, membre de 
l'Académie royale de Belgique et d'un grand nombre d'autres 
sociétés savantes. Né à Louvain le 11 janvier 1808, il fut 
d'abord attaché à Bibliothèque royale de la Haye, puis aux Ar- 
chives générales du royaume à Bruxelles, d'où il passa le 
iS mars 1847, à la direction du vuséed'armures et d'antiqui- 
tés établi à la porte de Hal. Parmi les nombreux travaux scien- 
tifiques de H. Schayes, qui se di.^tinguaîtà la fois comme ar- 
chéologue et comme historien, nous signalerons tes suivants : 
Estai» kittoriquea »ur le» uaageê, les croyance», etc., dea 
Belge» ancien» et moderne» (1834, in-lS) ; ie» Pays-Bas avant 
et pendant la domination romaine [1836, i vol. in-8>, 3° éd. 

3 vol. 18ï9] ; Apparition et caractère spécial de l'arebiteehtra 
ogivale en Belgique (1838), mémoire couronné par rAcadé- 
mie; Histoire de l'ArchUeelure en Belgique (Brun. 18K8, 

4 vol. iA-12, SS> éd. en 2 nrf. 1832). 

«■wicr •■ — A l'iége, G. E. Bkixbe, premier avocat à la 
cour d'appel de Liège depuis le 29 juin 1834, chevalier de 
Tordre de Léopold. H. Brixhe, né en 178S, a publié un grand 
nombre d'ouvrages de jurisprudence fort uli>es ; il s'était par- 
ticulièrement voué à l'ancienne législation des mines. 

di»il«r «4. — A Pau (Basses-Pyrenoées), le lieutenant-colo- 
nel HyaciDlhe>Charle5-HippolyLe Bounn, uommandant le régi- 
ment du génie, né à IVeufchàtcau le 22 novembre 1811. 

Entré au service en 1829 en qualité de cadet à l'école de 
Bréda, il devint en 1830 aspirant du génie et s'éleva successi- 
vement, de grade en grade, jusqu'à celui de lieu tenant-colonel, 
dont il était revêtu depuis le 24 juin 18tt3. Il avait pris le com- 
mandement du régiment du génie au mois d'avril 18S4. Sa 
bellecondnttestirles rives de l'Escaut, où, pendant le siège de 
la citadelle d'Anvers, il contribua activement à la prise d'une 
canonnière bol4andaise, lui valut, quelque mois plus tard, la 
décoration de chevalier de ror4re de Léopold. 

I.e lieulemmt-colonel Roland était un des officias supé- 
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rieurs les plus aclirs et les plus distingués de notre armée. St 
sollicitude pour le bien du service et l'ardeur qu'ilinetlAit dans 
laccompliasement de tous ses devoirs, lui faisaient oublier le 
soin de sa propre santé et ont avancé l'heure de sa mort. 

Jwivicr sa. —A Bruxelles, Jean-Jacques-Florimond Pa- 
■inT, imprinneiir-éditeur, chef de bureau au minislére des 
linances, et auteur d'un Commentaire sur la législation des 
pensions en Belgique, âgé de SSans. 

Févrivr ■. ~ A Bruxelles, Paul-Prosper Bosca, ancien co- 
lonel d'étal-major du génie, directeur des forliflcations dans la 
I" division territoriale, officier de l'ordre de Léopold. Né k 
Haeslricht le 13 octobre 1798, le colonel Bosh entra an service 
en 1813 comme élève à l'école militaire de Dein. Sous-lieute- 
nant le 39 juin 1819, lieutenant en 1888, il devint major lors 
de la révolution et cbef de division au comité de la guerre. Le 
IS juin 1851,11 fui cbargé du commandement de la brigade du 
génie de l'Escaut et nommé lieutenant-colonel en 1843 ; il fut 
nommé directeur définitif de la 1" division territoriale et ob- 
tint le grade de colonel le 1" aoQt 1843. De ISSO à 1854, il oc- 
cupa le eommandement provincial du Luxembourg; de 18tS4 
an 30 février 18SS, celui de la province de Limbourg. 

rérrier ». — A Bruxelles, François-Philippe Camiwi, lieu- 
tenant-colonel du génie, pensionné depuis 1881, chevalier de 
l'ordre de Léopold et décoré de la croix de fer. 

vè*ri«r •. _ A Nager-Hal, Guillaume di Caterb, aneica 
boorgmestre d'Anvers, âgé de SS ans. 

M. Guillaume de Caters a une carrière des mieux remplies. 
Entré lré&-jeune au service de l'Aotriehe, il fit la guerre contre 
l'empereur Napoléon pendant plusieurs années et assista à la 
plupart des combats et batailles célèbres de cette époque. A la 
paix de Vienne, il quitta te service autrichien avec le grade de 
colonel et la décoration militaire de Ka rie-Thérèse, qui lui 
avait été accordée snr le champ de bataille et qu'il a été très- 
loagtemps seul à porter en Belgique. Plus Urd, Napoléon I» le 
nomma commandant de la place de Goreum, qu'il défendit 
vailtammeot contre les alliés. Cette belle conduite lui valut la 
croix de chevalier de la Légion d'honneur. A la chute de Tem- 
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pire, H. Guillaume de Caters Tut éla membre des Élats géné- 
raux, et obtint bientôt la croix de commandeur de l'ordie du 
Lion Néerlandais. On sait qu'il devint dans la suite bourg- 
mestre d'Anvers et qu'il remplit ces fonctions jusqn'en 1830. 

révricr ■•. — A Bruxelles, Jean^Baptisle L&cwiiia, le plus 
ancien conseillera la cour d'appel de Bruxelles(sa iiominatioii 
remonte à l'oi^aiiisalion judiciaire eji 1852), chevalier de 
l'ordre de Léopold depuis 18)!6. Né à Anvers le 7 janv. 1793, il 
débuta dans la magistrature comme juge suppléant, le 18 sep- 
tembre 1817 ; nommé substitut du procureur du roi le 19 dé- 
cembre 1820, au tribunal d'Anvers, il remplit ces fonctions 
jusqu'au 14 novembre 1830, époque i laquelle il fut appelé à 
la place d'avocat général près la cour supérieure de justice de 
Bruxelles. Enfin, le 14 octobre 183S, il fut appelé aa siège de 
conseiller à la cour d'appel de cette ville, attribué à la province 
d'Anvers. 

Février ••. — A Scbaerbeek, ledocteur Henri-Josepfa Faoi»- 
■0H>, ancien membre de la commission médicale de la pro- 
vince et de l'Académie de médecine, ancien fondateur et pro- 
fesseur de l'École vétérinaire de l'État, ancien directeur du 
musée, et pendant vingt-trois années membre du conseil com- 
munal de Bruxelles, ancien membre de la commission du Con- 
servatoire. 11 était né t Jodoigne le 4 août 1781 et a pratiqué 
la médecine pendant cinquante et un ans avec autant de science 
que de désintéressement. Il était décoré de la croix de fer. 

Février ■•. — A Tongres, A. C. D. Vab McTsaii, ancien 
sénateur, officier de l'ordre de Léopold. Né à Tongres en 178S, 
il fut maire et bourgmestre de cette ville pendant 39 ans et 
membre des Élats provinciaux depuis 1818 jusqu'en 1830. Il 
fut membre du Sénat pour l'arrondissement de Maestriebt 
(Tongres] de 1833 à 1843, et une deuxième fois pour celui de 
Bruxelles, de 1847 è18S1. 

Février is. — ATournai,B. Dv:Riv(i,architecte,n>emlH« 
de la commission royale des monuments, chevalier de| l'ordre 
de Léopold. 

M. Decraene avait eu dans le temps d'immenses succès à Pa- 
ris, OÙ il avait remporté le premier grand prix d'arcbi lecture. 
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Cet artiste, aussi distingué que Jaborieux, avait fait i Rome les 
études les pins approfondies de tous tes monumeAls de l'anti- 
quité. Il avait rapporté de cette capitale des arts, un album pré- 
cieux, qui a péri en partiedans les pillages de Bruxelles en 1834. 

vérricp la. — A Ninove, Louis-Joseph DI1.W&KDE, membre 
du Congrès national pour Alost. Après 1830, M. Deiwarde, 
d'abord juge au tribunal de Termonde, remplit celte fonction 
à celui (l'Anvers de 1852 à i'AiOi il Tut pendant plusieurs 
sessions membre du conseil provincial de la Flandre orientale. 
Lors des Têtes jubilaires de 18lt6, le Roi lui conféra la croix 
de chevalier de l'ordre de Léopold. 

Février »«. — A Gand, M. Thoubt, un des vétérans de la 
presse, pendant de longues années rédacteur du Mettagerde 
Gand, en dernier lieu rédacteur du Travail national. 
■ Mara ». — k Bruxelles, M. Cels, peintre d'histoire, membre 
de l'Académie de Saint-Luc i Rome, igé de 81 ans. 

Mars 4. — A Tournai, Jean Beiihts, colonel commandant 
de place à Tournai depuis le 3 août IStiS, officier de l'ordre de 
Léopold. Né à Maestricht le 18 avril 1798, te colonel BerenU 
entra au service des Pays-Bas en 1819 ; il donna en 1830 sa dé- 
mission comme lieutenant adjudant-major pour entrer au ser- 
vice belge comme lieutenant aide de. camp du général Daine; 
il fut promu au grade de cqlonel te 16 novembre 18ÏS4. Il a 
successivement commandé les places de Hasselt, de Hons et de 
Tournai. 

M»TK tê. ~ A Bruxelles, Jean-Hcnri-François BoirrcEn, co- 
lonel d'infanterie (pensionné depuis le 9S janvier 1849], ancien 
commandant du 5' régiment de chasseurs à pied, en dernier 
lieu commandant de place à Tournai, officier de l'ordre de 
Léopold. Il était né i Cologne le 30 mai 1783 et naturalisé 
belge le 3S mai 1838. 

Mars i« — A Tournai, Augustin-Fidel-GhJslain Huieit, 
procureur do roi au tribunal de 1" instance de Toornai, cheva- 
lier de l'ordre de Léopold. H. Hubert, né le 3 février 1791, 
après s'être voué au barreau de 1813 à 1833, fut nommé juge 
i Tournai te 4 octobre 1833, et procureur do roi près le même 
siège en 1843. 
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Mars S». Â Gand, Joseph-Louis GuiiuuT, peinlre, cheva- 
lier de l'ordre de LéopoM, né à Eecloo en 1791. Gciroaert 
était élève de feu le peintre d'histoire Joseph Paelinck; il se 
créa un genre à lui ; ses tableaux, justement estimés, brillent 
aillant par la composition que par l'espression, le sentiment et 
le coloris. Nul ne savait mieux que lui imiter les types de nos 
campagnards, aussi la plupart de nos amateurs possèdent-ils de 
■es œuvres. On se rappelle te Retour du marin, appartenant à 
H. Harlens-Pelckmans ; la Liquidation d'une mortuaire, à 
U. Minard; Fan Dxck, à U. Loo-Hairait; ta Fente judi- 
ciaire, au musée; ^arie-ï'jWré«e, Marie-Antoinette, le Méde- 
cin hongrois, et tant d'autres tableaux qui se trouvent éparpil- 
lés en Allemagne, en France, en Hollande, en Angleterre et aux 
États-Unis. 

Il fut l'un des lauréats de l'Académie de Gand pour le con- 
cours en peinture de genre, et fut attaché au musée en qualité 
de professeur extraordinaire de peinture. Geirnaert a forme 
un grand nombre d'élèves distingués qai habitent aujourd'hui 
Anvers, Bruxelles et Gand, et qui regretteront vivement sa 
perte. 

Mars K. — A Bruxelles, Jean-An toi ne-Eugène UiirioTAr, 
médecin de régiment au j'égiment des grenadiers, chevalier de 
l'ordre de Léopold, auteur d'un ouvrage remarquable sur 
l'ophtbalmologie, néà Tfaimister [Liège) le 3 septembre 1813. 

Han al. — A Liège, Henri-Noël Bdibtav, général-major 
honoraire pensionné, chevalier de l'ordre de Léopold. Né à 
Liège le 7 juillet 1777, il entra au service de France comme 
volontaire au 13° régiment de ligne, le 4 septembre 1T9S, fut 
sous-lieutenant le 18 février 1813 et capitaine le 18 aoat 1819. 
Entré au service des Pays-Bas le 13 juin 1816, il fut mis en 
non-activité le 31 déc. 1828, et pensionné un mois plus tard. 
Le lit oct. 1830, il reprit service en Belgique comme major 
d'état-major, et fut promu lieutenant-colonel chef du person- 
nel au ministère de la guerre, le SU juin 1851 ; colonel le 
Vi juillet 1833 ; commissaire belge au siège d'Anvers le 7 ocl. 
suivant. Du 13 janvier 1833 su 18 juin 1830, il fut successive- 
vement chef d'état-major près la 4° division territorialt, i Is 
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place (le Venloo, et près la 1" division territoriale. Sa mise à 
la retraite date du l$jaillecl843. 

Mmrm «•. — Â Bruxelles, Joseph Ddiort, architecte, che- 
valier de l'ordre de Léopold. 

■ Architecte éminent et homme instruit, il a été chargé de la 
construction d'un grand nombre de monuments publics en Bel- 
gique et i l'étranger. Il était néà Dusseldorf en 1811, d'une 
famille originaire de Verviers, et avait fait ses éludes en Alle- 
magne, en Belgique et à Paris. 

" C'est soDS la savante direction de H. l'architecte Snys et le 
patronage de la commission des monuments, qu'il accomplit 
cette série de travaux de restauration d'églises et d'antiques 
édifices, qui signale la première phase de sa carrière : les halles 
d'Ypres, l'église Saint-Hartin dans la même ville, les églises de 
Saint-Huberl, de Lëaa, de Tongres, témoignent du tact eiquîs 
avec lequel il savait saisir et reproduire les styles anciens dans 
leur pureté primitive. On retrouve le même talent et la même 
intuition créatrice dans les édifices qu'il a érigés à sou tour, et 
parmi lesquels je me bornerai à citer les églises de Wanfercée- 
Banlel, de Bouillon, de Saint-Boni face â Ixelles, le palais de 
justice i Verviers, l'hôtel de ville à Virton, les écoles de ré- 
forme de Ruysselede et de Beernem.' 

>' Hais là, où l'empreinte de son génie se fait surtout remar- 
quer, c'est dans la construction des prisons cellulaires. Cette 
construction embrassait des problèmes compliqués d'arrange- 
ment intérieur que Dumonl a résolus de la manière la plus 
complète. Pendant la période de 1M7 i 18î(8, neuf de ces éta- ' 
blissements se son t élevés sous son habile direction, i Bruxelles, 
à Liège, à Marche, à Verviers, à Dinant, à Cbarleroi, a Cour- 
Irai, à Anvers et finalement à Louvain. Cette dernière maison 
pénitentiaire, la plus importante de tontes et qui constitue un 
véritable modèle, il y mettait la dernière main lorsqu'il a été 
atteint de la maladie qui a brusquement interrompu ses utiles 
travaux. Parmi ceux-ci, je mentionnerai encore les plans si ad- 
mirablement étudiés qui lui ont été commandés par le dépar- 
tement de l'intérieur pour l'appropriation du musée, les collec- 
tions de l'ÉlaE, la bibliothèque royale, tes académies et ie palais 
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des beanx^rU à Bruxelles, qui attestent l'étendue et la variété 
de ses connaissances et son aptitude particulière i, combiner le« 
exigences les plus compliquées et à résoudre les difficultés les 
plus ardues. Et ce n'est pas en Belgique seulement que Da- 
mont avait conquis par son travail et son génie une position 
élevée ; sa réputation s'était étendue à l'étranger, on le consul- 
tait de toutes parts ; des plans de prisons lui ont été demandés 
par plusieurs gouvernements, et récemment encore, quelques 
mois avant sa mort, il avait été inspecter les derniers travaux 
de la prison cellulaire à Copenhague, érigée d'après ses dessins. 
Les témoignages les plus honorables- attestent ces nombreux 
services. Nommé successivement chevalier de l'ordre national 
de Léopold, de l'ordre des SS. Maurice et Lazare de Sardaigne, 
de la Couronne de Chêne des Pays-Bas, chevalier et puis com- 
mandeur de l'ordre de Danebrogde Danemarli, Dumont, par- 
venu à l'âge de 47 ans, pouvait aspirer à un légitime repos. 
Mais poussé Invinciblement par un besoin de création insa- 
tiable, dévoré par une aclivilé toujours croissante, il a mé- 
connu tous les avertissements, abusé de ses forces, sacrifié sa 
santé à ce qu'il regardait comme l'accomplissement d'une obli- 
gation sacrée : athlète frappé et non vaincu, il est littéralement 
mort sur le champ du travail. « (Discours funèbre de M. Duc- 
péUaui.) 

ArHi 9.'— A Liège, Jean-Jérôme RBVFMnG, ancien avoué; 
il avait siégé à la Chambre des représentants pour l'arrondisse- 
ment de Liège de 183!! à 1839. 

Avril ■•, — A Bruxelles, Antoine Vadtbibb, ancien rece- 
veur de la ville de Bruxelles, âgé de 91 ans. Après avoir occupé 
les fonctions de receveur communal pendant 33 années, il en 
fut déchargé à sa demande en I84S. Antérieurement, il avait 
été membre et secrétaire de l'administration dcparlementale de 
la Dyle, membre du conseil municipal de 1800 à 1804, pois se- 
crétaire de la faculté des sciences et lettres de Douai. 

Avril •■. — AGand,Malfaias-Juseph WoLTERs,ingènieureR 
chefdespontset chaussées, offîcier de l'ordre de Léopold, au- 
teur d'un grand nombre de publications hydrographiques et 
historiques. 
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Il éLail lie â Ruremonde, le 17 mars 1793, d'une ancienne et 
noble famille linibourgeoise ; il Était depuis 1837 directeur des 
ponts et chaussées dans la Flandre orientale, et membre de la 
commission provinciale de statistique à Gand. 

Avril «« _ A Liège, Cfaarles-Benolt Wbllheks, ingénieur 
en chef des mines de 1" classe [depuis le 30 juia IttîM)), offi- 
cier de l'ordre de Léopold, âgé de 38 ans. 

Mal •■ — A Malines, Jean-Baptiste-Ferdinand-Hyactnlhe 
VEKiAEGBcn, avocat, depuis dix aunëcs président du conseil 
provinciald'Anvers,dontil faisait partie depuis le 33 mai 1843, 
chevalier de l'ordre de I.i^opold. Avocat dès le 16 août 1809, 
M. Verhacghen fut substitut du procureur impérial i Bruges 
de 1811 à 1813, et devint à cette époque juge de paix sup- 
pléant du canton de Malines. 11 était né dans cette ville le 
20 août 1788. 

■•' •. — A Biesmes, M. De Lonciiti, ancien président dn 
conseil provincial de Namur. 

'«•1 ■4. — A Melle, Joseph Di Cock, négociant-armateur à 
Gand, et l'un des chefs de la maison U. J. De Cock et frère, 
âgé de 83 ans. 

M«i ts. —ABruxelles, Nicolas Ddtreux, ingénieur en chef 
de 1" classe (10 avril 1833) des ponts et chaussées, directeur 
du service dans la province de Luxembourg, chevalier de 
l'ordre de Léopold et officier de l'ordre de la Couronne de 
Chêne. 

>i*' ■■• — A Bruxelles, Guillaume-Grégoire Livixvx, con- 
seiller à la cour d'appel. Né à Liège le 18 avril 1793, M. i,e- 
vieui fut successivemenljuge suppléant au tribunal de Charle- 
roi (1830), juge titulaire (1833), président de ce tribunal 
(1833), conseiller à la cour d'appel (9 oct. 1834). Il était depuis 
1840, chevalier de l'ordre de Léopold. 

«nin I. — A Bruxelles, à l'âge de 84 ans, H. J. SAcv&ei, 
qui Tut, à diverses époques de sa vie, adjoint au maire de cette 
ville pendant dix ans, capitaine des gardes d'honneur délégué 
au couronnement de l'empereur Napoléon 1", président du 
tribunal de commerce de Verviers, membre des états de la pro- 
vince de Liège. 
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4«Ib •*. — A Bruxelles, Félix Dcbois, ancien examinateur 
permanent de l'école militaire, ancien membre du conseil 
communal de Bruxelles. 

■ Sorti parmi les premiers de l'école polyledinique, en 
1810, Dubois débuta dans les fonctions publiques comme ingé- 
nieur constructeur de vaisseaux. Après la chute de l'empire, il 
passa au service des Pays-Bas avec le grade de capitaine du gé- 
nie, mais il n'y resta que peu de temps. Rentré dans la vie pri- 
vée, l'élévation de son caractère lui acquit les plus illustres 
amitiés. I.ors de ta création de l'école militaire, l'iiommc émî- 
nent qui Tut chargé de son organisation le rechercha, et Du- 
bois eut l'honneur d'être attactic pendant 17 années à cet éta- 
blissement. Il put ainsi se livrer paisiblement à ses travaux, 
sans inquiétude, sans trop de souci de la vie matérielle. 

« Les fonctions d'examinateur permanent à l'école mili- 
taire, de membre du conseil communal de Bruxelles et du con- 
seil de perfectionnement se partagèrent son existence avec m 
famille et quelques amis. En butte, surtout dans les dernières 
années de sa vie, à des souffrances continuelles, la prévisiiHi dr 
sa fm n'alléra pas un instant sa sérénité. Il montra toujours la 
même résignation. » [Discours de M. Horeau.) 

j«i« as. — A son château de Desleibergcn , le baron 
Fr. Retrdehycx, bourgmestre de cette commune, président de 
la société royale d'agriculture et de botanique de Gand, membre 
de la commission administrative du conservatoire, premier di- 
recteur de la classe de musique A la société royale des beaux- 
arts. 

jniM SB. — A Hasselt, Edmond Hechtbkkaks, depuis le 
12 août 1843 procureur du roi prés du tribunal de l" instance 
de cette ville. 

jttillel ••. — A Bruges, L. J. Di Pottbi, ancien membre 
du gouvernement provisoire. 

« La Belgique vient de perdre l'un de ses plus grands ci- 
toyens. Il y a deux jours nous avons enregistré avec douleur la 
mort de M. de Potter. Au moment ou cet homme illustre des- 
cend dans la tombe, nous croyons de notre devoir de rappeler à 
ses compatriotes les services qu'il a rendus i la nationalité belge. 
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Louis-Joseph de Polter est né i Bruges, le S6 avril 1786. Il 
se fit remarquer de bonne heure par l'éciaE de son esprit et la 
sAreté de son jugement. Dès sa jeunesse, il donna à ses études 
une direction philosophique, et, à l'âge de trente ans, il com- 
mença la série de ses travaux politiques et littéraires, par la 
publication' d'une HUtoire desprincipaux concile». Il se plaça 
dis lors au premier rang des écrivains qui essayaient de para- 
lyser les tendances réactionnaires de l'etprit français. Mais ce 
ne fut U qu'une partie de sa mission. La jeunesse litléraire de 
M. de Potter n'était que la préface de sa vie politique. 

•I C'est vers la Sn de 1828 que M. de Potter déclara la guerre 
au régime hollandais. Ses brochures passionnèrent l'opinion. 
II plaidait avec une éloquence rare les droits de l'humanité et 
des peuples ; il flétrissait avec une indignation ardente tous les 
despolîsmes qui abaissent une nation. Une lettre fameuse, que 
le courageux écrivain publia dans le Courrier des Payi~Baa, 
du 8 novembre, attira sur sa tétc les persécutions de la justice 
orangiste. M. de Polter fut condamné, par la cour d'assises du 
Brabant, à 18 mois de prison, trois mille francs d'amende et 
aux IVais. Bientôt après, à l'occasion d'un nouvel article, i] fut 
de nouveau condamné à huit années d'exil. 

Sa rentrée en Belgique, lorsque éclata ta révolution de 1830, 
fut un véritable triomphe. Nommé membre du gouvernement 
provisoire, il partagea toutes les fatigues et tous les dangers de 
pouvoir, jusqu'au moment où il crut son mandat rempli et son 
œuvre accomplie. 

>i Depuis 1830, M. de Potter, retiré des affaires, a laissé s'éva- 
nouir une popularité qu'il n'avait pas recherchée. Ses idées lui 
fermaient d'ailleurs la carrière politique. Mais la Belgique ne 
lui en doit pas moins toute justice et toute reconnaissance, et 
elle ne peut oublier que H. de Potter fut de ceui qui firent son 
indépendance et sa liberté. « [Étoile belge.) 

#Dlllet M. — Â Saint-Josse-len-Noode, TàVERRi», artiste- 
peintre. 

«■Illel t«. — A Liège, Gérard NAeBLH\csERs, banquier et 
ancien président du conseil provincial de Liège, ancien membre 
du Congrès. 

D,u-,;.aL^.OOglc 
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H. Nagelmakers fiit en 1830 membre de la commission de 
sûreté, i qui, dès avant la révolution, fut conGé le soin de dé- 
fendre les intérêts de la ville et de veiller au maintien de 
l'ordre et de la tranquillité. Il a siégé au Congrès national jus- 
qu'au 30 décembre, époque de sa démission. 

Chevalier de l'ordre de Léopold dès 1838, il fut nommé offi- 
cier en 1849, et commandeur le 26 juillet 18S3. 

jalliFt as. — A Anvers, H. J. Tarte, depuis 1844 procu- 
reur du roi au tribunal de première instance de cette ville, âgé 
de 63 ans. 

Juillet ••. — A Gand, Georges-Gaillaume Basshanii, pro- 
fesseur émérite de littérature ancienne à l'université de Gand, 
chevalier de l'ordre de léopold, né à Barum (Hanovre), le 
31 mars 1781. 

Avftisi. — A Gand, Ferdinand LoosBBBGS, à l'âge de 60ans. 
L'industrie cotonnière perd en lui un de ses représentants les 
plus distingués. Le colossal établissement créé par son intelli- 
gente énergie était, dans son genre, le plus considérable du 
pays, sinon du continent. Bienfaiteur de ses ouvriers, il s'était 
fait aimer d'eux comme un père; aussi la nouvelle de sa mort, 
répandue immédiatement dans ses ateliers, y a-t-elle causé une 
adUction non moins profonde que légitime. 

Par son testament, M. Lousbergs a destiné une somme de 
400,000 fr. pour la fondation d'un hospice de vieillards. 11 a fait 
également un legs de 30,000 fr. à l'église de Saint&-Anne, ac- 
tuellement en construction dans la ville de Gand. 

A«A* st. — A Bruxelles, le comte Emmanuel-Joseph d'AL- 
cANTAaii,un des grands noms de Belgique et d'Espagne. Né vers 
1796, il se consacra de bonne heure à la carrière des armes ; en 
1814, à peine dgé de 18 ans, il était officier dans un régiment 
de formation nouvelle i Namur. il s'y distingua bientAt en ar- 
rêtant par son sang-froid et son intrépidité une collision san- 
glante entre des corps de différentes armes. Quelque mois plus 
tard, il recevait le baptême du feu à Waterloo; il fut blessé sur 
le champ de bataille et nommé chevalier de l'ordre mililaire 
de Guillaume des Pays-Bas en récompense de sa belle conduite. 

Capitaine commandant à Termonde, on le vit, quoique ne 
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sachant pas nager, se jeLer toat habillé dans l'Escaul, pour re- 
tirer dei flols une femme que le courant entraînait. En 1830, 
le capitaine comte d'Alcan tara fut chargé, concurremment avec 
d'autres officiers, par M. le général de Thombes, commandant 
de la citadelle de Gand, des préliminaires du traité de capitu- 
lation et d'évacuation de la forteresse. Le comte d'Alcantara ne 
quitta son drapeau qu'à la dernière heure pour se retirer dans 
la vie privée et se consacrer arec toutes les forces de son âme 
au bonheur des siens et à l'adoucissement des souffrances d'au- 
trui. Cependant, lors de la réorganisation de la garde civique, 
le vote unanime et persistant de HH. les officiers de la 1" lé- 
gion de Gand le détermina à reprendre place dans la vie active. 
Le caractère conciliant, l'exquise courtoisie, la bonté réelle du 
colonel comte d'Âlcantara lui valurent à tel point l'affection et 
l'estime de la milice citoyenne, qu'à son départ de Gand, le 
corps qu'il commandait voulut, en prenant congé de son chef, 
lui offrir un sabre d'honneur en témoignage de sympathie et 
d'unanimes regrets. >' II a quitté Gand (disait le rapport], maïs 
il a répandu dans nos rangs la contagion de la bienfaisance et 
de la générosité. » 

M. le comte Emm. -Joseph d'Alcantara a épousé U"* la mar- 
quise Albertine de Calonne de Courtebourne, qui lui survit. Il 
était commandeur des ordres de Charles 111 et d'Isabelle la Ca- 
tholique, chevalier des ordres de Léopold et de Guillaume des 
Pays-Bas. 

■cptrmhre ■•. ~ A Ixelles, Vicior-Théodore Jodbet, an- 
cien professeur de littérature française à l'école militaire, 
chevalier de l'ordre de Léopold, né k Lessines, le 19 sep- 
tembre 1793. H. Jouret avait êl^ professeur de rhétorique an 
collège communal d'Aih, avant d'être appelé à la chaire de 
littérature qu'il a remplie pendant une vingtaine d'annéesâ 
l'école mililaire. Il avait été déclaré émérite par arrêté royal 
du 26 mars 1839. 

•*p4M>hre %». — A Courtrai, Pierre-François Pkiit, an- 
cien pharmacien, membre et ci-devant secrétaire de la com- 
mission médicale locale et ducomiLédesalubrité publique, etc., 
de Courtrai, membre du Congrès général d'hygiène de lu Bel- 
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giqne, membre correspoodant de plusieurs sociétés savantes 
nationales et étrangères, né à Malines, le 27 juillet 179it. 

•ctahre a. ~ X Ai i-Ia-Cha pelle, J. Lioooft, avocat général 
près la cour d'appel de Liège, ehev. de l'ordre de Léopold. Se» 
Bruxelles le 33 juin 1806, il fut nommé successivemenl substi- 
tut du procureur du roi près le tribunal de Liège, 8 oct. 1830, 
subslilut du procureur générai près la cour d'appel de la 
même ville, 27 févr. 1836, et enfin avocal général 1 1 aoAt 18»S. 

•etakreit. —A Bruxelles, François II skrkd, ancien avoué 
et président de la chambre des avoués du tribunal de première 
Instance de Bruxelles. Il avait donné sa démission l'année der- 
nière, et avant qu'il se fût retiré, le Roi l'avait décoré de l'ordre 
de Léopold, en récompense d'une longue carrière toute d'hon- 
neur et de désintéresse ment. H. Heernu avait consacré son ei- 
périence et ses lumières k la gestion de nos principaux établis- 
sements financiers; il fut, entre autres, pendant longtemps 
administrateur, puis directeur de la Caisse hypothécaire, admi- 
nistrateur de la Banque de Belgique et de la Société d'assu- 
rances l'Union belge. 11 était né i Bruxelles le 23 Juillet 1794, 
et fut nommé avoué prés le tribunal de cette ville dès le 14 no- 
vembre 1830. 

•c(«ferc ••. — A Gand, Napoléon dx Padw, depuis le 
28 juillet 18t(4 professeur ordinaire i la faculté de droit de 
l'aniversité de cette ville, et ancien écbevin de Gand, officier 
de l'ordre de Léopold. 11 était né à Gand le 3 sept. 1800. Avo- 
cat depuis l'achèvement de ses études jusqu'en 1848, il fut, 
cette année, nommé professeur extraordinaire à l'université de 
Gand et ciiargé du cours de pfailosopbie du droit positif. Con- 
seiller communal et écbevin en 1842, il conserva ces fonctions 
jusqu'en 1894; il signala son administration par des construc- 
tions et des travaux de la plus baute importance. C'est lui qui 
est l'inventeur du système de pont mobile appliqué au nonveau 
pont construit à Gand prés du Château des Espagnols, et qui 
porte le nom de pont de Pauw. Il est auteur de l'ouvrage in- 
titulé : Principe» "dminiilralift et appUcalioiu en matiin de 
travaux puhticê. 

•ctokrn .■ — A Courtrai, Jean-Baptiste Van Cdtsem, pro- 
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cureur du roi à Courtfai depuis le S3 février 1836, officier 
de l'ordre de Léopold. Né en 1807 à Sleenbrugge leï-Bruges, 
M. Van Culsem fut reçu avocat en 1829 et nommé successive- 
ment substitut du roi à Courtrai, 19 décembre 1830, et à 
Anvers, 183S. Il a représente i'arrondisFcmcnl de Courtrai à 
la Chambre des représentants de 1839 à 1848, date de la loi sur 
les incompatibilités parlementaires. 

•«»•*" ■ — A Verviers, G, -F, Datibbo!!, ancien membre 
du Congrès et de la Chambre des représentants, ofIicier.de 
. l'ordre de Léopold. Ancien TabricanL retiré des alTaires, M. I)a- 
vignon, né vers 1779, Tut envoyé au Congrès dès son origine, 
et en fut un des membres les plus assidus. Les électeurs de 
Verviers lui ayant continué son mandat, il siégea plusieurs an- 
nées (1831 à 1833) à la Chambre des représentants j membre 
de la commission d'industrie, it fui envoyé à plusieurs reprises 
à Paris, pour suivre la négociation de traités de commerce. 

Il prit part à la fondation de plusieurs sociétés financières et 
industrielles, notamment de la Banque de Belgique et de la So- 
ciété de la Vieille-Montagne. Décoré de la croix de Fer, il fat 
nommé chevalier de l'ordre de Léopold en 1837, et promu au 
grade d'oflicier lors de la célébration du S3° aniversaire de 
l'inauguration du Roi. 

M. Davignon a fait également partie depuis 1836 du conseil 
provincial de Liège pour le canton de Spa, ainsi que du conseil 
communal de Verviers. 

•»••*■• • — A Namur, Henri DocxcaAUfs, directeur du 
Ircsor pour la province de Namur depuis le 3? février 1831, 
membre du conseil communal de Namur depuis oct. 1836. Il 
était né dans cette ville le 19 août 180i, et chevalier de l'ordre 
de Léopold depuis le li févr. 18tS4. 

"•*•■■*'* «—A Ganfl, J.-L.-H. Ganser, procureur géné- 
ral près la cour d'appel de Gand, commandeur de l'ordre de 
Léopoid. Hé à Recherhof, près d'Aii-la-Chapelle le 18 oc- 
tobre 1791, M. Ganser, naturalisé Belge en 1821, fut successi- 
vement substitut du procureur du roi à Bruxelles (1833), pro- 
cureur à Ij>uvain (1830), et à Gand (1831), enfin procureur- 
général en celte ville depuis le 4 oct. 1832. 
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«•Tembre ta. _ A Huy, Hippolyte-Guillaume vicomte 
Di B&Kt DE CoaoenB, ancien sénaleor, officier de l'ordre de 
Léopold. Né à Namur en 1791, M. de Baré a rempli les fonc- 
tions de commissaire d'arrondissement à Huy depuis le 8 oc- 
tobre 1830 jusqu'en 1858. Il a représenté ie même arrondis- 
sement au Sénat depuis l'origine de cette assemblée jusqu'à la 
loi sur les incompatibilités (1831-J8], et fut pendant tout le 
temps de son mandat investi des fonctions de secrétaire. 

■•T*"fcr« ■». — A Gand, Prudent Vin Dcrsï, arcbivisic 
de la ville de Gand, membre correspondant de racadcmic, 
royale, un des écrivains flamands les plus féconds, critique sa- 
vant, et surtout poète riche d'imagination et plein de verve. 

Harenihrc <•. — A Bruges, le baron Jea n-Ha rie- Franco is- 
TËcodore de Pbucbt-Vïh Hveike, officier de l'ordre de Léopold 
et décoré de la croix de Fer. Le baron de Pelicby, né a Brages 
le 12 mai 1774, entra d'abord au service militaire d'Autriche, 
et a rempli pendant une longue suite d'années, les fonctiona de 
bourgmestre de Bruges. Après avoir si^gé au Congrès national, 
il représenta sans interruption l'arrondissement de Bruges au 
Sénat depuis 1831 jusqu'aux dernières élections de juin, lors 
desquelles il renonça à la vie parlementaire. 

Hoveaibreia. — AGaMd,Léopold-]ean.-FrançoisHTE, colonel 
de cavalerie en non activité, oflicier de l'ordre de Léopold ; il 
avait été promu colonel le 13 janvier 1859, et était ne à Dun- 
kerque le SS juin 1806. 

Bécemhre S*. — A Molenbeck-Sl.-Jean, Hatbias Ulihs, 
ancien intendant en cbef de l'armée, chevalier de l'ordre de 
Léopold. 

Né i Bruxelles le âiSjuin 1782, il entra au service de France 
en qualité de comptable a l'hApital militaire de la Cambre, le 
i" sept.' 1809. Il fit comme commis des hôpitaux des armées 
du Nord, les campagnes de 1809 et 1810, puis celles de 1813 et 
1814, au siège de Berg-op-Zoom, où il fut blessé d'un coup de 
feu le 8 mars 1814, enfin celle de 181tj contre la France. Au 
service des Pays-Bas {le l"sept. 1814), il fut chargé de l'orga- 
nisation des hôpitaux militaires en Belgique. Nommé premier 
commis i la 4° division du département de la gueirc, il fut 
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sDUS-chef de la 3* division, le 19 septembre 1820, inspecteur 
dn travail dans les grandes prisons de l'État, 3 avril 1834, puis 
in«pecteur général des prisons du royaume, 17 nov. 1826. Les 
événements de 1830 portèrent Ulens au comité de la guerre 
le 20 sept. 1830, et dès le 1" févr. 1831 , il obtint les hautes fonc- 
tions d'intendant en cher, chargé de la division d'administra- 
tion. Mis en non activité de service le 31 déc. 1834, il Tut ad- 
mis à la pension le 12 novembre 1838. 

véeemhr* ». — A Sainval (Tilff), Alphonse Nbef, bonrg- 
meslre de Tilff, membre du Sénat pour l'arrondissement de 
I.tége depais le 28 octobre 18S6, ancien membre du conseil 
provincial, âgé de SI ans. 

u M. Alphonse Neef était un de ces hommes rares qui unis- 
sent à la distinction de l'intelligence les dons du caractère, et 
qui les consacrent avec un dévouement sans bornes au service 
de leur pays. 

•I Doué d'un esprit pénétrant et cultivé, d'une grande rectitude 
de jugement, il commandait l'eslimc par son désintéressement 
et sa Termetè, par son attachement inébranlable à ses convic- 
tions et à la cause de notre indépendance et de notre nationa- 
lité; il conquérait tontes les sympathies par l'aménité, la fran- 
chise et la loyauté exemplaire de son caractère. Aussi, h peine 
était-il entré au Sénat, qu'il y conquérait une position élevée, 
analogue à celle que M. Delfosse occupait à la Chambre. Ses 
adversaires politiques eux-mêmes rendaient hommage â son 
talent et à la loyauté de ses principes. 

« Dans toute la maturité de l'âge, il pouvait servir longtemps 
encore la patrie et l'opinion libérale, qui était ftère de le comp- 
ter parmi ses chefs. Une maladie du cœur, qui a lait des pro- 
grés rapides, l'enlève prématurément à la vive affection de son 
honorable famille, dont la douleur profonde sera partagée par 
tous ses concitoyens. « 

BéccMhre as. — Ben ri-Harie- Alphonse Dk Fittiiirs, an- 
cien commissaire d'arrondissement à Hasselt, représentant de 
cet arrondissement de 1848 à 1896, né en 1806. 
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LES GÉNÉRAUX BELGES DEPUIS iSSO. 



L'jnnm^ration suiranle ne comprend que les {jéaéraux reritus d'un 
coDunandement loit en serrice actif, soit en lervice sédentaire. Elle ex- 
clut: 1>Ies généraui i titre honoraire; 9* les généraui rayés des cadres 
de l'araée p^r saite de condamnalion ; S° les offiders géoérani fraD^ais 
Surtl, Magnan, Girard el De ffarp, qui n'ont occupé que teoipwai- 
rement de hautes positions dam l'armée bel(;e, et qui sont rentrés dans 
leur pays à la suite du Irailéde paix de 1839. 

Les indications relatives à l'étal de service des officiers rensei|;iiés dans 
celte nomenclature, ainsi que les dates de naissance et de décès, ont été 
puisées exclusivement dans les publications officielles et antres qui se 
trouvaient 1 ma portée. 

Comme je prépare un grand travail devant comprendre, dans la fomie 
des notices qui suivent, et de celles que renferment les années précé- 
dentes de cet jiInn'uaiTe, toutes les personnes ayant rempli de hautes 
fooetiom en Belgique depuis la fondation de ce royaume, j'accepterai 
avec reconQabsance les rectifications ou additions que l'on voudra bien 
m'adresser. 

Parmi les distinctions honorifiques, nous n'avons relevé que celles ac- 
quises au service de la patrie. Les abréviations employées pour désigner 
les grades dans l'ordre de Léopald, sont : eh. (chevalier), off. (officier), 
eotnm. (commandeur), gr.-off. (grand-officier). 

S. A. R. Mgr. le Comtc bi Ftïiniiii, né à Laeken le 34 mars 
1837, sous-lieutenant au régiment des guides le 16 dcc. 1846, 
capitaine commandantle 16 déc. 18lt3, colonel le 16 dëc. 18S3, 
généra l-m<gor, commandant honoraire du régiment des guides, 
le 21 juillet 1893 ; appelé â commander la 1" brigade deUdi- 
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lision de grosse cavalerie par disposition minislérîelle du 6 fé- 
vrier 1860. — Grand cordon de l'ordre de Léopold, le ii mars 
189S. 

AiLiiT, Orner- André-Charles, né à Toarnai le 16 février 1801, 
major au 1" lanciers le 19 avril 1832, lîeulenantrcolonel «n 
S" cuirassiers le SI juillet 184S, commandant de ce régiment 
le 30 sept. 1844, colonel le 18 juill. 184S, passe au commande- 
ment du régiment des guides le 13 déc. 1848, général de brig. 
(S* brigade de la division de cavalerie légère] le 18 déc. 1831, 
lieutenant-général (division de cavalerie légère) depuis le 
8 mai 1839. — Ch. 1833, ofT. 1831, comro. 1859. 

ÂiLAY, Jules-Gustave, frère du précédent, né k Mons le 
^juillet 1803, capitaine au i' lanciers le 23 juin 1831, major 
le 17 février 1838, lieutenant - colonel au l^^lancîers le 
i" aoàt 1843, directeur du cours d'équilaLion le âO juillet 
1849, colonel au 1" cliasseurs à cheval le 20 juillet 1846, gc- 
néral-major commandant de province le 1" avril 1834 (pro- 
vince de Luxembourg, puis le 29 mai 1837, province de 
Hainaut), passe à la section d'activité, comme commandant 
la 2' brigade de cavalerie légère, le 8 mai 1839. — Ch. 1833, 
OfT. 1832. 

Abiay, Narcisse-Auguste, frère des précédents, né à Hons 
Ieâ6 fév. 1806, capitaine de 1" classe au 1" lanciers le19 avril 
1832, major aul"chasseursàcfaevalle91 juillet 1842, lieute- 
nant-colonel le 2 novembre 1846 (au 2° lanciers, puis comman- 
dant du cours d'équitation], colonel au 1" chasseurs le 9 avril 
1830 (passe plus tard au S' chasseurs], commandant du 2* lan- 
ciers i partir du 16 mai 1854, général-major (réserve] le 14fév. 
1898, et commandant la province de la Flandre occidentale. — 
Ch. 1837, ofT. 1855. 

AnoDL, Victor-Prosper-Eruesl, né k Bruxelles le 13 janvier 
1794, entre à l'école miliuire le 10 décembre 1810, brigadier 
dans un régiment de cavalerie le 1 2 novembre 1811, sous-lîeu- 
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tenant de cuirassiers le 30 janvier 1813 (bataille de Dresde, de 
Leipzig, campagne de France), admis dans l'armée des Pays- 
Bas (carabiniers) le 11 novembre 1814, lieutenant le tj mai 1818 
(bataille de Waterloo); adjudant -major en 1816, capitaine en 
avril 1819 ; par suite de ses anciennes blessures, il se vit oblige 
de demander sa retraite en 183â. A la révolution, le capitaine 
Anoul rentra au service et fut Tait commandant de la place de 
Bruxelles, avec le rang de lieutenant-colonel le 28 oct. 1830, 
promu colonel te 6 janv. 1831 , commandant militaire du Bra- 
batit le 27 juin suivant, puis coinmandaut du régiment de cui- 
rassiers et d'une partie de la cavalerie de rËserve, le 19 octobre 
de la même année; général-major le 9 avril 1841, commandant 
la S' brigadede la division de cavalerie de réserve; gouverneur 
militaire de la place de Brtixelles le 11 fëvr. 1843 :W même 
temps il remplit les fonctions de commandant de la province 
de Brabanl; nommé commandant de la gendarmerie nationale 
le 17 octobre 1842, aide de camp du Boi le 14 dcc. 1&43; 
lieutenant-général, commandant la 4° division territoriale, en 
conservant ses fonctions d'inspecteur-général de la gendarme- 
rie le 11 août 1847 ; passe au commandement de la division de 
cavalerie légère le 3 avril 1848, puis à celle de la grosse cavalerie 
e 19 janvier 1849; ministre de la guerre du 13 juinlSUl au 
30 mars 18^lf. Après sa retraite du ministère, il reprend ses 
fonctions de divtsionnairede la grosse cavalerie et d'inspectcur- 
géiiéral de la gendarmerie nationale. Pensionné en 18S9 avec 
conservation de ses fonctions d'aide de camp du Roi. — 
Ch. 1833, off, 184&, comm. 18IJ2, gr. ofT. 18K5, gr. cordon 
1899. Chev. de la Légion d'honneur le 17 mars 1819 pour sa 
brillante conduite à la bataille de Leipzig, de l'ordre de Guil- 
laume le 11 sont 181!i pour la bataille de Waterloo. 

Ahenii, Charles, né le 1 9 juillet 1806, capitaine d'infanterie 
le 6 oct. 1831, capiuine de 1" classe au 2» de ligne le 24 no- 
vembre 1836, adjudant-major aui grenadiers le 21 mars 1838, 
major le S6 juin 1846, lieulenant-colonel tel7 fév. 1832, passe 
avec le même grade au I)" de ligne le 2li juin 1893; colonel 
8 septembre 1 8S4 ; général-m^or, commandaiil la 2* brigade 
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de la i' division, depuis le 8 mai 18S9. — Ch. 1833, oIT. 1818. 

Bhten, Édouanl-Félii-Joseph, né le 6 juin 1806, caplUine 
de 1" cla^e au I " régiment de chasseurs à cheval le 12 ociobre 
1832, ofHcier d'ordonnance, puis le 18 ilëcenibre 1836, aide de 
camp du général Magnan ; rentre dans le corps le 18 juin 1839, 
ii fut promu major le 31 juillet I^JS [d'^ibord au 1" chass., puis 
en I8$3 aux guides); lieulenaRt-coloricl leSOjuin 1846, com- 
mandant provisoire du 2' lanciers le 4 octobre 1847, colonel le 
26 avril 1849 [2° lanciers, passe le 19 jaiiv. 18S3 au rcgîment 
des guides); élevé au grade de général-major à la réserve Ie8lcv. 
1837, il commanda la place de Bruxelles; ministre de la guerre 
du 9 novembre 1857 au 6 avril 18o9; depuis celte dernière 
date, il cffmmande la province de Limbourg. — Cti. 1834, 
oiï. 1891. 

BoHBiMAKs, Bernard, né le 19 mars ISOJj capitaine d'infan- 
terie de Isolasse le 7 septembre 1831, major le 1" août 1843, 
lieutenant-colonel au 4" (puis. 6') de ligne le 36 août 1849, 
colonel au 6° le 8 septembre 18S4, gêné rai -major commandant 
de place à Cfaarleroy, depuis le 8 mai 1899. — Avant sa pro- 
motion au grade de lieutenant-colonel, M. Barremans avait 
occupe pendant une longue série d'années les fonctions 
d'inspecteur des études à l'école militaire. — Ch. 1833, 
otr. 18S7. 

BoHnEiJma, François, né à Louvain le 17 juillet 1789, servit 
en France depuis 1807 jusqu'en 1816. Il assista aux batailles 
ou combats de Burgos, [Ilm, Wagram, Essiing, Talavéra, Léon, 
Toloza, Rodrigo, etc., Smolensk, Borodino, Luizen, Wurtzen, 
Bautien, Dresde, Iji'ipzig, Brienne, I^aon, Paris. Lorsque la 
garde impériale fut liirenciée, il entra avec son grade de lieute- 
nant au 67' régiment d'infanterie (bataille de Ligu)] ; il donna 
sa démission du service de France le 6 février 18Î6. Le gou- 
vernement des Pays-Bas ne l'admit au service actif que le 
12 décembre 1816; nommé capitaine le 16 août 18i9. Rentré 
en Belgique lors de la révolution, il fut nommé major d'infan- 
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lerie le 27 octobre 1830 (campagne du mois d'août IftSl]; 
lieutenant-colonel au 10« rcgîment de ligne le 23 mai 1837 
(commandant du régiment]; colonel le 9avril 1841, passe an 
régimenld'élitcS9juill. 184S; gcncral-major le ISjuill. 184» 
(1" brigade de la 1" division), pensionné avec le grade de 
tieutenant-g^néral le 10 mars 1834. —Ch. 1833 [pour sa bril- 
lante conduite à Kermpl], ofT. 1847, décoré de la croix de che- 
valier de la Légion d'honuetiF sur le champ de balaille de 
Dresde, 1813. 

BaULioirT, I^urent-Matbieu- Joseph, né à Seraing le t7 fé- 
vrier 1789, entra dans l'armée Trançaise en 1805, assisia aux 
faits d'armes d'Austerlitz, d'Iéna, de Wagram ; en 1810, il fut 
enEspagnedans l'armée du ducd'Essling,et reçut une blessure 
grave à la tête au siège de Ciudad-Hodrigo. Il fut décoré de la 
croix de la Légion d'honneur à Borodino. Le capitaine Brial- 
mont, blessé à l'épaule à Bantten, fut après 1813 attaché i 
l'état-major du prince Eugène en Ilalie. Après la bataille de 
Waterloo, oà il eut un cheval tué sous lui, et après la forma- 
tion du royaume des Pays-Bas, il entra au service de son pays 
naUl en 1816. En 1828, il fui à sa demande mis à la dispo* 
nibilité. Après la révolution, il fut successivcinenl comman- 
dant de la place de Venloo, de 1830 â 1836, colonel hono- 
raire le 24 juillet 1832, colonel effectif le 7 janvier 1839, 
commandant de place à Anvers le 27 novembre suivant, aide 
de camp du Roi le 21 juin 1842 ; promu au grade de générat- 
major le 17 octobre suivant, il commanda la province de Bra- 
bant; déchargé de ces fonctions pour continuer à faire partie 
de la section d'activité, en qualité d'aide-major général de 
l'armée le 22 Juin 1843; lieutenant-général le 26 avril 1849, il 
commanda la 4° division territoriale et la 4* division d'infau- 
[erie. Ministre de la guerre du 12 aoOt 18S0 au 13 juin 18S1 ; 
après sa démission, il reprit le commandement de la i' division 
et fut mis à la retraite le 10 mars 1834 avec continuation de 
SCS fonctions d'aide de camp du Roi. — Ch. 1835, off. 1846, 
comm. 1853. 
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Bii<u (comte Louis A. de), né à Luxembourg le 19 nov. 1781, 
s'engagea au service de France en 1806 (S7' régiment de clias- 
seors i clieval), sous-lieutenant le S7 août 1807 (campagnes de 
PoiDéranieetdeDanemark),premier lieutenant le 18 avril 1808 
(campagne d'Espagne, croix de la Légion d'honneur], adju- 
dant-major le I" février 1810 (campagne d'Estramadure, prise 
(le Badajoz), capitaine le 20 juillet 1813 (batailles de Leipiig, 
de Hanau, blocus de Luxembourg). Admis avec son grade dans 
l'armée des Pays-Bas le SI septembre 1814, il assista à la ba- 
taille de Waterloo (grièvement blessé) ; major au i' régiment 
de carabiniers, trois jours après la bataille, le SI juin 181S, et 
décoré de l'ordre militaire de Guillaume. Lieuleiiaiit-colonel 
au 8* de hussards le 36 septembre 18S4, colonel au même régi- 
inentle 16 août 1850. Démissionné du service néerlandais au 
mois d'octobre de la même année, il fut admis dans Tarmée 
belge comme colonel du S° régiment de chasseurs à cheval, le 
29 avril 1831 ; général de brigade le 16 octobre suivant (bri- 
gade de cavalerie de la première division), lieutenant-général 
le 34 septembre 1837 (division de cavalerie légère). Admis à la 
retraite le 18 juillet 184S, il mourut à Bruxelles le 4 sep- 
tembre 185S. — Cb. 1835, off. 1837, comm. 1843. 

BuoH, Norbert, né à Corbaix (Brabant) le 7 juillet 1786, 
entra au service de France en 1807 [aux 11° et 31' régiments de 
cbasseurs à cheval) ; combattit à Friediand 1807, à Katisboune 
lSO0,àEssling 1809 (campagnes d'Espagne 1810 et 1811, cam- 
pagnes d'IUlie 1813 et 1814); démissionné le 21 juillet 1814, il 
fut admis avec son grade de sons- lieu tenant dans l'armée des 
Pays-Bas, au 5" régiment de dragons légers le 6 janvier 1818 
(combat à Quatre-Bras et à Waterloo); lieutenant le 17 fé- 
vrier 1818, capitaine le 16 avril 1830. En Belgique, il fut 
nommé major à la suite du 1" régiment de chasseurs Â cheval 
le 11 décembre 1830, majoreffectifle S septembre 1831, passe 
au régiment des guides le 9 août 183!! ; lieutenanl.colonel le 
36 mai 1837, colonel le 16 décembre 1841, d'abord au régi* 
ment des guides, puis au 3° de lanciers le 23 aoflt 1843 ; génc- 
râl-major commandant de province (Luxembourg) le 16 aoAt 
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1847. Admis a la pension te 26 août 1849. — Cb. 1833, 

uff. 1847, chevalier de la Légion d'honneur et de l'ordre de 

Goillaume, pour sa participation aux campagnes mentionnées 

ci-dessas. 

Bdzin, Gérard^Servais, né à Lou?ain en 1784, colonel, com- 
mandant de la province d'Anvers en 1833, uommé général de 
brigade, gouverneur militaire de Bruxelles, et commandant la 
province, le 7 janvier 1833 j aide de camp du Roi el ministre de 
la guerre du 18 avril 1840 jusqu'à sa mort survenue en février 
1842; membre de la Chambre des représentants pour l'arroD- 
dissement de Louvain depuis le 30 septembre 1i<40 jusqu'à sa 
mort. — Croix de fer, ch. 1833, off. 1837. 

CAFiAiiaont, Alexis- Adolphe, né à Hons le IS nov. 1798, 
cadet au bataillon des chasseurs belges du Bas-Rhin, au ser- 
vice de l'Autriche [devenu plus tard le 36"), assiste aux é?énc- 
raenls militaires de juin 181tf, sous-Jieu tenant après la prise 
de Paris, premier lieutenant le 38 décembre 1836 (depuis le 
16 août 1839 au 3° bataillon des chasseurs d'élite). Pendant les 
mois d'août et septembre, il servit courageusement le gouver- 
nement, et Tut blessé dans les rangs de l'armée néerlandaise 
contre les insurgés de Bruxelles. Après avoir offert sa démis- 
sion en octobre 1830, il fut nommé capitaine et aide de camp 
du général Daine le 7 décembre 1830 el assista en cette qualité 
au blocns de Maestricht. Au mois de février 1831, le capitaine 
Capiaumont organisa une compagnie de cavaliers, appelée 
guides, noyau du régiment actuel, et en reçut le commande- 
ment en dehors de ses fonctions d'aide de camp, commande- 
ment qu'il conserva jusqu'au mois de juin suivant. £n outre, 
il organisa, sous le nom du bataillon de tirailleurs de la Meuse, 
l'ancienne légion de volontaires belges, dite légion de Lon- 
dres; il y incorpora plusieurs compagnies franches de Tournai, 
Namur, Bnixelles, etc. 11 assista, comme commandant d'nn 
bataillon du 10° régiment, ans combats de Houlhalen, de 
Kermpt et de Cortessem. Le Roi, appréciant les mérites acqnis 
pendant cette campagne par le capitaine Capiaumont, le nomma 
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son ofRcier d'ordonnance le 5 septembre suivant. Il fut en 
ontre chargé, après avoir él^ promu major, d'organiser un 
corps de partisans (infanterie el cavalerie], et de surveiller avec 
ces troupes la place de Venloo et les environs de Maestricht. 
Les partisans ayant été adjoints en 1836 au l" régiment de 
chasseurs à pied, le major Capiaumont fut nommé lieutenant- 
colonel, commandant de ce corps le 7 août 1836 ; colonel au 
même régiment le 9 aoilt 1841, commandant ad intérim la 
S* brigade de la i' division le 8 octobre 1843 j général -major 
le 18 juillet 1849, commandant la 3° brigade (à partir du 
26 août 18K0, la 1" brigade) de la 3° division, fonctions qu'il 
cumula, du 3 mai 1849 au 31 août 1831, avec celles de com- 
mandant de la province de Liège, et jusqu'en 183i avec celles 
d'inspecteur- gêné rai de l'infanterie. Lieutenant-général (à la 
réserve) le 20 décembre 18S4, temporairement commandant la 
1 " division territoriale le S avril 189S ; inspecteur-général de 
l'infanterie pour 1857, replacé à la section d'activité pour com- 
mander la i' division d'infanterie le 8 avril 18li9. -r Ch. ISZS, 
ofT. 1847, comm. 1836. 

CHAFELift, Jean -Jacques-Edouard, né à Marseille le 13 oc- 
tobre 179 j, organisateur de I école mililaire, dont il est le chef 
depuis la création de cet établissement en 1834 ; lieutenant- 
colonel d'état-major le 14 mars 183;2, colonel le 12 févr. 1838, 
définitivement admis dans ce grade au service de Belgique le 
17 avril 1838; confirmé commandant directeur de l'école mili- 
laire lors de l'organisation définitive le 'S avril 1840; après 
avoir obtenu la grande naturalisation par la loi du 9 juin 1844, 
il fut promu au grade de général-major le 18 juillet 184»; 
lieutenant-général (à la réserve) le IK février 18!(4, placé à la 
section d'activité le 31 mars 18S3 ; pensionné avec continua- 
tion de ses fonctions de commandant de l'école militaire, en 
mai 18lt9. — Ch. 1833, olT. 1847, comm. WàS, gr. off. 1S1}9. 

CiASiBL» BE MoDLBA», Alberl-Frauçoïs (marquis du), né à 
Wurzbonrg (Bavière) le 16 décembre 1793, d'uite ancienne 
taaiille noble du Uainaut, élevé au prytanée militaire de la . 
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Flèche et i l'école de Saint-Germain; page de Napoléon le 
19 février 1811, sous-liealenant au 6* régimenl de cuirassiers 
le S mai ISli (campagnes de Russie, batailles de LuUen, Wurl- 
len, Dresde, Leipzig, Hanau, chevalier de la Légion d'honneur 
le 4 décembre 1815),tîeutenant,aidede camp du général baroD 
Duriule le 33 mars 1814 (combat de Menin, prise de Gand, 
combats de Deynie et de Courtrai). Démissionué du service 
français, le 7 mai 1814, il fut admis comme capitaine dans 
l'armée des Pays-Bas (hussards de Croy] le 30 décembre snivanl 
(blessé à Qualre-Bras, décoré de l'ordre de Guillaume). Htyor 
au même régiment (8°) de hussards le SS novembre 181K: il 
donna sa démission le 3 mai 1820 et revint dans ses propriétés 
du Hainaut. A la révolution, il organisa le fameux corps des 
chasseurs Chasteler et fut le 3 octobre 1830 élevé au grade de 
général de brigade et chargé de l'organisation de la cavalerie 
belge. Dès l'arrivée de Léopol<l I", Sa Majesté se l'attacha 
comme son aide de camp (campagne de 1831), et peu après il 
devînt grand écuyer de Sa Majesté. Il mourut, à l'Age de 42 ans, 
le 16 juillet 1836. — Croix de fer, chevalier de l'ordre de 
LéopoM,1833. 

Craul, baron Pierre- Em ma niiel-Félii, né à Tarbes (France) 
le I''janvier1808, filsdu conventionnel François-Jean-Pierre 
Cbaial, retiré en Belgique en 1816. M. Chazal, qui avait d'abord 
suivi la carrière commerciale, en Tut détourné p;ir tes événe- 
ments de 1830, auxquels il prit une part active. 11 fut succes- 
sivement nommé par le gouvernement provisoire munition- 
naire général le 1" octobre, ordonnateur en chef te 13 octobre 
et intendant général de l'armée le 14 novembre 1830. Après 
avoir été, avec le grade de colonel, qui lui fut confié le 6 févr. 
1831 , commandant militaire de la province de Liège, il hit en 
1837 replacé dans les cadres de t'arniée active et nommé colo- 
nel commandant du O'rég. d'infant, le SS févr. de cette année. 
Général-major le SI juillet 1842 (1" brigade, 4' division); aide 
de camp du Roi le 3 mai 1846 ; lieutenant-général le 11 aaAI 
1817, ministre de la guerre (cabinet Frère-Kogier) du 18 aoùl 
1847 au 10 juillet 18!iO, date à laquelle il se démit de son por- 
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tefeuille. Depuis lors le génèrol Chazal remplissait le poste de 
commandant de la 4< division territoriale et de la 4° division 
d'inrauleric, quand un arrêté royal du 6 avril 1839 lui confia 
de nouveau la direction du département de la guerre, poste 
qu'il occupe encore. 

En 1844, les Chambres lui accordèrent la grande naturali.-'a- 
tion. En 181S3, le général Chaial fut chargé par le Roi d'une 
mission diplomatique auprès de l'empereur Alexandre II de 
Russie, récemment appelé au trône par la mort de son père. 
- Ch. 1831, off. 1843, comm. 1832, gr. off. 1B3SS. 

Cuisss, Dominique, né i Luxembourg le 13 octobre 1802, 
d'abord avocat dans sa ville natale, combatlant volontaire 
en 1830, chargé par le gouvernement provisoire d'organiser 
un corps de volontaires luiembourgeois; major le 19 oct. 1830; 
successivement chef de bataillon au 2< et au 3* régiment de 
chasseurs i pied (commandant de ce dernier régiment du 
â9 mars au 7 août 1856), puis au 4' de ligne ; lieutenant-colo- 
nel le 21 juillet 1842, sous-cher du personnel au département 
de la guerre le 28 du même moisj directeur du personnel le 
27 décembre suivant; promu au grade de colonel le 27 sep- 
tembre 1844 ; général-major le 3 août 1848, et désigné comme 
tel pour commander la 1" brigade de la i' division ; mort à 
Saint-Josse-ten-Pfoode trois mois après, le 17 juillet 1848. 
H. Claisse avait été nommé commissaire du roi en 1843 (sous 
le ministère du général Dupont] pour soutenir la discussion du 
projet d'organisation de l'armée devant les Chambres législa- 
tives. — Croix de fer, Ch. 1841. 

Clim?, Joseph-Ignace, né i Hons le 12 novembre 1781, fils 
d'un vieux dragon de Latour, entra au service de la république 
française en 1797, fit la r^mpagne d'Italie sous le premier con- 
sul et se trouva le 14 juin 1800 à la bataille de Marengo. Ren- 
tré en France, H. Clump prit part à l'expédilion qui avait pour 
but d'alTranchir le Portugal de la domination anglaise. On le 
retrouve aux batailles d'AusterlIlz, d'Iéiia, d'EyIau, de Fried- 
land (décoré sur le champ de bataille le 14 juin 1807}. Nommé 
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sou s- lieutenant en 1808 (campagne d'Autriche}, sa vaillante 
conduite h Ratisbonne lui valut te grnrle de lieutenant au 
3S< régiment d'iiiranterie légère (Essiing, Wagram). Nommé 
adjudant-major en 1811 (camiiagncs d'Espagne et de Itussic), 
il fut, à la chuLe de l'Empire, admis avec soji grade de capi- 
taine dans les rangs de Tannée des Pays-Bas en 1813 et promu 
major d'inraiiterie le 33 juillet J838. Au service belge, il fut 
nommé lieutenant-colonel le 16 octobre 1830; colonel le 
38 décemlirc suivant, commandant du 4° régiment d'infanterie 
(stationné à Anvers, lors de la conspiration du générât Van der 
Sniisfen) ; gcnérai-inajor le 31 avril 1831 (promotion motivée 
par les « bons et loyaui services, par lesquels il a sauvé (a 
patrie des plus imminents dangers '•); il commandait )a 3* bri- 
gade de l'armée de l'Escaut pendant les événements de cette 
année. Commandant militaire de la Flandre orientale et des 
troupes destinées à la dérense des deux Flandres, le 14 ocl. 
1834} à la suite des troubles qui éclatèrent à Gand le 3 octobre 
1839, il fut promu lieutenant-général et commandant ta1"di- 
vision territoriale le 11 octobre 1839; mis à ia retraite le 
11 août 1847; commandant en chef delà garde civique de Gand 
le 16 septembre 1848 ; mort à Gand le 30 septembre 18JS. — 
Ch. 1833, off. 1857, comm.J847. 

CocssEMERT, Bernard-Josse, né à Gand le SI octobre 1794, 
volontaire au service de France, au 33' régiment d'infanterie, 
le 50 avril 1810 (campagne d'Espagne 1811 et 1813, bataille de 
Leipzig 1813, où sa conduite lui valut l'épaulette de sous-lieu- 
tenant); démissionne du service français le 30 août 1814. Placé 
en demi-solde jusqu'au 1 1 novembre 1814, il entra dans les 
rangs du 7" baUillon belge (campagne de 1813] ; successive- 
ment nommé lieutenant et capitaine sous le gouvernement de 
Guillaume, il obtint sa démission après les événements de sep- 
tembre 1830; major (au 19° régiment) le 13 scpt^-mbre I83I, 
délachéà la 3° division (personnel) du département de la guerre 
le 30 juillet 1837 ; lieutenant-colonel le 31 Juillet 1843, d'abord 
au 9° de ligne, puis à partir dû 30 avril 1843, commandant 
du 3*;Go[onei au même régiment le 18 juillet 184S; général- 
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ni^or ie 9 avril 18S0, commandant la 2' brigade de la I" di- 
vision, et depuis le 9 avril 18lia temporairement la I" division. 
Pensionné avec le grade de lieutenant-général honoraire le 
36 septembre 1837. — Ch. 1854, ofT. 1831. 

CiiQDiLLioN, Haximilien-Joseph, né à Monsle34 janv. 1786, 
sons-lieutenant en 1804 ; il Bt dans les armées françaises la 
première campagne de Prusse et de Pologne, puis il fit partie 
de l'armée expéditionnaire d'Espagne et de Portugal. Il quitta 
le service l'rançais en 1814 pour entrer dans l'armée des 
Pays-Bas. Apres 1830, le colonel Criquillon occupa d'abord le 
poste de commandant militaire de la province de firabant, puis 
celai de conseiller à la haute cour militaire le 7 janvier 1831 ; 
nommé général -major, avec continuation de ses fonctions de 
conseiller le 21 juillet 184ti. Pensionné le 7 septembre 1848, 
ilest mortàixellesie 13aoùt18S4. — Ch. 1833. 

CiosstK, Eugéne-Joseph-Victor, né à Dolembreuï (Liège) le 
9 novembre 1796, entra dans l'armée française le 7 juin 1813, 
fit les campagnes d'Allemagne en 1813 et 1814; licencié le 
3 juillet 1814. Lieutenant au service des Pays-Bas, il assista à la 
bataille de Waterloo. Après 1830, inajor au 9*, puis au 8° de 
ligne; lieutenant-colonel le 24 janvier 1839 (d'abord au 7°, puis 
le 9 avril 1841, commandant provisoirement le S'); colonel le 
31 juillet 1842 (8° régiment), général-major le 16 août 1847, 
commandant successivement de la 2° brigade 1" division, de 
ta 2° brigade 2> division, le 1 décembre 1 847, de la 2* brigade 
4* division le 25 novembre 1849, de la 1" brigade 4< division et 
de la province de Hainaut le 21 août 18S0 [dcchargé du com- 
mand. de la brigade le 27 janvier 1891), enfin de la 1" brigadu 
de la 3° division le 20 décembre 1834. Alort subitement au 
camp de Beverloo le 27 août 1833. — Ch. 1833, off. 1847. 

CRcgoBUBocRG (Victor-Baucis-I.ouis-Englebert comte de 
Fourneau de), né à Bruxelles le 21 février 1 789, admis à l'école 
militaire de Fontainebleau le l» septembre 1803, sous-lteule- 
nant au 1" régiment de carabiniers {grosse cavalerie) le 14 dé- 
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cembre 1806, assista au» batailles de Friediand (décoré de la 
Légion d"honneur), de I.andshut (épaulette de lieutenant le 
3 juin 1809) d'EyIau et de 'Wagram (blessé de deuï coups de 
baïonnette). Adjudant-major an même régiment le SI juillet 
1811, il prit part à la campagne de Russie, où il déploya une 
intrépidité peu commune, et reçut plusieurs blessures, ainsi 
qu'aux grandes batailles de la campagne de Saxe (nouvelle 
blessure). Capitaine commandant d'escadron le 13 janv. 181S ; 
aide de carap du général Larocfae le 6 novembre suivant, il fil 
tonte la campagne de France; mis en non-activité lors de la 
première restauration le 12 Tévrier 1819; pendant les cent- 
jours, il fit partie de l'état-major général de l'Empereur (lia- 
taille de Waterloo le 4 juin 18IS(); attaché au grand quartier 
général du maréchal Davoust le iS juin suivant, comme chef 
d'escadron ; démissionné du service français sur sa demande le 
3 Juillet 1816. Retiré dans la vie privée pendant le régne de 
Guillaume, il Tut lors de la campagne du mois d'aoiit 1831, at- 
taché comme volontaire à l'état-major général (7 août), puis 
nommé colonel chargé des fonctions de chef d'état-major & la 
division de cavalerie le 20 du même mois, officier d'ordon- 
nance du Roi le 23 octobre suivant. Chef d'état-major delà 
S° division le 13 octobre 1832, replacé à t'étal-major de l'armée 
le 3 décembre suivant, il fut nommé sous-chef de l'état-major 
général le 30 juin 1839; aide de camp du Roi le SI juill. 1843; 
général-major le 18 juillet 1843 (â" brigade de grosse cavale- 
rie), commandant de la province de Brabant le 13 oct. 1848, 
et provisoirement de la division le 33 juin 1831 ; lieatensnt- 
général à la section de réserve le 18 décembre I8S1 ; admis à 
la pension de retraite, avec continuation de ses fonctions d'aide 
de camp du Roi, le 19 nov. 1833. Mort à Brutelles le 1** nov. 
185S. — Ch. 1835, off. 1847, comm. 1885. 

D*ini, Nicola^Joseph, néà Andenne(IVamur)lel3oct. 178Si, 
entre an service de France en 1793 (campagnes de Hollande et 
du Rhin, camp de Boulogne, batailles d'Elchingen et prise 
d'Ulm, AusterlilE, léna); chevalier de la Légion d'honneur le 
7 mai 1807, lieutenant et capitaine dans le courant de la même 
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année; admis au i' régiment d'inranterie polonais, mai 1807 
[campagnes de Pologne 1807 et de Gallicie 1809, batailles de 
Itachine,Zaniosc,Zandoniir,Mickow); nommé cherdebalaillon 
au 10° polonais pendant la campagne de Russie en 181 2, il sui- 
vît legénéral Rappâ Danlzig, et assista au blocus de cette ville. 
Colonel depuis le 13 juin 1813, il Tut admis au service des 
Pays-Bas avec ce grade le âli mars ISIIi, et promu gênéral- 
major le 34 nov. 1816. 11 était commandant de la province de 
Limbourg depuis le 28 déc. 1826, quand éclata la révolution 
de 1830. Il fut coiilirmc'dans son grade par le gouvernement 
provisoire le 31 oct. 1830. Général de division, commandant 
la 3° division militaire, le 27 déc. suivant, il fut appelé au com- 
mandement en cher de Tarmce de la Meuse le 16 juin 183) 
[campagne de 1831); placé dans la position de non-activité le 
20 août 1831 , il fut rappelé au commandement de la 4° divi- 
sion militaire le 9 nov. suivant. Remis en disponibilité quelque 
temps après, il Tut désigné le 31 déc. 1838 pour prendre le 
commandement supérieur de la forteresse deVenloo, puis, lu 
18 juin 1839, replacé à la tête de la 4< division. Mis en non- 
activité le 29 décembre 1841, et au traitement de réforme le 
14 juin 1842. Mort A Charleroi le 18 oct. 1843. — Chev. de la 
Légion d'honneur le 7 mai 1807, décoré de la eroii d'ofiicicr 
du Hérite Polonais le 13 juin 1800, de l'ordre de Mickow le 
4sept. 1809; chev. de l'ordre de Léopold 1833, off. 1839, dé- 
coré de la Croix de fer le 2 avril 183S. 

Dahhah, François-Louis, né le 2S oct. 1793, capitaine au 
1" chasseurs à pied le 30 janvier 1831, major le lU juin 1838 
{%• chasseurs, -puis avril 1841 au régiment d'élite), lieutenant- 
colonel le 2 juin. 1846, commandant le 2' chasseurs le 29 août 
1847, colonel le 26 avril 1849, d'abord au 2* chasseurs, puis le 
33 juin 1893, aux grenadiers ; général-major le 8 mars 1894 
(2' brigade de la 4* division), mis à la section de réserve le 
8 mai 1839, et nommé commandant militaire de la province 
de firabant. — Ch. 1834, off. 18S2, comm. t8tS9. 

Di u Haïe, Nicolas-Auguste, né à Nierderaaen (partie cédée 
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du Luiembourg) le 11 novembre 1782, au service d'Âulricbe 
du 1" septembre 180!t au 1°' janvier 1809 [campagnes d'Italie 
et d'Autriche, 1805 et 1806) ; a celui de France du 25 février 
1809 au 3t décembre 181S(campagDes d'Allemagne, 1809; de 
Russie, 1812; d'Allemagne, 1815-1814^ de Belgique et de 
France, T81Q);ace1ui des Pays-Bas du 7 Janvier 1816 au 30 oc- 
tobre 1830; admis dans l'armée belge le S novembre 1830; 
colonel au S° régiment de ligne le IS mai 1832, général-major 
le 9 avril 1841 (remplace le général de Narp comme comman- 
dant de la province de Brabant] ; commandant de la province 
de Limbourg le 26 mai 1842; pensionné le la mai 1846, avec 
legradedelieutenant-gcnéral bonoraire.— Ch. 1833, ofT. 1843, 

DiKiacaovE, François-Ghislain, né en 1774, général-major 
le 6 janvier 1831 , membre de la haute cour militaire, pen- 
sionné le 7 janvier 1839. Morl à son château de Lede le 4 juil- 
let 1847. 

DIL4IIII0T, Jean-Édouard- Joseph, né à Tournai en 1799, 
commença sa carrière comme professeur à l'athénée de Bruges, 
d'où il passa comme professeur à l'école militaire de Bréda; 
major le 10 novembre 1832, commandant dans les deux 
Flandres et commandant à Termonde, chef du service à Die^t 
le 19 mars 1837 ; lieutenant-colonel le 1" août 1843 ; aide de 
camp du Roi et gouverneur des princes le 3 juin 1846; colonel 
le 8 avril 1847 [avec continuation de ses fonctions], directeur 
des fortifications de la 4° division le 16 mars 1890; général- 
major, adjoint à T inspecteur- général des fortifications et du 
corps du génie, et en même temps directeur de la 4< division 
le 12 janvier 1893; inspecteur-général en remplacement du 
général Goblet le 8 mars 1894; promu lieutenant-général le 
8 mai 1899. — Ch. 1835, off. 1846, comm. 183S. 

DELirLANCQUR, Jean-Baptislc-Louis-Joseph, né à Tournai le 
16 avril 1787, entre au service de France comme soldat le 1" 
avril 1805 [2' régiment de chasseurs à cheval), prend part aux 
campagnes d'Fspagne 1808 et 1S09, et de Russie 1812; sous- 
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IJeuteiianllSIS, lieutenant janvier 1813 (campagne de Saxe, 
croix de la Légion d'honneur, 29 septembre 1813], capitaine 
arljudant' major dans les chasseurs du roi Louis XVIII octobre 
1814, aide de camp du général Pajol dans le courant de la 
même année. Pensionne en décembre 1813 et rentré en Bel- 
gique, il ne reprit de service militaire actif qu'à la suite de la 
révolution de 1850, où il fut nommé lieutenant-colonel com- 
inandanl la place de Tournai le 16 octobre 1830; colonel Qn 
1830, et général-miyor le 1*' août 1843, avec continuation de 
ses fonctions de commandant de place; en dernier lieu, com- 
mandant de la province de la Flandre orientale, le 30 Juillet 
1848. Mort à Gand le 23 février 1847. — Ch. 1837. 

De Lim, Henri-Félii-Prosper, né à Lubbeck (Brabant] le 
J8 février 1792, a servi en France du 2 décembre 1809 au IH 
octobre 1814 (priïonnierdeguerre du 2Sjanv.au 14 juin 1814), 
• puis aux Pays-Bas du 22 octobre 1814 au 16 novembre 1830. 
Entré au service belge le 11 décembre 1830, il fut élevé au 
grade de général-mjyor, inspecteur-général de l'artillerie le 
12 avril 1834, ministre de la guerre du 12 février 184S au 3 
avril 1845 i aide de camp du noi le 14 décembre 1843; promu 
au. grade de lieutenant-général le 18 juillet 184S; adjudant 
général chef de la maison militaire du Boi en remplacement 
du général Prisse, décédé, fin 181J6. Admis à la pension le 29 
avril 1S59, il continue encore ses fonctions d'adjudant général 
du Roi. — Ch. 1833, off. 1837, comm. I8S1, gr. off. 1853, 
grand cordon, 1839. 

Delobei, Jean-Baptiste-Simon- Joseph, né à Tournai le 24 
juin 1781, entra au service français comme soldai au 27' régi- 
ment de chasseurs à cheval, le 22 mars 1807, et fut sous-lieu- 
tenant le 22 mai 1813, lieutenant le 8 janvier 1814. Il quitta 
le service de France (campagnes de la Poméranie suédoise 
1807, d'Espagne 1808 à 1813, d'Allemagne et de France Î814, 
batailles de Vuelta, de Vittoria, Vitry le Français, etc., cinq 
fois blessé]. Le 26 avril de la même année, il passa au service 
des Pays-Bas, on il fut nommé capitaine au régiment de cbe- 
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vau-légers beig», dès le 24 juillet suivant; puis il devint lieu- 
tenant au 2» régiment de cuirassiers le 86 novembre 1814 (ba- 
taille de Waterloo, blessé], capitaine en second le 18 avril 1830, 
capitaine contmandanl au 9' régiment de cuirassiers le 19 avril 
1830, démissionné sur sa demande le 19 octobre suivant. Entré 
au service belge, il obtint le grade de major de cavalerie le Sa 
octobre 1850, et Tut promu lieutenant-colonel au régiment de 
cuirassiers le 9 novembre suivant (il se distingua pendant la 
campagne de 1831, et particulièrement à l'afTaire de Cortessem 
le 8 août 1831); commandant du S" cuirassiers le 1 juillet 
1836, et colonel le 26 mai 1837; commandant provisoire de la 
i' brigade de la division de cavalerie de réserve le 12 février 
1843, commandant de la province de Luxembourg le 17 nov. 
suivant. Après avoir été élevé au grade de général-major le 
26 rév. 1847, il Tut pensionné le 13 août suivant. Mort à Sainl- 
Josse-ten-Noode le 30 novembre 18lf6. — Cb. 1833, off. 1849, 
Croix de fer, légion d'honneur, ordre de Guillaume. 

Dans, Cbaries-Frédéric-Eugène, néàBruselles te6déc. 1796, 
major d'état-m^or le 23 juin 1831 , sous-chef du personnel au 
ministère de la guerre le 1" juillet 1837 ; lieu tenant- colonel le 
9 avril 1841 ; commandant provisoire du 10° rég. de ligne le 
28 juin. 1843; colonel dudit rég. Ie27sept. 1844; commandant 
de la province deHainautleSavril 1848 et de la première bri- 
gade de la 4° division le 37 juin suivant; général-major le 36 avril 
1849[l"brig. 3° division ; 2' brig. 3' division le 36aTrii1890; 
2° brig. 1" division le 4 oct. 1897); pensionné avec le grade de 
lieutenant-général honoraire, en mai 18S9. — Ch. 183S, 
off. 18IS1. 

DuAKT, Jean-NicoIa^Eugène, né le 7 avril 1809, sous-lîeute- 
nant d'infanterie au service des Pays-Bas le 19 juîll. 1839; pois 
au service de Belgique lieutenant au 1" chasseurs à pied ; capi- 
taine de 1" cl. au 3° chasseurs le 7 sept. 1821 (aide de camp du 
général l'Olivier); major au 1" cJiasseurs le 4 août 1S43;lienle- 
nant-colonel au 2« chass. le 6 avril 1849, puis au 6* le 28 févr. 
18!>2; colonel le 13 janv. 1893; passe an 2* chasseurs leSSjuin 
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suivant; gëiiè rai -major (commandant la l" brig. i' division), 
depuis le 8 mai 18K9. — Ch. 183», off. 18t5». 

Dits, Jean -Baptiste, né à Bruges le 24 janvier 1789^ colonel 
au 30 de ligne le IS avril 1834; commandant du rcg. d'élite le 
g avril 1841 ; général-major le SI jnill. 1842 [l" brigade de la 
S* division); lieutenant-général, leSavril 1848 (1" div. territo* 
riale et d'infanterie) ; pensionné le 10 mars 1858. — Ch. 1833, 
uff. 184», comm. ISSS, gr. ofT. 181S6. 

DoncKin n Dokcul, &. F., né à Liège en 1761, an ser- 
vice de France de 1784 à 1814 (lieutenant-colonel en 1793, 
aide de camp du général Dupont 1798, adjudant à l'état-major 
de Wagram en 1809) ; commandant de place à Tirlemont, en 
1814; à Nieuport, en 1816 (avec le grade de colonel). Après avoir 
pris sa retraite, il fut, lors de la révolution, nommé par les Lié- 
geois, commandant de la place de Liège (janv. 1831); plus tard, 
il siégea à la haute cour militaire, et mourut dans ces fonc- 
tions, le 2 avril 1840. — Croix de fer, Ch. 1837. 

DucouoN, Louis, ne à Ath le 8 mai 1794, capitaine de cava- 
lerie a l'armée de la Meuse en 1831 ; m^or au S° chasseurs à 
cheval le 21 ocl. 1851 ; lieutenant-colonel, commandant provi- 
soirement le même régiment, le 21 juillet 1842; commandant 
définitif le 30 sept. 1844; promu au grade de colonelle 18 juill. 
1848 ; général-major le 9 avril 1830 (1" brig. de la cavalerie lé- 
gère) ; commandant de la province de Hainaut le 30 déc. 1894 ; 
pensionné le 19 juin 1857. — Ch. 1833, off. 1851 , comm. 
a juin 1887. 

Dcpoirr, Pierre-Louis, né le 22 sept. 1798, fit, au service de 
France, la campagne de 1818, commanda l'artillerie belge à 
l'affaire de Louvain en 1831 ; lieutenant-colonel d'artillerie, 
le 26 nov. 1831, colonel le 6 déc. 1836 (!•>' rég.) ; général-major 
le 16 avril 1843; ministre de la guerre du même jour jusqu'au 
23 février 1840 ; aide de camp du Aoi le 27 février 1840 ; coin- 
mandanlla l^brigade d'artillerie leO mars 1846 ;lieuteDaD(>igA< 
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néralà lasectîonde réserve le 13 janvier 18SS; replacé au cadre 
d'aclivité pour commander la S" division territoriale le 20 mars 
18Si; inspecteur-général de l'arlillerie en remplacement du 
général De Liem depuis le 14 mars 1839. — Ch. 1833, off- 
184», comm. 18SS, gr. off. 18S6. 

Ddpont, Louis-Bernard, Trère du précédent, né le II sep- 
tembre 1800, m<gor d'artillerie le 14 mars 1834 (au 1" rég., 
commandant à Venloo en 1859) i lieutenant-colonel le 4 juin 
1842, commandant provisoirement le 1" rég. le 6 mai 1843 et 
définitivement, le 30 sept. 1844 ; colonel du même régiment le 
18 juillet 1849; général-major commandant la province de 
Namur le 1*' avril 1894 ; passe au commandement de celle de 
Liège le 10 août 1898 ; commandant de brigade (2° brig. d'ar- 
tillerie] depuis le 8 raai 1899. — Cb. 1833, off. 1891. 

De Rot, Camille-Louis-Âmédée, né le 17 mars 1799, major 
an S* rég. de lanciers le 21 oct. 1831 ; commandant provisoire du 
l«rég. le 20 avril 1838; lieutenant-colonelle 28 janvier 1S39; 
commandant déOnitirdndit régiment j colonelle 16 déc. 1841 ; 
général-major, commandant la province de la Flandre orien- 
tale, le8 avril 1847 ; commandant la 2° brigade de la division de 
cavalerie légère, le 23 août suivant (en même temps comman- 
dant la province de Namur, du 13 oct. 1848 au 31 août 1891); 
directeur supérieur de l'école d'équitation le 6 août 1891 ; par 
intérim commandant la 2° brig. de grosse cavalerie le 19 déc. 
1891 ; lieutenant-général commandant la division de cavalerie 
légère le 1 2 janvier 1893 ; depuis 1899, commandant de la divi- 
' sion de grosse cavalerie et de la i' division terrilnriale. — 
Ch. 1835, off. 1848, comm. 18S9, gr. ofF. 1899. 

DnriLuanL, Charles-Jean, né à Fémwelz le 9 sept. 1798, 
sous-lieu tenant du génie, le lOaoAt 1817; lieu tenant en 1823, ca- 
pitaine en 1829; major, puis lieutenant-colonel au service belge 
en 1830; colonelle 23 juin 1831, chargé de diriger les travaux 
de fortification à Anvers ; attaché plus tard au quartier général 
de t'wmée, il fut appelé le 9 aoitt 1831 au commandement su^ 
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péricur du génie à Anvers, pendant le siège de laciladelle; 
puis chef de la 2* direction de fortilïralions (à Mors); général- 
major, adjoint à l'inspection générale du génie et directeur de 
ta 4* direction, le 18 juillet IMS. Mort a Bruxelles le 11 avril 
1847. — Ch. 1834, off. 1847, Croix de fer. 

Ddval de BïàtLiBu, Edouard -Joseph -Hubert, comte, né à 
Mons le 17 mars 1789, page de >apoléun à 13 ans, sous-lieute- 
nant au 9* régiment de hussards te S3 mars 1806 (campagnes de 
Prusse et de Pologne, batailles d'Iéna, de Friediand, d'EyIau, 
de Tilsitt; campagne d'Espagne, 1808, siège de Saragosse le 
SI révr. 1809; combat (l'Alcanitz le là mai 1809;camp. d'Au- 
triche, 1809 ; baUille de Wagram) ; lieutenant le U févr. 1811 ; 
capitaine le 15 mai 181â (camp, de Russie, bataille de Boro- 
dino, décoré de la Légion d'honneur par l'empereur lui-même 
sur te champ de bataille à Mojaisk; Ttérésina; campagne de 
■Saie, 1813; Leipzig, Ilanau; à cette dernière affaire, officier 
de la Légion d'honneur, campagne de Champagne, 1814). 
Rentré en Belgique après l'abdication de Fontainebleau , 
comme chef d'escadron le 10 septembre 1814, il fut nommé 
major aux dragons légers n' S, te 4 nov. suivant; lieutenant- 
colonel aux cuirassiers le 19 février 1819, il obtint sa dé- 
oiission le 8 février 1830 ; député aux états de la province de 
Hainaut, mai 1831, colonel de la garde urbaine de Mons le 
27 août 1830. Nommé gciièral-mqjor par le gouvernement pro- 
visoire le 4 octobre 1830, il fut chargé du commandement mi- 
litaire de la province de Hainaut ; rais à la section de non-acti- 
vité, le 7 mars 1841, i) futadmis à la retraite avec le grade de 
lieutenant-général honoraire le 4 avrjl 1843. — Ch. 1834, ' 
off. 1839, comm. 18K6. 

Ddvivuh, Ignace-Louis, baron, nèà Mons le 17 mars 1777, 
volontaire au S* régiment de hussards le lli juillet 1793 (cam- 
pagne de Hollande), passe au 3'< régiment de dragons le Sif dé- 
cembre 179B (campagne d'Italie); sous-lieutenant de dragons 
le IK avril 1800; passe le 36 octobre suivant dans la garde à 
cberal, créée par le premier consul (campagne d'Italie, bataille 
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de Harengo]; lieutenant le 23 septembre 1804 [camp de 
Boulogne, chevalier delà LégioD d'bonneur]; passe dans les 
grenadiers à cheval de la garde impcriate (Austerlitz, cam- 
pagne de Prusse et de Pologne, 1806 el 1807) ; capitaine a^u- 
dant-major au\ chevaux légers polonais le 6 avril 1807 (Fried- 
land, campagne d'Autriche en 1809, Ëssiing, Wagram, officier 
de la Légion d'honneur; campagne d'Espagne); major au 4* rc* 
giment de chasseurs à cheval, février 1811 ; rappelé en France 
en 1813 [campagne de Hussie et de Saxe, l^utzen, Bautzen); 
nommé colonel commandant le S" régiment de cuirassiers sur 
le champ de bataille de Bautzen le 19 mai 1813 (laissé pour 
mort à la Calzbach) ; commandant du 16* régiment de chas- 
seurs^ cheval peu de temps avant la chute de Napoléon. Ren- 
tré en Belgique le 23 novembre 1814, il fut admis avec son 
grade daus l'armée des Pays-Bas, le 14 décembre 1814, et se 
trouva à la tête du 8° régiment de hussards à la bataille de Wa- 
terloo. Général de brigade le i décembre 1816 ; commandant 
militaire du Hainaut et de la cavalerie de la 6° divisitHi, 
te 14 mars 1820; créé baron Ie1î( mars 1823. Passé au serrice 
belge, il fut nommé général de division le li octobre 1830; 
commandant de la division de cavalerie le 20 août 1851, puis 
de la division d'avant-garde le S avril 1852; inspecteur-géné- 
ral de la cavalerie le S4 juillet suivant, puis commandant de la 
3' division territoriale le 4 août 1834. Admis à la retraite le 
17 mai 1842, il est mort à Mons le 6 mars 1803. — Ch. 1833, 
oCr. 1837, comm. 1842, gr.-off. 1843. 

Ddviviu, Vincent-Ha rie-Constantin, frère aîné du précé- 
dent, né à Uons le 12 décembre 1774, entra comme voloutaire 
aux hussards de Jemmappes le 18 janvier 1793, sous-lieute- 
nant le 22 février suivant [campagnes de Belgique, 1793-1794, 
d'Italie, 1795-97; d'Egypte, 1798, de Syrie), capiuine au 
3° régiment de dragons le 36 nivAse an viii, â la suite de la 
bataille d'Héliopolis [bataille de Canope le 21 mars 1801); chef 
d'esodroD au 21' de dragons le 10 vendémiaire an xii [camp 
de Boulogne, prise d'UIm, Austerlitz, léna et Eylau). Admis à 
la retraite le 2 juillet 1807, il rentra au service en 1813, Tut 
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placé comme lieulenant-colonel à la tête des gardes nationales 
(le Jemmappes le 1 3 juillet et reçut, après la chute de l'Empire, 
du gouvernement des Pays-Bas, le 16 décembre 1811, le com- 
mandement de la place de Mons; colonel le 16 mars 1816; 
nommé par le gouvernement provisoire, le 6 octobre 1830) 
général de brigade, et chargé,^le 29 novembre suivant, du com- 
mandemenl de Mons, qu'il continua jusqu'à sa mise à la re- 
traite, le l6 janvier 1841 (avec le grade de lieutenant-général 
honoraire). Mort à Mons le 3 novembre 1831. ~~ Ch. de la Lé- 
gion d'honneur, an ui; de l'ordre de Léopold, 1833; ofT. 1839. 

Einsns, Alexis-Michel, ne à Braxelles le 39 juin 1809, capi- 
taine d'artillerie lors de la révolution, coopéra puissamment à 
la reddition de la citadelle de Namur; capitaine d'artillerie de 
premiËre classe le 4 avril 1833, miyorau 1" régiment le 4 juin 
184S; lieutenant-colonel au 2* régiment le 18 juillet 184S; mis 
en non-activité le 33 novembre 1846, membre de la Chambre 
des représenlanls pour l'arrondissement de Bruxelles du 8 juin 
1847 jusqu'à la promulgation de la loi sur les incompatibilités 
en 1848. Rappelé à l'activité le 27 février 1848, il passa au 
1" régiment le 7 mars suivant; colonel du 3° régiment d'artil- 
lerie le 24 juiu 18lt5 ; général-major commandant la 1'' brig. 
d'artillerie depuis le 8 mai 1859. — Ec général Eencns, outre 
diverses brochures traitant d'écononomie rurale et politique, 
est l'auteur d'un mémoire iur le défrichement de la Campine, 
couronné en 1S49 par l'Académie royale de Belgique. — 
Ch. 1833, ofiF. 183S ; Croix de fer. 

Étaih, Louis- Auguste-Frédéric , baron , né à Angers le 
14 août 177tJ ; entré au service de son pays en 179S, comme 
élève d'artillerie, il fut, après quelques années passées à l'ar- 
mée, professeur d'artillerie à l'école d'application, aide de 
camp de l' inspecteur-général Eblc, chef de bataillon en 1803, 
chef d'état-major d'artillerie aux armées de Hollande et de Ha- 
novre ; adjoint au général Gassendi en 1804, et successeur de 
ce dernier comme chef de division de t'artillerie au ministère 
de la guerrele 16 févr. 1809; général de brigade et baron del'EiD- 
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pire en 1813. Le roi Louis XVIII le maintint â la direction de 
t'artilleric. Après la suppression de cet emploi, le baron Évain 
Tut nomme lieutenaiit-gi-iiéral le 4 janvier 188S, puis inspec- 
teur-général de Tartillerie: En 1884, il passa aa cadre de re- 
traite. Replacé enactivitéparlegouvernement de juillet, il fut 
appelé an service de la Belgique pour y prêter sou concours è 
l'organisa lion militaire. Après avoir obtenu des Chambres la 
graude naturalisation (loi du 30 mai 183S), il Tut reconnu gé- 
néra] de division dans l'armée belge psrarrétéruyaldulQinai 
1832] le lloi le nomma ministre de la guerre le jour suivaul, 
Tonctions qu'il occupa Jusqu'au 19 aoUt 1836. Sous cette date, il 
fut nommé ministre d'État, et mis à la retraite comme lieute- 
nant-général le 6 octobre 1S48. Mort à Bruxelles le 24 mai 1833. 
— Ch. 1833, o£f. 1857, comm. 1848, gr. off. 1848. 

Etckholt, Frédéric-Théodore, né le 21 février 1801 ; major 
du génie le 23 juin 1831, commandant successivement à Diest, 
à Anvers, à Vcnloo et â Tournai (28 juin 1839), prend la di- 
rection de la i' division (génie] au département de la guerre le 
3 février 1842; promu au grade de lieutenant-colonel le 21 juin 
suivant, commandant provisoirement le régiment du génie le 
9 janvier 1843, et définitivement le 30 septembre 1844 ; colo- 
nel le 18 juillet 1843, d'abord au régiment, puis, le 16 mars 
1830, directeur des fortifications delà Indivision terriioriale; 
générai-major le 26 mai 1837, avec continuation de ses fonc- 
tions de directeur. — Ch- 1846, off. 1895. 

Faillt (baron de), Etienne-Auguste, né à Bruxelles le 
17 avril 1789, fit ses éludes au lycée de sa ville natale et entra 
â l'école militaire de Fontainebleau le 37 octobre 1803 ; nommé 
sous-lieutenant le 11 novembre 1806 (£ylau), lieutenant le 
8 novembre 1809 (Essling, Wagram, campagnes d'Espagne et 
de Ilussie; chevalier.de l'Empire et membre de la Légion 
d'honneur le 7 février 1811); capiuino le 7 février 1813, blessé 
au siège de Danzig, à la prise de I.ombier et au combat de 
Lerma). En 1814, il passa à l'armée des Pays-Bas comme ma- 
jor, et fut successivement lieutenant-colonel et colonel au 
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li* rég. d'infanlerie (chevalier du Lioa de Belgique le 11 juin 
1829). Sous le gouvernemenl provisoire, il fut nommé général- 
major e[ occupa le minislère de la guerre du 18 mai au 31 août 
1831 (deuiièrae ministère du Kégent et premier du roi Léo- 
pold); major-général de l'armée le 3 août 1831 ; misa la re- 
traite peu de temps après. Mort à Bruxelles le 34 avril 1833. 

Flboit-Dckat, Joseph, né le 30 octobre 1801, Tut après la 
révolution colonel commandant le dépàt de la légion des gardes 
civiques mobilisées de la province de Liège ; puis lieutenant- 
colonel, commandant le 18° régiment de réserve, le S7juiD 
1839 ; passe dans l'arme de l'infanterie de ligne le 33 janvier 
1839; mis en disponibilité pour suppression d'emploi le 6 juil~ 
let de cette année ; remis en activité de service le 16 décembre 
suivant pour reprendre le commandement du 18° régiment de 
réserve; colonel au 3° chasseurs à pied le 31 juillet 1842 
(passa au 1" chasseurs le 30 juillet 184S]; général-major le 
16 août 1847 (2° brigade 4° division, puis 3° brig. 3' division 
le 28 novembre 1849; enfin, 1" brig. 2° division le 36 avril 
I8S0]; lieutenant-général, commandant la 3' division d'infan- 
terie le 8 mars 1S1S4 ; commandant la 3° division territoriale et 
d'inranterie depuis le 16 octobre de la même année. — Croix 
derer;£h. 1834, ofT. 1848 (à ta suite du combat de Hisqnons- 
Tout le 29 mars de cette année), cumm. 18ÏS5, gr.-off. 1899. 

Firson, Emile- Joseph, né le 20 juillet 1803; capitaine de 
1" classe au 2° chasseurs à cheval le 19 avril 1832, officier 
d'ordonnance du Roi le 7 août 1836, major au 2° chasseurs le 
24 lévrier 1842 (passe aux guides le 4 août 1843], lieutenant- 
colonel au 2° cuirassiers le 18 juillet 1843, commandant pro- 
visoirement le régiment des guides le 20 juin 1846, et définiti- 
vement, le 3S avril 1847; colonel le 3 avril 1848, passe comme 
tel au 2" cuirassiers le 12 décembre suivant; général-major 
commandant la I" brigade de la division de cavalerie légère, 
depuis le 20 décembre I8S4. — Ch. 1833, off. 1832. 

Gantois, Adolphe-Félix, né le 23 févr. 1801 ; capitaine d'ai^ 
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tilleriedel" classe le 11 décemb. 1830, major aa 3' régiment 
le 5 février 1839 ;paise au 4' régiment le 24 récrier 1843, lieu- 
tenant-colonel le 18 Juillet 184S, directeur de l'artillerie dam 
la S* division territoriale ; colonel le 6 juillet 1850 j général- 
m^jor, commandant de province, le 8 mai ISSU (province d'An- 
vers et directeur de l'artillerie de la 4* division). — Ch. 1833,' 
off. 18K1J. 

G4DCIIH, Antoine-Charles, né il Paris le 12 décembre 1801 ; 
entré au service des Pays-Bas en 1821 ; capitaine de 1» classe 
au &■ de ligne le 11 mai 1831, major an 3' de ligne le SI juil- 
let 1849 [passe plus lard au S° et au 9°) ; lieutenant>«olonel le 
19 avril 1847 (12° rég., élite, puis 10*), colonel au 10° de ligne 
Ie8jttillcll8(i0;général-major, commandant la 2* brigade de 
la 2> division le 26 mai 1837. Mis à la retraite le 9 mai 1839. 
— Ch. 1833, off. 1833. 

CsABes l'Espinois, Charles- François, né le 4 octobre 1796, 
capitaine au régiment des guides le 21 octobre 1831, major le 
17 févr. 1838, lieutenant-colonel le 4 aoUt 1843 (!•' chasteurs 
i cheval, passe en 1846 au 1" cuirassiers), colonel le 12 octobre 
1846 (au 1" cuirassiers, puis le 16 février 18B2, dans la gen- 
darmerie); général-major, commandant la province de Brabant 
le 20 déc. 1834. Admis à la retraite en mai 1839. — Ch. 1833, 
otT. 18S1,comm. 1839. 

GoiLRr d'Alviilia, Albert- Joseph, comte, né à Toarnai le 
26 mai 1790, élève à l'école polytechnique le 28 sept. 1809, 
sous-lieutenant du génie à l'école d'application de MeU le 
l"oct. I81t (campagne d'Kspagne 1812-1814, siège de Saint* 
Sébastien), lieutenant le 1" juillet 1812; capiuine le 17ao*l 
1814, il rentre en France après la perte delà bataille d'Orlei. 
Passé au service des Pays-Bas comme lieutenant avec rang de 
capitaine à la suite du traité de Paris, il assisla à la bataille de 
Waterloo; capitaine en second le 19 août 1817, capitaine en 
premier le 22 juillet 1822. Chargé depuis l'année 1816 de la 
direction des travaux de défense des places de Nieuport et de 
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Henin, il accompagna le prince d'Oran^, en 1834, dans son 
voyage en Russie, pour le couronueiAent de l'empereur Nico- 
las. Capitaine au moment de la révolution de 1830, il fut 
nommé colonel, directeur général du génie, par arrêté du 
Itt oct. 1830, commissaire général de la guerre le 30 du même 
mois, général-major le 31 janvier 1831 , ministre de la guerre 
du Î6 rév. au 24 mars de la même année; puis inspecteur géné- 
ral des fortiScations et du génie le S6 août suivant. Ministre 
plénipotentiaire auprès delà conférence de Londres le 10 sep- 
tembre , aide de camp du Rot le S3 sept. ; nommé ministre 
d'ÉUtle 17 sept. 1832, ministre des affaires étrangères du 
17 sept. 1832 au 27 déc. 1833. Élevé au grade de lieutenant- 
général le S juillet 1839, il fut nommé le 22 juin 1837 ministre 
plénipotentiaire et envoyé extraordinaire près la cour de Por- 
tugal, et reçut comme tel, en récompense de ses services rendus 
à la cause portugaise, de la reine Doua Maria la grandesse por- 
tugaise avec le tilre de comte d'Alviella, le 21 juin 1838. Celte 
mission ayant cessé en sept. 1 838, le général Goblet fut de nou~ 
veau chargé d'une mission spéciale près les cours de Dresde, de 
Hanovre, de Sase-Cobourg, etc., le 1& juillet 1839. Pour la se- 
conde fois ministre des affaires étrangères du 16 avril 1845 au 
30 juillet 184!i. Après les fonctions de ministre, le général 
Goblet reprit celles d'inspecteur général du génie, le 1" août 
184If,etles continua jusqu'à sa retraite, le 24 février 1894. Le 
géuéral Goblet a à plusieurs reprises siégé à la Chambre des 
représentants : d'abord pour Tournai de 1831 à 1833, puis 
pour Bruxelles de 1833 à 1834 et de 1836 à 1837, de nouveau 
pour l'arrondissement de sa ville natale, de 1843 à 184S 
(date de la loi sur les incompatibilités] ; après sa mise à la re- 
traite, H. le comte Goblet reçut un nouveau mandat des élec- 
teurs de Bruxelles [juin 18S4}, dont il s'acquitta jusqu'aux 
élections de juin ISSS, où il y renonça volontairement. — Ch. 
de la Légion d'honneur le 29 nov. 1813 [pour sa conduite au 
si^de Saint-Sébastien], de l'ordre de Guillaume pour la ba- 
taille de Waterloo, de l'ordre de Léopold 1853, olT. 1837, 
comm. 1849. 
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GoETBiLs, Charles- Auguste-Ernest, baron, né d'un père 
be]ge à Haubeitge le 18 avril 1782 ; cadet an régiment des ctus- 
seurs l.e Loup le )S sept. 1797 (campagnes du Tyrol], sods- 
lieulenaiiL au régiment belge de Wurtemberg, le 1" jaiiv. 1800 
(camp, de 1801 et 1803); passe au service de France en 1804 
dans le 113' régiment de ligne; lieutenant la même année 
(Ulm, Ausierlitz, lëna] ; capitaine te 3 avril 1807 [campagne 
d'Italie 1809, Blinzona, Volano, chevalier de la légion d'hon- 
neur), cher de bataillon au régiment d'Illyrie le 2 mars 1811 
(campagne de Russie 1812, prisonnier de guerre le 16 octobre). 
Aentré dans sa patrie après la chute de l'Empire le 12 aoùL 
1814, il fut admis le 10 septembre suivant dans l'armée des 
Pays-Bas comme lieutenant-colonel commandant le 56' ba- 
taillon de chasseurs (Waterloo, chevalier de l'ordre de Guil- 
laume); peu après il fut commandant du S* rég. d'infanterie, 
et obtint le grade de colonel le 18 août 1830 ; généra l-nifgor, 
commandant la prov. d'Anvers, le SO déc. 1 836 ; commandant 
de la Flandre occidentale, et de la S* brigade de la 3' division 
d'infanterie en 1829. Le uct. 1830, le gouvernement provi- 
soire le nomma général de division ; comme tel il s'est particu- 
lièrement occupé de l'organisation de l'infanterie belge. Il s'est 
trouvé à la télé de le S* division territoriale et d'infanterie jus- 
qu'à sa mise à la retraite, le 9 juillet 1847. Mort à Bruxelles le 
9 avril 18S1. ~~ En récompense de ses services, le roi Léopold 
l'avait créé baron par lettres patentes du 31 mai 184Q. — Che- 
valier 1853, off. 1837, comm. 1849, gr. off. 1847. 

GoETBALs, A ugusle-Cha ries-An toi ne-Louis, baron, néà Turin 
le 17 janvier 1812, fils du précédent, lieutenant à l'état-major 
sédentaire en 1831, capitaine de i' classe, aide de camp du 
général Goelhals, le 6 octobre 1831, capitaine de 1" classe le 
24 nov. 1836, adjoint au corps d'état-major le 18 avril 1838, 
détaché an dépôt de la guerre le 1°' juillet 1839, déchargé de 
ses fonctions d'aide de camp le 19 Juin 1841, officier d'ordon- 
nance du Roi le 19 juillet 1844, major au 12* régiment d'infan- 
terie le 18 juillet 1843, aide de camp du duc de Brabant le 
7 sept. 1847, lieutenant-colonel le 17 février 1831 (au 9* de 
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ligne, passe aux grenadiers le iS juin 18t(3], colonel du rég. 
de grenadiers le 8 sepl. 18!f4, général-major, commandaDt la 
â> brigade de la i' div., le 8 mai I8S9. — Ch. 1839, off. 18!f6. 

Guinui, Léon ard-Jean-Cba ries, baron, né k Bruxelles le 
9 aoAt 1798, lieutenant dans l'armée des Pays-Bas dès 1833; 
au service belge, major d'éta(-major, cbef de la 3* section, le 
30 août 1833, lieutenant-colonel au 6* régiment le iS mai 1837, 
colonel commandant de ce régiment le 16 déc. 1841 ; général- 
major le lït mai 1846 [comme tel il commanda la 2°, puis, à 
partir du 23 aoat 1847, la 1" brigade de la 4" division, tem- 
porairement la division territoriale le 5 avril 1848; il reprit la 
1" brigade et le commandement de la province du Hainaut le 
2 mai 1849); nommé lieutenant-général le 8 mars 18IS4, il com- 
manda la 1" division territoriale et d'infanterie; ministre de 
)a guerre depuis le 30 mars 18S3 au 9 novembre 1837 ; mis à 
la section de réserve le 13 avril 18t!9. — Far lettres patentes 
du 16 dcc. ISSfi, le général GreindI a obtenu le litre de baron. 
— Ch. 1834, off. 1848, comm. 1898. 

IIilse de Steinhutzï, Constant, comte d', né à Gand le 11 déc. 
1790, sous-lieutenant au 9° régiment de hussards français le 
S7juin 1810, fit partie de la grande armée et se distingua dans 
la campagne de Russie (il était alors ofdcier d'ordonnance du 
général de division comte de Hontbrun); lieutenant le 19 mai 
1813 [campagne de Saxe; adjudant-major le 30 juillet; ba- 
tailles de Dresde el de Hanau), aide de camp du général Mil- 
haut le 4 nov. 1813 [campagne de Champagne], capitaine le 
Î5 mars 1814. Admis dans l'armée des Pays-Bas comme capi- 
taine au 3' régiment de carabiniers, le 21 sept. 1814 [campagne 
de 1819); major de cuirassiers le 19 avril 1830; placé dans la 
position de non-activité le 12 oct. suivant, il prit sa démission 
deux jours après el entra au service belge. Lieutenant-colonel 
de cavalerie le 3â oct. 1830, colonel commandant le 2° chas- 
seurs à cheval trois jours après, aide de camp du Régent le 
1" mars 1831. Ministre de la guerre du 34 mars au 18 maitSSI; 
général de brigade le 16 juin suivant, charge par le Régent, le 
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1 9 juillet, de recevoir le roi Léopold à la frontière du royaame; 
aide de camp et chef de la maison militaire du Roi le SS sept, 
suivant; commandant supérieur du r^iment des guides le 
3 mai 1852; grand écuyer du Roi le 1"oct. 1836. Lieutenant- 
gi'néral, inspecteur géoéral de la cavalerie le 18 juillet 184S; 
déchargé de ces fonctions le 7 arril 1845 ; déchargé de celles 
du commandement du régiment des guides le SO juin 1846. Il 
offrit sa démission de ses emplois à la cour et i l'armée le 
30déc. 1848, et mourut à Auder^ hem le ISseptembreISSO.— 
Ch. 1853, oiï. 1837, comm. 1846 

HoLLine, Josepb-Godefroid h, né le 6 avril 1797 i Worm 
(Prusse), major an 4* de ligne le 25 sept. 1831, lieutenant-co- 
lonel le 26 mai 1857 (4* régiment, puis régiment d'élite le 
S oct. 1859], commandant provisoirement le 3° de ligne le 
9 août 1841, colonel decerégimenl le SI juillet 1842, général- 
major le 19 avril 1847 (d'abord à la 2° brigade 2* division, puis 
lelOdéc. de la même année, à la 2* brigade 1" division); mis 
en non -activité pour in G rmités temporaires le 17 mars 18!tO; 
pensionné le SI juin 18B3. — Ch. 184S, ofF. 1849. 

Jour, André-Edouard, né k Bruxelles le 15 avril 1799, avait 
été an service des Pays-Bas comme officier du génie, quand il 
devint ntembre du gouvernement provisoire de Belgique le 
36 sept. 1830, et chef du comité de la guerre (jusqu'au 50 oct. 
snivanl); colonel du génie, chef du dépAt de la guerre le 
12 février 1854, général-major commandant la province d'An- 
vers le 26 sept. 1842 ; président de la commission belge de 
délimitation des frontières belges- néerlandaises; commande la 
2> brigade de la 2" division le 18 juillet 1843 ; adjoint provi- 
soirement à l'inspection générale du génie, remplissant les 
fonctions de directeur des fortifications dans la 4" division tei^ 
riloriale le 16 avril 1847, puis, le 29 juin suivant, dans la 
S" division; commandant la province de Brabant le 19 janvier 
18115 ; lieutenant-général à la réserve le 20 déc. 1894. — Créé 
baron par le Koi en janvier 1846. — Ch. 1833, off. 1846, 
comm. 18tt6, gr. off. 18S7. Croix de fer. 
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KiHOB, Jean-Joseph, né à Liège le 9 jaDvier 1787, entré au 
service dans les grenadiers de la garde impériale à pied [vélites] 
fe 1 1 janvier 1 807 ; il fît les campagnes de 1 807 en Pologne, 
de 1808 en Espagne, de 1809 en Allemagne, de 1811-181S en 
Espagne, de 1813-1814 en Sase et en France. Soua-lieutenant 
as 86° de ligne le 16 août 1811, lieutenant le 1" mars 1815, 
et bientôt après capitaine (chevalier de la Légion d'honneur le 
14 juin 1813). Pensionné par suite de ses blessures, le capitaine 
Renor rentra dans sa patrie. Ayant repris service dans l'armée 
des Pays-Bas, il Tut nommé major le 4 avril 1810, et lieute- 
nant-colonel le 16 août 1839. Par arrêté du 13 oct. 1830, il fut 
nommé par le gouvernement provisoire colonel au 9' régiment 
de ligne, d'où il passa, le 1" février 1831, au commandement 
du 6* ; général-major, commandant de brigade dans la division 
des Flandres, le 16 oct. 1831 ; commandant supérieur des troupes 
stationnées dans la province de Liège le 27 mai 183S, comman- 
dant la 3* brigade de la 1" division le 6 oct. suivant. Mis en 
disponibilité en 1854, et pensionné le 31 juillet 1842, il est 
iDortà Liège le 12avrill8S6. — Cb. 1833. 

KausMWflLi, Ignace-Marcelin, né le 6 janv. 1799 à Lusiawice 
[Pologne), au service de Pologne du 4 mai 1816 aa 19 sept. 
1831, au service de Belgique do 30 avril 1832 au 30 juill. 1832; 
il fut d'abord colonel au 2* régiment de chasseurs à cheval le 
30 avril 1832, puis général-major commandant la l" brigade 
de cavalerie légère le 21 juillet 1842; commandant de la divi- 
sion le26 avril 1830; pensionné par mesure politique le 30 juin 
1882. —Ch. 1833, off. 1846. 

L&cosn, Honoré-Joseph, né à Gand le 22 oct. 1794, entra au 
service français en 1810 (campagnes de 1810 à 18IS sur les 
cotes de la Zélande); admis à l'école de Sainl-Cyr le 14 janvier 

1813, sous-lieutenant du 7' régiment des tirailleurs de la garde 
impériale le 17 déc. suivant (campagnes de France 181 4, Saint- 
Dizier, Brienne, Hontmirail, etc.). Rentré en Belgique, il fut 
admis avec son grade au 8* bataillon de ligne belge le 30 sept. 

1814, et chargé de l'instruction des cadres jusqu'au 6 avril 

Î5. Molc 
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1819, date de sa promotion au grade de lieutenant. Capitaine 
le 91 jaillet 1828 et membre de la commission d'instruction 
des officiers de la 14* division peu de mois après, il Tut dérais- 
sionné honorablement du service de Hollande le 4 nov. 1830 
et chargé, le 10 du même mois, de l'organisation du S' régi- 
ment de ligne helge. Usj'or te 8 janvier 1831, il fut appelé au 
commandement des sapeurs mineurs le lO'avril suivant. Après 
la retraite de l'armée de la Heuse, il fut chargé de la défense 
de la citadelle de Liége,et nommé lieutenant-colonel le 34 août 
1833. Passé dans l'arme de l'infanterie, il fut nommé com- 
mandant provisoire du 12' de ligne le 17 août 1841, et promu 
au grade de colonel le 1 6 déc. suivant. Chargé lempora ire ment 
du commandement de la 2° brigade de la 1^' division le 11 oct. 
1843; promu général-major pour commander la province de 
Lîmbourg le 15 mai 1846, placé à la .section de réserve avec 
continuation de son commandement le 19 mai 1848; replacé 
à la section d'activité pour commander la 2> brigade de la 
4* division le 21 août 18S0 (plus Urd, à la 1" brigade de la 
2* division] ; admis Â la retraite le 34 déc. 1856; depuis, com- 
mandant supérieur de la garde civique de Gand. — M. Lacoste 
est auteur d'un Htanuel praligve du tapeur et du mineur en 
usage dans l'armée. — Ghev. de la Légion d'honneur le 4 avril 
1814, de l'ordre de Léopold 1833, oET. 1848, comm. 1859. 

Lahdu, Félii-Charles-Corneille-Âlexis, né i Bruxelles le 
29 mars 1800, s'enrôla le 19 janvier 1817 au 2' régiment de 
cuirassiers, où il obtint successivement les grades de brigadier 
et de maréchal des logis; passe au 7" régiment de hussards de 
l'armée des Indes, il s'embarque à Flessiiigue le 16 mai 18S3, 
et arrive à Batavia le 1 1 oct. suivant ; prend part à la guerre de 
l'Ile des Célèbes, reçoit l'épaulette de sous-lieutenant le 9 nov. 
1825, et se distingue dans diverses occasions. Revenu â l'Ile de 
Java en 1827, il assista aux combats divers qui lurent livrés 
entre les troupes hollandaises et les insurgés indiens de 1827 
à 1829; il fut, pour sa brillante conduite, nommé lieutenaut le 
3 nov. 1829 et obtint une des quatre décorations de l'ordre de 
Guillaume, envoyées d'Europe pour récompenser les actions 
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(l'éclat Dunirestées dans ces campagnes. Parti de Java le 
18 janvier 1831 et arrivé à Flessingue le 6 juin 1831, il obtint 
sa démission honorable Ûa service hollandais le 19 juillet sui- 
vant. S'étant présenté pour être admis au service belge, il ob- 
tint d'être nommé officier d'ordonnance, attaché au ministère 
de la guerre,le26juillet 1851. Capitaine en second de cavalerie 
à l'escadron des guides le S sept, suivant ; capitaine comman- 
dant le 19 avril 1832; major le 17 Tév. 1838 ; comme tel il fut 
aatorisé à prendre part à la campagne d'Algérie de 1840 dans 
rétat-major du duc d'Orléans ; officier d'ordonnance du Roi, 
1" août 1843, promu lieutenant^colonel le 9 mai 1844, il reprit 
son service aux guides; nommé de nouveau officier d'ordon- 
nance de Sa Majesté le 33 juin 1846, il fut promu au grade de 
colonel au 1" rég. de lanciers le 14 avril 1847, puis il passa au 
commandementdurégimentdesguideslel9déc.18i)1 ;gÉnéra[- 
m^or, commandant la %' brigade de grosse cavalerie, le ISjanv. 
18!(3 (pendant le ministère du général Ânoul, il était temporai- 
rement chargé du commandement de la division de grosse cava- 
lerie] ; aide de camp du Roi le 91 marsl83S, inspecteur général 
de la gendarmerie nationale le 8 mai 18S9 , en même temps 
commandant de la 2° brigade de la grosse cavalerie. — Che- 
valier 1834, off. 1897, comm. 1859, médaille de Java 1841. 

LANBiMÂNn, Daniel-Godefroid-George, né le 27 oct. 1791 à 
Gustrow, grand-duché de Mecklembourg, a servi en France du 
S7 oct. 1807 au 3 avril 1809, puis du 30 juin 1812 au Hi avril 
1814 (prisonnier de guerre du 4 août 1809 au 19 juin 1819), 
en Pologne duS3 avril 1830 jusqu'à la Cm de l'année; au ser- 
vice belge, général-major, commandant de brigade, le îH avril 
185S (commandant de la province de la Flandre occidentale 
en 1842, puis 2" et 1" brigade 1" division), lieutenant-général 
(i la section de réserve] le 18juilletl84li; pensionné le 14déc. 
18tSl. — Ch. 1833, off. 1857. 

Lebodtte, Jcan-François-Nicolas, né à Liège le 6 déc. 1784, 
entra au service de France comme volontaire le 10 sept. 1804 
(campagnes d'Allemagne de 1803, Wertingen, Ulm, Âoster- 
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lî(i, léna, Eylau, campagnes d'Espagne 1808, d'Autriche 1809, 
Neumark, Elbersberg, prise de Vienne, Ëssiing, Wagram, 
camp. d'Espagne 1810 et 1811, cjimp. de Russie 1811), lieule- 
nanlau 14t(° régiment de ligne le 16 mers 1813 (campagnes de 
Saie, LuUen, Bautzen, Wurtzen, Uanau), capitaine le 30 mai 
1813 (campagne de France, bataille de Limonest), nommé che- 
valier de la Légion d'honneur par un arrêté de Louis XVJll le 
30ao(tll814;au retour de Napoléon, il reprit sa place dans la 
grande armée et Qt la campagne de Belgique de ISlii. Démis- 
sionné du service de France le 16 juin 1816, il revint dans sa 
patrie, fut admis dans l'armée le 17 juin 1818 et désigné le 
1" janvier 1819 pour servir à la 6° division d'infanterie. Dé- 
missionné le 23 oct. 1830, il entra dans l'armée belge avec le 
grade de lieutenant-colonel au S< de ligne; colonel au 4" régi- 
ment le 11 mai 1831 [blessé à la bataille de Louvain), aide de 
camp honoraire du Roi le SS sept. 1831 ; général-major le 
9 avril 1841, il eut d'abord le commandement de la Flandre 
orientale, puis celui de la 2° brigade de la 1" division [18 juil- 
let 1841S]j pensionné le 1S aoUt 1847, il obtint legrade de lieu- 
tenant-général honoraire le 20 janvier 1896. — Croix de fer, 
chevalier de l'ordre de Léopold 1853, off. 1847. 

Licoco, Charles-Adolphe-Jean, né le 14 joïn 1806, était sous- 
lientenant d'artillerie, en garnison à Ath, quand la révolution 
éclata ; capitaine de 1" classe le SI octobre 1830, major le H jan- 
vier 1839, commandant une des divisions de la réserve cen- 
trale, puis au 1°' régiment d'artillerie ; lieutenantcolone) audit 
régiment le l"aoat 1843; passe au 3' régiment, commandant 
provisoirement ce corps le SI jiiin 184S ; commandant provi- 
soirement le S" régiment le 1)f avril 1848, colonel le 2S mars 
1849, passe au !■' régiment le 20 mai 18ti4 ; général-mi^or (à la 
section de réserve], commandant la province de la Flandre oc- 
cidentale le 2 novembre ISS? ; passe au commandement de la 
place de Bruxelles le 20 février 1868. — Ch. 1849, off. 18SS, 
Croix de fer. 

Lnuvn, Louis, né à Leuze le 98 juillet 1804, était sergenl- 
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major au 4* régiment d'iofanterie quand la révolution éclata ; 
il se mit à la tête de la résisUnce armée dans la ville d'Âth et 
d'une colonne de volontaires venant au secours de Bruxelles. 
Nommé par le gouvernement provisoire sous-lieutenant et peu 
de jours après lieutenant-adjudant-major au 1" régiment de 
chasseurs à pied, il pa^sa bienlAt au S° de ligne, et assislx 
au blocus de Maestricht; capitaine au même régiment le 
11 mai 1851 [il se distingua aux combats de Houthalen et de 
Kermpt); major au 3" chasseurs à pied le 8 novembre 1856, 
lieutenant-colonel au 1S° de ligne le 18 juillet 184S, passe au 
5°, pour commander ce corps, le SI avril 1847; colonel du 
même régiment le S avril 1848, générai-major le 8 mars 1864, 
commandant la 1" brigade de la i" division ; depuis avril 1859, 
il commande lemporaircment la 4° division d'infanterie, en 
remplacement du baron ChazaI, ministre de la guerre. — 
Cb. 1853, off. 18tt2, comm. 1859, Croix de fer. 

Loix, Désiré-Joseph, né à Wodecq (Hainaul) le 1" septembre 
1784; au service de France du 16 oct. 1805au 24jailiel 1814 
[campagnes: 1805 et 1806 surlescAtes de l'ouest de la France; 
1807 à 1813, Espagne et Portugal ; 1814, en France) ; au service 
des Pays-Bas du 9 novembre 1SI4 au 25 octobre 1850; au ser- 
vice belge, lieutenant- colonel le 1<" novembre 1830, colonel au 
8' régiment d'infanterie le 15 mai 1831 (plus tard au régiment 
d'élite); général- major, commandant de placée Mons le 9 avril 
1841; pensionné le 15 avril 1843, mort le 15 décembre 1853. 
— Ch. 1835, off. 1843. 

L'Olivier, Jean-Nicolas-Marie, né à Bruxelles le 1" juin 
1793, fds d'un colonel au service de la république française, 
s'engagea en 1804 comme soldat su 112<> régiment de ligne, Qt 
avec distinction les campagnes d'iulie et d'Allemagne, obtint 
successivement les grades de sous-lieutenant le 30 mai 1807, 
de lieutenant le 9 juil. 1809 [baUille de Wagram, décoré de la 
Légion d'honneur), de capitaine le 18 avril 1811, de capitaine, 
adjoint à l'état-major du II* corps de la grande armée le 
14 octobre 1813; enfin, de chef de bataillon le 91 mars 1814 
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[campagnes de 1813, 1813 et 1814]. Rentre dans sa pairie et 
admis dans l'armée des Pays-Bas le i8 Tévrier 1819, il fut 
promQ major le 16 janvier 1827. Au service de Belgique, il rm 
nommé colonel au 7* régiment de ligne le SS novembre 1830 
(commandant, lors de la campagne du uois d'août 1831 , de la 
S' brigade de l'armée de la Heuse), et élevé au grade de général 
de brigade le 10 octobre 1851 (3' brigade de la î' division; 
commandant de la 3> divison le 18 juin 1839) ; lieutenant-^^ 
tiéral, commandant la 3' division, le 21 juillet 1842. I>écédé le 
3 octobre 1834. — Cb. 1833, off. 1837, comm. 1846. 

Looi-CoRswAKEM, comte J. de, né à Ocquier [Liège], en 1788, 
en Ira au service de France en 1806, comme sous- lieu tenant au 
régiment de lanciers du grand-duc de Berg (Joachim Hurat], Gt 
les campagnes d'Autriche, d'Espagne, de Portugal, d'Alle- 
magne; blessé à la bataille de Dresde; cbefd'eicadron en 1813, 
"prisonnier de guerreàPrag, en 1814; admis dans l'armée des 
Pays-Bas avec le' grade de major au régiment des chevau-lé- 
gers, à la tête desquels il se distinguai la bataille de Waterloo; 
pensionné en 1822. Ayant repris du service en Belgique après 
la révolution de 1830, il fut nomme colonel, commandant la 
place de Liège, le 20 janvier 1831, puis commandant du quar- 
tier-général de l'armée; général-major le 30 avril 1837, com- 
mandant de la province d'Anvers et commandant supérieur des 
troupes chargées de la défense d'Anvers et des rives de l'Es- 
caut; appelé au commandement de la 2" brigade de grosse ca- 
valerie le S6 septembre 1843. Mort à son château d'Avin près 
deWaremmele 30 mars 1843. — De 183S à 1837, le comte de 
Looz avait siégé au Sénat pour l'arrondissement de Warcmme. 
— Ch. 1854, off. 1839. 

Mahibd Si D1ESTTEI.DT, Florent- Joseph, né à Alb le 28 mars 
1778; au service d'Autriche de 1793 à 1808 (il était entré dans 
l'armée comme cadet aux chasseurs Le Loup); à celui de 
France, de 1808 à 1811; capitaine le 28 mai 1808, cher de ba- 
taillon le 1" février 1814; nommé lieutenant-colonel sur le 
champ de bataille et par l'empereur lui-même le 14 mars mi- 
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vanL Sous Guillaume, il fut lieutenanl-colonel commandant les 
villes de Naarden etd'Ypres; colonel le 16 août 1839. Le gOD- 
vernement provisoire le nomma général-major, gouverneur de 
la Flandre occidentale, le 10 octobre 1830. Mis en disponibilité 
le m avril 1832, il Tut pensionné en 1836. Mort à lielles le 
16 août 1833. — Ch. 1856. 

Maleebbe, Jean-Ântoine, né a Soiron (Liège) le 37 sep- 
tembre 1 782, volontaire cadet au régiment de Murray le âO mai 
1799, prit part aux campagnes de l'Autriche contre la France 
de 1799 à 1.809^ enseigne le 16 février 1800 (bauille de Ha- 
rengo, blessé), sous- lieu tenant dans le régiment wallon archi- 
duc Joseph le 18 janvier 1801 (bataille d'Âusterlitz, blessé); 
lieutenant dans les pionniers le 16 mai 1808. Honorablement 
démissionné du service autrichien le it juillet 1809, il passa 
avec son grade dans les rangs de l'armée française le 10 sep- 
tembre suivant. Capitaine d'étal-roi^or le S6 juin 181S (cam- 
pagne de Russie), chef de bataillon le 30 mai-s 1814, quitte le 
service de France le 51 mars 1816. Admis dans l'armée des 
Pays-Bas avec le grade de capitaine d'état-major le 17 avril 
1817, il fut promu major le lOjuillet 1830. Passé au service 
l>elge avec son grade le 19 octobre suivant, il devint iieutenant- 
colouel le 10 novembre de la même année et obtint le com- 
mandement militaire de la province de Liège; colonel, com- 
mandant le 5* régiment de ligne, le 36 décembre suivant; aide 
de camp du Régent le 1" mars 1831, et bientôt après comman- 
dant du Brabant; général-major le 17 mai 1831 (successive- 
ment chef d'état-major à la 3° division militaire, et commandant 
des î"" brigades de lai" et de la 2» division de l'armée), coro- 
inandanl militaire de la Flandre orientale le 38 avril 1853. Mis 
en disponibilité le 31 avril 1839, il fut de nouveau appelé au 
iiommandemcnl militaire de la Flandre orientale le 18 juin 
suivant, et passa à celui du Hainaut le 8 mars 1841. Lieute- 
nant-général, commandant la d° division territoriale, le 21 juil- 
let 1843, il fut admis à la retraite le 11 août 1847. Mort à Hons 
le 31 décembre 18!i8. — Ch. 1833, off. 1837, comm. 1847. 
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MAHniTFi, Louis-Joseph 8 B, néàBraxelles le 19 mars 1789; 
au service de France de 1804 à 1814 (officier d'ordonnance de 
Louis Bonaparte le 10 novembre 1809, campagnes de Hollande, 
de Prusse, de Kaples, d'Italie, d'Kspagne et de Russie] ; pre- 
mier lieutenant le SO Juillet 1809, capitaine Je 50 juin 1818 
(frappé de sept coups de lance el d'un coup de sabre â Ealouga 
le 4 octobre suivant), prisonnier de guerre du 4 janvier 1813 
au 19 décembre 1814. Admis avec son grade dans l'armée des 
Pays-Bas, il fut nommé major aide de camp du général Evers 
le 7 janvier 1819 (bataille de Waterloo), lieu tenant- colonel le 
30 décembre 1836, colonel des cuirassiers le IS.avril 1830; 
démisionné le 18 octobre suivant. Cinq jours après il fut 
nommé en Belgique général de brigade et chargé avec le colo' 
nel Pietincki, de l'organisation du 1" régiment de lanciers; 
commandant de la brigade de cavalerie de la deuiième division 
le 20 août 1831 ; lieutenant- général commandant la cavalerie 
légère le SI juillet 1842. Mort à Louvain le 19 mars 1848. - 
Chevalier de la Légion d'honneur le 11 octobre 181 S (pour .'a 
conduite à Kalouga) ; croix de Guillaume [pour sa participation 
à la journée de Waterloo); chevalier de l'ordre de Léopold, 
1833, off. 1837. 

Mncx, Maurice-lgnace-Ma rie-Joseph -G hislajn as, né à 
Bruxelles le 16 février 1781 , entre au service d'Âutricbe 
comme cadet au régiment des uhians du comte de Merveldt \e 
19 septembre 1800; nommé sous-lieutenant sur le champ de 
bataille de Hohenlinden le 18 décembre 1800, lieutenant le 
91 août 1804, capitaine le 16 février 1809, chef d'escadron 
sept mois plus tard. Après avoir fait toutes les campagnes dans 
lesquelles l'Autriche s'est trouvée engagée jusqu'en 1814 
(quatre fois blessé], il entra dans l'armée des Pays-Bas, fut 
nommé major au régiment de carabiniers n" 3, le 18 sept. 1814 
(bataille de Waterloo), lieutenant-colonel et chevalier de l'ordre 
militaire de Guillaume le 3 septembre 1819 ; en 18SS, colonel 
commandant du même régiment, devenu cuirassiers. En 1850, 
il prit service dans l'armée belge, fut promu au grade de gé- 
néral-migor le 3 avril 1831, et fit en cette qualité partie de la 
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haute coar militaire; lieutenant-général avec continuation de 
ses fonctions le SO juillet 1842, pensionné le m mai 184S. 
Mort à Bruxelles le 16 aoUt 18S6. ~ Le M avril 1S52, le Roi 
avait nommé le général de Hercx son envoyé extraordinaire et 
ministre plénipotentiaire à ia cour de Berlin, fonctions qu'il 
occupa jusqu'au 17 janvier 1834. — Ch. 1834, off. 18S9, 



Mncx, Édouard-Âlexis de, né à Bruxelles le 23 mai 1798, 
cadet au service d'Autriche dans les ubians de Meerveldt, sous- 
lieutenant en 1803, premier lieutenant le 3 Juin 1806 j démis- 
sionné du service d'Autriche le 4 juin 1811 ; incorporé comme 
capitaine au 8<' régiment de chevau-légers français [lanciers) 
le 23 octobre 1811 (campagne de Russie, prisonnier de gnerre] ; 
chef d'escadron en 1813 [campagne de Saxe, blessé à Hanau; 
chevalier de la Légion d'honneur le 4 décembre 1813; cam- 
pagne de France en 181 4]. Rentré dans sa patrie en juillet 1811, 
il fut admis dans l'armée des Pays-Bas le 31 septembre, comme 
lieutenant-cûjonel; il commandait le régiment belge des dra- 
grons légers n° Si à la journée des Qualre-firas (trois blessures; 
ordre de Guillaume le 8 juillet 1813] ; colonel le S septembre 
suivant; quitte le service en 1820. En récompense de ses ser- 
vices anciens et de sa participation aux combats de 1830, il fut 
élevé, par arrêté du 17 mai IS3I, au grade de général-major 
(en disponibilité), et pensionné en 1842. Mort à Namur le 
6 février 1833. — Ch. 1847. 

MnTBHs, Jérôme, né à Bruxelles le 19 juin 1784, entré dans 
Tarmée française (3' régiment de chasseurs à cheval] en 1803 
(campagnes d'Italie de 1806, de Poméranie et de Prusse de 
1807), admis aux chasseurs de la garde impériale le 11 octobre 
1808 (camp, de Wagram de IS09, camp, de Russie de 1813) ; 
sous-lieutenant le 27 février 1813 (camp, de Saxe, chev. de la 
Légion d'honneur le 31 mars 1814). Démissionné du service 
français le 50 sept. 1814, il fui admis comme capitaine de che- 
vau-légers dans l'armée des Pays-Bas le 9 décembre suivant 
(camp, de Waterloo, chevalier de l'ordre de Guillaume). Major 
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(le dragons le 16 avril 1830, il passa au service de la Belgique, 
et Tôt nommé colonel du S* régiment de lanciers le SI octobre 
de la même année, commandant la province de Liège (plus 
lard celle de Namur) le 27 juin 1831 ; général-major (i la ré^ 
serve], commandant la province de Namnr, le 20 juillet 184S; 
admis à la retraite le 19 aoùl1847. Mort à Bru telles le 6 sep- 
tembre 1897. — Ch. 1833, off. 1849, Croix de fer. 

MoLTUueiR, Conrard, né à Netphen (duché de Nassau] le 
11 février 1771, entra d'abord au service de la Hollande, dans 
le régim. de Lève d'Audenarde le 12 juin 1787, fut sous-lieute- 
nanl-adjudaiit le 19 janvier 1796, lieutenant le 13 nOT. 1799 et 
capitaine au 6' régiment de ligne le 3 mars 1807. En 1809, il 
passa avec son grade au service de Westphalie, fut nommé com* 
mandant de place à Culshoren le 2Sjuin 1811, puis à Helm- 
stadt le â mars 1812. Lieutenant-colonel commandant de place 
à Halle le 2 juin 1812, il fut pendant un mois prisonnier de 
guerre des Rosses le 25 sept. 1813. Entré au service des Pays- 
Bas comme capilaine avec rang de nmjor au 1" bataillon de 
ligne le 3S févr. 1814, il fat promu ni^or au 2" baUilliHi de 
chasseurs le 11 juillet 1814; lieutenant-colonel au a2" bataillun 
de ligne le 3 févr. 1813, et colonel à la 6'diT. d'infanterie le 
20 oct. 1823. En 1830, il passa au service de Belgique comme 
colonel, et commanda d'abord le 6" de ligne, puis, â partir du 
9 novembre 1850, le 8", et fut promu au grade de générai-ma- 
jor le 13 mai 1832. Admis à la retraite en 1834, il est mort h 
Ypres le 4 avril 1886. — Ch. de l'ordre du Lion Belgique, ch. 
de l'ordre de Léopold 1836, ofT. 18&8. 

NiiwracjiaiB, Guillaume-Adolphe, né à Amsterdam le 22 avril 
1804, capilaine d'étal-major le 22 octobre 1830, professeur de 
géométrie descriptive à l'école militaire de 1852 à 1843, major 
le 50 juillet 1837, lieutenant-colonel le 1" août 1845 et appelé 
à la direction du dépût de la guerre ; colonel d'état-m?jor avec 
continuation de ses fonctions le 3 octobre 1847, général-major 
(à la réserve], avec continuation de ses fonctions, le 1" avril 
18H4, placé à la section d'activité le 26 mai 18S7. — M. Ne- 
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Knburger, mathématicien distingué, Tait partie de l'Acadéniiu 
royale de Belgique; membre correspondant le 17 déc. 1847, il 
a été promu au rang de membre eiïectirie IS déc. 1849. — 
Ch. 1833, ofT. 1891. 

KiiLLon, Charles, ué le 13 février 1799, combattant volon- 
taire de 1850, organise le corps Traiic (devenu dans la suite le 
S* chaiiseurs à pied), à la tële duquel il Ri comme lieutenant- 
colonel la campagne de 1850. Pendant celle de 1831, il com- 
mandait DUC brigade à l'armée dé l'Ëscaul; nommé général- 
majur le 4 janvier 1831 ; mis au traitement de tion-activilé le 
S juin 1833, en disponibilité le 12 juin 1836, en non-activité le 
14 avril 184â, puis de nouveau en disponibilité le 19 juin sui- 
vant, il réside à Burtonville. — Cb. 1833, Croix de Ter. 

NuDLÂnDT, vicomte Maurice-Henrj-Gbislain dk, né i Haes- 
tricbt le 13 mai 1798; major d'artillerie le 12 février 1834, 
lieutenant-colonel le 4 juin 1843 (au 4* rég.) ; commandant de 
ce régiment le 30 septembre 1844, colonel le 18jutllet 1843, 
gêné rai- major, commandant la province d'Anvers, le 26 fé- 
vrier 1833; pensionné en mai 1897. — Ch. 1839, otf. 1833, 
comm. 1839. 

NvHLs, André-Lambert, né à Maestrîcbt le 24 juin 1783, au 
service de France du 1" mars 1801 au 34 juillet ]8l4(campagnc 
d'Autriche de 1805, Austerlitz, de Prusse 1806, d'Autriche 
1809, d'Espagne 1813, de Saxe 1813, de France 1814); au 
service des Pays-Bas du 14 avril 1813 au 38 septembre 1830;. 
au service belge(lu39 septembre 1830 au 31 aoitI1842; lieute- 
nant-gênèral en disponibilité le 28 décembre 1850; pensionno 
le 18 juillet 1843. Entré au service de France, avec le grade de 
sergent d'infanterie en 1801, il fut sou s- lieutenant quelques 
jours après le combat de Werlingen (bataille d'Auslerlilz], lieu- 
tenant après la journée d'Iéna (se distingua à Ëylau, Pricdiand, 
Essiing, Raab, Wagram, chevalier de la Légion d'honneur], 
capitaine en 1809, chef de bataillon en 1813 (nommé officier 
de la légion d;honneur à Champ -Auberl). Rentré dans Sii 
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IMilrie à la chute de l'Empireavec le grade de lieutenant-colonel^ 
il fut nommé colonel en 1826. Le gouvernement provisoire 
le nomma général -major, peu après général de division, et 
enfin ad inlerim commandant en chef de l'armée. Après sa 
mise en disponibilité, le général Nypels exerça pendant qua- 
torze ans le commandement supérieur de la garde civique de 
la capitale; il en fut déchargé, sur sa demande, par arrêté 
royal du 6 octobre 1849, et remplace par le général Petithaii. 
Il eil mort i Bruxelles le 22 décembre 18X1. — Cb. 1833, 
off. 1857. 

NïPKis, Dominique-Hubert, frère du précédent, né à Mae»- 
tricht le 2S septembre 1790, servit en France et aux Pays-Bas 
du 1" mai 1815 au 1" octobre 1850. Après les événements de 
1830, il passa au service de la Belgique, fut nommé général- 
major le 16 octobre 1851 et en même temps aide de campdu 
Roi. Jusqu'au 18 aoAt 1850, il fut placé à la tête de la divi- 
sion du personnel au ministère de la guerre ; depuis, il remplit 
les fonctions d'inspecteur général des régiments de réserve; 
mis en non-activité de service le 19 juin 1842, et en disponi- 
bilité le 4 mai 1844, Placé à la section de réserve, en service 
actif sédentaire, il commanda la province de Hainaut (prenant 
rang du 2 septembre 1853), le 10 juillet 1843. Admis à la re- 
traite le 6 octobre 1848, avec le rang de lieutenant-général 
honoraire. — Ch. 1833, off. 1857. 

PETiTHtn, François, ne à Juzaine-Bomal (Luxembourg] le 
31 mars 1789, Tut incorporé comme conscrit au 26* de ligne 
le 29 aoCit 1807 [dirigé d'abord vers la Guadeloupe et la Marti- 
nique); puisi] m les campagnes de Portugal 1810-1812} blessé 
à la bataille de Busaco le â7 septembre 1810; campagne de 
Saxe 1815, batailles de Lutzen, Bautzen, Wurtzcn, Dresde, 
Leipzig, Eanau. Nommé sous-lieutenant le 9noTembre 1813, 
il fut mis en non-activité le 21 août 1814 et obtint bientôt 
après sa démission. Admis avec son grade dans l'armée des 
Pays-Bas le 37 mai 1811f, il fut promu lieutenant le 27 juillet 
suivant, capitaine le 16 août 1829. Il entra avec son grade 
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dans l'armée belge le 1S novembre 1830 i major le 13 décembre 
suÏTant; chargé, le 8 avril 1831, d'organiser le 10° bataillon de 
tirailleurs francs, composé de Luxembourgeois, il &t partie de 
l'armée de la Meuse, et se distingua pendant la campagne du 
mois d'août 1831. Le corps de volontaires commandé par le 
major Petithan ayant été licencié, ce dernier passa au 12' ré: 
gîment de ligne le 26 décembre 1831, eL fut désigné en avril 
183S pour commander les troupes destinées à la défense de la 
rive gauche de l'Escaut, depuis Bnrght jusqu'à Temsclie; pen- 
dant le siège d'Anvers, attaché à l'état-major général. Après 
le siège, il reprend le commandement de la rive gauche, et est 
promu lieulenanl-colonel le 7 janvier 1833. Commandant du 
S* régiment de chasseurs à pied le 93 février 1834 ; comman- 
dant du 2* de ligne le 36 mai 1 837; général-major [réserve) et 
gouverneur militaire de la province de Brabant, le SO juillet 
1849. Admis à la retraite par arrêté du 6 octobre 1848, le Roi 
le nomma commandant supérieur de la garde civique de 
Bruxelles le 19 octobre 1849. Pendant ces fonctions, il mourut 
à Bruxelles le 10 avril 1857. — Ch. 1833, oET. 1848, comm. 
1856;Croi9 de fer. 

PLitincKX, Charles^ oseph, né à Bruxelles le 31 février 1 797, 
s'engagea comme volontaire au 8* régiment de hussards le 10 
mars 1814 et assista comme sous-officier à la bataille de Water- 
loo (chevalier de l'ordre militaire de Guillaume II août 1819). 
Sous-lieutenant de cuirassiers le 19 février 1819, il passe au 
7* régiment de hussards le 11 avril 1831, et prend part aux 
campagnes des Indes orientales de 18S1 à 1 823. Revenu dans son 
pays en février 18S4, il fut placé au 6° de hussards; mais l'état 
de sa santé l'obligea à prendre sa retraite, 10 aoAt 1827. En 
août et septembre 1830, il fut commandant de la g^dc bour- 
geoise de Bruxelles; retenu prisonnier par les Hollandais 
lorsqu'il se présenta (39 septembre) comme parlementaire du 
gouvernement provisoire, il ne fut délivré que le 19 octobre. 
Le 18 du même mois, il obtint du gouvernement provisoire le 
grade de colonel et fut chargé, le 4 novembre, du commande- 
ment du !<■' lanciers, alors en formation ; il se trouvait à la 
M. 

■ '■"-"'Si'-' 



SM PABTIE HISTOUOUE. 

tète de ce régintenl k la joamëe de fisatersem aa mois d'aodt 
1831 , et soatint la retraite du corps d'armée depuis Bautersem 
jusqu'en avant de I.ouvain. Par raison de santé, il fat, le 36 
novembre 1831, nommé commandant de place à Namur, puis 
chargé temporairement du commandement de cette province 
le 18 octobre 1833; commandant de la province de la Flandre 
occidentale le 9 avriM841, général-major (à la réserve) le SO 
juillet 1845 ; pensionné, avec le rang de lieutenant-général ho- 
noraire, le 31 octobre 1897. Depuis lors, le général Pletjncki 
est i la tète de la garde civique de Bruxelles en remplacement 
dn général Petithan, décédé. — Ch. 1833, oB. 1847, comm. 
18S9,Croiidefer. 

PiissB, Albert-Florent-Joseph (baron], né à Manbenge le S4 
juin 1788, commença ses études à l'école militaire de Fontaine- 
bleau lel^décembre 1807,et fut sous-lieutenant au 1"rég. de 
chasseurs de la garde impériale le itt mars 1809. Nommé lieu- 
tenant au 3* régiment de voltigeurs de la garde le 17 fév. 1811, 
il eut cette année la jambe droite cassée devant la place de 
Hansilla [royaume de Léon], et se vit dans la nécessité de 
prendre sa retraite le 14 janvier 1813, après avoir pris part 
aux campagnes d'Autriche de 1809 et d'Espagne de 1810 à 
181S. Rappelé an service le 20 janvier 1814 en qualité de ca- 
[»laine à la suite du corps du génie, il rentra en Belgique le 
8 juillet de la même année, et passa dans l'armée des PayvBas 
comme capitaine-adjoint à l'étal-major le 7 février 1817, après 
avoir, le 4 août 1816, obtenu la naturalisation du rojanme. 
Nommé capitaine effectif le 17 février 1818, il fut pensionné 
le 1" janvier 1829. En 1830, M. Prisse fut nommé par le gou- 
vernement provisoire, le 12 novembre, lien tenant^oloneld' éUl- 
major, inspecteur aux revues. Promu au grade de colonel le 
14 février 1831 , le Roi le nomma son aide de camp le 22 sep- 
tembre snivanl. Sous-chef de l'ëut-major général de l'ariDée le 
23 octobre 1831 ; élevé au grade de gêné rai -major, comman- 
dant militaire de la province d'Anvers et commandant supé- 
rieur des troupes destinées à la défense de cette place et des 
rives de l'Escaut, le 2 avril 1834. Il remplit de nouveau les 
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Tonctions de sous-chef de l'éUt-raajor général de l'armée de- 
pnis le SO avril 1837 jusqu'au 23 juin 1839, ilale de sa nomi- 
nation comme président de la commission belge chargée de la 
démarcation des limites entre la Belgique et les Pays-Bas. Celle 
mission terminée, le général Prisse commanda une brigade de 
la 2> division d'infanterie, jusqu'à ce qu'il Tut, par arrêté royal 
du 18 juin 1843, appelé au poste de ministre plénipotentiaire 
de la Belgique prés le gouvernement des Pays-Bas. Ces fonc- 
tioDS diplomatiquesvenantàcesser (M. Prisse, dans l'intervalle, 
aTait été créé baron par le Roi Léopold le 14 mai 1S44), il 
revint k Braielles avec le grade de lieutenant-général à la ré- 
serve. Quelques mois après, le 31 mars 1846, il fut chargé du 
portefeuille de la guerre. Après sa retraite du ministère (ca- 
binet Dechamps-De Tbeux-Malou) le 18 août 1847, le général 
Prisse fut placé i la section d'activité et nommé gouverneur 
militaire de la résidence royale et commandant de la S" divi* 
sion territoriale et d'infanterie le 14 aoAt1847. I.e 29 juillet 
1 SSO, le Roi le nomma son ailjudaiit-général chef de sa maison 
militaire; en même temps, S. M. le chargea de la haute sur- 
veillance des éludes de LL. AA. RR. I.ors de la formation de 
la maison du duc de Brabant, le baron Prisse en devint égale- 
ment le chef militaire. Il fut mis à la retraite le 10 mars 18tt4 
après avoir reçu le titre de ministre d'État, mais il continua ses 
fonctions à la courjusqu'à sa mort, survenues Rome leàS nov. 
18S8. — Ch. 1835, off. 1837, comm. 1847, gr.-off. 18SS. 

Rahiu, Félit-Âlberl, né le 19 janvier 1798, commandant 
d'une dea deux batteries d'artillerie, faisant partie de l'armée 
de la Heuse, pendant la campagne du mois d'août 1831, major 
d'artillerie le 12 oct. 1831 [au 3* légimeol], lieutenant-colonel 
le tt février 1839, colonel au S" rég. le 21 juillet 1 842, mis en 
disponibilité le lit juin 1 84)(, rappelé à ractivité pour reprendre 
le commandement du 3* régiment d'artillerie le 11 déc. 18ji6î 
gêné rai -major, commandant de province, le 16eoût 1847 (pro- 
vince d'Anvers), placé à la section de réserve le 17 oci. 1848, 
chargé temporairement de la 2* division terri torialedu27jaav. 
au 6 juillet 1831, rappelé à la section d'activité pour comman- 
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der ta I" brigade d'arUllerie le 8 février 18B3, lîeu(«nant-gë- 
lierai, commandant la S* division lerritoriale, le 8 mai 1859.— 
Ch. 1853, ofT. 28i7, comio. 18S7. 

Raium, C ha ries-An loi ne- Joseph, né à Lîihe (Liège) le 
1" avril 1800, entra au service des Pays-Bas le 11 oct. 1818; 
passé aa service de Belgique le 12 nov. 1830, il fut promu, le 
11 mai 1831, au grade de capiuine de l" classe (au 3> régi- 
ment de 'ligne), aide de camp du lieutenant-général Hurel, 
major le 8 nov. 1836, cunLinuant ses fonctions d'aide de camp, 
détaché au régiment d'Élite le 19 avril 1841, officier d'ordon- 
nance du Roi le 28 février 1842, lieutenant-colonel le 1" aodl 
1843, d'abord au 1" chasseurs, puis au 9* de ligne (19 déc. 
1844), commandant provisoirement le 11° de ligne le 29 mai 
1846, colonel de ce corps le 19 avril 1847; général-m^jor, com- 
mandant la 2* brigade de la S" division le 8 mars 18»4; misa 
la pension le SO avril 18116. ~ Ch. 1833, off. 1 8S1 . Crois de Ter. 

EtiuH, Pierre-Joseph, né à Liège le 9 nov. 1794, au service 
des Pays-Bas du 30 novembre 1814 an 3 nov. 1830, au service 
belge : capitaine de 1" classe le 4 nov. 1830, major au 22<> régi- 
ment d'inranterie le 33 sept. 1831 (plus lard au 3°), lieutenant- 
colonel (1" de ligne) le SI juillet 184S ; colonel au 1» de ligne 
le ISjuillet 1845; général-major, commandant de province, le 
34 juin 18S3 (province de Liège). Mis à la retraite le 26 mars 
18S7. — Ch. 1833, off. 18S1. 

Rakhekirs, Ârsène-Louis-Âlbert, né le S avril 1803, capi- 
taine d'infanterie au l" de ligne le 11 mai 1831, sous-inspec- 
teur des études à l'école militaire te 7 mai 1837, major le 
21 juillet 1843 (au 5' de ligne), lieuten an [.colonel au 18* le 
20 déc. 1847 ; commamtant de ce corps le 6 avril 1848; colo- 
nel le 18 dèc. 18S1 ; commandant de la province de Luxem- 
bourg le 26 mai 1837; promu au grade de général-major, 
commandant de province, le 8 mai 18159 (province de Luxem- 
bourg). - Ch. 1837, off. 1833, 
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Rbhahd, Jean-Baptiste- Joseph-Bruno, né â Tournai le 14 avril 
1804; aprè; aroir combattu pour la cause nationale en sept. 
1830 (il Tut un des quarante fondateurs de la Réunion centrale, 
commandant de la compagnie tournaisienne lors de la prise de 
Venloo), il entra dans le corps d'ëlat-major comme capitaine 
le 37 oct. 1830 et fut promu au grade de major le30 juill. 1837; 
adjoint à l'état-major de la V" division territoriale le 14 a?rtl 
1842; lieutenant-colonel chef d'ëtat-major de la division de 
cavalerie légère le 18 juillet 184S, passe à la 3' divistdn terri- 
toriale le 4 oct. 1847; colonel, chef d'ctat-major de la 2", et plus 
lard de la 4° division territoriale, le S avril 1848 ; aide de camp 
du Roi le 17 septembre 18S3; général-major, chef du corps 
d'état-major, le 8 mars 1894. Le général Renard a été nommé 
commissaire du [loi enlRSS pour soutenir devant les Cliambres 
la discussion du projet de lui relatif aux fortilications d'Anvers. 
— Comme écrivain il s'est fait remarquer par plusieurs écrits 
militaires et historiques, notamment par son Histoire poli- 
tique et militaire de la Belgique [vol. 1 et 2, Bruxelles 1847- 
18î(1] et par un travail sur la conduite des Belges à la bataille 
de Waterloo, provoqué par quelques attaques qui s'étaient 
produites dans un journal anglais. — Ch. 1833, oiT. 18SS. 

RiGARo, Pierre-François-Louis, né à Maestricht le 8 mars 
1796, capitaine d'artillerie lors de la campagne du mois d'aottt 
1831; major kl" août 1832, au régiment d'artillerie de cam- 
pagne, et depuis le 9 mars 1838 au S" régiment; lieutenant- 
colonel (2° régiment] le 5 février 1839, commandant provisoire 
de ce corps le 10 juin 1843, colonel le 1" août 1843, général- 
major à la réserve le 5 avril 1848, commandant la province de 
la Flandre orientale ; appelé à la section d'activité, pour com- 
mander la 2° brigade d'artillerie le 34 juin I8iJ3. Pensionné le 
8 mai 18S9, avec le rang de lieutenant-général honoraire. — 
Ch. 1833, ofT. 1847. 

RoTHiiHL, Auguste, né a Luxembourg le 29 août 1799, 
d'abord au service de Prusse (bataille de Waterloo), puis à celui 
des Pays-Bas ; capitaine d'infanterie au service belge (4< de 
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ligne), le 11 mai 1831, capitaine a<tJadant-m^'or le 2S juillet 
1837, major le IIS juin I83S {6* de ligne-, puis le 4 août 184S, 
au régiment d'élite), lieu tenant-col on cl le i juin 1846, succes- 
sivement au 10> et au 8* de ligne ; colonel du 8° le S6 avril 
1849^ général-major, 2* brigade, Indivision, le 31 mars ISSS, 
passe le 4 oct. suivant au commandement de la 1™ brigade de 
la g« division. — Ch. 1837, ofT. 1882. 

SiFiiT, Charles-Albert, né à Jemmapcs le 22 juillet 1806, 
entra auservicu des Pays-Bas en 1837, mais ofTril sa démission 
dès l'année suivante. Combattant de la révolution, il Tut lieu- 
tenant d'infanterie le 13 oct. 1830, capitaine au S' chasseura i 
pied le 11 mai 1831, plus tard capitaine adjudant-major au 
4* de ligne, major au S* chasseurs le SI Juillet 1843, détaché 
au département de la guerre, comme sous-directeur du per- 
sonnel le 10 août suivant, lieutenant-colonel (avec continuation 
de ses fonctions) le S juin 1846, directeur du personnel le 
K oct. 1848, et promu au grade de colonel le 26 avril 1849; 
général-major à la réserve le 8 sept. 1834, déchargé de ses 
fonctions de directeur du personnel le S oct. suivant; coiU' 
mandant la province de Linibourg le 1 3 mai 1833, passe à la 
section d'activité pour commander la l^^ brigade de la S' divi- 
sion le 14 février 1838. — Ch. 1837, ofT. 1832, Croix de fer. 

ScBiii, Jeart-Pierre-Auguste, né à Bruxelles le 9 août 1789, 
au service de France du 9 février 1807 au 3 déc. 1814, à celui 
des Pays-Bas du 10 déc. 1814 au 26 oct. 1830; entré au ser^ 
vice de Belgique comme major d'état-major, il fut nommé 
lieutenant-colonel, sous-chef de division au ministère de la 
guerre le 23 juin 1831 ; colonel, chef d'état-major de la 3* di- 
vision territoriale, le 1 S février 1838 (chef du cabinet du mi- 
nistre, puis le 3 avril 1840, inspecteur des écoles régimenlaircs 
de tous les corps de l'armée j reprend son service de chef 
d'état-major de la S" division le 23nov. 1842); général-mijor, 
commandant de province, le 16 août 1847 (province de Liège). 
Admis à la retraite le !•"- janvier 1849. — Ch. 1835, ofT. 1817. 
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SuTAU, Marie-Hubert-Servais, né i Hacstricht le lit mai 
1809, capitaine d'infanterie, at^judant-major au 8* régiment, le 
26iiéc. 1830, iiiajoraul0>lea4 janT.1839, mis en disponibi- 
lité ie 6 juillet 1839, remis en activité le ÎB dëc. suivant pour 
servir an S" ; lien tenant-colonel (an 7', puis au 4*) le 8 avril 
1849, colonel du 4' le 8 juillet 18tt0 ; général -major, comman- 
dant la 3* brigade de la 3* division, le 3 déc. 189tS; placé i la 
section de réserve pour commander la province de Uainaut le 
8 mai 185». — Ch. 1833, off. 1835. 

Snvia, Jean-Baptiste, né à Dunkerque le i septembre 1789, 
entra au service de France, comme élève de marine le 4 nov. 
1804 (campagnes des eûtes d'Angleterre depuis la création du 
camp de Boulogne jusqu'en 1808, campagne d'Autriche en 
1809, d'Espagne en 1809 et 1810, blessé plusieurs fois, prison- 
nier de guerre à la bataille de Salamanque, campagne de Rus- 
sie de 18IS, de France en 1814) ; sou s- lieutenant et chevalier 
de la Légion d^honneur en 1814 [camp, de Belgique de 181S, 
deui coops de feu i Waterloo). Démissionné du service fran- 
çais le 37 dcc. 1816, il vint s'établir en Belgique, où il fut ua- 
turalisé le 20 mai 1819. Chef d'une des légions de la garde ci- 
vique à Bruxelles lors de la révolution de septembre, il reprit 
s«vice dans l'armée comme m^or d'élat-major Ieî7 septembre 
1830 ; sous-chef de division au ministère de la guerre, lieute- 
nant-colonel le 18 ocUibre suivant; ait intérim chef du person- 
nel de la guerre le S avril 1831 . Colonel d'état-major le 23 juin 
suivant, il reçut le commandement de la province du Lim- 
bourg le 33 août,, et fut chargé spécialement le 4 août 1833 de 
la place de Hasselt en cas de guerre. Commandant de la pro- 
vince de Liège du 33 février 1837 jusqu'à sa mise à la retraite; 
promu au grade de général-major le 30 juin 1846; pensionné 
le 9 juillet 1847. — Ch. 1834, off. 1847. 

Tabob, Frédéric-Charles-Louis-Chrc tien-Guillaume u, né k 
Francfort le 17 déc. 1776; sous-lieutenant, puis le 11 janvier 
1779, lieutenant au régiment de Waldeck, il passa peu de mois 
après avec son régiment au service de la republique batave; 

. '.oogic 



813 PARTIE BtSTOftlQUE. 

il Tul SDccessJTeiucnt aide de camp du général Du Monceau le 
1)t octobre 1806, capitaine à rëtaUmajor général de la guerre 
le 18 février 1808, lieutenant-colonel le 8 septembre 1809 
(campagne de Saxe , prisonnier à Dresde). Rentré en France en 
juillet 1814, il demeura au service de ce pays pendant les cenl- 
jours; attaché à Ictat-major du général G roucfay, lors de la 
campagne de Waterloo. Démissionné du service français le 
IS décembre 1815, il fut admis dans l'armée des Pays-Bas 
comme major d'infanterie le 18 avril 1830 et promu au 
grade de lieutenant-colonel le 50 janvier 1830. Le gouverne- 
ment provisoire le nomma colonel le S9 sept. 1830, chargé 
d'organiser le 3* régiment de ligne ; naturalisé belge le 19 déc. 
suivant; général-major, commandant de la place d'Anvers, le 
27 mai 1831 ;commandant militaire du Luxembourg le 98 avril 
1832; conseiller àla haute cour miliuire le 36 novembre 1840; 
pensionné avec le grade de lieutenant-général honoraire le 
21 juillet 1842. Hort à Bruxelles le 31 mai 18S1, âgé de 7S ans. 
— Ch. 1835, otr. 1837. Il avait reçu en outre pour ses services 
mililaires les décorations de chevalier de l'Union en 1809, un 
sabre d'honneur en 1809, la croix d'officier de ta Légion d'hon- 
neur, et celle de St-Louis en 1814. 

Tbisrv, André-Joseph, né il Tournai le 24 juillet 1 791 , entre 
au service de France le IS septembre 1811, comme sous-lieute- 
nant ; admis dans les gardes d'honneur en 1813 ; quitte le s>^r- 
vice de France le 7 décembre 1814; entre dans l'armée des 
Pays-Bas, comme lieutenant de hussards, en décembre 1814; 
capitaine en 1823. Ati service belge, migor au 1" lanciers le 
13 novembre 1830, lieutenant-colonel au S" lanciers le 18 juin 
1832; colonel au même régiment le 26 mai 1837, commandant 
de place àAnvers le 23juillet1842, commandant de la province 
d'Anvers le 20 juillet 1849 ; général-major, commandant de 
province, le 16 août 1847 (province de Namur). Admis à la re- 
traite le 1" janvier 1849; mort à Ixelles le 2 aoat 18S3. — 
Ch. 1853, oir. 1848. 

TiicKin BK TiRHovE, Harie-Michel-Ballhasar, baron i>i, né à 
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Tongreslell janvier 1777, enlra au serrice de la république 
balave, comme cadet au S° régimenl de hussards le 28 avril 
179y ; sous-lieutenant le 38 avril 1800, lieutenant le 10 sept. 
1808 (prise d'TIlm, Diernstein, Austerlilz, campagne de Prusse 
en 1806] ; capitaine le SI octobre 1806 (campagne de la Pomé- 
ranie suédoise en 1807, combat d'Anclam, Friedland, chevalier 
de l'ordre de l'Union le 3S mars 1807, campagne d'Autriche en 
1809, bataille de Wagram); chef d'escadron le 7 septembre 
1809; après la réunion de la Hollande â l'Empire, major-lieu- 
tenant- colonel au 2* régiment des chevau-légers lanciers de la 
vieille garde le 30 octobre 1810 (campagne de. Itussie, cheva- 
lier de l'ordre de la Réunion le 7 mars 1812 et de la Légion 
d'honneur le 14 avril 1813; batailles de Luizen, Bautzen, la 
Kalzbach , Dresde , Monlmirail , etc. ; officier de la Légion 
d'honneur, chevalier de l'ordre du Lys le 4 mai 1814, de 
Saint-Louis le 27 décembre suivant); se replaça sous la ban- 
nière de Napoléon pendant les cent-jours [Ligny, Waterloo); 
colonel le 1" juillet 181)t, démissionné S jours après. Admis 
dans l'armée des Pays-Bas le 11 aotit suivant, comme lieute- 
nant-colonel (4° régiment de dragons) ; colonel au S" régiment 
de la même arme le 27 août 1820, général-major le 16 avril 
1830, et admis à Taire valoir ses droits à la retraite. Le gouver- 
nement provisoire, par arrêté du 2S novembre 1830, lui confia 
le commandement des troupes stationnées dans le Limbourg, 
Général de division le 28 mars 1831, il fut placé à la tête de 
l'armée de l'Escaut (campagne de 1831); appelé le 81 aoûtsui- 
reiit au commandement de la 2" division d'infanterie; attaché 
au quartier général du Aoi le 24 novembre 1852 ; pensionné le 
3 juillet 1835. Retiré depuis lors dans une de ses propriétés 
près de Tongres (conseiller communal de cette ville), il y 
mourut le 8 juillet 1843. — Ch. 1833, olf. 1840. 

TiLLT, Charles-Joseph-Marie de, ne à Bruges en 1783, au 
service deFrance depuis 180S au 14 juin 1814, Admis comme 
capitaine dans l'armée néerlandaise, il assista à la bataille de 
Waterloo. En 1830, il commanda les corps francs du Limbourg 
et fut nommé major par le Régent ; lieutenant-colonel au ti* rc- 

2' I 
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gimént de ligne le 1S mai 1833 [à partir de 1840, au 2> régi- 
ment (le chasseurs a pied); colonel le S avril 1841, général- 
major ]e 18 juillet 1843; mort à Tournai le 17 février 1846. — 
Ch. 1853. 

TiiHiaHAHs, Ciiarles-Frédéric-Tliéodore, né i Corbach le 
SS mai 1800 ; major d'artillerie, professeur à l'école militaire le 
1« août 1833, au 3° régiment d'artillerie le S mars 1836, lieu- 
tenant-colonel (au1»régiment] le S février 1839; sous-iospec- 
teur à l'inspection des armes de guerre et directeur de l'école 
de pjroiechnie le 4 février 1841 ; inspecteur de la manufacture 
des armes, avec continuation de ses fonctions comme directeur 
de l'école de pyrotechnie le 10 juin 1842 ; promu colonel le 
18 juillet 184tS et directeur de la manufacture des armes; géné- 
ral-major (i la section de réserve) le 34 juin 1895, avec con- 
tinuation de tes fonctions. — M. Timmerhans est auteur de 
plusieurs ouvrages militaires, notamment d'un Traité d'artil- 
leHe, en S vol. (Liège, 1839-1846), et d'un Maimel pour la 
conftcUoH de» artifice» de guerre [mi. du hollamlais, Brui., 
1833). — Cb. 1841, off. 1843. 

TBDirn, Nicolas-Joseph, né à^ruielles le 19 avril 1799; 
occupa, sons )e gouvernement des Pays-Bas, des emplois ci- 
vils depuis 1817 jusqu'en 1830. Passé au service militaire de 
Belgique, il fut, le 23 juin 1831, lieulenent-colonel, chef d'état- 
major de la I'* division ; chef d'élat-mqjor de la i' division le 
18 juin 1839, colonel directeur du dépdt de la guerre le 31 juil- 
let 1842, chef d'état-major i, la S* div. territoriale le 18 juillet 
184!(; général-m^or à la section de réserve, commandant la 
province de la Flandre orientale, le 16 août 1847; replacé à la 
section d'activité comme sous-chef de l'élat-major général, di- 
recteur des mouvements el opérations militaires, le 6 avril 1848 ; 
secrétaire général du ministère le 1S aodt suivant; comman- 
dant de la province de Limbourg du 21 aoUt 18S0 au 1 4 déc. 
18113. Admis à la retraite le IS avril 189S. — Ch. 1834. 

Vait Casiul, Charles, né à Tournai le 17 novembre 1800» fit 
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partie de l'armée des Indes pendant les campagnes de 18S8, 
1829 et 1830; après la révolution, capitaine aide de camp du 
général Tiecken deTerho?en le 13 octobre 1850, puis officier 
d'ordonnance à l'état-major du commandement supérieur 
d'Anvers, jusqu'au S8 mars 1837 ; après quoi il commanda un 
balaitlon du 8* rëg. de ligne ; major audit régiment le SS mat 
1837, passe au 9' le 3 juin suivant; lieutenant-colonel au 
2* chasseurs à pied le 18 juillet 1841(, passe au régiment d'élite 
le 20 mai 1846, commandant des chasseurs carabiniers le 
80 aotit 1847, colonel de ce régiment le iS avril 1848 (en rem- 
placement du général Capiaumont); général-major, comman- 
dant la 1» brigade de la 1» div., le 8 mars 18S4. — Ch. 1833, 
off. 18Sa. 

Vahdame, Ni cola s- Joseph, né à Ghisienghien [Hainaut] le 
!•' janvier 1786, entra comme conscrit au 3* régimetjt du corps 
impérial d'artillerie de marine le 14 novembre 1806, fui four- 
rier le 10 juillet 1811, fit partie de la grande armée pendant la 
campagne de Saxe [batailles deBautzen, Dresde, Leipzig et Ua- 
nau); sous-lientenant le novembre 1813 (campagne de France 
en 1814, se distingua a Brienne, la llotbiere, et particulière- 
ment à Vaux-Champs), démissionné du service français le 
30 septembre 1814. Admis dans l'armée des Pays-Bas le 8 mai 
suivant, il fut nommé lieutenant au 4° bataillon d'artillerie de 
ligne le IS juin 181 S (bauille de Waterloo); capitaine en se- 
cond le 1 S janvier 1826, et capitaine-commandant le SI juillet 
1828. Démissionné sur sa demande le 16 nov. 1830, il passa 
dans l'armée belge, comme major d'artillerie, le 11 décembre 
1830; lieutenant-colonel le 16 juin I83I,it fut chargé du com- 
mandement de l'artillerie de l'armée de la Meuse. En 1839, il 
fut attaché à l'état-major du général Négrier, qui dirigeait 
alors les opérations de l'artillerie française sous les murs de la 
citadelle d'Anvers. Nommé colonel du 3° régiment d'artillerie 
le a mars 1836, il fut commandant de l'artillerie à Anvers le 
aSjauvier 1839; inspecteur provisoire de l'arme le 13 février 
1842, pendant le ministère du général De Liem. Promu au 
grade de général-ni^or le 21 juillet 1842, il fut, après avoir été 
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déchargé de Tinspection, appelé à commander la l'* brigade 
d'artillerie leStt mai 1843. Admis à la pension le 1 S juin 184S, 
il mourut à GKisienghien le S3 janvier 1896. — Cb. 1833, 
off. 1845, comm. 18li6. 

Vakdiubhoeck, Jean- Joseph-Léonard, né à Haestricht le 
1)i aoùl 1780, général-major, commandanl de brigade le 
20 août 1831 (3° brig., 4' division); admis à la pension, avec 
le grade de lieu tenant- gêné rai honoraire le 31 juillet 1843. — 
Le général Vaudenbroeck avait servi en France du 4 octobre 
1798 an 10 mai 1814, et avait alors quitté le service mililaire 
pour rentrer dans l'armée belge le 10 février 1851. Lors de la 
campagne du mois d'août, il commandait comme colonel la 
1" brigade de l'armée de la Meuse. Son état de services com- 
prend les campagnes d'Italie de 1779 à 1803, de Zélande de 
1803 et 1804, de Prusse en 1806, d'Autriche en 1809, de Rus- 
sie en 1812, de Saxe en 1813, de France en 1814. — Ch. 1833, 
off. 1837. 

Yak deb LmoEn, François- Adrien, né le 19 août 1800, major 
d'infanterie après 1830, Ijeulenant-colonel au 13" régiment 
(réserve) le 6 septembre 1835; passe avec ce grade dans la ligne 
le 23 janvier 1839, commandant du 4° de ligne le 9 avril 1841 ; 
colonel le SI juillet 1842 (4° régiment, puis leSOjuillet 184S 
au régiment d'élite) ; général -major, 1" brigade, 2° jivision, le 
16 août 1847, 2" brigade, a» division le 26 avril 188b; sous- 
cher de l'état-major général et secrétaire général du ministère 
du lt( juin 1831 au 22 avril 18S2; à celte date, commandant de 
la 2' brigade, lieutenant-général commandant la 4= div. ter- 
ritoriale et d'infanterie le 8 mars 18S4, déchargé de la division 
territoriale le 20 décembre suivant; depuis le 19 mai 1838, 
commandant la Indivision territoriale et d'infanterie. — Ch. 
1834, ofT. 1847, comm. 1853, gr.-off. 18ti9. 

Van Erp, Jean-Égide, baron, né le 6 janvier 1799, capitaine 
de 1" classe au 3" régiment d'infanterie de ligne le 11 nov. 
1830, major au 1« chasseurs à pied le 8 nov. 1836, au 3' de 
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ligne le Sfl janv. suivant, au 5° le lït juin suivant, lieutenant- 
colonel au 8" le 1" aoat 1843, commandanl da 2* le 28 juillet 
1841!, colonel le 33 mai 1846 { gêné rat-major, commandant 
de province (Flandre orientale), depuis le 34 juin 1833. — 
Ch. I84t,off. 18S1. 

Vin USom, Louis-Augustin-Ferdinand, né à Bruxelles le 
22 févricrl796, fils aîné du célèbre professeur de chimie, entra 
à l'école de Saint-Cyr le 13 sept 1813, et fut admis dans l'ar- 
mée des Pays-Bas le 1" juin 1814 comme sous-lieutenant d'ar- 
tillerie; lieutenant le 12 juin )816; capitaine en second le 
13 janvier 1826, capitaine commandant le 21 juillet 1828. 
Passé au service belge, il fut nommé major d'artillerie le 
13 nov. 1830 et détaché au ministère de la guerre, chaîné de 
la direction générale de l'artillerie ; promu au grade de lieu- 
tenant-colonel le 16 juin 1851, de colonel le 6 déc. 1836 et 
enfin de général-major le 18 juillet 184S. Iléchargé alors de 
Ses fonctions au ministère, il fut placé à la tête de la 2° brigade 
d'artillerie. — H. Van Hons est auteur d'un Cours élémentaire 
d'artillerie à l'usage des aspirants et des aous-o/ftcters, d'un 
autre Cours élémentaire théorique et pratique de /'artillerie 
belge, et d'un Mémorial d'artillerie. ~— Il est mort à Liège le 
31 mars 1847. — Ch. 1833. 

Van IIe%iobtehb, C harl es-An toi ne j né à Saint-Nicolas le 
S mai 178!i, entra comme vélile au régiment de chasseurs è 
cheval de la garde impériale le 18 novembre 1803 (campagne 
de Prusse de 1806, bataille d'iéna le 13 oct. 1806, d'EyIau le 
8 février 1807, Friediand le 14 juin 1807), sous-lieu tenant au 
19° régiment de chasseurs à cheval le tif juillet 1807 (campagne 
d'Autriche de 1809), lieutenant après la bataille de Wagram, 
capitaine le 6 avril 1813 (campagnes de Russie, de Saxe, de 
France). Démissionné du service de France le 3 sept 1814, il 
fut admis le 11 nov. suivant comme capitaine de chevau-légers 
dans l'armée des Pays-Bas et se trouva à la journée de Waterloo, 
oii il reçut un coup de sabre et fut laissé pour mort sur le 
champ de balaille. Nommé major de hussards le 26 oct. 1834, 
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il fut démiuionaé du service holIaDdais le 96 octobre 1830 Bt 
enln dans l'armée belge comme lieutenant-colonel le S bot. 
suivant. Colonel honoraire le 17 février 1831, colonel «ffectîT 
le 23 juin suivant (au 1'^ régiment de chasseurs i cbeval), i) 
fut élevé au grade de général-major le 9 avril 1841. Comme 
tel il commanda la 2* brigade de la cavalerie légère jusqu'à sa 
retraite le 18 aoAt 1847. Il est mort à Gand le 19 mars 18S3.— 
Ch. 1835, oir. I84B, comm. 1849. 11 avait obtenu la croix de 
la Légion d'honneur le 14 avril 1813, pour sa brillante can- 
datle à Wagram, à Essling el à la Moscowa, et celle de l'ordre 
militaire de Guillaume, le 19 juillet 1813, a la suite de la ba- 
taille de Waterloo. 

ViixiiiB, Frédéric-Cbarl es-François di, né k Frameries le 
S8 mars 1810, capitaine au régiment des guides le 37 juillet 
183S, major le SI juillet 184S (au 2° lanciers; commandant le 
dépôt de ce corps 16 avril 1843}; lieutenant- colonel au 
2* cuirassiers le 16 juin 1848, commandant provisoirement le 
2* chasseurs à cheval le 17 avril 1830, colonel le 16 déc. 18S1 
(1" lanciers, puis, le 13 fév. 1887 aui guides]; général-major 
(àlaréserve),commandanllaprovincedeNaronr,le8mail899. 
~ Ch. 1846, oIT. 1838. 

Wadthiii, François-Xavier, baron m, né i Laeien le 
1" juillet 1777, cadet du r^iment wallon des dragons de La- 
tour, 1794 (baUilIe de Heîdelberg; à 20 ans, il avait assisté à 
plus de 20 batailles ou combats) ; porte-drapeau au régiment 
du prince de Ligne 1800 (combats du Mont-Cénis,de Claviéres), 
sou s -Il eu tenant au régiment wallon de l'archiduc Joseph le 
10 déc. 1800 ; après la conclusion du traité de Luneville, il dot 
prendre du repos, et n'entra qu'au mois d'août 1808 comme 
capitaine au l"régimcntd'infanteriewestpha]ienne (laissé pour 
mort sur le champ de bataille de Dotendorf le 8 mai 1809], 
chef de bataillon à l'état-major général en IBIO (campagne de 
fiussie] ; commandant de la première cohorte de la garde na- 
tionale du déparlement de la Dyle le 8 juillet 1813 ; plus tard, 
incorporé au *■ régiment d'Anvers (sicge de Gorcum, prison- 
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^ nier de guerre] ; après le retour de Louis XTIII, auS9* régimeDi 
d'infanterie jusqu'au 16 décembre 1814. Entré dans l'armée 
des Pays-Bas comme lieutenant- colonel, il fut colonel du 
H' régiment de ligne le 8 octobre 1819 [plus tard au 4°) ; géué- 
ral-major le 80 déc. 1826, commandant supérieur des troupes 
de la ville et de la citadelle de Tournai le 9 sept. 1830: il ren- 
dit la Torteresse le 1" oct. suivant. Le gouvernement provisoire 
t'appela le 31 du même mois au commandement de la Flandre 
orientale; nommé lieutenant-général, il obtint le commande- 
ment de la 1" division militaire, en remplacement du général 
Duvivier, le SI avril 1831 ; commandant de l'armée des Flandres 
lors de la campagne du mois d'août^ inspecteur général des 
troupes de ligne le 8 avril 1833. Mis en disponibilité pour sup- 
pression d'emploi le 19 août 1838, il fut rappelé à l'activité le 
27 sept, suivant, pour une inspection générale de quelques 
corps d'infanterie; misa la retraite le 18 juillet 184S. — Ch. 
1833, off. 1837, comm. 1S43, gr. off. 1857. 

Waïua, Jean-Georges, né h Diekircb [Luxembourg] le ItS 
déc. 1804, capitaine du génie de i' classe, commandant de 
celte arme à Hasselt le 19 avril 1833, capitaine de l'* classe le 
91 février 1839, inspecteur des études â l'école militaire et 
chargé du cours de topographie le 9 avril 1840 ; major au régi- 
ment du génie le 18 juin 184S, passe à l'état-major, comme 
command^otdu génie à Gand le 4 février 1844; lieutenant-co- 
lonel le 15 oct. 1849; directeur de la brigade d'officiers du 
génie chargée de lever les plans des places fortes, avec conti- 
nuation de ses fonctions, le S7 juin 1 847 ; directeur des fortifi- 
cations dans la 4° division le ÎO juillet suivant; commandant 
provisoire du régiment le 16 mars 18S0 [chef temporaire du 
cabinet du ministre de la guerre, avec continuation de ses 
fonctions, le 18 février Î8HI); colonel commandant du régi- 
ment le IS juin 18S1 ; directeur des forliOcations dans la 2° di- 
vision [à Hons], le 19 janvier 1833; général -major, comman- 
dant de province, le 1" juin 1839, continuant provisoirement 
ses fonctions de directeur des fortificatioiis. — Ch. 1848. 
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WtisstnBRDCH, Alexandre- Philippe, né le 31 février 1S0S, 
capitaine au 8° régiment de ligue, détaché au dépôt delà guerre, 
le S7 sept. 1850; promu major au 11° de ligne, restant détaché 
au dépôt de la guerre, le 1" août 1843 ; rejoint son corps le 
IS août 1846; lieutenant-colonel (au 8*) le 30 déc. 1847 ; passe 
au 7' le 16 janvier 1SK3, commandant de ce corps te 12 août 
suivant; colonelles sept. 18!(4; général- major, commandant 
de province, le 8 mai I8S9 (province de Liège). — Ch. 1846, 
oir. 18tS6. 

WiLLHAB, Jean-Pierre -Christine, baron, né à Luxembourg 
le S9 nov. 1 790, élève de l'école polytechnique de Paris, sous- 
lieutenant du génie à l'école d'application de Metz le 1" oct. 
1811, lieutenant le IS février 1813, 'capitaine dans le cours de 
la même année (prisonnier de guerre à Leipzig le 19 octobre). 
Après avoir fait la campagne de 181 iS en France, il revint dans 
son pays et entra plus lard dans le corps des ponts et chaussées 
(ingénieur de l" classe en 1817, ingénieur en chef de 2" classe 
en 182S]. Il remplissait les fonctions d'ingénieur en chef de la 
province de Liège quand la révolution éclata, à la suite de la- 
quelle il reprit du service militaire. Il fut successivement 
nommé lieutenant-colonel du génie le 18 oct. 1850, directeur 
ad intérim de cette arme le 30 oct., colonel, directeur général 
du génie, les 14 février et 34 mars 1831 ; directeur de la 3° di- 
rection des fartiQcalions le 38 aoùl suivant ; directeur général 
des fortifications le 10 juin 1834. Comme tel, il fut commis- 
saire aux conférences de Zonhoven pour l'exécution de l'arL 4 
du traité du 21 mai 1833, et membre de la commission chargée 
de négocier à Paris les modifications à apporter aux tarifs des 
douanes de Belgique et de France. Général-major le 7 août 
1856, il fut appelé aux fonctions de ministre de la guerre, qu'il 
remplit du 19 août 1836 au 18 avril 1840. En même temps, il 
siégeait à la Chambre des représentants pour l'arrondissement 
de Bruxelles. Depuis sa retraite du ministère, il occupa du 
28 juin 1840 au 9 août 184S le poste de ministre de Belgique 
à Berlin, et depuis la dernière date jusqu'à sa mort, le 28 janv. 
18S8, les mêmes fonctions près le gouvernement des Pays- 
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Bas. Dès le 9 juin t847 il avait élé promu au grade de lieute- 
nant-général ; placé hors du cadre de l'armée le 18 déc. 18X0. 
Le général Willmar avait obtenu du Roi le 3 oct. 1849 le titre 
de baron. — Ch. 1833, ofF. 1837, comm. 1844, gr. off. 18S6. 

WiTTEHT, Adrien-Ai nié-Thomas, baron de, né à Bruxelles le 
39 mars 1798, entré au service des Pays-Bas le 23 mars 181 S, 
démissionné le 13 dcc. 1830; passé au service belge, il fut 
major d'artillerie, le Sâjanv. 1831, et directeur du parc de ré- 
serve ; passe au 2 régiment d'artillerie le S mars 1836 ; lieule- 
nant-colonel le 6 déc. 1836, inspecteur des armes de guerre le 
9 avril 1857 ; colonel à l'état-major de l'arme le 4 juin 1842, 
directeur de l'arsenal de construction le 10 juin suivant; géné- 
ral-major, commandant la 2* brigade d'artillerie, du 8avril 1847 
au ]!i avril 181}3, date de son admission à la retraite. — Ch. 
1838, off. 1848. 

Zantis de ynrHEBson, Marie-Charles-Théodore-Joseph-Uu- 
bert SE, né à Dusseldorf le 33 août 1 792, entré à l'école impé- 
riale de Saint-Cyr le 14 déc. 1810; il en sortit le 12 févr. 1812, 
pour entrer comme sous-lieutenant d'infanterie dans la brigade 
commandée par le grand-duc de Berg. Il fit la campagne de 

1813 en Russie, celle de 1813 en Allemagne et sur les eûtes de 
la mer du Nord. 11 fut fait prisonnier de guerre le l"' Janvier 

1814 à Alençon, et quitta le service de France le 10 avril suiv. 
Entré à l'arméedesPays-Bas comme premier lieutenant de chas- 
seurs le 20 avril 1814, il fut promu capitaine au 32° bataillon 
de la milice nationale leOavril 181 S. Du 19 sept. 1817 au 9 mai 
1830, il servit successivement au 7° bataillon de ligne, aui 6° 
et 11° divisions d'infanterie et au 1" bataillon de chasseurs. 
En 181S, il avait fait la campagne contre la France. Au service 
belge, il fut d'abord major au 3° bataillon de tirailleurs le 2S 
nov. 1830, puis au 1" régiment de chasseurs à pied; promu 
lieutenant-colonel, et chargé du commandement dudit régi- 
ment le 6 mai 1832, colonel au 3° régiment de ligne le 2S août 
185t( ; directeur de la division du personnel au département de 
la guerre du 37 mai 1837 au 11 août 1842; élevé au grade de 
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général-major le SI juillet 1812, il devint commandant de la 
1™ brigade de la 3* division ; appelé an commandement de h 
province de Liège le IS oct. 1848, il passa k celui du Laiem- 
bonrg le 26 avril 1849. Mis k la retraite le 11 mars ISBO, il est 
décédé è Iielles le 2 janvier 189». fié en Allemagne, H. de 
Zantis avait été naturalisé Belge par la loi du SI juin 1831. — 
Ch. 1833, oir. 1846. 
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